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1

INTRODUCTION

0. Le toura est parle par une population d'environ 20.000 in-

dividus qui habitent la region montagneuse situee au nord de

Man, centre administratif de l'ouest db la _Cete d'lvoire. Les

voisAns.immediats des Tchira sont les Dan a l'ouest, les Maou

au nord-ouest, les Mdlinke 4u,nord et A lest et les Wobe au

sud. Le classement linguislique uibol assigne cos peuples a

troii families differentes. Le toura et le 'dan forment,ensem-
.

ble l'extremite orientale d'Un bloc coherent dp langues dttes

mande-fu qui s'etend:de la Guinee occidentale jusquienCate

d'Ivoire; au-dela, des *lets mande-fn comprennent l'important

grouse des Kiveni (.ou Gouro) en Cite d'Ivoire centrale, quel-

ques petits groupes en Haute Volta, et les'Busp, chevauchant

la frontiere du Nigeria et du.Dittomey. Le maon.et le .mtlinke
appartienr.<Int a la famille dite mande-tan, le wobe/K la famil-

le des.langues krou.

0.1 La division traditionnelle de la famille mcinde en fatigues

mande-fu et-langues mande-tan, etayee sur lei deux formes du

numeral 'dix', fu/bu et tan, remonte a Delafosse (1901). Ellc

a ete reprise par Westermann et Bryan (1052). Deux auteurs re-

cents proponent des distincttons.plus huancces: it.Prost (1953)

se fonde sur une comparaiibn de vocabulaire de 19 langues man-

de pour etablir l'unite d'un groupp'qu't1 appellc, scion les

deux langues parlees a l'extreme.ouest et a l'extreme est du

comrlexe, mana-busa. Cette classification implique quo le

mandc-fu traditionnel est coupe en une partie orientale (lc

mana-busa) et une partie occtdentale (les langues mande-fu

parlees de la Guinee au Liberia). Le toura et le dan forme-

raiont, avec le mano, l'e.xtremite ouest du grOnpe mana7busa.

Y.K.Welmers (1960), utilisant la methode lexico-statistiqu&, /

reconnalt l'unite du complexe manabusaet en fait une des

deux subdivisions principales de 1.'ensemble mande. I1 l'ap-

( 15



2

pelle 'south - eastern division' distingue a l'interieur de
.

cette unite tin groupe sud,
ccofnprcnant surtout les langues man-

de parlees en Cate. d' Ivoirt< et un groupe est, unissant les
enclaves Mande de la Hatlie-Volta et du Nigeria. Le toura et lc
dan font partic dusroupe sud.

Greenberg (1963), s'appuyant sur les travaux de Prost et
de Welmers, accepts les divisions proposes par ce dernier,
mans-designe par 'eastert.0 lc bloc sud -est de Welmers, Souli-
gnons que toutcs-ces classifications,

quelles quo soient les
subdivisions ciu'cllcs envisagent, opposent clairement deux
types de langues mantle, representes a l'ouest ivofricn, l'un
par le kwvni, le dan et le toura, l'autre par .les dialectes
malinke; opposition que mCme une comparaison superficielle de
ces langues confirme a tel point..qu'on pourrait etre.tente de
parlor de deux families distinctes.

0.2 Les contours de l'habitat des Toura, oU l'usage de leur
angue est courant, representent

un trapeze oriente vers Vest.
La limits ouest.longe l'ancienne route Man-'Kouba; commencant
.0 km au nord-cst de Man, elle contourne-un Coin dan qui s'a-
yance vers l'est dans les Monts du Toura. LaisSant du catedan
les importantes agglomerations de Gan et de Btankouma, elle
rejoint en.courbe lache la riviere Baling, a l'est de la nou-
711e route Man-Touba. Au sud, on trouvc des villages toura
des que l'on quitte la route Ma41.15eguela vers le nord. A Vest
et au nord, le fleuve Sassandra et son tributaire Baling cons-
tituent une frontiere naturelle, debordee uniquement par quel-
ques enclaves parses dans la foret qui s'etend au nord de la
Baling. Le territoire ainsi delimfte correspond approximative-

.mcnt au canton toura, unite administrative subordonnee a la
sous-prefecture de Biankouma, qui a nor our fait partie du
district de Man.

'La carte ci-contre aidera lc lecteur a situer les.Tours
dans lour cadre physique. A noter que lc reseau routier, des-.

sine d'apres la carte Michelin no 175 (fpuille de Cate d'Ivoi-
re,1962), a etc considerablement ameliore ces derniUres annees.

r 16
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0.3 Le Toura ftdele a sa terre culttve le rtz de montagne, qua

est sa nourrtture de base, et l'igname. Un gain accessoire lui

revtent de la plantation du cafe. L'ortentatton vers l'exte-

rieur, de date recente et parttculierement sensible chez la
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jeunc generation, se Caq en fonction de la construction de

routes, de 1'.ouverture deCcoles primaires, Ac l'Cmigration en

ville d'une.partic de la jeunesse et de l'education politigue
\gut vise a integrer les groupements traditionnels dans l'en-

semble national. Neanmoins, les Toura restent, jusgu'a cc

jour, attaches a leur langue et a lours coutumes et croyances
traditionnelles.

0.4 Tout cc qui a trait a l'ensemblc ethnique et linguistigue
des Toura est identifiC, en langue toura, a l'aidc du terme
wr.r. Le compose wttmeebo , par lequel les toura se dCsignent

eux-mimes, petit 'etre analys; en wEE 'toura', -men 'personne', .

-be 'pluruel'. Dc fason analogue sont formCs wEElari 'pays tou-
ra' et wtEwow ilangue,toura'.'13.Holas (1962), dans son etude

consacrce a l'ethnie-toura, propose unc etymologic du' terme
wEE : celui-ci designerait la graine de palmier a huile, tres

apprecice ties Toura. wEtmcc serait alors a l'origine 'mangcur
de graines de palmier'. Mats l'analyse phonologigue fait res-

,

sortir des differences de ton et de longueur entrn wEE 'toura'
et wE 'Araiue de palmier a huile', cc gut portetait plutOt

,

vers l'hypothese d'une etymologie populairc.

Outre un glossairc donne par Bolas en annexe a l 'ouvrage

sus-mentionne, la seule breve e tude consacree a la langue tou-

ra, contenant unc esquisse grammaticale et un vocabulaire de

400 mots environ, se trouvc dans 16 monographic d'A.Prost sur
les langues mond; orientales (1953; pp. 53 -59 et 77 ss.).

Prost utilise, tres justcment, le terme indigene pour designer
la langue. Jc me slits; pour ma part, conforme a l'usage cou-

rant de la litterature etbruagraphigue et a la nomenclature of-
Cicielle gui emploient lc tenme.'toura' aussi hien pour l'eth-

nie gue pour la langue. Cc nom aurait etc donnC aux Toura, sc-

ion Lavergne de Tressan (1953), par lours vOisins du nord.
..

0.5 Pour distingucr entre des varietes locales de lour langue,
.

les Toura se referent volontiers aux scpt subdivisions Dolt-

tigues de leur canton -).' D'autre part, ceux du vershnt nord-
.

ouest des M e o e?fonts du Toura,,appels Na, dsignent pirfois par

,
. . ... , .

/
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lc terme WW1 la population entiCre des versants est et sudLest.

Cette simpOTication sembie s'accorder parfaitement avec les

faits chalectaux. Les quelques sondagcs qui nous ont to pos-

sibles montient une opposition nette entre les Naci ctles Wee,

les parlcrs.des groupcs intermediaires foment une zone de

transition graduelle entre les deux varietes extremes. Souls

restent i part les G;;) au sud-oucst, censCs utiliser un peeler

mixtc dan-toura (mats dont nous no nossedons pas do specimens),

et les Baa.au nord, separes des autres groupcs par la Dafiag.

paealt justifie, pour l'usage pratique, de subdivise'r lc

toura on trois dialectes principaux: le nao, lc wau et lc Goa.

La sensibilite iinguistiquc des Toura va jusqu2a nous assurer

quo le boa est incomprehensible pour un Toura d'en-deca do la

Bafing - cc qui est surcmcnt une exagcration, mais elle refle-

te lc fait quo le 6oa s'oppose clairement aux deux autrcs dia-

lectes par cerbains traits particuliers, notamment par son

syeteme tonal different. D'autre part, l'inventaire des diffe-
.

rences entre lc nro'et le wan nest pas considerable; cllcs

n'affectent lc systCMe- quo dans unstrCs petit nomtrc de cas.

s'agit pluOt do differences do vocabulairc et do la compo-

sition, phOncmatique d'un certain nombrn de signifiants. Comme

parmi cos dernicrs se trouvent quelques:moneMes grammaticaux

fres frequents, ce sont cos differences-la qui donnent a cha-
.-

cun deS deux dialectes sa couleur particulfcre.

Le toura parle dans les quartiers des Toura-'emigres' dans

les villages dan limitrophea du pays toura aurait conserve des

traits archafques. I1 ne m'a pas etc possible do verifier cc

fait. Mais memo A l'intericur dupays toura, lc langage des

vieux se 4istingue par certains traits, minimes mais rexcla-

teurs,Au langage do la jeune generation. Nous aurons l'occa-

sion d'y revenir.

0.6 La. transition entre le toura et le dan est nettement mar-
.

quee, sauf petit-etre dans le groupe guu mentionne dans la sec -

tion 0.5. La comprehension reciproque quo l'on constate entre

les Toura naO et les Dan des environs immediats s'explique da-

vantage par le contact des populations quo par la ressemblance
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des dialect's toura et dan adjaccnts, been quo cette derniere
favorise bilinguisme..Tres souvent d'ailleurs, lc dan n'etst
compris en p ys toura quo par' les homes, nppbles dans la so-

' ciete traditi nell a entretenir les relations avec to monde
eXterieur.

La gradation dialectalc qui progrcsse do lest vers l'ouest
a l'interieur du toura, no se prolongc pas dans le voisinage
dan. La plepart des traits .caractCristiques du n5e qui l'ocpo-

..
sent' an wau ne sont pas partagcs par lc dan adjacent. Quant an
vocabnlaire, on pout opposer a des corresnondances entre le.

nao et le dan, a l'exclusion du wau, des cprrespondances entre
lc wau et le dan, a l'exclusion du nixO. L'autOnomie linguisti
que du toura vis-a-vis du dan, fondec d'abord sur la division
ethnique, est ainsi corroboree par les doruiees de langue.

Les relations avec lei voisins wobC sont'peu importantes.
Les traces (Pune influencekrou qu'un pourrait relever dans les
parlors toura du versant Sud-est sont minimes et ineertatnes.

0.7 Par conire, l'apport maltnke est considCrab thug coma's-
sance plus ou moms superficielle de ccttc lansuc comm.rciale,
estmssez rCpandue on pays toura comme ailleurs on .e

re occidentale. En plus, on constatc des cmprunts nombreux de
Imots malinke qui sont, d'une maniere generale, reconnaissables

ajeur structure dissyllablque ou polysyllabique, contrastant
avec le monosyllabisme prevalant on toura.

0.8 Parmi les villageols toura adultes, on ne trouvc guere do
personnes sact'ant le franca's. Langue o.fftctelle, uniquement
employee dans l'enseignement, le francais s'impose cependant
commc deuxienie langue a la nouvelle generation. De plus,l'uti-
lisation dujrangais commc langue administrative pendant les
decennies l'ere coloniale a laisse ses mMpreintes sur le vo-
cabulaire toura, notamment dans les domaines de l'administra-
tion et de la technique, d'oe sont tires' les oxemplos stn.-
vants: keM1 (de 'commis')'fOnctionnaire subalterne', tewen6i
'(de 'tribunal') 'juge's 1c1c (de 'heure') 'montre, heuro'.

A cote des,emprunts, les creations indigenes. facilitees

Ir,tr
T.
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par la productivite des procedes de composition, no manquent

pas, ainsi peccsoo, litteralement Icheval do fer', design° la

bicyclette, goomaa, litteralement 'camion-oiseaul, design°

l'avion.

D'autre part, lc diglossie est frequent°, meMe chez les

monolingues. Co sont surtout quelques adverbes et prepositions

francais comme 'enfin', 'toujours', et 'jusqu'a' qui sont fa-

cilement inseres dans un enonCe toura, sans toutefois modifier

lo,syntaxe propre a colui-ci.

0.9 L'enquete sur laquelle ma description du toura se fonde a

ete.monee entre juillet 1964. et aoat 1965; le parlor qui a etc

surtout etudie est celui de Kpata, chcf-lien du group° na'cl,s1-

tue a 1a peripherie ouest du pays toura, ii 50 km au nord do Man

Ce'parler represent° le 115O'pur', non seulement dans 1'opinion

des Toura eux-memes, mais aussi en co sons precis quill reunit

tousles traits eXclusivement propres aux dialectes

l,'enquete initial°, tant sur le plan do la phonologic quo

sur cclui do la grammaire, a ete Condo sur les donnees*four-

nies par deux informateurs bilingues: Marcel Kane, ecolier a,

Man, et M.Oilly'Tokpa, iastituteur, tous les deux originaires

de Kpata. Les resultats do cette analyse preliminaire basee

essentiellement sur des questionnaires, ont ete verifies et

approfondis par l'etude systematique do textes folkloriqucs et

do conversations enregistrees sur bande magnetique. Nous avons

ete assist° dans cc travail d'e lucidation do materiel spontane

par M.Gaston Douo Loua, ecolier age Wenviron.17 ans et ressor-

tissant du village de Gaol, situ e non loin do Gbonne (cf.car-

to, p.3).

Le fait d'avoir eu comme interprete do textes Worigine

nao.un locuteur wi, choix qui nous a etc impose par les cir-
.

,constances, nous a oblige a entreprendre parallelement a l'a-

nalyse,du parlor do Kpata, on guise d!etude comparative, Celle

du parlor Wau_represente par M.Lotta. Nous croyons avoir reussi,

grace a une discrimination scrupulous° entre les traits propres

.a chacun des deux dialectes, a eliminer le danger..d'une pene-,

.:)
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tration d'elements dialectaux strangers dans in description dui
ry

systCmo 115O. Les particUlarites wau que nous aurons intiret

incorporer dans l'expose seront caracterisees comme tulles.
La pre aration de materiaux d'alphabetisation en langue

vernaculaire, Vail pris on charge par ma fenune, ainsi que la
traduction preliminaire de l'Evangile scion Marc, entreprise

avec leconcours de M.Nathanadl Tokpa Ve, directeur de PEcole
protestante de Man et origipaire de Kpata, ont apporte un com-
plement de documentation appreciable, tOe nous avons utilise au
meme titre que les donnees recueillies pAr le moyen des guys-
tionnaires3),





GENERALITES

1. La methods suivie en phonologic a etc dans les premieres

phases de l'analyse,, notamment de l'analyse tonale, cello pro-
posee par Pike (19471.et 1948). Il s'agit essenticllement de

procedes fondes sur la commutation, macs 'completes, pour les

cas-limite, par des criteres supplementaires. La confrontation

des reSultats ainsi obtenus avec.les theories de Troubetzkoy

(1949), de Martinet (1956 et 1965 b) et de filch (1964) a eta-

, rifle un certain nombre de problemcs d'interpretation.

La premiere demarche descriptive Consistera a'etablir les

unites phonologiques simples 4)
, a savoir les phonemes et les

`unites prosodiques. Elles seront definies a l'aide de traits

oppes4tionnels5), done%par reference au systeme dont clles
?eat part to.

Pour la presnntatlon des unites pertinentes simples, j'ai

eu'recours aux modelns offerts par deux descriptions de fen-

gues africatnes, Maurice Mouis (1963) et Serge Sauvageot

(1965), taus deux s'inspirant de Martinet (1956).

iya secondc demarche descriptive part d'un. Principe formule

par Pr /fete (1955, p.47) on cos termes: '...les phonemes ferment

des groupes tels quill soft necessaire de les considerer comme-

un tout au point de vue fonctionnell. Cette demarche nous mile-
:

nera a considcrer les unites-phonologiques complexes 4) qui se-

ront identifiees e l'aide.de traits contrastants danls chal-
5.)ne , 'associes a cos unites tout entieres, et non a un des

elements qui, les composemt' (Prieto, op.cit., p.50). Seront

etudies ainsi, dans l'ordre de leur extension, la syllabe, le

mot phonolog.ilue et la phrase phonologique.

1.1 Les faits de la deuxicmc articulation seront soumis A lee-
.

xamen sur trot plans de l'analyse: sur le plan phouologique,.
.

sur celui de la realisation phonique, et sur le plan de la

morphonologie. L'inclusion de ce dormer est rendue.necessaire

par lin enchevetrement d'alternances morphologiquement condi-
.

24
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tionnees ct de neutralisations, phdeologiquement tonditionnees
au niveae du mot et de la phrase, enchevetroment qut somble
inextricable sans qu'appel salt bait a la moiphonolegio.

1.2 Les rapports entre le plan phonologique et colui des .rea-

lisations phoniques impliquent la biunivocite: chaque unit;
phonologique, sauce dans son contexte, 'permot de prCvoir shns
equivoque possible, dans les limites de lh,perceptibilitc ct
sous reserve des faits relevant de la variation lbre,quelle
sera sa realisation.' InVersement, chaquc realisation phonique

. .

s auce dans son contexte no pout se referer qu'a uue soul c

.unite phonologique. Par contre, les rapports entre le plan
morphonologique et le plan phonologique ne,sont univoques que.'
dans unc direction: a partir d' un morphoneme donne, on petit.
Inferer quelle sera l'unite phonologique par laquello 11 sera

.

represent e dans un contexte dannp; mats cc rapport d'univocite

West pas reversible. Une unite phonologiquo peut, dans le me-

me contexte phonologique, reprCsenter Plus d'un merphoneme.

L'identificationsans Cquivoque de celui-ci n'est possib1.7 que

lori,qu'on connait le .signifiant particulier dont il est up
constituant.

1.3 11 importe de distinguer les 'archiOionemes' et les Inter-

phonemes'. Le premier terme se referc aux cas ou

entre deux unites Oionologiques est neuralisee par un colidi-

tionnement purement phonique et.automatiqUe, tandis quo le se-
cond terme est Amite huxalteruances dont le conditiormement
no pent etre decrit quo par reference a des unites de.la pre-
miere articulation

6)
. La difference entre les deux entices

s'exprime dans lours rapports avec les unites phonologiques:

Pachiphoneme sup:lose un rapport de blunivocite, car it eS.t.

adentiriable sans equivoque a partir des donnces phonologiques;
le morAionme par contrcno.l'est pa,. Les archiphonCmes se-

rout. trai.tes. en ralsoe de lour CoAditionnement purement

niquo, sur- le mime plan cue les- unites phonologiques.

Les rapports entre les trots plans de l'analyse se.rCsu-

ment par. lo schcma suivant; les Cloches indiqueut. le sets daps
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lequel les rapports%sont univoques :

Morphonemes

Ne
Units phonologiques÷.---Archiphonemes

"11

Nie

Realisatioh phonique

A l'encontre de l'us e c ant, une distinction sera fill-

en ce qui concer les caract ristiques deg phonemes, entre

traits pertinents et traits distinc ifs 7)
. Un.trait distinctif

est toujours pertinent. Un trait perk nent est virtuellement

dkAtinctif; 11 rout cependant apparaitre come trait non dis-
.

tinctif (redondant) dans une partie du_systeme phonologique.

Ainsf le voisement est pertinent et distinctif dans une.serie

qui s'oppose a une seri° proportionelle non voisee; ma's it

est pertinent et redondant lorsqu'il se retrouve dans une se-

rte du engine system° qui nest pas en, correlation/avec une se-

rie non voisee.

1.5 Le point de depart de notre etude est le lexeme. Ce choix

est conditionne par re hut de degager tout d'abord les unites

phonalbgiques simples, a s voir les unites minimales suscepti-
.

bles de distin ter des m emes. NOustraiterons dans la sec-

tion 2. les uni s p onematiques, et dans la section 4. les

unites prosodic' es pertinentes au nivegu.gu moname ou d'une

'fraction de!M eme.

Le choix du lexeme, a l'exclusion du moneme grammatical,se

justifie par le fait que le lexeme est sans pain° obtenu 'so-

lement, et par sa stabilite tonale et vocalique. Mais 11 est a

hotel' quc certains phenomanes de sandhi, 'susceptibles de modi-

c.ter un lexeme prononce isolement, ont ete

qUent, les.lexemes utilises ci-apres sont'a.considerer come

isoles d't texte non zero. 11s sont pOur la plupart-mono-
.

chnformes au lexeme type du toura. .
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Comme, d'autre part, les dissyllabes ne manquent pas tout
a fait dans in langue, nous nous refererons, pour la localisa-
tion et la dimtribution des unites phonologiques simples, 4 la
syllabe qu'au lexeme. En general, les lexmes dissylla-

biques correspondent, quint a leurs caracteristiques phonolo-
gigues, a une suite de deux lexemes monosyllabiques. Lo'rsque,

exceptionnellement, un dissyllabe figurera parmi les document's

donnes ci-dessOus, la immite des *yllabes sera marqueepar un
trait d'union: -. La syllabe est tongue (Pane facon provisoire

. e,- et sans chercher a vtter in circularite que l'on peut
/
re-

procher ti cette definition - comme l'unitecorrespondant, sur
le Plan phonologique, au me me tel qu'Il se,presente dans in
majorite des cas. line defini

\
ion de in syllabe fondee sur ses

.

traits caracteristiques sera onnee ulterieurement (cf.5.8).

.

respond genralement a cello
utilisee par Pike (1947k. L valour des syMboles ressortiru

des definitions donnees dans le texte.

LES UNITES PHONEMATIQUES
2. Les unites phonemaiiques sont subdivisees en consonnes et

.

cvoyellesi Il sera demontre i.-apres que cette dichotomie repnr,

se, dans le cas du toura, sur une distinction de fonction et
non seulement de phonetique.

Les consonneo sauf /1/, n'apparaissent qu'en position
tiale de in syllabe.

Come, dans tine syllabe tours, les consonnes peuvent man-

quer, mats non les voyelles, ces dernieres constituent le

noyau syllabique. Par in suite, chaque phoneme sera introduit

par son symbole, par les oppositions dui permettent de l'iden-

tifier, par une definition donnee en termem de ses traits dis-
$

tinctifs et,s'il y a lieu, Tar une description de say.ealisa-
......

2.1 LES CONSONNES. Sur vingt phonemes'conSonantiques, douze
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sont des occlustves, dont dix des expires et deux-tle's--Thspi-

roes.; quatre sont des fricatives, deux des nasales, deux des

semivoyelleS.

2.1.1 L'identitit du phonCmt.1 p ressort des rappro tements sui-

vants :

: paa 'bourgeon de palmier' pee 'village'

baa samCnager' bee 'rotang'

p-t :'pee 'village' pa . 'remplir'

tee ictivettet to 'planter'

p-kp 'creusor' pee 'village'

IcpS 'aversion' kpee 'sec'

p-6 .e pee 'village paa 'bourgeon de pal-
mier'

6eE -'speur Gaa '.tam -lam'

p-m : paa 'bourgeon de palmier' pee 'puree'

maa 'oiseau' mee 'serpent'

p-f : pat 'feu' pee 'village'

fat 'ca7maii' fee (6) '(en) bonne
sante'

p-w : paa 'case de champ' ptt 'vomir'

was 'souffle' wtt sselt

Le.phoneme /p/ se definit comme explosif par opposition

/6/, /in /, /17, et /w/, labial par opposition o /l/ et /kp/,

sound par opposition a /b/. 11 est-realts;, comme une occlusive

bilabiale relativement energtque.

2.1.2 Outre l'opposit.ton p7b, les rapprochements suivants per-

mettent l'identification du phoneme b:

b-d : baa 'preparer'. bob -'medicament'

daa 'mettre' dOO 'aine de lignege'

b -gb : tau 'petit sac'

gb& 'fardeau'

b-6 b& 'petit sac'

Ct 'camarade'

b-m : baa 'preparer'

maa scrapper'

butt 'champ'

gbuu ,'igname (espece)'

bee 'rotang'

Gee 'igname sauvage'

bee 'rotang'

mEE 'personne'
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b-v : bele 'mcnsonge'

vele 'cou'

b-w : boa 'preparer'

waa sarriver,verser'

1356 'medicament'

voo 'arbuste'

bn ';'criturel

wn 'toura'

Le rhonemo /b/ so d;finit come explosif par opposition
/6/, /mt, iv/ et /w/, -labial par opposition a /d/ et /s6/,

sonore par opposition a /p/. Il est realise comme one occlu-
sive bilabials tres energique.

2.1.3 OUtre l'opposition p-t, les rapprochements sutvants per-
mettent 1' identification du phoneme t :

t-k : tolo 'oreille'

}tele 'gale'

t-d t 'promenade'

duu 'femme du miie age'

t-1 : too 'poule'

loo 'nuage'

t-n 6a 'voyage'

naa 'grand-mere'

t-s : tiro 'voyage'

saa 'toit'

t-y : ti 'voyage'

'igname'

t33 'montogne'

k33 'couscous'

tie 'cuvette'

dee 'nouveau'

ta 'planter!

15 'plute'

tiT ',noir'

nil "esprit,'

tee' 'cuvette!
I)

see 'terre'

tee 'dos'

ycc 'trou'

Le phoneme /t/ se definit comme explosif par opposition .1
/1/, /n/, /s/ et /y/, alveolaire par opposition a /p/ et /k/,
sourd par opposition a /d/. 11 est realise apico-alveolaire.

2.1.4 Outre les oppositions b-d et t-d, les rapprochements
suivants permettent 1' identification du phoneme d :

d-g : daa 'mettre' di 'lance'

gaa 'regarder' gi 'dedans'
d-1 : d5 'femelle' de5 lignage'

15 'pluie' lea- ssaison de 'pluie'
d-n daa. 'mettre'

naa 'fixer' nua.:,!gsclave,
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d-z : d6 'connaitre' dua 'hache'

zb 1piler' zua 'percer'

d-y daa imettre' di 'lance'

yaa 'asseoir' yi 'eau'

Le phoneme /d/ se definit comme explo3if par opposition

/1/, /n/, /z/ et /y/, alveolaire par opposition a /b/ et /g/,

sonore par opposition a /t/. 11 est realise apico-alveolaire.

2.1.5 Outre I'opposttton t-k, les rapprochements suivants per-
mettent d'identifier le phoneme k

k-g : kaa 'brousse' kee 'heritage'

gaa 'jeune palmier' gee!banane'

k-kp : ken

kpen

'percer'

'se coucher'

Ice 'un pet',

kpe 'beaucoup'

k-kw : kee 'neritage' kEE 'sable'

kweZ 'ntd' kwii 'oiseau-gendarmier'

Le phoneme /k/ se definit comme velaire par opposition a

/t/, /kp/ et /kw/, sourd par opposition a /g/. 11 est realise

explosif et on arrondi devant une voyelle anterieure et /a/,

arrondi evant une voyelle posterieure. Dans cette derniere
,

position, 11 petit etre legerement labiovelarise.

2.1.6 Outre les oppositions d-g et k-g, les rapprochements

suivants permettent d'identifier le phoneme g :

g-gb : gaa 'jeune palmier' gie 'passer'

gbaa Icephalophe noir' gbie 'fixer'

g-gw : gee 'banane' gi 'dedans'

gwr!Z 'fromager' gwi 'ventre'

Le phonethe /g/ se definit comme velaire par opposilikon a

/d/, /gb/ et /gw/, sonore par opposition a /k/., 11 est realise

explosif, parfois energiquement. Devant une voyelle anterieure

et /a/,. a est non arrondi; devant une voyelle posterieure, 11

est arrondi ou legerement labiovelarise.

2.1.7 Outre lies oppositions p-kp °A, k-kp, les rapprochements
'

suivants permettent d'identifier le phoneme kp :

fi

I
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kp-gb : kpe' 'beaucoup'

gb; 'fils'

kp-kw : kit; 'beaucoup'

kw6C 'nid'

kpaa 'preparer'

gbaa icepalophe noir'

kpee 'sec'

kwee 'plante Tessemblant
au piment'

Le phoneme /kp/ se definit commie velo-labial par opposi-
tion :st /p/, /k/ et /kw/, sonrd. par oppdsition a /gb/. /kp/ est
realise comme une occlusive a double articulation velaire et
bilabiale stmultanee. A l'ouverture des deux fermetures bucca-

les, une Inspiration btlabtale se product simultanement avec

'Inv explosion velaire..Ce double mouvement d'air en setts oppo-

ses est du a un elargtssement de la cavite buccale, amorcant
l'ouverture de la bouche8).

Devant une voyelle nasalisee, l'ouverture de la bouche

pent etre precedee par une legere prenasalisation velatre.

Ainsi 'joue' est souvent realise [°kpini] . Par contre,
11 est plueat rare quo l'arttculatton bilabialc sort realisee
nettement nasale devant une voyelle nasalisee: 'jour'.

2.1.8 Outre les oppositions b-gb, g-gb, kp-gb, les rapproche-
.

meats suivants font ressortir l'tdentite du phoneme gb :

POgb-gw : ghee 'ttque' gbc-ce 'pleges

gwee 'fromagor' gwe-et 'cynocephale'
gb-6 : gbaa 'cephalophe notr' gbc-ee 'pleget

6aa 'tam-tam' 6c-cc 'corde'

he phoneme /gb/ se definit comma' velo-labial par oppos -

tion a /4/, /g/, /gw/ et /6/, comme sonorc par opposition a

/kp/.

/gb/ est realiSe comme une occlusive sonore a double arti-

culation simultanee, de formation analogue a celle de /kp/. De-

va4t une voyelle nasasee, elle tend a ;tre legerement prena-
salisee: /gbili/ [ggbiai] 'grelots'.

2.1.9 Widentite du phoneme kw rcssort des oppositions k-kw et
kp-kw, et en outre du rapprochement suivant :



kw-gw: kwl 'Europeen'

gwi 'ventre'

LC

tion a
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gweC 'fromager'

phoneni! /kw/ se definit comme labiOvelaire par opposi-
,

/k/ et /kp /, comme sourd par opposition a /gw/. 11 est
realise comma 1 une occlusive dorsale arroudie, rapidement

d'une articulation bilabiale de type (1.1. Cette realisa-

tion bi-segmentale iluipermet de distinguer auditivemcnt deux
elements success ifs l'oppose, sur le plan phonetique, a la

riante labiovetdrisec de /k/, qui apparait deviant des voyelles
posterieures 9)

2.1.10 L'identite du phoneme gw ressort des oppositions g-gw,

gb-gw, kw-gw et en outre du rapprochement suivant

5W W : gwee 'arachide' gwi 'ventre'

wee 'fruit' wi 'casser'

Le phoneme /gw/ se definit comme explosif par opposition a

/w/, labiovelaire par opposition a /g/ et rgb/.* sonore par op-
position a /kw/.

11 est realise comma une occluSive labiovelarisee bisegmen-
tale d'une fagon analogue a /kw/.

2.1.11 L'interpretation monophonematique de /kw/ et de /gw/ se

foude sur Les criteres suivants :

a) 11 n'extste pas ailleurs en toura de combinaisons de conson-
nos justifieraient une interpretation biphonematique de

/kw/ et de /gw/ comme une suite de deux consonnes.
b) /kw/ et /gw/ n'apparaissent qu'en position marginal° d'une

more (cf.4.1). Leur ton est toujeurs celii do la voyelle qui

suit. Ceci oppose /kw/ et /gw/ aux contbinaisons /ku/ et /gu/

qui constituent a elles seules des mores.

c) La dare° de /kw/ et de /gw/ est nettement inferieure a cal -.

le de /ku/ et /gu/ 10)

Les criteres fonctionnels (a et b) et phoui(iue (c) temoi-

gnont en favour de l'interpretation mOnophOnematique de /kw/

et /gw/

2.1.12 L'ideutate du phoneme 6 ressort des oppositions p-6,

32
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b-6 et gb-6, et en outre des rapprochements.suivants
6-1 : vas 'tam-tam,

laa 'mere'

6a 'fructift"r1

m5 'entendre'

Gee 'ligne'

vec 'antilope'

6as 'force'

6-m :

6-v :

6-w :

was 'qui ?'

Gee 1C:iname sauvage'

lee 'puissance malefique'

bee 'kaol'n'

:nee 'personne

63 ''arriver1

vaa 'egratigner'

6uu 'chevrc'

WOO .'langue,

Le phoneme /6/ se d!,finit comme inspire par opposition a
/p/, /b/, /m/, /v/ et /w/, q aubial par opposition /1/ et /gb/.

11 Fst realise comme une occlusive bilabials sonore, peu
energtke, avec inspiration produite par l'abaissem:mt du la-
rynx prealable ti l'ouverture de l'occlusion bilabial°ll) .

La realisation de /6/ apres le phoneme /o/ sera traitce ci-
dessous

%-?t 6-1

(cf.2.2.171).

L'identite du phoneme 1 ressort des oppositions t-1, d-1
et, on outre, desrapprochements suivants :

1-n : laa 'couteau' lit 'nourrtture'

1-z :

rasa,

lolo

'limite'

'proclamation'

ni
_

lii
.

es pr t '

ssalete,
zolo 'neuvieme mots de

l'annee tours'
zii Ivieux,

1-y : laa 'mere' 11 'goat'

yaa 'lion' yi 'eau'

Le Phoneme /1/ se deftnit comme inspire par opposition a
/t/, /1/, /n/, /z/ et /y/, comme alvealaire par opposition a

A l'initiale de la syllabe, la realisation de /1/ admet
deux variantes individuelles: a). une occlusive sonore prepala-
tale, retroflexe et tnsptree; la retroflextonse produ.it de
telle sorts que l'avant de la partie interienre.de lalangue

--touch( le palais; bl une laterals sonoreapicia-alveolaire.

Cette derniere variants, tres frequente chez /es jeunes
gens.scOlarises, a moms d'etreempruntee au francais, est A

t. .33
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en twos cas favorisee par le biltnguisme. La plApart des Incu-
r

tours emploient tant;t l'une, t.q.ntet Pantry de ces varlantes.

// est la seule consonne qui apparaisse en position jfletila-

ue as, la syllabe; elle est preceilee et suivie de deux voyelles

identiqnes talisi3es ultra-Courtes. Les variantes de /1/ en

mediane son[ egalement caracterisees par leur briery-

te. Vans un context° oral, cites sort tantot realisees apica-/

les, commeun e unhattemen, tantot dorso-latrales, Com-

me nn [1] :

. /ve.le/ [v1.4-.0 ou iv.e.121
\ ,

Entre des voyelles anterieures fitrmeeS, /1/ est parlors

realise comme une occlusive dentale sonore tres breve cal 4

-/tlit/ ,t.110 .OU ttlall

Dans un eohtexte nasalise -.Solt apres one consonne nasale,

sort entre deux Voyelles nasalisees -, /1/ est realise comme .

tine nasale vibrante a un battementE n
/kpillf/ .Lkpini]

/nili/ 'fievre, froid'

La realisation de /1/ apres lc phoneme /0/ sera traitee.ci
,

dessous (cf. 2.2.171)1

La definition de /1/ comme une inspire° merite d''efre com-

mentee. A ne considerer que les realisations occlusives initia-
.

les de ce phoneme, elles sort marquees par deux traits qui lour

soul. exclusivement propres: l'inspitation et la retroflexion.

La variante lateral° est probablement realise° avec expiration

comme le son correspondant franca is. Les variantes medianes

soot prononcees trop rapidement pour permettre l'observation

de l'aCtivite glottal° simultanee. Cependant la realisation de

/1/ apres /0/ (cf.2.2.171), ainsi que sa distribution (cf.5.1)

le marquent sans equivoque comme'le partenaire de /6/. Or, le

seul trait pertinent common a /6/ et /1/, et qua les distingue

do tour les autres phonemes, est precisement la direction.du

mOuvement d'air dans certaines de-leurs variantes. On peut es-

timer que la Iteralite assume une fonction compensatoire vis-

a-vis de l'inspiration dans les variantes ou celle-ci manque.

La notation 1 a etechoisie avant tout pour sa commodite,
i.

2.1.14 L'identite du phoneme f ressort de l'oppositton p-f et, )

li

3
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.en outre, des rapprochements suivants
:

f-v : fS 'dnute' fele 'blanchir'
vS 'faim' vele 'cou'

f-k faa 'marecage' ftt 'vide'

saa 'salaire' sii 'racine'
f-m : f;; 'avant' fat 'crocodile'

moo 'ceinture de raphia' mai 'verite,
f-w : ftt 'vide' fele 'blanchir'

wtt 'sel' wele 'richesse'

Le phow;me /f/ se definit come fricatif par opposition zsi
/p/, /m/ et /w/, labial par opposition a /s/, sourd par oppo-
sition ti /v/. 11 est realise labiodental avec protusion et ar-
rondissement des levres et avec nssez d'energie. La friction
se product au contact des incisives avec l'interieur de la le-
vre infe-rieure.

2.1.15 L'identite du phoneme v ressort des oppositions b-v,
6-v et f-v et, en outre, des rapprochements suivants :

v-z : v! 'barbe'

zi 'termite (espece)'

v-m : vee 'antilope'

mee 'serpent'
74,

v -w : voo 'arbuste'

woo 'boss a braler'

ve 'Poisson'

ze 'ici'

voa 'egratigner'

mop 'pouvoir'

vi 'barbe'

wE 'graine'

Le phoneme /v/ se definit comme fricatir, par opposition
/6/, /m/ et /w/, labial par opposition a /z/, sonore par oppo-
sition a /f/.

I1 est realise labiodental avec protrusion et arrondisse-
ment des levres, et tres energique.

Devant une voyelle nasalisee,'11 est prenasalise :
/IA/ [invi] 'barbe'

2.1.16 L'identite du phoneme s ressort des oppositions t-s et
f-s auxquelles s'ajoutent les rapprochements suivants

s-z : saa 'toit'

zaa 'machoires'
si 'graine decortivee,

zi 'termite (espece)'



s-n : saa 'fleur (espece)'

naa 'Itmite'
PP

s-y : saa 'tort'
J

yaa 'igname'

Le -phoneme /s/ se definit comme fricatif par opposition a

sit 'vie'

nit 'joie'

see 'terre'

yee 'honte'

23

/t/, mn/ et /Y/i comme alveolaire par oppositionil /f/, sourd.

par opposition a /z/.

11 est realise stfflant ou affrique. , La realisatiol affri-
, m e

0

quee, morns frequente, a surtout etc relevee en connexion avec

des elements detaches du discours et avec la mist en relief
expressive d'un sign°. I1 s'agit done probablement :Pune va-

riante stylistique. Le point d'articulation de /5/ est alveo-
.

Ultra devant une voyelle anterieure, alveolaire on prepalatal

devant une voyelle non anterieure:
r/see/ 'dent' est realise rse:1 , Etse:1 , [so:1 ou Itso:].

2.1.17 L'identite du phoneme z ressort des oppositions d-z,

1-z, v-z et s-z, et en outre des rapprochements sutvants :

00
z -n : zaa Imachoirest zele 'laver'

PI 0

naa 'grand-mere' nulu 'compter'

z-y : zaa 'machoires' zap 'bout'
00 PO

yan 'igname' yap 'mouche tse-tse'

Le phoneme /z/ se definit comme fricatif par opposition a

/d/, /1/, /n/ et /y/, alveolaire par opposition a /v/, sonore

par opposition a /s/.

11 est realise sifflant ou affrique, alveolaire ou prepa-

latal, scion le conditionnement deja signale pour /s/.

/z55-ei!/ 'chemin' est realise [zZi:e:3 , r rdz5:i17
r

ou IsIzateij .

2.1.18 La jeunesse scolarisee tend a abandonner la variete des

realisations de /s/ et de /z/ et a ne retenir quo les varian-

tes equivalentes des sifflantes francaises. On constate ici

une evolution semblable a cello supposee pour /1/ (cf.2.1.13):

une des variantes - dejist en usage - d'un Phoneme est favorisee

par une orientation croissante vers,le bulinguisme toura-

tw= 36



a;,,c; t . tsn ne satt poor 1. ant pas enc 0 rt? 11.110111P' -

teo on froncats s'imposero OH fin do compt ?. a la societe too-
ra eatiore.

2.1.11 L'identitC! do phon:me m ressort (.1,.!s oppositions p-m,

b-m, f-m et v-m, auxquelles s'ajonten& les rapprochement:.
sntvants :

m-n : maa 1battre'

naa 'fixer'

m-w : 'battre'

wail 'arriver'

m7 bo t re '

n7 ' envolk

m7 'bolre'

iii 'cosset-.

Le phowline imi 4e d;2finit comme nasal par opposition a /pi,
/b/, /6/, /f/ et /w/, labial par opposition a mnl. 11 est rea-
lise comme title nasals bilabials.

2.1.20 L'identit; dtt phonCmc n ressort des oppositions t-n,
d-n, 1-n, s-n, z -n et m-n et, en plus, du rapprochement sni-
vant :

n-y : react 'fixer' na; IbCbC,
yaa 'placer' yaa 'Mouche tse -tse'

Le phonimic /n/ se diAinit CI:6mo nasal par opposlioo isi/t/,
/(l /, /1/, /s/, /z/ et iyi, alveolaire par opposition a /m/. 11

est r2alise! comme unc nasal: arvieoldirc.

2.1.21 Lcs consonnes nasalcs entraincnt automatiquement la no-
salisation des voyclics des degri:s d'aperture 1, 4 et 5 opti
suivcat dales la. memc syllabo. Cette nasalisation conditionnee
est interpr:ACe comme i!tant non distinctive. 11 est necessaire,
von: des raisons donnces ci-dessons (2.2.171), de la conside,
rer comme nne,partie do la realisation des consonnes nasales,
et non de colic des voyellcs 12)

/maa/ [nina] 'oiscau' /nE/ [11E1 'in;re'

La ri-..altsatto): de /m/ et /n/ apt-4;s le phoneme /u/ sera
traitCe ci-dcssous (cf.2,2.171).

2.1.22 L'identit; du phoninne w ressort dis oppositions p-W77
I, -w, 6-w, f-w, v-w, m-w et gw-w et, en outrc, du rapprochemit
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uivaut :

w-y : waa 'arriver' w1 'casser'

yaa :placer' Y1 'eau'

Le phoneme /w/ se definit comme une semi -voyelle par op-

position a /p/, /b/, /6/, /1/, /v/, /iii/ et /gw/, comm. labial

par opposition a /y/. 11 est realise fortement,arrondi. Devout

tine voyelle nasalisee, est realise comme one uasale labio-
)velaire 13

/al/ [ern] 'verscr'

2.1.23 L'identite du phoneme /y/ ressort des oppositions t-y,

tl -y, 1-y, s-y, z-Y, n-y et w-y. 11 so defintt comme une semi-.

voyelle par opposition a /t/, /d/, /1/, /s /, /z/ et /n/, com-

me alveolaire par opposition a /w/. Devant .une voyelle orale,

it est realise comme one semi-voyelle dorso-palatale. Dcvant
.

une voyelle realise comme une nasale dorso-
palatale

13)

/yafi/ [ nth] 'soled'

2.1.24 i)ans 1' analyse donnee.ci-dessunons avons accordeanx

semi-voyelleq /w/ et /y/lestattit'diunites phonologtques an-

tonomes hien qu'elles soient on distribution complementaire a-

vec1.,?.s voyelles /u/ e,t /1/. A.Martinet Propose, pour des cas

analogues, lorsque les voyelles et les seml-voyelles ne sont

pas commutables, de les trotter comme des variantes combinatoi

res. Minn° s i la var i.inte semi-vocal ique a on comportement ana-

logue a celutdes consonnes, stieci.ne sauratt influencer notre

jugement, et nous faire considerer 1 et j comme deux onit;.s _ _ . _ _ _ _

phonologicines disiinctes, car notre soul critere est celni de
14)

la 'commutation' .(Martinet 1956, p.69.

Si la commutation est cffectivement le seul.crttere, poor-
quoi no pas associor p et a, lorsqu'ils se trouvent aussi peu

en opposition quo yet t? Tacitement l'auteor. se sell. (Pun au-

trecritbre justifte a scs yeux l'iunion en un scull...phoneme

de y et-,do I, mats non db p ei de ar:c'est la r.ssemblance pho-

ntqUe gut ext!..te entre les-emt.-voyelles et les voyelles fer -.

iiiies de localisation corespondante, mals non entre p et a.



26

Pilch (1964, p.66) indique clairement la raison pour .1a-
quelle on tie se spncie mime pas de commuter p et a : 'Wegvn
direr unterschiedlichen Stellung kbunen sie allein keine Op-
position bilden' I1 considre comme termes de l'opposition '

non sculement p.et a, mats encore leur position differente
dans la syliabe..00C4 revicnt a dire, dans les tomes propo-
ses par Prieto (1955, pv54), quo p et a s'opposent par lours
traits pertinents contrast ifs.

Le memo critCre vaut pour y et t, lorsque la distribution
de ;lours realisations phontques est parall4;le a celle de p et
a..11 ne reste donc, pour rCtintr y ct I, clue le seul argument
do lent ressemblance phonique..

Martinet attic-me' ailleurs (1956, p.15) .ue In phonologic
'classe les sons de ehaque laiigne scion le rule de chacun dans
cettc langue ct on fonction do lours rapports aver les autres
sons do la laugue', et quo 'ce qui est essentiel.... ressortira

.de la fonction des unites ct do lour place dans lc systeme.'
.Le fait quo y se comportc commenne consonnq fait part lc

de sa fonction'Aans le fil du discours, non de sa fonction op-
.

positionnelle dans le systeme; c'est cette dernicre que'Marti-
net admet comme soul critCre pour Ctablir uric distinction entre
deux phonimies.

'...dais dans le cas present, tl faut choisir non'pas entre la
fonci.siQn oppositionnelle et in fonction contrastive, mats entre
un raison meat tacite d'ordrephorii2lique et une realit; Cone- .

tionnellc con astiye. C'est IC princtpe fondamental de lagle:-
cription' selon 1 ;ttel les faits fonclicnels. doivent avow

/
la

.priortt;2 sun les fait plioni\ques', qui dCtermine noire decis,ton
do s4arer ict y.,.

-...

La violation de ce princtpe se fait remarquer aansla pra-
lifole descyiptive.par des compit.cations dont, la sotirce niest

/pas dans les donnees, mats dans la inC!thode. ;.insiTM.Hbuis

(1963) interprete les semi-voyelles du susu commc des vartan-
tes asyllabiques des voyellcs /i/ et /u /. 11 lesnotc cep en-
dant /yret /4 'pour plus- do comModitiO. En traltant les fdits
distributionnels, il les range (,arms les consonnes, mats en

r 39
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utilisant dos crochets cart-Cs, il.est.vrat; cec i fait Tenser

qa'on se trouve sur le plan phonetique,maisil est been queA-
.Lion, dans tout cc' chapttre, de la 'eombinaison des phonemes'.

tvinterpretation que Martinet propose au nom d'une sopa-
.,

-raLlon des plans phonetique et Phonologique aboutit done, dans

ce cas, a une confUSion des deux plans.

En ouolof(Sauvageot1965), Vuitton des semi-voyelLes avec

les voyelles correspondantes sur le plan'phouematique a pour t

Consequence des. complications ,varices.

Atnsi [j] est interprete comme /t/.dans, /tax/ 'os' (reali-

se [jax] 1 et dans /bat/ (rCalkse (bail )

'cultiVer, apparait ailleurs commeexemple des diphtongues gut'

son!: biphonematiques et ,a interpreter comme la comilinaison

d'un pleMent voCalique et d'tin element consonantique'. Ceci

aboutit a parlor, par exemple, du /t/ de /bat/ comme dune

Voyellc a fonction consonantique. Dans lc chapitre trattantde

la ombinaison des phonCmes, rtes n'est,dit sur la combinai-

. sond s voyelles. Par centre, tl est clair. d'aprs lei docu-- .

r its (pie la.di.stribution des voyelles fouctionnant comme

men s consonantIques dune diphtongue s'accorde exactement

avec cc qui est tilt au sujet de la distribution des cansonnes.

Chacuno de cos voyelles a realisation Semi-vocalique trouveraa

ais;:ment'sa place de consohne dans un des types de combinai-

sons admises voyelle-consonne, cousonne-voyCILe ou.consonne.?-

consonne, sans perturper le:reste des rapports.

cas pri,senCe par le.tours resseMble plutat a celui du

susti. En lours, les sem4.-voyelles/y/ eL /w/ partagent les

.'propris fonctionnelles des consonnes, notamment-leur nen-
.

toaalite, Landis que /1/ et /u/ fonctionnent comme des noyaux

syllabigneset supportent un ton. Les vaiantes nasales des

semi-voyelles-toura snscentlbles de figurer devant des Veyer-

)es names constituent un obstacle supplementaire sur le plan

phonique a leur,Integration dans le systCsie vocalIque.

2.2,LES VOULLES. Les unites vocal iques sont suse-eptibles de

constituor, a elles seules, des mores. Lemr prCsence revendi-

qup'automatiquement cello dune unite Lonale distinctive. En

40
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ce qui concerne leur nature phonetiqUe, elleS correspondent,

dans l'enseW.tle, aux voyelles, a l!exception de la nasale /n/____-
qui implique une occlusion buceale mats fonctionne comme tine'
unite vocalique. Elle sera traltee a la fin du chapitre. Des

0 ,

quaterze autreS Phonemes vocalig.ies, neuf sont des voyelles
°roles, cinq des voyelles nosales,Or-distinguera cinq degres
'd'aPerture. Aux positions anterieure et posterieure qui carac-.
.teris.ent les voyelles des quatre premiers-d.e&stsA'aperture,
s'ajoute une position neutre, associee avec le cinquieme-de-
gre d'aperture.

2.2.1 L'identite du phoneme i ressort des rapprochements set -.
vants :

1-u :1 ni. 'envahir' - 111 inourritures

via 'venir, donner' liiii. larbustei'
i.1-?.... : 111 inourriture' gi i ' souffrance '

li.i. 'jugement.' ------.--- gi.i. 'manioc'

i-e : zi 'miss', lii isolate'
N..

ze 'ici' -1 'occasion'
177 : bit 'poudre' zi 'derriere' .

/

1377 'bouche' zi 'toucher'

)La voyelle 1,ctse definit%comme anterieure par opposition
a ni/u/, fere pan aopposition . /ti../ et /0/, orale par opposi-
LionLion /4/. Elle est realise° non arrondie, avec aperture mi-
nimole.

L'identite.du phoneme u ressort de l'opposition i-u et
des rapprochemerts suivants \

uu -uu : luu 'arbuste,

lvv 'place pour se
laver'

u-o : bu 'tombeau' kpii;"'bord.

b5 , kpO6 'genou'
u-a : bit 'itombeati' -yuu Imatin'

Mr 'supporter' yOrD ilarve'

'buu 'dix'

buy 'champ'

tri

La voyalle /u/ se ditfinit comme posterieure par oppOsitlon



a /1/, fermee par opposition a' /uu/ et /0/, orale par opposi-
.

tion a /a/. Elle est realisec arrondie avec aperture minimale.'

2.2.3 L'ientite du phonCine tt ressort do 1'opposition 11-LL

et-ck,s.rapprochoments .suivants :

tt-vv : wtt. 'scl' iii 1jugements

woo 'longue' lee 'place pour se laver'

LL-CC kli 'travaux champetres' sZt sracine'

keZ 'heritagei see 'temoin'

tt.-11 : bit 'herbe' vtt-1.5 'ebloutssant'

1311 'botic-he' vYY 'bouer'

La voyelle /tt/ se definit come anterieure par opposition

A /1,1,/, mi-fermee par opposition a /it/ et /ec/,'orale par op-

positionposition a /II/. Elle est realisee non arrondie et-geminec.

2.2.4 L'identite du phoneme uo rcssort des oppositions tt-uu,

uu-vu et des rapprochements suivants :

vv-da : buu 'champ' woo 'longue'

bad 'supporter (accompli wok smortiers
poncttiel)'

vv -oo : lei,,place pour se laver' boo 'champ'

1.OZ) 'marche' ba5 'medicament'

La voyellc /uu/ se donna 'comme posterieurc par opposi-

tion mi-fermee par opposition a /uu/ et /oo/, orale

par opposition a /an/. Elle est realisee arrondie et geminee,

(Pour l'interpretation do /tt/et /uu/, cf. 2.2.7.)

2.2.5 L'ident,kte du phoneme cressortdes oppositions i-e

tt-ce et des rapprochements suivants :

N
N

: 6e 'existant' see 'priCre musulmano'

see6:i 'plate' see 'terre'
. .,

c...g : ve 'poisson' ye° 'paille'
. _

vk 'barbe' yik 'arbre.'

070 : ye 'voir' lee 'endrout'

5,6 'fCtiche, loo 'nuage'

La voyelle le/ se definit pomme anterteure par oppesttlon

42
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a /O/,mi-onverte par opposition a /it, /u/ et /e/, orale par
opposition a /c/. Ell° est realise° non arrondle. En syllaue

.

longue, son aperture varte a peu pros entre.celle du 'c' frau-
,

gals dans 'de.' et un dogre plus rapproche de celpi,des voyel-

).es toura.mi-fermCcs. En syllabe brCve, cette variation-cmpIC-

le nettement sur lc domaine do l'aperture mi-fermee.

/sC/ [s5) on 'noix do palmier'

.2.2.6.L'identite du phonCene o rossort des oppositions c-o,u-o
et uu-oo etdes rapprochements suivants :

o-o : loo 'nuage'

loo 'cloche'

0 -3 : too 'ponle'

t33 'montagne'

bO 'f in ir'

b5' 'envoyer'

dO 'un'

d3 council tre '

La voyellc /o /.so definit comme posterienre par opposition

a /0/, mi-ouverte par opposition a /u/, /uu/ et /o/, orale par
opposition a /3/. Elie est rcalisee arrondte. En syllabi! Ion-

,

gue, elle est soli: dune aperture semblable a cello du frangais

sort d'aperture plus rapprochile do cello do /uu/.

En syllabe brCve et.devant /g/, cetfe- Variation empiCte'fre-

quemment sur le domaine do l'aperture do la voyelle mi-fermee.
/dO/ [do] ou [dB] 'un' (numCral)

/kpeO/ (kpeol ou ,[kp;6] 'gcnou'

2.2.7 Apparemment,yinterpretation blphonematigue des voYel-
les longues /tt/ et /uu/ est appuyee par les faits quo vote' :

1. Lour duree gale cello des autres voyelles longues gut

dolvent etre traltees comme tolphonCmat,igues (cf.2.2.1b).

2. Elles supportent deux unites tonales susceptibles do
contras ter (par exemple d;B 'travail champ'kre9;
elles sont done traitees, par rapnort'aux unites prosodtques,
come les noyaux syllabtgues blphonematigues (cf.2.2.18). Ces

donnees repondent cxactement aux exigences classigues de
terpretation blphonematigue (cf.Troubotzkoy 1949, p.60/61, re-
gles III et IV; p.206; Pike 1071,p.138-140).

D'auLre part, c'est lI'LnterprCtiat ion monophonematigue gut
s'accorde avec la position asymetrigt des voyelles mi-fermees
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dans le systme vocalique :

1. Elles sort toujours longues; si on les interpretait

comme hiphonematiques, on aboutirait a des tomes /t/ et /e/

qui n'apparaitraient nulle part ailleurs dans la longue coming

des phonCmes.

2. WempiCiement de la variation des voyelles breves /e/

et /o/ sur lc domaine mi-ferme suppose, sur le plan phonolo-

gigue, l'existence de ':cases vides' a la place de /t/ et /v/.

Les realisations des voyelles orales des trots premiers

degres d'aperture se presentent.splon le schema :

brcf long

forme 1 .1:

mi-ferme t t:

n:!-onvert a e:

Lys ccrcles delimitent les zones de variation.

bref- long

u:

.v:

o:

Les oppositions phonematiqucs cerrespondantes sont resn-

ewes ci-dessous

/1/ /I/ + /1/ /U/ /U/ 4 /11/

/LL/ /vv/

/e/ /0/ /0/ /0/ /0/ + /0/

Les phonemes brefs reconvrant les domaines c/t at o/v sont

assignes an degre d'aperture mi- ouvcrt parse qu'ils sont plus

frequemment realises mi-ouverts quc mi-fermes. Ma's lorsqu'ils

sont realises ml-fermes, les oppositions e-tt et o-vv apparels-

sent comme des.differences non d'aperture, mars uniquement de

longneur. Celle-ci assume dans cc cas une fonction distinctive
I

compensatoire: cf. /se/1 sil 'noix de palmier', 'oppose /sit/

[ si:3 !racinc'.

11 est evident que ces rapports Seraient obliterCs s on

placz:it des phonCines /t/ et '/v/ Aans:Aci 'cases VIGeSi.

/LL/ et /vv/ sont done consideres comme des phonisnes uni-

quest gemines par definition. Lit double notation rappelle Ivor-

forction dans la chaine analogue a cello des combinalsons de
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..

deux voyellof:.
. \Le fait suivent explique la position asymeLrign des

voycAtes mi-fermees dams le -system° vocalique: cellici soul
pour .1.11 plupart- Issues de cembinalsons d'ene voyelle en0omr-

.

te et d'uue voyelle.fermce ou vice- versa, par suite d'Unts-
.. . ...similatior reciproque dos degres. d'aperture. Lc W4U .a censer-.

vi: les formes originalesdans un certain nombre de cns. Allis'
Le n5O /b t/ 'hortie' correspond an wait /bE7/, le n5ci /fttPvi-

,
de' au wau ifie/, le 11V, /fuu/ qcume' au-wau /fou/. 11 n'e'st
pouriant pas possible d'interpreter les voyelles mi-fermoes

comme .dos realisations de./01/ (ou de /lc /) et de /on/, car

ces.combinalsons.(au moms /el/ et lie/) coexistent er u5O
avec les voyelles geminees, par exemple /c1Ci/.'soeur.aine

non excisee', /kpeT/ 'panier, (a opposer a /kint/ ':111().

2.2t8 L'identite du phoneme a ressort de l'opposition c -c et
des rapprochements suivants :

c-a : 6E 'plate'

6.5 inaltres

c-a : 6E 'plate'

65 'moment'

c-E : s! 'bon'

si 'graine decortiquee'

_
pee

pea

sec

saa

'village'

'hone'

'terre'

to L'

gcc-yili 'arbrc (espece)'

gEE 'jambe'

La voyelle /t/ se derinit come anterieure par opposition
/a/, ouvorte par opposition a /e/ et /a/, orale par opposi-

tion a /E/. .Elle est non arrondie et d'une aperture comparable
a cello la voyelle francalse de 'bete'. it

2.2.9 L'identite du phoneme a ressort des oppositions o-a et
c-a et tics rapprochements suivants

:

: 65 'nal tre'

65 'fructifier'

n-3 : d5 'construire'

db 'comm.; trot

kaa 'main'

kaa ''savanne'

yoo 'mouche tse-tsel

ySS !hullo'

La voyelle /of se definitcomme posterieure par opposition
a /c/, onverLe'par opposition .A Jo/ et /a/, oral° par cprosi-

ti-
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tion a /3/. Elle est arrondic et legerement plus ouvcrte que

lc 'a' ouvert frangais dans tbottet.

2.2.10 L'identite du phoneme a ressort des oppositions e-a et
a-a et du rapprochement suivant

a-3 : za 'amusement' 541e tigname

zA 'eclat, lueur' yfih .solcii.

La voyelle /a/ se definit comme tres ouvertc par opposi-

tion a /e/ et /a /, orale par opposition a /a/. Elle est non

arrondic et non anterieure.

2.2.11 Les voyellcs nasales ne constituent pas une serie en-

ticrement parallelea cello des voyellea °roles. Pour cettc

, it lout d'emblee exclurc l'hypothese qu'elles puissent.

etre analysees selon la formule 'voyelle + nasalitC' -

Clue la nasalisation'soit pertinente au nivcau du mot-lihonolo,

gigue, fait qui la rapprochc fonctionnel.temoni des unites pro-
.

-sodiques (cf.628).

2.2.12 L'identite du phoneme 7 ressort des oppositions 1-7 et

tt-77 et des rapprochements suivants :

7-U : bi 'flour' yf1 'outil de forgeroW.-
. ba 'supporter' yhd 'rhume'

7-E : bl 'flour' b77 'bouche'

vh 'barbe' bEE t;crituret

La voyelle /7/ se.definit comme antereure par opposition

a //, fermee par opposition a /E/ , nasale par opposition a

// et /ti./. Eire est non arrondie et d'aperture minima.

2.2.3 L'identite du phoneme 0 ressort des oppositions uu-00,

7-0 et du rapprochement suivant-,:

-3 : vd 'petit panier'
. yofi 'ver du palmier'

vS 'calm' y33 'huile'

La voyelle /0/ se definit comma postericure par opposition

/7/, forme par opposition a /3/, nasale par opposition
/u/ et /up/. Elle est arrondie et-d'aperture minima. Apres ,Lk /,
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.

en syllabe breve, l'occlusion velaixepeutetre maintenue du-
.

rant la prononciation de /a /, ce qui aboutit a une variation
libre entre ED] et une nasale velaire syllabique (0], varia-.
tion restreinte a cette posi.tion particullere

: -

/kh/ [ka] ou [kis] r'
------7---

2.2.14 L'identite du phoneme t ort des oppositions e-t,
c -n, A-t et des rappro entssuivants :

t-5 'barbe' lat 'sable'

'faim' k55 'couscous'

gbia 'chion'

gbaa 'espece d'igname'

La voyelle /t/ se definit.comMe anterieure par opposition

t-3 : si 'graine decortiqueel

s3 -ni 'avant que'

a /3/, ouverte par opposition a /1/ et /3/, nasale par opposi-
tion e /e/ et /e/. Elle est non arrondie et d'aperture corres-
pondant le plus souvent au degre ouvert des voyelles orales,
mats variant parfois vers le'degre mi-ouvert.

2.2.15 L'identite duphoneme 5 ressort des oppositions o-5,
o-3, C-5 et a-5, et du rapprochement suivant

5-5 : ya 'sein' y33 'huile'

yh 'ociv Oh '8010w

La-voyelle /5/ se definit comme Posterieure par opposition
a /t/, ouverte par opposition a /a/ et tai, nasale par opposi-
.

tion e /o/ et /3/. Elle est arrondie et d'aperture correspon-
dant le plus frequemment au degre-ouvert des voyelles °roles,
mats susceptible de varier vees le degre mi-ouvert.

2.2.16 L'-fdentite du phoneme 5 ressort des oppositions a-0,
C-0 et 3-5.

11 se definit comme tres ouvert par opposition a /trot
/5/, nasal par opposition a /a/. Il est realise non arrondi,

non anterieur et avec aperture maxima.

2.2.17 L'identite du phoneme 0, nasale indeterminee, ressort
des oppositions suivantes :



...,,,,--,

, .---.--
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1' PO
1 9 -1 : 5 'me' Gag 'machette'

I 'to'
..

Gal 'vetement de dos-
sus'

0-u ; t;6 'loi' 800 'tort'

`` tau'
'4.

setranger' feu 'ecumer'

0- : kpag 'tranche'i.

t
gbl9 'ecureuil'

kpal 's'affliger' b'i't 'bouche'
1

1 0-a : gbo; 'quartier, clan' dag 'bourgeonner'

whb 'mortier' daa 'suspendre (accom-

1

pli ponctuel)'

1
0-9 : a) gbe; 'grabat' kpag 'femme sterile'

1

1

b.) gbh; 'temeraire' kpag 'tranche'
.

c) gbhh 'igname (espece)' kphh-wee 'etat de nudite'

1

d) gbh 'cuisse' kpfi 'dette'

Ces series excluent tout conditionnement quelconque entre

/0/ et la nasalisation des voyelles, a savoir :

1. que les voyelles nasales soient a interpreter comme la

realisation d'une, combinaison dune voyelle et d'un phoneme

nasal (c:b, d:b).

, 2. que vg ou Vg soient des variantes combinatoires ou 11-

bres de 9 (a:d, b:d) ou de TM (a:c, b:c).

35

3. que la nasalisation dune voyelle precedent la nasale

/9/ puisse,etre conditionnee par cello -ci (a:b). Alors que les

voyelles orales et nasales ne figurent qu'a cote dune voyelle

du memo type de resonance, le phoneme /0/ est 'amphibie,

aparait dang un contexte oral aussi bien quo dans;un contexte

nasal. Ceci apporte une preuve suppleMentaire du fait quo /0/

dolt etre considere comme distinct de toutes les voyelles trai-

tees jusqu'ici.

Les traits pertinents contrastifs-suivants rendent /0/ dis-

tinct des consonnes nasales /m/ et /n/ :

1. /0/ fait toujours partie du noyau syllabique, les con-

sonnes nasales on aucun cas.

2. Comme ls voyelles, /0/ supporte un ton susceptible de

contraster avec d'autres tons copresents daces lachaine.(cf.

/1.c;;/ 'hamegon', /ke6/ 'porte').
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3. /9/ pcut aussi par lui-meme constituer une syllabc:
/5-kao/ 'ma maan', cf./a-koe/ 'sa main'.

4. /9/ est 'marque par une resonance soutenue, laquec
manque aux consonncs nasales.

Pour cos raisons, qui sort analogues a cellos qui nous ont
amene a separer les semi-voyelles et les voyelles feinees, /9/

t.nc sera pas analyse comme archLpho/lemo de loopposition /m-n/.
/9/ est confine a la finale d'Une syllabe. Dans les cas ou

l'on seralt tent° del'assigner comme consonneiniticle a la
syllabe suivante (en general lorsq4'un /g/ est eclipse apras
/9/ dans les dissyllabcs ou dans 14s composes), la cadence des
mores marque nettement la differenCe, par exemplc entre

/si-mh/ 'equivalent' - unite a,deux mores du type CV-CV -,,
et /lap-a/ -/la9-ga/ 'malediction' - unite a trots mores du
type CVV-(C)V.

En comptant la nasale indeterminee parmi les phonemes vo-
caliques, nous insistons sur sa qualite de support tonal qu'el-
le partage avec les voyelles, ainsi que sur lc trait de in re-
sonance sontenue.

Le phoneme /9/ est defini par opposition.a /i/, /u/, /7/et
/a/ comme une voyelle du degre d'aperture zero (cf.3.25). Sa
realisation comme une nasale est une consequence de l'occlu-

sion buccalc, impliquce dans cette definition. Le point d'arti-
culation cst velaire,lorsque /9/ est suivi d'une pause ou
d'une voyelle. Dans les autres cas, tl est assimile au point
d'articulatlion de la consonnc qit suit. Il pout done titre

: /0 -4.4/ Cetobl '11 monte'

/m55-C/ Em35ej 'quelqu'un'
- labial : /6-b55/ tifbiiT3 'mon parent aine,
- alveolaire /a6-ta/ [Aita]. 'sur eux'
- vela ire /6-EEE/ Utigt:3 'ma jambe'

La semi-voyelle /w/ fonctionne a l'instar

d' une consonne Arclairc :

/9 -wet/ C5wEil 'avec mot'

- dorso-labial: /6-kpe9/ Ccsitkpe31'mon genou'

- vela ire
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2.2..171 La sequence-consiStant en une nasal r. finale /t)/ mine-
,diatement suivie d'une consonne nasalc (/m/, /n/) ou inspire°

(/0, /1/) est r;!alisec comic une nasal° gCminZ,e

ou.alveolaire.[111, salon lc point d'articutation de la con-
,sonne naSale.ou inspirce. Le ton do in cousonne est assimilc

,

a cclui du /9/ qui precede. Comme lc montreux les examples ci-

d-essous, ces'sequenceschevauchent toujours sur une limit() de

syllabe et., en general, appartiennent a deux monemes diffe-
.

rents.

/ c - 6 - maa / [ cm .5:] 'll me frappe'

/ c - t56 - 61 / Let3M.1] '11 montc la,

/ 6 - nil - yC / Li1.4C] 'ma venue'

/ 6 - 1;.1 / Cn.0 I 'ma fine'

Les gCmines resultant, salon lc cas, d'une simple assimi-

lation regressive do /9/ au point d'articulation do /m/ ou do

/n/, ou d'une double assimilation, regressive et progressive a
la Lois : ac /9/ au point d'artmulation de /6y ou do /1/, et

do /6/ et do /1/ au mode d'articulation de /9/. La nasalisa-

tion de /6/ et de /1/ au contact de /9/ a pour effet

rer les oppositions /G -m/ et /1-n/, car le trait pertinent

distingue ailleurs 1:1,51<isples et les inspirces est la nasall-
saiion.

II s'agit d'une pseudo-neutralisation, car la nasalisation

de la voyelle qui suit permct d'identifier sans equivoque la

gamine° comma une sequence /9/ plus' nasalc (cf.2.1.21)..

Par contra, les voyellcs orales, scules admires apreS les

inspirces. mutinies, relevant d'une sCquance contenant /6/ ou

/1/. Un trait qu'i est par ailleurs rcdondant - la nasalisation

conditionnec par une coasonne nasale - assure dans cc contexte

pa.-ticulier le maintien d'une distinction dont l'exposant nor-

mal - l'inspiration - est estompe.

2.2.172 A.Prost (1953, p.55) a cru pouvoir demontrer l'exis-

tence en toura d'alternances consonantiques, phenomena rcpandu

dans les langucs mandC 15) s'agit do la commutation systc-

matique, a valour grammaticalc, de certaines consonncs a

4-
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tialb du mot.

Les alternanceS-allgucs pour le toura se laissent cc-
pendant aisement ramener a en .simplescns d'assimilation du
type clue nous venons de signaler. mulu 'mon tote'
(transcription scion Prost), qui reloverait d'un changement
de La consonne tnitiale do bulu 'foie', est, en-to-mos

lyse phonologique, /5-6U15/, realise [M.U15]
. nau 'ma mere',.

cense alterner avec lau est /6-La41/,'r;,alis(5.aj.
frost mentionne.galement une alternauce s/ty,que je n'a

cependant pas retrouvee. J'en conclus clue lc toura ne connalt
pas, au s'ens clue l'on donne a ce terme dans 11tude des lan-
vies mand,'d'alternance consonantique.

2.2.18 Les noyaux syllabiques composes de deux voyelles diCfe
rentes entrent clans eans les memos combinaisons, soil avec des lc-
mentS prosodiques,,sOit avec des segments voisins dans la chal-
ne, quo les noyaux syllabiques ants et longs. 11 faut concln-
re de cc parallelisme que les voyelles longues, a l'exception
des voyelles nit-fermes, constituent une succession do deux

phonemes vocaliques identiqucs. Atnst, [gbi] 'arbre (espce)'
oPest analYs comme /gbaa/, avec le noyau /a/+/a/, sur re mod-

.PPle de /gbW 'terrain vierge' ct de /gimp/ 'grabat'. La duree'
des voyelles phonetiquement longues a ton uni est, a I'oule,
en moyenne deux fis cello d'unc voyelle brve. Ceci cadre
avec leur,valeur biphonematique et avec le fait quo le toura
est une langue A mores..Les voyelles longues supportant deux-

,

tons inegaux devient de cette norme: lorsqu'un Con,liaut est
SUIV1 il'un ton bas,'la voyelle est considerablemcnt prolong;.,c

,par rapport ale norme16)

CLASSEMENT DES PHONEMES
3. To*Jtes les units phon6atiques qut viennent dlCtre cicri-
tes s'inagrent soll dans lc systCme consonantique, soit dans
le systme vocalique. Ces deux systemes,dont chacun montre
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une coherence interne remarquable, sont consideres, dans notre

analyse, comme etant rigoureusement separes par lours lone -

tons contrastantes dance to syllabe, notamment par l'inCgati-

te de leursrapports avec les unites prosodiques.
,

Ltorganisation'des unites scion lours traits pertinents

communs qui permettra de dCcrire ces deux systCmes s'effectue-

ra sir la base des dCfinLtions antCrieures des phonCbes. 1

est.entenducependant, quo du- point de vue 4thodologlque

une aperceptinn .du systeme est deja implicate dans les mes
utilises pour. ces defimitions.

3.1 CLASSEMENT DES COMSONNES. Les vingt phonCmes.

ques sont dCfinis comme suit .
p

k

kp

Icw :

b

cI

g

gb

explosif

.1

sourd labial

alveolaire

velaire

velo-labial

labiovelaire

sonore jbial
alvColaire

velaire

velo-labial
gw 4.b labiovelaire

fricatif sourd labial

s ' ' alveolaire

sonore labial

z ' alveolaire
6 inspire labial

1 1 alveolaire

m nasal labial

n alveo1.4ire

w semi7voyelle labial

Y alvColaire

3.11 be tableau des consonnes, ci-dessous, fait ressorCir ver-

ticalement les series,et relationS dont. les tomes ont une zo-

ne d'articulation on commun, et,horizontalement cellos dont

consonanti-
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les:termeS partagetit le mame'mode Warticulatkon.

Explosives

Fricatives

Lnsptrues

Nasales

Semi-
voyelles

La.biales VCla
Alveo- Vedo- ; Labio-
laires: ires:

lab tales' ''ve 1 a 1 res

p L k . kp kw
b . d g' . gb : gw

f : s :

v : z :

-
6 : 1 ' :

m : n .

w

Tableau 1

/Scion lour mode d'articulation, les_consorinas s'orgaaisisit
bn deux series et cinqxelations. Les deux series des explosi-
veS et les deux relations des fricatiVes farmnnt deux propor-

/

tyons dont chacune es t marquee par la sonorite. Lorsque l'oll
eient egalement compte des relations proportionnelles p-f,b-v

un faiscean do proportions a quaLre termes-dpparalt dafis

In domaine des localisations labiale et alv;olaire.

Nous considCrons que les trots relations qui restenL s'op-
pos'ent individuellement aux antres relations et aux propor-
Lions: les ituili'ffees par la direction de l'appel d'air,' les
nasales parla:nasalit;:, les semi-voyelles per l'obstruction
M11111111..M du chenal bucpal. Mats toutes cos s;..1rAes et relations

participent a in proportion opposant le4 Lermes de localisa-

Lton.labiale,a ceux de locali sat ton alveolaire.

Cetle proportton qui inclit.quatorze termes pourrait sem-
I \bier quelqiie peu antificielle, La localisation legeremout re-

tirCe dos fricatives aurait pu titre explo i Leo pourrCunir les

explosives et les fricatives dans une settle proportion, en
sfibdivisanL la zone lab iale en un point bilabial (p,b) et on

point labiodental (f,v); eL la zone alveolaire en un point iii-
vi'olaire °(d,t) et un poltit alvCo-palatal (s,z). 'Alors que
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dani In zone labiale, cette division parait nett°, la zone

diarticulation des fricatives, quotque prolon Vers l'ar-
ivre, se superpose vers.l'hvant a delle.de explosives al-,

,
vi!olaires. Pour cette raison, 11 a etc suppose que le'mode

d'articulationseul oppose la proportion des explosives a

cello des fricatives et que les diffCrences de localisation

sont redondantes. Le phoneme /w/ est, par convention etrpour

mantenir la proportionnalite, classc comme labial. 11 montre

neanmoins, au contact des autres unites Idevant une voyelle

npsaliseecf.2.22; apres /0/, cf.2.2.17)., des proprietes ty-
-piqucri des rahlovelaires.

Les tois relations qui restent en dehors do la prOpor-

tton de localisation, a savor k-g, kw-gw, participant
. .en revanche a la proportion de sonorite, constitue0 par les

. ,

explosives. La PresenCe, tlans le memo systeme, des vC1O-.
. / .

labiales, des lahtovelaires et dune inspirce.labtale semble

titre rare 17) Les velo-labiales et les lablovelaireS pour-
.

raiont consUltuerune settle surto do localtsatton, c taut don-
.

lie qu'elles se.distinguent non par lours points d'articulation,
.ma's par lour mode de detente. On.ohtiendratt cette scrin en

.

crassalt kp-gb commc. des valo-labiale's explosives et kw=gw

comme des y;.lo-labialcs ayant une detente non explosive. Mats

11 4emble impossible de definir les series hortzonitalescomme
. . .

des non-explosives auxquelles /kw/ et /gw/ devralent particr-

pr. D'ante part, les vClo.-labiales poureatent suss' hien se
.ranger avec les inspires qu'avec les explosives,. a cause du

:1,,t0le appal Pair qui les caracCrise. Mats lc fait clutches

participent a une proportionnde sonorite est finalement deal-
.

sit' pour reur classementavec les explosives, car l'opposItion

entre sourdes et sonores no se retrouve pas chez lesinspirees.

Weconomiedu systeme consonantique petit Ctro'resume alas':

I. Ltutilisation'tle l'opposition entre sourdcs at soneres

est Timiteo aux proportions. les,explosives et des fricatiVes.

"..---La senora; des inspires, "es nasales et des semi-voyelles

estredondante.
. .

2. Pans les relations velaire, velo-labiale.et lablovelal-
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re, l'explosion, distinctive ailleurs, est redondante.

3. On est habittiC a opposer en-bloc les occlusives an .res-

te du system() cosonantique. L'occlusivitCest ici conside

come un trail redondant accessoire qui caracti)riseles explor

el, partiellement, les inspirees. En luiconrerant un

stat.61 de pertinence, on ajouterait au systeme un trait perti-

lt enti(;rement redondant qui, euplus, ne couvrlrait pas

tonte 10;.!tendue de variation de l'inspirCe alvColaire /1/.

3.2 CLASSEMENT DES VOYELLES. Les phonemes vocaliquessont den-.

nis come suit :

antCrieur ferMC (degrC 1) oral.

LL 1 mi-ferinC (degrC 2)

mi-ouvert (degre 3)

ouvert (degre 4)

u : TostCrieur ferme .(degre 1)

ye mi-fermC (degrC 2)

o mi-ouvert (degr'e 5)

ouvert (degr'e 4)

a trCs ouver.(degrC 51

anterieur ferm'e (degri) 1) nasal

ouvert (degrC 4)

postCrieur fermC (degri) I)

ouvert (degr'e 4)

A ouvert (degre 5)

occlusion (degri) 0)

5.21 Dans le labtenu.2, les phonemes ayant le m;me:degre d'n-

perturn Sent disposCs ioriAontalemnia, ceux de mime localisa-

tion verlicalement

9

7

LL up

E 3
a

Tableau 2
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3.22 On note d'abord la subdivision princlpale du systmo vo-

calique scion le type de resonance, en voyelles oralcs et en

voyelles nasalcs. La densite des oppositions est 'novae. Aux

quatre tdrmes de la seri° orale 1-ii-e-e ne correspondent que

deux unites nasales, /7/ et /E/. Pour les voyelles d'aperture

mi-fermee et mi-ouverte, l'opposition de resonance est redon-

dente, du fait qu'elles ne possedent pa-8.de pendants nasaux.

Mays caLmeine temps un equilibre similaire s'etablit entre les

unites de chacun dos deux sous-sysames. Toutes les unites .vo-

caliqueTs sauf,/n/ soul integrees-.7dens-un-des-deux sous-sy'siiises.

3.23 Les relationl'propprtionnel entre i-u et ii-uu etc.

dune part, et 7-0, E3-dlauire part, yermettent d'opposer,

pourchaque sous-systeme,.une scrie entericure (non arrondie)

a uric scric postericure (arrondic), qui torment ensemble la

proportion de localisation. L'opposition de localisation est

uoutralisee - et donc,.du point de vue de l'economic du syste-
.

me, redon,dante - pour les voyelles des degres d'aperture ex-\

tremes, A savoir pour /e/, /3/ et /r) /.

3.24 i.e sous-systemc oral presente cinq degres d'aperture, cc

qui constitue une exploitation optimalc des possibilites de

-d-ifferenciation. Les degres 1 a 4 sont chacun representes per

deux lermes participant e la prdportion de localisation. En

revanche, l'aperture.tres ouvertc n'esi representee que par un

soul. terriv!.

-Les tiers degres d'aperttire des voyelles nasalcs ne cons-
,

Lituent pas dos oppositions gr.duclles independantos du sys-/

li,w1 oral. lls correspondent respectivement aux premier, qua-

trieme et cinquieme degresdperture du sysiCmc oral.. Cettc

correspondence ne se manifesto pas necesseireMont sfir Le plan

de la realisation phonique (cf. 2.2.1.1 et 2.2.e5). Mais, rt
ressort des alternances morphonologiques que /a/ et /A/ d'aue

port, /1/ et /7/ d'autre part, sont. susceptibles de represen-

ler les emes morphonOmes(cf.6.28).

Par analogic, on pent: inferer quo lc memc rapport de pa-

renie existe entre /u/ et /0/ et entre les voyelles °liveries
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des deux types de resonance.

Grace A cos relations, les deux sous-systomes peuvent se
rapportcr a la memo echelle de gradatiOn d'aperture buccal(' et

s'integrent dans un system° vocaliquc unique. Le schema summit_

dispose les termes commensurables de maniere a Cairn voi cette
unite en omettant les tomes non commensurables :

i 7 u 0

c t o 5

a 5

Une seri° forme° a quatre tomes s'oppose a unc seri° on-
vertc. Tous les terms representes s'ordonncgt en trots pro--

portions do resonance differencices cntr s par la local'-
.

sation anterieurc, neutre et postericure.

3.2r L'adjonction d'un degre d'aperturc buccalc zero qui permet
d'incorporer la nasalc indeterminee clans lc system vocaliqw!
nest pas simplcment un L'aperture zero est A cnvi-
sager come un cas - limit(' de la classification vocalique. Tron-
betzkoy (1949, p.194) en prevoit, au moins! implicitement, la
possibilite (mist on relief par mot): qA1 ou les nasales fai-

sant syllabc se reglent dans lour realisation d'apres les par-
ticularites do localisation do la consonnc suivantc..., on
pout parlor aussi .bien dune nasalc indeterminee faisant syl-e
labe quo d'une ynYelle nasalise° indeterminee.' Le dan presen-
te le cas dune facon encore plus convaincante que in tonra :

A cote des.realisations A occlusion complete, lc dan con-
naIt des variantcs combinatoircs du premier degre d'aperture

qui no laissent aucun doutc sur lc caractore.vocalique de co
phoneme 18)

Le degrc d'aperture zero neutralise non sculemont Los op-
.positions do localisation, mats aussi, par le fait memo de

l'occlusuon buccal l'opposition do resonance. La nasatile do
/q/ est traitee come un trait nod pertinent, cc qui s'accordo

avec lc comportement amphsbie de ce phoneme dans la.chaine.

3.26'La gemination des voyclles mi-fermees est pertinent° dans
la chaine; mats dans lc systCme vocalique, elle pent etre con-
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sidi.!rCe comae un foil concomitant du deuxieme degr d'apertu-

re. El le n'a done aucunc signification pour lc classement de

ces voyelles.

LES TONS
4. Les signifiants toura sont diffCrencieS d1 two 1:arL par les

unites ponematiques, d'autre part par les tons. Scion le

principe de classification do Pike (1948, ch.I), et do Marti-
.

net (1956, p.20-21), lc toura est unc langue a tons ponctuels.

Chaque unite Lonale distinctive est determince par sa hauteur

relative dans la chain° parlCe; les courbes Mlodiques qui ri,-

sulLenL du contact dc deux tons a niveaux diff-Crents no sent

qu'accessoires, non pertinentes.

4.1 Pour Ctablir la Pertinence des quatre registres, ii stiff it

de rester dans le cadre do la syllabc, qui noes a deja servi

A'unite de reference pour (4:gager les phonemes. Le Hombre des

unites tonalcs distinctivcs egale on Principe coin' des phone-

mes vocal tque5 inn is rappelons que /tt/ et /ou/ supportent

.deux tons.

ULilisanL le concept dc la more pour delimiter La duree

d'une unite tonal° pertinente, on (lira qu'une more correspond

aux schimas segmentaux CV ou V. Les syllabes des types /.CV/ et

'WcorrespondenL done a one seule more, cellos destypes/GVVA

,'CV/ et /CVLV/ JI deux mores, cellos du type /GV1V0/ Cl trots

mores.

4.2 La mise on valour des oppositions tonalcs est tres (hire-

rent° selon les classes do moncmcs (cf.formes rgnliclres des
-----

themes lexem-allques, ch.11). Les noms uttlisent au maximum les

pOssibiliLCs de diffCrenciation tonal°, mats n'admettent pas

lc Lon mi-bas en syllabc breve. La mCnie restriction vaut pour

les paradigms vcrbaux - sauf A la finale absoluc do la phrase__

(cf.7.22) - qui, en plus, cxcluent les combinaisons do tons

descendantes. En revanche, un certain nombrc do monemes gram-
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maticaux consistent on une syllabc breve caracterisiie par un
ton mt -bas. C'est pour cette raison quo to Limoignage fourni

par les syllabes breves on favour de la pertinence des,quatre
registres.-est faible.

4.3.Cilessous, les oppositions entre les hautcurs tonales sc-
rout demontrces d'abord pour les syllabes breves (4.31) clue
nous fcrons preceder, entro parentheses si possible, d'un ca-
dr° a ton stable. Les syllabes longues (4.32)-f-e-fht ressortir
en memo temps la pertinence des registres et les combinaisons
de tons admiscs au.niveau de la syllabc 19)

4:31

4.32

,A cote de, (son) onto'

(-)p5 'dis

.(a-)pc :(sa) part, le sten'

(-)pe 'dire (declaratif)'

(e-)6& '(son) camarade'

(A-)65 '(son) moment'

(1-)6LI '(son) extericur; dessus'

(e-)le ''(sa) surface, dessus'

15 'epousc'

(e-)le 11110 (le '= particule emphatique)

gluW1 'arbre (espece)' gbaa 'sechoir'
gb55 'maladie du pied' 'champignon,(es-

pece)1gbaa icephalophe noir'

'drap'.gbau

I
saa

saa

sea

'tort'

'sala.re'

velour (espece)'

saa

saa

'arc'

'sacrifice'

Gee *igname sauvago' qk 'socur ainCel
GEE 'kaolin'.

Gee lligno'

Ga-ne 'plant° ressemblant
-A l'arackide'
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!nee 'personae'; 'lune'

mcc 'serpent'; ?'

-mcc 'agent'

Wea

Wel

' s Inge '

WLL 'urine

wit 'vino.

WLL 'sel'

WLL 'parler (dclaratifi'

iii 'nourriture'

lit 'foret'

iii 'salet'

loo 'cloche'

1;; 'amour'

wet

wEi

Wig,

.17

'argent (metal)'

'avec'

'queue'

iii 'lit'

'frere ou soeur
cadet'.

loo 'march°, 1;5 'saison de pluie'

loo Inuage' 100 ,f6mme.

yan 'ver'

yOfil 'larve de mouche'

'rhume'

/55' 'camion' go; 'masque'

4.4 Les tons, ou tonemes, sont definis scion leur auteur re-
,

'alive dans la chain° parlee, cOmme haut mt-laut /-/,mt-

bas (symbolise par l'absence d'une marque sur voielle) et

has / Les schemas constitues par la succession de deux tone-

mes seront traites en detail dans le.chapitre h.

4.5 Les niveaux des tons et les intervalles r stont remarqua-

blement stables A l'intrieur de la phrase etmeme au -delis,

sauf dans certains cas de sandhi (cf.6.383). Les chang'ements

de 'clef', c'est-A-dire de hauteur giirale dans la chain°

parle, ;ventuellement accompagns d'un elargissement ou d'un

retrecissement des intervalles qui peuvynt .se produire au,

cours de l';nonciation, traduisent des modulations d'ordre

ma is relevent de la parole et non de la langue .
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LA SYLLABE

5. La definition de la syllpbe sera roilde, sur la recurrence

des mines,schimas distributtfs ties uniiCsphonologiqtys sim-

ples 21)
. Nous examinerons d'abord (5.1-5.5) les types do sy.17

lahes susceptibles de representer lesformes regnIieres des,

lexemeS, a savoir le$ cinq schemas qui commencent par une con-

-,,Anne: CV, CVV, CV1V, CVVVet CV1V0.

5.1. DISTRIBUTION DES CONSONNES. Tonics Les consonnes appa-

raisseni a l'initiale dune syltabe; cer(aines restrictions

par rapport aux voyelles qui peuvent suivre son,: a miter

1) La .voyelle /u/ He suit jama is immiAlatement into conson-

2) Les consonnes inspirCes /6/ et /1/ apparaissant en po-

sition to t L talc d'une syllabe sont incompatibles avec lei:

voyelles nasah:s.

3) Les consonnes nasales ne se comhinent qu'avec dos

voyelles des degres d'aporture femme, ouveri:ei ties ()evert.

Ito plus, elles n'admeLient qu'un seul type de resonance it lour

suite; lorsqu'on considere la nasalisation apri' /m/ ct /n/

come non pertinente (mats cf.note 12), tl s'ensult que ces

vo)cIles rylevunt Lou jour's du sysiom

) Los consonnos labiovelaires ne atiesiees quo de-
..

vant. Lot; voyelles non posterieures,.bormIs /« /.

5.2 DISIPIDUTION DES VC:MLLES. En CO qui concerns Les combi-

naisons de voyelles, 11 est utile de faire cine/ques remarques

Preliminaires:

1) Les voyvIles mi-lermees n'entrent on comlinaison avec

aucun phonme vocalique. Flits rest('ront done en dohors des

consid:.raLions pr'esentees.ct-dessons

.2) Tonto voyelIg, sauf /0/, peut,i4re combinee avec elle-
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3) La voyellc /0/ pout figurer aprCs touter les voyelles

non ml-fermees o1. dAffcrentes.

) Deux voyelles do rsonance diffCrente ne se suiveut
pas dans la.meme syllabc:

5.21 Les tableaux 3 et 4 montrent les combInalsons hetvroge-
nes qui sout attestCes dans les,syllabes du type CVIV,(salf

les combinalsous avec /n/):

Voyelles °roles

V
1

V
2

----

I

c

c

x

I

I

e

.

a

o

o

t

1

1

x

a

x

o

x

u

u-

u'iecao o X

Tableau 3

Voyellcs nasalcs

vi V2

7

E

A

5

a

x

7

7

_......_.

E

x.
A

x

A

a

x

x

Tableau .1

5.211 L'harmonje vocalique qul conditionne les combinalsons do
voyelles oralcs obcit aux regles suivantes :

1) Touter les voyelles sont compatibles avec /1/. en secon-
d." 'position.

2) Toutes les voyelles Sont compatibles avec /u/ en pre-
position.

3) Les voyelles non postricures sont compatibles avec /1/

(respectivement /1..c/, cf. 5.213) enspremicre position.

4) tcs voyelles non. antericures sont compatibles entre el

les lorsque lours degrCs d' aperture ne sout pas adjacents

condttion quo i.e dogr; no suit pas compt;').

5.21.2 Les voyelles nasales se combinent scion les ri.gles sni-
vant (,

I) i.es voyvtIes non potCr 'cares soul. compatibles /avoc /7/

*-4
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on second° position et, sauC /7/, avec /fl/ en premiere posi-
tidn.

2).Toutos les voyolles sont compatibles avec /3/ en se-
conde position.

,5.213 La position intermediairo do /a/ ct de /A/ dans les ta-
bleaux signal° les altornanCes reguliercs /1-0/ ct./T.E/ de:
vant.ces phonemes.

/114/ /lee/ 'plaisir'

jp1A/ /pt's/ 'prove:rho'

11 est A noter que /11/ suivi dc!/3/ est toujours realise
mt-ouvert: C ptd] 4

Cetto alternanee so retreuve auprs des voyelles poste-
rieures. des degres d'aperture corrospondants, mats, dans cc
cas, elle semble lexicalcment conditionnec. Elie a ete. cons-
tatce pour /sun/ /soa/ unatte', /zfifi/ /z5fit (realise[zbfij)

'jeune homme circoncis'; Ma's /dna/ 'hache', /zua/ Ppercer',
/ton/ 'bolter', /On/ 'Cleuve'.restent invariables.

Les oppositions entre /u/ et /o/ et entre /11/ et /3/ sent

done maintonueS devant les voyelles du dcgrc d'aperture tres

ouvert, mais l'alternance morphonologlque dans un certain

nombrc de signifiants temoigne do lour instabilite.

L'opposition entre /u/ et /o/ est retenue apr(;s lute

voyclle do dcgre d'aperture tres ouvert. Toutcs les autres

oppositions d'aperture' sont neutrallsees soft en premiere,

soft on seconde position du noyau syllabique heterog(;nc.

Rion n'emplehe quo l'opposition de resonance ne sdlt ega-

'cousiderce comma neutralise° dans ces memes positions.
11 en result.° les archiphonemes sutvants

a) Un archAphoneme anterieur /1/, represent° par /I/ au
/e/ devant /a/, par /7/ oti /t/ (levant: /3/, par /1/ ailleurs

en centexte oral, par /7/ ailleurs en contexte nasal
b) Jn archiphonCmc posterieur forme /U/ represente par/u/'

en context° oral, par /11/ on contcxte nasal.

c) Un Archiphonme posterieur ouvert /0/ qui n'apparait
(Wen combinaiSon avec unc voyelle tres onvertc et qui est
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reprCsent par /of en contexte oral, par /5/ on contexte na-
sal.

Pr:lc:1d; ousuivi d'une voyelle trey onverte, l'arcbiphon
/U/ lie neutralise quo l'opposition de resonance, et non

celles d'apertnrcx parce quill s'oppose dans cette poy.:1Lion a

/0/. L'archiphonemo. /0/, d'autre part, implique la neutralisa-

tion de l'opposition des degres d'aperture mi-ouvcrt et ouvert.

En outre, cos archipAonCsiris sont tonjours en opposition
avec la voyelle avec laquelle tls sont combines, a cause des

combinaisons homogCnes qui s'opposent globalement aux combi-
liaisons heterogenes.

On pent dCgager des tabl3aux pr:,:sonti!s ci-dessds qnc.les

oppositions do localisation sont egalement nentralisCes dans

certaincs conditians,.par exempl' apres /1/. On idontifiera

les archiphonemes de localisation par le symbols L suivi du

du degrc d'aporture, An sortc quo

d;:sizIne l'archiphoni;mc mi-ouvcrt oral,

par /c/22)

/L4/ di,signe l'archiphonCme ouvert oral, represente par

chiffrc

/L3/ represeute

/e/ apres /1/, par /a/ davant /u/,

dCsigne l'archiphonCme ()avert, nasal, repri:senti? par

/E/
Le dcgrc d'aporturc tress ouverl est par-definition

cc qui concerne l'opposition de localisatior:.

En combinant les archiphonemes d'aperture el..dc resonance

avec coax de localisation, on pent r;Auire los tableaux 3 et
4 donues plus limit ..tux formules qui eopri!sentent les types de

sequences VI V
2 admises.(Vxdesignant leg postti:nts darns les-

(ieties toutes Los oppositions d systi;m:, vocalique so t per-

neutro

trientes) :

TabIean 5

1

3

4

'I

I L .), 4
, a

I
x ,

U V
x

L4, a U

V .) : V

A : 0

iL1, A

a 0
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1-4 ="sequences vocaliques attestees

En ncgligcant des restrictions mineurcs par rapport a U,
on constatc quo dans les conditions ou I petit assumer V1, U
peat assumer V2 et inversemen0 l'opposition de localisation
est neutralisec apres l'archiphoneme antericnr (a 1 et b 1) et

devant l'archiphoneme postericur forme (a ); elle est perti-
nentc, mats settlement dans les combinaisons oral es, devant

l'archiphoneme anterieur (a 2) et apres l'ardhiphoneme poste-
ricur forme (a 3);. elle est neutralisee dans les combinaisons
nasalcs correspondantes (b 2 et b

Cc double chiasme, dont les termer representent des types
de neutralisation, semble exprimer, sous la forme la plus coin
dense°, l'essence de l'harmonie vocaligue toura.

On notera.que les possibilites combinatoires, plus res-
trem,tcs, de l'archiphoneme posterieur onvert.(c 1, c ) mar-
quent tine symetrie simple.

5.3 'SCHEMAS TONALS.La dCfinition de la more impligue qu'un
moneme a deux voyelles comporte deux points de substitutions
tonales. Sur la premiere voyelle, lc choix se fait entre qua-
trc possibilites. Mats unc fors ce choix offectue, les possi-
bilies gut restent stir la deuxieme voyele sort restreintes,
et ccci dune maniere progressive a mesure quo- le registrc-da
premier ton, estiplus has. Comma les cxempkes donnes plus haut
(.32) le montrent,. tons les tons pouvent titre suivis d'un
ton identimie. En outre un ton haut petit titre sutvt d'un ton
nit -haut ou d'un ton bas; un ton mi-haut petit ;Are suivi d!un
ton bas; un ton mi-bas suivi d'un ton bas nest attest° qu'une
settle fors (dans /ga;/ ''masque'): un ton bas nest suivi quo

.

d'un ton identique.

Un schema tres net de la distribution des tons se de gage
d' ces observations: la' syllabc que les sequences tunes
et descendantes, Landis gue les sequences montantes en sont
exclueS.

5.31 En plus, l'opposition entre les registres mi-haut et int--

bus est neutralise° en position non initiate de la syllabe.11
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23)'en resul. t e, un arch Loneme (pie nous appe 1 1 erons ' ton 'Hoye,' ' .

Apr es un ton hart, le Lou moyen es t represent° par tut ton m -
bas (levan t
(2) . Apr Cs

tine pause (1), par tin ton m partout a 1.1. ours
un ton mi -bout , 11 es t re pri!s cute par tin toss m -

bout lorsque ton quu suit est m 1-haut ou haul. (3) , at. par
tin Lou mu -bas en finale absolue et tors quo 1.e toil qur su L est
in I -ba s

(1)
ou has. (4) :
c;:E 1;33 Z.22 // yasii

1 en teur faire 1'i-icon mauvausc el.le -NEG
' len teur excess ive, 6111 e n ' es t pas

(2) fee wo k;,-;
c e tte

C.° tte lent eur epccess lye
(3) c 6-1:1 IceE..

t 1-DE5 travo 11. fosse
(R ) c kEe

5.32 Ce schema
bre d'unites
rl n'est pas

ze
ICL

to S I :A

est bonne
bonne'

qu ' 11 Lrava u 1 le tic 11

' qti 11. travail. le 1. '

est en apparence obl Core' par till certain Horn-
lox cales qui cont ennent des in;:lod c's mon tali L es :
question uci de cas comme 'mises re ' , sntii

wont or ' , 'qui sont reconntis sans difficult° comm. (I ssyl la-
blques .

wei
Maus on
' v i sage '

yo6 'citron'
s$ 'prix'
Itla 'pays'

roles ve , entre mitres, les mots sti ivants :

m5f1 ' 1°111 ard ' 1a
,

' Mama '

ye t !colon' 601; ' sac '
Icpt6" ' ma? s' man, ' 1.in n c re'

_

lo; 'ditr'ee

5.321 Dans presque tons ces cas, on pen t- demontrer. (ill' 11 s' ri-
ga 5011 d ' tin einprunt, soot (1' un mot ussu d ' (I ssy1..labo par

' c I apse d ' une consonne. Ants i /631.3/, /siis/ et /Ulu/ soul
des emprunts mal like. On pout galement supposer quo leas t er-
mos de: ugrant le mays citron on t ;!to iiitrodu Ls avec ces

ts mopes , a une epoque assez re cente. On trotive d es cor-
espon(17.. s do /kpilij/ dans des longues krou: en wob;! kpa0, en
guere kpau. /wet/ se retrouve sous tine mitre 'forme: /wEE-giI,

,

,dont le deuxii,mc 'element /gi/ s ign if Le 'dedans, .

/laid se compose do /lad/ 'mere' et cl ' tin moneme /u/ qu i so re-
trouve dans ibBii/ 'beau-frere' et qut sbnibie marquer 1' lilt
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mite dune, relation de parente.'

5.322 Pour rpondreA la question de Savo it suil fent, clans

le systeme actuel, considiirer CDS unites a ni lndre montante

comme des monosyllabes, nous nous servons d'un procede qar
\relCve du domaine morphotonologique:

Tous les noms precedes d'un lexeme ou drun syntagme qui

specifie leur qualite ou lour foncti3n changent les tons de

leur premiL.e syllabe on tons bus.

Les monosyllabes sont decals tout cutters an registre
bas :

'gourde' ivEt.-too 'gourde pour conserver le viii'

t;6 'lot, 3CE7.1ii 'ioi du village'
,

duo 'hache' woo-pec-a-dua 'hache pour couper to Lois'
; Le dissyllabe est par contre divise en un clement admnt-

.

taut in substitution tannic et un element invariable. L'exem-
-,

plc utilise mont.re quill s'agit Bien dune division d'ordre

phonologique, car /6::11/ est un signe.simple, indivisible

sur le plan morpholog i que.

6i.1 'travail' 'travail champetre'

(boi 'au champ')

Placees Aans un cadre satisfaisant aux memos conditions,

les unites a melodic montante font preuvc d'un comportment'

analogue a celu i des dissyllahes:

m5h. ,vicillard' :vieux qui vii duns
l'enceinte sacrec, pretre'

_yo5 'citron' pee-xo-n 'citron prOvenant chi

Cc procede de verification semble etre g;!raralement op-
\

plicable, soul' lorsque les tons inherents sont bus. Oanalo-

gie de comportment avec...les dissyllabcs servant de critere

decisif, uno limit° de syllabe esedonc postulee entre deux

tons d'un lexeme dont le second est plus !lent gun le Premier.

5.33 Ce pr inc ipe s'avere auss i pour'les tombinaisons qui vont

a l'encontre des regles de l'harmonie vocalique :

Dans /m5-5/ 'homme adulte', in deuxicm....voyelle est non

nasalisee et sou' ton ne subit pus le sandhi caracteriAt14ue
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du ton moven (cf.5.31). Le critere de la substitution tonale

prouve qu'il s'agit bicn, la aussi, d'un dissyllabe :

p;,i -m21-5 'hommc adulte du village'.

Le in:-,!me crilere rCsout le probleme de la triple longueur,

con,-statee dans certains lexemes :

/1)E-£c/ 'for' (de pEE-wee) kw17-ta-Re-ee.'tOle cou-
vrir la matson'

DmZ.me, /wie-a / 'monnaie, argent' (de /ivii/ 'argent' et

/wi!;-./ 'piece') est interprets comme dissyllabe.

SYLLADES CVIV. L' interpretation comme des syllabes uni-

ques de la plupart des sequences CVIV qui constituent' un si-

gnifsant simple s fonde sur.les traits que voici :

1) Lour durec egale celle d'une syllabe longue du type

CVV, ma's est slnisiblement plus courte que cello de deux syl-

labes breves consecutives. Ceci apparait lorsqu'on oppose une

unite simple du type CV1V a un

./k;,1O/

/ko -lo/ 1.1ce1e3

11 ne

'gale'

'pantons'

syntagme CV+1V :

(ke to !partir, di!side-
ratif')

suffit pas de classerla realisation ultra-courte

des voyelles comme un phenomene

nem. Car on pout

/161e/ 'balance'

neme.11 s'agit

de

egalcment opposer

realise [1c1-10,

de l'opposition non

joncture diAimitant le ma-

qui

/kele/ l'emprunt

consiste

entre un

ell U I 1

monem2

soul

U 11

MO-

syn-

tagme, ma's entre un monosyllabe et un dissyllabe..

t.eur cemportem,.ntmorphotonologique est analogue A ce-

luL des monosyllabes et non a celui des dissyllabes :

/milt/ pee-mill triz cultive par les villageois'.

Le mane critere met en evidence le caraCtere.monosyllabi-

que des sequences CV1V9 :

/kalan/ peZ-kala6 'ecole du village'

5.41 .Les deux voycl1es d'une syllabe CV1V sont.toujours iden-

tiques. D'autre part, ni 'CV1 ni 7C1Vne sont'admis en tant

que schCmas Syllabiques. Ne'pourrait-on pas alors traitor la

premiere voyelle, qui est manifestcment depourvue de valour

distinctive, comme eun lement transitoire et conditionne dans

68
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nn coutexte qui serail., en termes phonologiques, ctr?'
On trouve la reponse a cette question dans la structure

tonale ces syllabes qui suppose- deux choix success it's..:

told 'ore4110 tolo 'monceau'

11 s'agit des memes schemas tonals tine ccux que'l'on wea-
ve associes aux syllabes du type CVV. Le..cap4wrr distribution-
ncl qui existe partout ai hours entre volles et tons
et selon lequel une voyelle correspond a on unique, -fait
conclive a la presence de deux unites v pies distincles.

5.42 !lien ne changeratt st l'ou choisis§.14t, pour ilterpretc!r

ces sequences, le schema C1VV au lieu de CV1V. Sur le plan de
la realisatkon, CIVV est atteste, bfen (ie rarcatfmt, a cote
de CV1V :

/tala/ ou [tr'aj 'noircir'

:Fait rare en phonologic, on constate iCi un cas de oentra-
/

ltsatiou de l'ordrc des phonCmcs.

5.13 Les syllabes CV1V admettent toutes les voyelles, Sant'

cellesd'aperture ms-fermee et /u/.

Le schema CV1Vu est plutOt rare; tuutes les-Combinaisons

qui penvent resulter de l'adjonction de ./u/ a CV1V ne sont
pas attestees.

5.5 SYLLABES CVVV. Les syllabes CVVV ne sont attestees - saris

tensr compte des ideophones 24)- que daces deux exemples
blei 'cochon' sitj(-ive)....seau(-wcc) 'epee'

-5.6 SYLLABES MINEURI1S-,--tes 'types de syllabes susceptiblvs de
\,7 representer des monemes grammaticaux et'des formant suffixes.\\

de lexemes Insionnes ajouteht aux precedents les deux schemas
V et VV. Sous appellerons ces syllabes,cafacterisees par
sence d'unc consonne initiale les syllabes mineurcs; it s'en-
suit que les types traites antericurement representent la syl-
labi! majeure.

1,cm'combinaisons des voyelles et des tons attestes en.syl-
lahe se cunforment aux principes etablis par rapport
au type CVV, mass sont plus lithstes A cause de l'inventaire
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restrcint de monCmcs utilisant le schema VV.

Les cxemplcs suivants illustront les deux schemas de syl-

ldbes mincurcs :

c tilt

'me, mon'

ag 'omit lour' (6E-4ee 'cords'

(gwe-)ei 'cynoce-
phalc'

r-rz.7 La syllabc se presento comme unc unite phOnologique com-
1

prexc dcfinic par les schcmas bion caractcrises des combinai-

sons de voyel.les et de tons

Sur le plan phonique, clip represents, commc tl apparalt

lc plus nettement dans lc type 'comprimet CV1V, unc unite de

duree.

En outre, le statut linguistique de la syllabc ressort de

l'usage - porcu a travers les procedes de substitution ton-alc

signalc dans 5.32 - Wen fait la grammatre.

LE MOT PHONOLOGIQUE

6. A l'encontre de la syllabc, le mot phonologique no pout etre

isolc de la chaine parlec. 11 comports unc syllabc majeure on

mineurc.qui en constitue lc noyau, suivic d'unc ou de plusietuls

syllabes mineures a fonction peripherique, qui en constituent'

le satellite.

-Sur lc plan grammatical, lc no .0 du mot phonologique cor-

respond .1,,grosso modo aux-constituants lexcmatiques, le sa-

teLltte aux votrphomes...

,MOT PHONOLOGNUE

Plan,phonologique

Plan morphologique

Noyau

Syllabc majeure
CV, CVV, etc.

Syllahe mineure
V, VV

LexCmc

:

:

Satellite

syllabc mincure

V, VV

Morpheme
.

Schema b

7 0
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.Le satellite du mot phonologique est rattache an noyau par
des assimilations qui portent sur la nasalisation, le timbre

vocalique (6.2) et lc ton(6.3). Le jeu de ces/assimilatious
. /definit et delimite, par l'envergure de ses yffcts, l'unite du

. / .,mot phonologique. 11 est complique par le fait quo les assimi-
,---- . . .

. .lations ne sont qu'en partie automatiquesac'est-a-dire deter-
milieus par lc contextc phonologique, maisidependent egalement
de l'idcatite morphologique du satellitcOn raison de l'in-
terference complexe de conditionnements pOrphologiques et pho-

.

nologiques, l'etude adequate et complete du mot phonologiue
nest possible' (ie lorsqu'on se place d'emblee sur 1-o plan

morphonologique en attribuant aux morphont;mes et aux morphoto-
.

nemes le role d'unites distinctives26)

L'organisation des unites morphonologiques au nivec.0 du

satellite etant largcment tributaire de la syntaxe, on tie sau-

rait potirtant pas en degagerjdes schemas aussi coherents quo
ceux qui caracterisent la syllabe majeure.

6,1 MOT 11IONOLOG1QUE ET SYLLABE.-Le rapport entre la syllabe
et le mot phonologique est comparable a celui existant entre

un signe simple et un syntagmc. D'unc part l'unite simple est

integrec dans l'unite complexc, et d'autre part elle pout titre

fonctionnellemont equivalente a cette derniere. C'est ainsi

quo l'on reconnaltra 4 toute syllabe non integree dans un mot

Oonologique le memc statut fonctionnel dans la chaine qu'alx

mots phonologiques adjaccnts. En effet, 1:s criteres do deli-

mstation sont los memos pour one syllabe independante, c'est-

a-dire non intogree dans un mol phonologique, quo pour ce der-
nior (cf.6.5). On a donc inter'et a avoir un term,, common pou-

vant s'appliuer a la foil au mot phonologique et a la syllabe

tod:endante. Vu -quo le mot phonologique pout titre envisage

corvine. le resultat dune expansion effectuee a partir dune

syllabe, nous utiliserops, le cas echeant, le termo d'unite

syllabique qui so rferera donc indifferommont aux unites sim-

ples (syllabes independantes) et aux unites complexes (mots

Wionologiqoes) fonctionnellement equivalentes.

71
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I
6.2 MORPHONEMES VOCALIQUES. L'clement vocalique du satellite

est fourni par les morphonemes suivants, donnes avec lours re-

presentati ns stir le plan phonologique.

La symb sation des morphonemes vocaliques a etc

on vue de'sa reutilisation - avec quelques simplifications -

dans la description grammatical°. Ainst le trait propose si-

gnale en meme temps l'alternance vocalique et la suffixation

d'un morpheme du type V - les deux faits etant correlatifs

le point marque simultaneMent l'assimilation vocalique totale

et lc caractere enclitique du morpheme dont il represente la

composante segmentale.

En tranScription phonologique, le symbol° = marque la IL-
,

mite des_un-rtes syllabiques.

6.21 Le morphoneme est represent°

- par /1/ apres les voyelles orales non mi-fermees et apres

U (15-1 /clai/ 'pour construire'

- par /7/ apres:les voyelles nasalisees27)-

d5-1 /d3i/ 'pour connaitre'

nu -i /nal/ 'pour ventr'

- par /t/ apres une voyelle mi-fermee (assimilation du de-

gre d'aperture)

wit -i /wtti/ 'pour parlor'

(Pour to morpheme -1, cf.11.2531.)

6.22 Le morphoneme -a est repri!senfe

- par /a/ apres une voyelle orale et apres /y/ :

(5) e yoo-a /e=yooa/ (est) mauvais'

(6) e tin-a /e=t7na/ (sont) beaucoup'

- par /3/ apres une "voyelle nasalisee27)..

(7) c /e=dSM/ (est) long'

(Le morpheme -:i marque l'adjectif attributif; cf.11.132.4)

6.23 Le morphoneme -e est en general represente par /e/ et, ra-
-

rement,apres une voyelle nasalisee, parr/t/:27),

0 0

/kwlie/ 'cette matson'

mee-e /mete/ 'cette personne'

p33-e /0$C/ /A5i/ 'cette chose'

72
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6.24 Le morphoneme -o es-1.7. represente par /o/ :

(8) nc-oo 1; /nie6=1;:,/ 'l'enfant nest
pas parti'enfant- il-NEGacc par t ir

6.25 Lc-morphoneme g est

(9) e .g lee:

represente_par /0/ :

/ce9=leee7 't1 les a appeles'

il les appeler-AST

6.26 Le morphoneme. -quo nous appelerons'voyelle indZ,termin;!'-

est represeute par une voyelle identique a cello qut precede :

.

(10) a 6W. le /a=6;=1e/ 'sou ami est parti'
son ami-MP est-parti

(11) e 10: /e=16.6/ 'il est part!'

11 partir-AST

(12) e t367 /c=t5g6/ 'il est monte'
11 monter-AST

6.261 Des cas d'tntersectton se produtsent lorsque la realisa-
tion de la voyelle indeterminee coYncide avec cello d'un autre'
morphoneme :

(13) () 6a: l; ga..)6aa=1;/

(=10) (son) ami-MP est-parti

'(son) ami est parti'

(14) 6a-a 1; /6aa=1/ 'tu ne pars pas'

tu-NEGinacc partir

6.27 Le systeme reduit des oppositions vocaliques pertinentes
au niveau du satellite du mot phonologique est represente dans
le tableau 7 :

-1

-c -o

-a

Sont neutralisees: l'opposition de resonance, l'opposition

entre les degres d'aperture 1 et 2, cello entre les degres d'a-

;ierture 3 et 4. La voyelle posterieure fermec n'apparalt pas.

En revanche, une voyelle neutre, determinee par le contexte,

s'oppose aux autres morphunemes.
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6.28 Le type de resonance qui caract;rise le noyau s'etend au-

tomatiquement sur lc satellite du mcmc mot phonologique 27)

mais uniquement sur les morphonCmcs assimilables, a savoir

-a et ., mais non sur -c et -o.

Le fait que -i et -a sont assimaCs par rapport a la na-na-

salisation, tandis que -c et nc lc sont en general pas, met

en eviJjence la diffiwence de leurs rapports avec le systCnne

vocaligue. La notion mCmc du morphonCmc impl.iquc un classement

des phonemes completant celui etabli en fonction (JCS traits

pertinent.,ev A travers I' alternance, un lien de parente se ma-

nifeste entre /1/ et /7/ et entre /a/ et /3/. D'atre part, le

fait que les voyelles mi-ouvertes /c/ et /o/ ue sont pas de la

mCme maniere en relatiowavec des phonZmes nasaux correspon-
.dants permet de conclure, par extrapolation, a la parente qui

existe, parallClement a Celle ,(1CmontrCe pour les-paires 1-7 it

a-3, entre les voyelles ouvertes /c/ et /E/ d'une part, et /a/
./et /3/ d'autre part, memo s.A dans ce cas elle nest pas actua-

lisCe sous forme d'une alternance morphonologique (cf.3.24: ta-
bleau des voyelles).

6.29 Parnu les traits caractCrisant la structure vocalique du

mot phonologique, 11 faut mentionner deux phCnomCnes de. contact .

a eft-et rCgressif portant sur le noyau du mot phonologique
:

a) Lorsqu'un noyau brtf comportant unc voyelle /c/ precede ---

un morphoneme -a, la voyelle du noyau est souvent dissimilee

et rCtrcie d'un degrC d'aperture: Cc--0Ce

(15) a re 5 gwcc /a=zC5=gwee/ 'caillou pour_le
lc tucr avec caillou casscr'

b) La second° voyelle d'une syllabe CV1V et des sCquences

/1e/ et /no/ tend a Ciro elidee devantun morphoninne -a :

(16) c gie-a /e=gia/ passcra'

(17) c. 6c1c-a '11 lc mangers'

(za marque l'aspect projectif.)

6.3 MORPHOTONEMES. L'element tonal du satellite est-constituC

par les mr)rphotonCmcs pri3sentCs dans les paragraphcs 6.31 a 6.

36. La symbolisation morphotonologique ajoutant inCvitableMent

ry .1:. .t
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a la complexite deja inherente aux fasts mi'mes, nous n'avons
eu recours aux morphotonemes que pour faire ressortir l'hlter-
nance particuliere traitee dans un paragraphe, en utilisant
par ailleurs la transcription phonologique. De memo, dans la
description grammaticale, les morphotonemes n'apparaltront que
dans les cas ou les alternances en taut que telles sont gram-
maticalement pertinentes.

A noter quo les regles suivantes sont restreintcs au satel-
lite du mot phonologique. Les memos morphotonemes adinettent

des representations en partie differentes dans d'autres posi-
tions, notamment dans la finale absolue (cf.7.22).

6.31 Le morphotoneme haut (Cr) est represents par un ton haut,
sauf apres un ton bas. Comme cette derniere realisation est
soumse a un conditionnement purement phonique, elle sera tral-
tee plus bas (6.383).

(18) 5 nE. nu /51--nE=nu/ 'mon pore estvenu'
mon pere-MPres venin'

°6.32 Le morphotoneme moyen 0.3) - comme composante du satel-
lite du mot phonologique - est represents

a) devant une pause (potentielle ou realisee)

- par le ton haut apres un ton haut
:

1,

( 1 0 ) e' nu: yaale laa Ze /ncelle=nuri.../
enfant-MI it venir-AST titer MT
'1'enfant qui est venu hier...'

- par lc tcn ms-haut apres Lift ton haut :

(20) wiir: ko . 6c1c: ! yeele lea he /wIiillko".../

viande-Ml_nous la manger-AST hier MT
'la viande que nous avons mangee hier...'

b) a l'interieur d'une suite continue de segments

- par lc ton mi-bas apres un ton mi-haut lorsque le ton

suivant est mi-bas ou bas :

(21) g nc. nc le fia=naii=5.nee.ni

je le donner-AST mon pere-MI =le/MT
'c'est a mon pere que je l'ai donne'

- par le ton mi-haut partout ailleurs :

r-
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(22) h 6 ne. ye. le /3=6.nEE=yee=le/

je mon pore -MI voir-AST MT
'c'est mon pere que vu'

6.33 Le morphotoneme mi-haut (C) est dans taus les cas, re-

presente par un ton n.i -haut :

(23) e 16: kalap

11 aller-AST .ecole a

a'11 est alle l'ecole'

je=155=kalan=lej

6.34 Le morphotoneme mi-bas (non marque) - attests en nrici seu-

lement en finale de phrase comme element du satellite du mot

phonologique (cf.15.62) - est represents par le ton mi-bas :

(24) e mcc 15. /e=mcc=15a/

1.1 quot achete-MT
'qu'est-ce qu'il achete ?'

6.35 Le morphotoneme-Img (V) est represents par le ton bas :

(25) a 10 /-.6=.7;3/

son ami-MPdes partir
'que son amt parte !'

6.36 Le morphotoneme neutre (V) est represente par le ton du

meme registre que le ton precedent, quand celui-ci est non haut

et que le ton suivant est au meme niveau ou plus haut. I1. s'a-s'a-

baisse d'un registre par rapport au ton precedent quand celui-

ci est haut, ainsi que dans tous les cas ou le ton qui suit est

plus bas quo le ton precedent.

(26) 16O: : 1S /1EIOCIO=1;/

femme-MPdes to acIrter'
'que la femme l'achete!'

(27) 7 yoo. :Lc /7=y55;5...zef

ton oncle-MP res,le tuer
'ton oncle l'a tue'

. - .., . .

(28) a pe . nc /a=pl=n/ '411s-1e-111i

le dis le .;

(29) -0 1.7; lee7 4=2=1";/
(=9) 11 les appeler-AST

'11 les a appeles'
.

6.37 Le scheMa suivant montre les morphotonemes avec leers re-
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prsentations phonologiques dans le satellite du mot phonolo-
gire :

Morphotonemes Pecstres

Schilma 8

haut

m -haut

m -bas

bas

On cons tote pour chaque ton du ,satellite du mot phonolo-
giquc to multvoctC de sps rapports avec les units morphoto-

nologques quill reprCscnte. Autrcment dt, l'olternance tona-
le dont un ton portculer est l'un des exposonts - il en est

le soul qand l'alternance est zero - (Ipend des signifiants.

Ansi, le ton haut reprCsente, scion l'alternance laquelle
1 partcpe, done sclon le sgnfant dans lequel 1 apparait,
'in morphotonem2 bout on moyen; un ton m -aut represente un
morphotonCme haut, moycn, ma -bout ou nentre; un .ton m -bas re-

.

presente unmorphotoneme moyen, m -bas ou.neutre; un ton has
cnfin repri.sente un morphotont;me bas ou neutre.

6.33 L'utlsaton du code morphotonologaque vane consdiira-
blement en fonction de neutralisations conditonni!es :Jolt par

la-positio relative dans le satellite, sot par lc context°
phonologique.

6.331 La position initial° du satellite consttue le domain°
d'une plene utilisation des oppositions morphotonologiqucs.

Les excmples donnCs c-dessus attestent en effet la pr--
sence de tons les morphotonimes dans'Icette position-1a. Le

rendement de ces oppositions morphotonologiqucs est po'artant
foible en raison d'une distribution complCmontare, au nveau
syataxque, de cerians morpliCmes dont les morphotom;mes sont
des consttuants.

Jr)

apimilofthommionimillw."0* ` ritl
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6.382 En position non initiale du satellite, l'utilisation du

code morphotonologique est tres restreinte. On distinguera

deux cas :

a) le support vocalique est fourni par un des morphonemes

-a ou -o. Its se combinent avec les morphotonemes haut ou mi-

haut. Mats comme dans les conditions syntaxiques exigeant.

l'emploi du morphotoneme haut non initial celui-ci est tou-tou-

jours precede d'un ton bas, et par consequent realise mi-haut,

les oppositions tonales sont pratiquement estompees dans ce

contexte.

(30) ne-o-o lo incoo=lo/

enfant-il-NEGacc partir
'l'enfant n'est pas parts'

(31) ne-e-5 lo-a inee6=lee/

enfant-il-NEGprh partir-PRII
'1'enfaut ne dolt pas partir'

(32) nc-a-a le ine35=1;/

enfant-il-NEGinacc partir
'1'enfant ne part pas'

b) le support vocalique consiste on une voyelle indetermi-

nee ou on g. Ic'i, tontes les oppositions tonales sont neutrali-

sees au profit du;morphotoneme neutre qui soul apparait dans

cis conditions.

(33) e 42 lee: /e2a=leee/
(=29) 11 les appeler-AST

ies a appeles'

(34) 6i:te If ince. . ze7 /6:AWArleca.zee/

mouton-MI serpent-MP le tuer-AST
'le mouton qui le serpent a tue'

6.383 line neutralisation conditionnee uniquement par le con-

texte tonal se product dans la position qui suit immediatement

un 'tou.bas a l'interieur du mime mot phonologique: 11 n'y a op-

position qu'entre un ton bas et un ton non bas - ou architone-

Me non bas -, realise a un niveau mi-haut ou intermediaire en-

tre les registres mi-haut et mi-bas. Le ton non bas represents,

selon le cas, un morphotoneme haut, moyen ou mi-haut, le ton

bas, soit le morphotonele bes, soit le morphotoneme neutre.
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Le schema 9 represente la realisation des morphotonemes en

position'tle neutralisation (a comparer au schema 8, supra) :

Morphotonemes

haut

moyen

mt-haut

mi-bas

bas

neutre

De.Tistres

haut

mt-haut

mi-bas

Schema 9

bas

(35) 150: lo /l000=lo/ 'la femme est partie'

femme-SIP res part ir

-(36) se-a kwei /5=sa=kwei/ ice n'est pas bon

11-NEG bon -PP ainsi ainsit

(37) a lOOT ye: A=15e5=yee/ 'la femme quc j'at
vue'je femme-MI voir-AST

... .._(38) kwi7 mee. waa. ze' /kwil=meezul5=ze/
maison homme-MP ,arriver-CST
'quand le proprietaire de la maison arrive'

i

.. .6384 Une sequence .., precedee d'une sequence ton haut - ton

mt-haut, apnartenant au memo mot phonologique, admet comme va-
.

riante Libre yassimilation du morphotoneme haut au niveau mi-
,

haut des 'deux:tons environnants :

(39) 7 dOO: . da /1=delee5=da/

ton- fr.aine:MP res to construire de555=da/
'ton frere aine l'a construct'

Mais la meme sequence tonale est invariable

lorsque la composante tonale du noyau est differente

voo.(40), . do /7=y55e5=da/ 'ton oncle l'a

ton oncle-MPres le construire construct'

//et lorsque la structure morphonologique est differente :

---7-(41) wee=e.o gb5: ..

gA /1=gb55=weE=E.6/
tu me donner-AST argent-MI PP
'I'argent qua tu Wasdonne'
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6.39 Le schema 10 represente la structure tonale du mot phono-

logique duns son ensemble, compte tenu des neutralisationsde,-

taillecs ci-devant, et de cello signalee a propos de la sylla-

be. Les points indiquent les tons et lours realisations; deux

points relies par uric vcrticale delimitent uric zonc de reali-

sation (cf.6.583), les cercles, les zones de.neutralisation.

Les positions marques par + sont obligatoire.s dazes le mot

phonologique, celles marquees par + sont facoltatives.

L'economie des faits morPhonologiqueS pertinents pour le

mot phonologique se presente ainsi: le noyau, a l'instar de la

syllabe independantc, utilise largement lesressources de dir-

fprenciation'phonematiques 'et prosodiques; lc satalite relive

d'un code reduit de distinctions phonematiques. Malls aussi,bien

le noyau quo lc satellite manifestent.une neutralisation re-

ductive des oppositions tonalcs, qui nc sont exploitees an ma-

ximum qu'a l'initiale de chacune des deux unites

du mot phonologique.

haut

mi-hant

mi-bas

bas

NOYAU SATELLITE

+(-a/-o) + ()

6 382a 6 582b
5 31

-/

6. 383

L

Schema 10

6.391 La variation morphotonologique n'est pas exclusivemeat

liee'an satellite du mot phonologique. L'opposition entre It

morphotoneme mi-hant et le mOrphotonem:, moycn distingue dans
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certaines condtttons deux formes des verbes a structure-sylla-
bique CV (cf. 7.22 et 12.1021). Dans le'cas du derivatif
le morphotoneme moien (# ) alterne entre le ton haut et le ton
mi-haut on fonction du ton final du/mot phonologique precedent

(cf.11 714). Mentionnons'enfin la Morphotonologie spCciale ca-
racterisant la fdnale absolue (cf.7.22). 11 n'en reste pas
morns que le mot phonologique constitue le domaine privilegie

pour l'etude des alternances tonales.

6.9 LE MOT PIIONOLOGIQUE COT-NE UNITE RYTDMI,QUE. Le mot phonole-
,

gigue se presente, on outre, comme une unite de duree ayant
des caracteristiques rythmtques perttnentes pour la phonologic
tactique.

(42) ma n-e-O . kee /1.6a.tieci53.kEe/

tonenfant-il-NEGacc le faire
'ton enfant ne l'a pas fait'.

(43) 1-6a ne-o-o-55
. kEc /1.=6a=nc00000=kcc/

ton enfant-il-NEGacc-INACT le faire
'si ton enfant ne l'avait pas Cott'

Du point de vue phonique, c.ps deux phrases dont la seconds
comport° une nuance d'inactuel ne different que'par la duree

.de la voyelle (o], qui correspond tine Lois a trots .mores et

l'autre lots a cinq mores. --Jusqu'e sept voyelles identiques,
realisees comme une scale voyelle prolongee, peuvent theorique-

\ment so sutvrc dans un mot phonologique. Mats l'embarras des
informateurs lorsqu'on lour suggere des'exemples surcharges de

longueurs semble indiquer qu'une limit° de perception s'oppose
a certaines de ces combinaisons. Les textes ohtenus spontanc-
ment cont tennerit des mots phonologiques comptaut jusqu'cinq
mores; jusqu'a quatre voyelles identiques se succedait a
terieur du mime mot phonologique ontete ohservees, dorJ, par-

.

fois trots sum- le memo ton.

Or on constate que la duree des voyelles est progressive-
.

4

meat reduite lorsqu'un mot phonologique compte plus de deux
mores, toutefois.sans wie les distinctions, nilcessaires soient
obliterees.

81
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14) i 4.1;i6. . di [idiiiii)ittloj.1;
. . --

ton fr.aine-MPres le construire
.

'ton ti ,.re nine l'a constutt'
Le rythmv Inorm...I1 de l'enonce reprond aprfls chaqtoma

"6)phonolo!:tque .

Vp UPAITS DEMAUCATIPS DE L'UN1TE SYLLADIWE. Le mot 14 lllll oloz.i-

quc e.t el;..limit;. par its on plusteurs des trat(s dinitarcatiFs

sus...tots (6.51 it (,.53), qui caaca!rtset'it 4alement la syllahe

tudi.pendante.

6.51 Par une consonne, l'exception de /1/ mAsan.

(45) 6 655. . Zr /5,h55:6,:y.e/

mon grand-pizre-MP res to titer
'Mon grand -here l'a tue'

6.52 Par, nu conj.) de glot te, lorsque to limit(' interviont entre

deux voyelles. Dank les pi-olio:tit tons presentat 'yes se tern giant

par le d;Ictique c (cf .9.2) , le coup de glut te [7 ) contribito

perme'ttre l' I den t f !cat ton cies cone t tons syntax !cities :

. ((6) g55: e Eg51:rig 'voter an-camton'

camlon-MP MT
1

LP fait que e est sipare du mot phonologtque precedent par

tin coup de glotte tudique (pie le dCiettque fonctionn comme

tualisateur 'de phrase.

(47) R554
C

g:17;,] 'ce camton-ct'

Ict CI s'agit d'un syntagme nominal conststant en nu soul

phonologique. -v integre dons le mot phonologilue precd. 1

. vst crammattcalement uoe expansion-de 12.

6.51 Par tante discontinuation de l'effet des assimilations.

jouant 41,Inti!rieur du mot phonologiqu.

(48) 61 . to /1(r!ii,,b7a..ta/

/1(ij7=67=ii:,tai67 to

pour-que to lo verser lesor
'pour que to le verses dessus'

Dans In seconde vartante de cette proposition la nasalisa-

tt pus de hi 7-..74Lt.!" e s';,tendpas su to pronom a. Nous en

concleons ces&.-ux segments equivalent it deux unttes.syila-

bstoos distinctes.
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6.54 11 est apparent rpm les jonctures joucnt unr;le.impor-.

tant come facteurs conditionnants Ae la variation tonate. Ce-

et s'av:;re d'ailleurs a tons-1eS nivcax de l'analyse, y Com-
pr.s celui de la phras. i-'bonologique (cf.7.2). En cc qua con-
cerne to mot phonolo 1 s y a lieu de Leuir eompte dune

.part d'ono'joncture.oxt,I.. 16.541),. de 1:autre dune jonctn-

re interne (6.54). ,--;/

6.541 La limitte entree deux unites syllabiques entraine la dis-c
continuation de tmS les effets assimilatoires. C'est ainsi

quo le dormer to:/de-/Acsi=i/ 'son prix' est ri!olimi:'comme
/ / b

ton limit, malgre Ile ton has qua precede, tandis qnele dernier. / . ,

ton de ti=m3. ...Mot tel abaisse votes un re-
/ !

gimtre moycn pa% leffel du ton has precedent: /A=m35/.
, !.

La presenc. Wune tel timite explique to fait que' la

suite, des tot4 contenuc daiis,wee=e. est traitee differemment
1 ...

de eel I cr.' de , o' rt....! ( c f . 6. 3114 ).

6.542 Cert./flies rilalistitions.du ton moycn dependent de la pre-
sence (12(iie 1tmIto intervenant entre le noyau d!un mot phono-

log:qne et son satellite. Dims la sequence ton.hant- ton mycn
snivie dune pause, le ton moycn est rcatasc au rogistre ma-

has lorsqu'il fait partic dunoyan (c1.5.31), macs au regtmtre

hant.lorsqu'il appartientau satellite (cf.6.32a).

6.543 Lajoncture n'est quelquefois tndiqui:e par rien d'anire

quo par to pliZ,nomisme qU'elle est censCe condationner. AinSI

bl=mi=S'/ 'son pr:x' et /a=m35/ 'un'tel miracle -MI" ne

rent star lc plan phonique quo par lours tons finals. Cepen-

dant si=ft n'est pas un cas isote, maim slinsere dans

une lorgue liste do dissyllabes.dans laquelle la sequence ton
has - ton haat figure comme un.critere perms d'antres
32). C.'est he caractcre general et coherent de cos pheireme, nes

qua noes permet d'attribuer aux limites phonologiques le sta-
tnt de faits de insigne independents at de les faire entrer en
compte comme 'contexte', memo lorsque, suivant l'occnrcnce,

29)ekes ne sent clue fffiblement articuleeW ott restent latentes



LA PHRASE PHONOLOGIQUE

. 7. La phras,, plionolog ague Si! il,P1t111 II'S. tt.i I I S I I

I tint at vitt . soot des I sues, par le t erme de ' joist t ure or

ter.ne fin I tit! refer(' a nil ensemt le de pli;nomilue.s non

segmentaqX.

On admettra la pt*sence.d'une jonclqre primlt-e
-que la finale segment petit comport 'r une intonation sus-

pensive on un sandhi tonal de rin de phrase et et re din-

n(' pause. Lin! juncture primaire ne d4end dent pas de l'actua-

1.2sation de cos traits, maim simplement de leur prsence onion-
Ili point donni de la chaine parICe. lnsistons sq le

fait Wane courhe d'intonation de la okras:. interli.rant avec

sa tonaliti iuherente n'es1 observee v'exc('ptionnellement en

toura et, pour cette raison, ne sauralt constituer une carac-

teristique identificatrice de la phras. phonologique 30)

7.1 PAVSES. quant aux interruptions du di.hit susceptibles de

se produire on juncture prima'ire et correspondant aux

de phrases phoaolo:zignes, on aura Int.;.ri;t a distinguer
.

a/ line pause finale, marqnee par trois harres obliques qr,

indiquant la fin d'un enonce;

b) atuue pause non finale, marqu;!.. par deux barrel obliques

'At% lutervenant au cours d'un

Les tau $'s finales tendent i!streAllus lons::.S-que les' 4

pauses 11011 rinaleS.

7.2 OWMITATIoN OE LA PHRASE P110. 'WIT. Les traits supra-
segmentanx afferti,s la d;unarcation dr la bras" phonololique

co4stituent un systeme A trois term's: intonation, sandhi to-

nal de l's de phrase et .t.o3aliti inla.rente. lls doivent ;try
traltes sous 1es rapoorts de lenr ideotit"phonologique et de

!vim foUctipn demarcative,.mais 0 importe de noter qua.' co

sont egalem7.nt.des signes. Its presentent en erret des valeurs

71
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nettement dsitinctes lorsqu'lls apparasssentdevant une pause

finale, yaleurs tint , oil revanche, sont estompees Bevan t. une

pause non finale. On distinguera done, en ce qui concern la

fonction syntaxiquc de ces trots termes, entre line position de

pertinence (levant une pause finale) et une position do neu-

tralisation ((levant une pause finale).

7.21 L'intonation suspensive iudsquee par le symbOle 1, exprs-

me, levant une pause finale, une interrogation totalc (c'est-
.

a-dire line interrogation portant stir le contents dune phrase

dans son ensemble), une exclathation on tin appel. Elle est 4.a-

lement fr:Auente l'inarienr.de l'imonci!'complexe ou elle

marque principalement la fin des untas'grammaticalesd;ven-

dantes (propositions di.terminatives, cf. ch.13; satellites d;,-

tachi.!s, cf. eh.1) et les vocatifs.

L'intonation suspensive entralis;yc come une melodic

ayant pour point "de d;.,part to ton final du segment auquel elle

est accolCe. En g;miwal, elle est montante (t) lorsque cc ton

est non has, et descendante .lorsqu'il est bas (4.). Le point

final do la m;!lod:e est sensiblement.plus hoist ou, scion to

cas, plus bas quo les registres tonals extremes tots qu'lls

sort real et.is a l'interieur des segments adjacents3". La me-

lodic montalte est toujous accompagnic d'une prolongdtion do

la derniCre "Voyelle de la phrase phonologique, la m;?lodse.des-

cendante'l'est lacultativement et surtout lorsque la phrase se

termine par In partsculv interrogative C.

DeVant une "Pause finale

(49) e gwec fegwe:1500 -'achCle-t-il des

11 aracbides tichCte ? arachides ?'

(50) a. . a'Aq Ca:d3C:41 comprisT

it -RES le connaitre .?

(51) wa laa kpo-a 65amcc to-- ta

arraire cello elle fixer-PlahOmme tout sur PDM
cliatiment s'abattra sur PhumanitC entiere:(

452) zOlu'W [zolu: 'Zolou:,(.viensW

Devent une pause non finale :

5



(53) 7 waa. lele ]

tu arrtver -CST le avant ici...
'si tu arrives avant lut tot...'

(54) wit' #5 : bele Cwi::t..1 'de la viande, j'en
mange'viande la mange-MB

73

(55) gO.61#5 : bele [gAT:t...] 'du cola, j'en mango'

col

Deux cas sOtiaux de la realisation de l'intonation sus-
pensive

.

etcpensive ont tc releves :

a) les syllabes longues comportant un tton mi-haut suivi

d'un ton moyen(cf.6.32)(mais non cellos comportant sequenceune sequence

ton haut- ton moyen, cf. goo', ci-devant) se combinent avec la
mClodte descendante :

(56) wtt ' // mT : 'du vin, j'en Loots'

Vin ...je le boirc -1113

b) lc dCictiquc IAA est trAs souvent suivi dune tntona-
ttodmontante, ma's dont lc .mouvement ne portc pas necessaire-

ment au-dela du registre bout :

(57) mill laa'Afa loo kC d5SIIC ice-A [mill1A1:41
..

riz cc son temps MP INCPLloin-dim quclque-PP
'cc riz nest pas encore tout a fait mar'

La phrase phouologique n'est pas necessalrement coextensi-
ve avec la phrase grammaticale32) . Dans les exemples 53-57,

deux phrases phonologiques correspondent A tine scule phrase

grammaticalc.

D'antre part,.plumieurs phrases grammaticales peuvent titre

comprimCes en unc scule phrase phonologique (les liaisons mar-
quent les limites entre les phrases grammaticales)

--(A8) 5 wuu. pe. .le e
hY

je parole-MI dire-AST cola MT cola MT cola MT
'cc (pie j'ai dit, c'est cola, c'est cola et test cola'

:

7.22 Un sandhi tonal marque la finale absolue non interrogati-

ve et hon dxclamative: La morphotonologic spCciale portc en
nao stir les morphotonemos moyen-3) et bas, qui tous deux sont

representes par le ton mt-bas :

(59) A tah bs Aq /..b5../ 'jc dots chanter
aujourd'hui'je-DES chant envoycr .

86

4.44rmiXwo..,

I.



6

74

(60) k tit /// /..b0/// / 'je dots chanter'

Pour.la realisation on finale absolue d'un ion moyen non
initial dans la syllabe, voir 5.31.

(6t) a taa toga, /..16-A../
je chant envoyer-PHJ aujoord/hui
'je chanterai

(62). A tAA py ./..b3-a/// / 'je chanterat'

Le sandhi tonal entrains donc la neutralisation de Popp°-
.

sit ton entre les morphotonemes moyen, mi -b.s et bus au niveau

lexical. Ainsi, to 'planter', realise /ta/ a l'intrienr.de la

phrase, est represents par /ta/ on finale absolue, de mimic Eine

to 'dessus'.

(63) h tit b5 /II /.. ../ 'je chants
d'hAbitude'je chant envoyer-1111 d'habitude

(64) h thh h3 py /..b5/// / 'je chante'

La finale absoluc fait ressorfir l'oppositioa entre le

morphotoneme moyen (1.;:/..bo////) et lc morphotolaque ml, -haut

(1)5:/..1.6////), neutralise° ailleurs en syllabe CV (1)6:/..654;

(cf.12.1021).

In wan uniquement be sandhi tonal s'i!tend moph°-
.

tonimie bout, qui est represent° en finale absolve p:t le ton

mi-hat :

(6f0 man lO /..lo../ 'je vat:: partir

je -lNfdl partir au champ
au chainp'

(66) maxi to py / 'je partir'

Le schema sutvant montre les rept4,sentations tong1/e4 des

mophotonflmes Pit finale absolve ()Agues Continues: 'itrui; 112,:nes

point illees: wan).

Morphotoncrmes Recistros

watt

haul,

mi-haute

Schima

47
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7.23 La tonalito snla.wente maintenue dovatit une pause finale.

- c'est-zi-dire dans une position on 1';nionc;3 pouri:ait titre

termine - marque une finale ouv:n-te: bien quo, on itn sons,

puisse se surftre a lui-memc,,on s'attend-a une con-
.

tinuatton.

Das la si?quence suivante de phrases, to morphotonc;me

moyen est represente par le tort mi-haut dans less finales ou-

verte!.= (w /..w5/// /; 6; /..65/// /) et par le ton mi-bas en

finale absoluc (wO /..wo/# /).
_

(67) ye T6 yalit wOhq Lusa --65 Aq

to -ims ton asseotr faire saison meche-MI'res arriver

15 Yi

pluie can

kg zlnii/// 6eewee.

quelque-MP rCS dcscendre termites-MPres

pc 65 woffl

leur arriver faire

stu as pris place, la Batson seche, est venue, un pen do
pinto est encore tombee, (et alors) lcs termites volants
sont -arrives a leur tour'

La distribution des finales ouvertcs et des finales abso-

lues pout conduire a ;labore encore davantage in hiri!rarchio

ph6nologique en posant le paragraphs comme son unit; la plus

large, (.1C,IimitCe par le sandhi tonal de la finale a6solue et

compose° de phrases phonologiques33)

Les oppositions tonalcs neutraltsees sur le plan lexical

par In sandhi de (in de phrase 'redeviennent significativeS an

nivea de l'articuiation dn'disconrs, grAce a la difrence

tactiquo entre Les deux termcs du sandni tonal et do la Iona- -
,

lite Inherute: ..ta/// 1..de'smuss s' oppose a

.ta/// '..dossus' ou a LW '..planter', comme une finale

absu[in kune finale ouverte.

7.24 La tonalite inherente et, rarement, le sandal tonal sont

ogaloment attestes devant des pauses non finales, 6ten quo

me ins fregnemment qe l' intonation suspensive. Mats il somble

quo -dins cot emploi. les trots types do finales soient des va-
.

riantes fibres, servant tout an plus a exprimer des nuances

styfistiques, dont la nature primiso a cependant i.chapp jus-

88
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qu'ici I'observation.

7.3 AUTRES UNITES PaONOLNI4QUES. 11 est certain qu'il ox1,4te

des groupements phonologiques pertinents qui soul loteriuu II 11-
entre le mot phonologique et la phrase phonoloolue. 11

semhte qu'its so lent caracterises par des qualites rythmitries,

par certains faits d'assimilation et par des pauses plus br-
ves que cellos deltmttant les phrases phonologiques. Ces pau-
ses seront dCsignees dans la suite par lc terme de 'joncture
secondaire' et marquees par uno seule barre oblique '/'. A
l'encontre dc la joncture prima ire, la joncture secondaire ox-
clui a priori la presence des phenomemes d'intonation et de
sandhi tonul de fin de phras.:6.

11 estiprobable qu'Une decriptton adquate de cos unites
interm;diaires riCcessiterait l'utilisatioc de techniques ins-
tracientales.

89
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GtNERALl'ItS

3. Nous nous proposons d'kudter dans les chapitres suivants
1:s sigues toura sous le double aspect de lenr fonctionHement

dans la chaise parlCc et de lcur organisation on sysi,Imes.

Comm les foncttons des st,lics se dCgagent des syntagmes

dolt ils Cont. pa-tie, 11;tude de ces-derniers sera entreprise
peCalablement a colic des signes sinples. On procedera en

trots ;ytad:,s: 11;nOnc; simple ;tint lc type do syntagme le p1114
immiAlatement accessible a 1'analyste,A1 sera d;crit en pre-

.

trier la 3yntagmaticie de Pcnonce sera snivie de ce q3e
nous appellerons la syntagmatique lex;matique,qui traitera des

syntags susceptiblcs d'assumer les fonctious primaires de
l':noucio. Les schiunas fonctionnels obtenus per ces deux dCunar-

ekes permettroat enSuite d'op;rer un classement des thimei's le-

xematiques - y compris des lexemes simples - on tenant compte
de ,leafs valences.

Au niveau de in syntagmatique lexematique, nbstroction se-
ra Calle des signcs constituant le systeme.actualisa ..mr de

Ceux-ci seront pr;sentC, dans. le cadre du systimie

aspecto-twolal. Correlativement a In isyntagmatioie lexematique,

CPtle partio de notre expos; pourrait s'appeler 1.1 isylitagma-

tique morphiumatiqtn.', mats il flut note nue 1);tude des rap-.

ports syntagmatiques et celle des paradigmes isoli-!s est subor-
dolusee ici a cello du systeme dans son integl.alite.

La phraseologie fet.a 'de nouveau passer it', premier plan le

poini de vote syntagmatique.' L'enchevkrement des faits nos
eondnira d'ail eurs incorporer ifs teat ts rsseat le s de la

phrase daUs la description du systimi aspecto-modal; 1:1 Ian-

gi. a eu erret recours au ninie fonds morphematique nmsn-
rer la rots les distinctions du domaine aspecto-modal it .

porr loblir les relations syntaxiques mimes en jeu au niveau
de tttttt ce complexe.
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Ep/syatagmatique, nous' considererons comae acquis le fait

- (kmontre par Frei (1962) etioyennanq tine Aerie de deductions

gont le point de (;Ilart est le caractre de stgne du syntagme-

ce qui unit douxsignes en un syntagme est nn :mire signe,

dit catisnie1). Le siguifiant d'un lel sign(' - le cat;nuint
. ,consi7te en des traits observables. necessairement non

segmentaux. Le signiiC, dat cat;m;,, ;,quivaiit au col, J,imauti-

que - sot:vent asset abstract -d'une relatioa.syntaxique .(pat-

tern meaning).

Le concept' de la catne nous_servira-di' ase in:thodologi-

que pot.Y- l' interpretation des faits tonra,.dans la me sure oti

its relevent des.rapports syntagmatiqnes.

Les rapports de d4endance qua permettent un classement.

elementaire des relations syntaxiques seont repysentes,

dans les cas ou cela paraitra utile, par les figures de Frei

(1966 et 1967 -a): to poteau (1) marque l'indCpendance, to pignon

(A) l'intordpendance (la prsupposition mutuelle des termes);

la deviation (4,N) indique la subordination (d4endance

laterale sptellite-noyau ou noyau-satellite), la balance (ri )

la coordination.

La reprsentation graphique a, a notre avis, un avantage

important stir les systc;mos de notation ntilisant des formeles
)lineaires (come par exemple celui de l'ecole tagmmique- 55 (lui

emplote les symboles et f pour marquer les memes relations):

as savoir de ne pas etre restreinte aux syntagmes as termv4 con -

tiggs, macs de povoir egalement symboliser sans dificnIte

\ les rapports contituant des unites disconlrnnes. Or, les rap-

pots de dependan5_e entpe des unites non contigults moat dune

importanc.e, caltreip on toura.

Ilemarqiions q les figures de Fretne doivent pas etre

coat-endues avec les tarbrest (PS-markers) dont se Servont les

Cransforibtionalistes: ceux-ci. tie sont pas intresms en pre -

utter lieu a diffirencier les types de relations; en outre, les

figures de Fret nmdliquertt quo cheque noeud correspond o un st-

gne, critore qua nest pas nCcessairement applicable A tont cm.-

branchement comtenu dans un 'PS-mot-ker..
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Lill t I .I. I sa t ion de transformations anus( line desert pt ion shit,
, ,come la present'', ii, e.41. pas dans soil ens nn,, I e axe'. stir I o mo-

dile generatif (et qui, notamnent, fait a 's trite Lion de :4a cos-.

posanto construction:n.110 donnera peut4tre. 11011 a des COHLVS-

ta0011S de principe. Nous sommescependanit. de l'avts que lion

petit, saw"; Inure a In coherence de l'eusemble, integrer dirr-
i. ,

rents mod'el's de presentation dans- une mime de:tceiption, :1

..condition toutefois (we les interpretations ounces on termes

de l'ir,e ou de'l'antre method': soient conformrs anx mimics prin-

cipes de base.

Ct q-ai, a nos yeux, recommande l'emploi de transformations

dans une description
/
du genre 'taxonomiqu.e', c'est essentielle-

ment l'exiseence de correlaCioas de constructions, En orrot,
. .

la maniere la plus simple de reprcsenter lc facteur correlatif
-

an niveau des constructions grammaticales est l'emploi d'une
;

transformation. Celle-ci rend possible une represeatation a la

rots economique et conforme'au system'. Le critere permettant
.

.

do v.:rifti!r la validite dune transformation et, si bosom est,

de cboisir entre plusieurs possibilites, consiste dazes le fait
,

qu'une regle admissible n'obscurcira on aucun cas les relations

syntaxiques,. /

signalons enftn qu'une pise de conscience approrondie des .

faits grammapcaux toura nous a etc possible. a travers la gril-

le typologiqee propose° par Donis (1967a) en vote de l'interpre-

tatiou des st:.nctures grammaticales dos langAIS ni.gro-arricai-

nes. Celt:" vue d'en4mble, sir une mi!thodologie ronc-

al lsto dont 117.8 princtprs Mit etc poses par Martinet (1')671,),

a non soulemta influence motre approche ale, mats aussi

trouve son reflet dans bleu des details de la description et

not.imment dans la terminologte. Et lorsque not re interpretation

des riuts s.'eCarte de ce celui-ci. a souvent, encore,

rourni le point de diepart WI le r x tin te, r;..r1 0-

xion qui no comport' en genet . 'esprit do l'auteur, au-

cune pr, .tention a depasser .par sos imp cations IV domain'

conscrit par le sujel de la pri.sente'thes , a savoir l'enonce
tuura.

/
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TYPES D'ENONCES

9. Lt. I oil ra con.ail. trots types 1'outtlam91 t aux 11'4..tiottc4..s; : P ;.ttett-
pri41-tc a I I ' ',nonce prps en tat CI la 'was I -plira s .

L etionce tired Ica t I Ir, qut sold ra te ett !trent ter , t -
v Ise on Int sous -ty!o verbal ( 9. l-9.13) el. no sons -type cope I a-
t If t 9. 14 1 .

. ,
9..1.1. ' ESONCE PIM 1CATLF. L' iutottce pied teat I I vi.rlia I i's t. t I los-
tie par la phrase so I van te3ii ) :

( (i8 ) tte ke lit- .1 i bol t' 1 ' enf ant es t-en-t ea in-de-par t I r au-
champ'

- .
..

.

1.41 me thole de sthsLit nt...tott-piirme I d' analyser ea i c.tionce pit
. ,Ait Ile 14 1111,11VEIC C 11C C 111(1 MOI1CM1.14 ( C11 COI'S Itli..rant Nil , ca .c 4.11s ca la-. -

b I e., comic 11110 tittle lode' c omposable ) r

, ,Notts dl st Ingtterons, a t t t rt. de procede !tourist tie , en Irt?
I es stgstes re 1 evattt 4I'ltiventa tres °elver Is el cell:: a ppa r t pilau l

. .
. a 111S 111%71.111.a 1 reS formes, soft (litre Iexemes '((in s t gtips 111X1,-

. , ,1 7 )Illa L't quo s ) et morphemes. (ett si t gnes morphemat t tines ; .
tte ' ettrant ' petit etre remplace par int sombre pra t 4141:sent

_ _I I I tm t e stenos comme too '1*.emnte' , kt. 'Foroppen , ar
' son rore pt c , saes clue le cadre se t t eh:mgt.! iL sans cow
I ';.ttottc;. .:ott t tire I ore, (Scus fa I sons :dist rac I. telt- des t ncom-

t . t1,t l t SO111,1111 141111; :1

ile r rang.? clone du tote .1t...s I exinitt; , Loll comm. In, mato.-
.

me cto4p101 on p,,t1 t snits t t titer itt re :nitres ors 'veil I r ' on tsaa
:ire I ver ' . Par cont re, le mont;m Iii., Mont. twits to. i:;. IF t ti t roils

pas t c t 14 sit gtiiiir,' , lo est commutable '1w:ivy,: 41cox mrt.4.mos pn-
I8 ) iCI it i tries 1, ..et

IEncore cel 4, subs slot I on n'e,,t -efle postIll e 1111'.111. 11'1Nr

11'1111 ChM 11 1:0 Cadre, Off ve. to;:,'
.- so I t en so ppr man( -1 t :

Gill ) t i e . I , hoi ' I ' en l'an t -es t par I I ail-champ ( t-4.sat I' I il lir).
t 7t)) Ili: fit toi ' I' i717n t -do I t par t It au- champ'



(71) nc. lo boi ,Wenfant part an-champ (deotaratif)'i

salt en ajoutant _Penance le signe le :H

(72) nc.. to -ti boi le 'c'vst-l'enfant-dui est-en-traiw7
de-partir au- champ'

Sails le,'1'enonce serait incomplet.

Les Marphemes ke, . et . constituent

dicatlf.(MP).

le paradigm du,pre

-11 dont le signifie est prov4soirement identifi;i cc litie

'present progresstf' (PRO, est rmplacable,

e.cadre, 'par un nombre limite do signes,-.par oxeniple a

jectif' (PRJ) I

(73).'he kc 1O-a boi 'llenfant.partird au-champ',.

Dans la-phrase

(74).6eNC 15'-bot 'Penfant part (habItuellement) au-
champ',

,

AO
signe ,ubstitue est noesegMental: c'est.un ton supplee nu

.

ton inherent-de lo, qut merque.,,l'habituel. Comm. -..ii,-a'etfd.

ton suppletif (V) no peuvent etrn juxtaposes mats sont commu-

tables dans le mime cadre, apparttennent au mime paradigmc

de morphismites. Dans Om -tel cas, a est clair quo le marite

signifiant non segmental est a traitor o tons les egards stir

un pied d'egalite avec les monemes a' support segmental du mnes

paradigm°. Cos morphtstmes appartiennent au paradignw de in mc-

dente aspective, designe par in suite an Moyen du tcrme de

boi 'au-champ' se prke A la commutation avec des fugues

sans chtingement

coMmc Essle 'au- village', kpaalcc !a-Npatal Cu L

a Iii 'dans son pays'. 11 S'agit d'un inventaire ouvert,

Ike qui nous permet de ranger boi sous l'etiquette de 'signe

lexemtique'.

Fn conclusion, trots des constituents de liCnonce (63) sent

des signos lexematiques: ne, le et boi. Deux autres signes sant.

des morphemes: le predscatif ke et letOiedzlit -ii 'present

pragressif'.

/
. 9.1.1 DICHOTOMIE FONDAMENTALE DES CONSTITUANTS DE L'ENONCE.. Exn

:.";
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._...

mtnons-les rclatiOns syntaxicwei-unissant-les termeS dqnonc

den.
netts venous de constater 1' ident 1 te .

,

: 1)61 pout..etre supprin4! dans toutesles phrases Citees en

- cei:CMple sans qua 1'ononce en solt-invalide:'

(75) 4.---k :]O-ii '1'enfant estren-train-de-partir'

11 est des lors clue dons I'enoncelwedicailf

bar, naleSt nn-terMes-Te.cultatif, une expansion qui sera
,

re-
i :re'seu rar une deviation).

L'Cnpnce-nc kc lo-11,

l

el- qu'.11. est, est 4rreductible: 1.a

conclusion .qui.s'impose. a,'esprit consiste a y..voir.un :'enon-

e
.

e
.

c-pignon',. c'est-ardire un .nonce cOMFortant diiux termns syn-

x s.tatque clu.v. e t me e.tse prsuppo ent-MuUellent: ne ke- (le suj4-7e1-....
. .

. .

-l i c. llo (le prediat). e!qui parait.:lecorfirmer, c'est efait- ....-
. . . . _ . .. .

qu'on pout .rmplcer lesderx termesIlar. des sign5s.-4parem--.

meat simples; o 'ill est commutable-avec lc stljet:0 le-ii 111

:kpOrt';.liiavec le Oredtcat: e.la''11part(Labituellement)s.

L'enoncb.minimal -seralt represento par 'lb fig,l;
.

.

nc. ke

Fig. 1

pc ke et lo-1; seralent analyses comma des sous-*f Atagmes re-
.

. . .

presentant, si l'on veut, le plan Mo:holaique at b'integrant

comma ropstituants dans le synKagmeforme par le sujet et le

prod scat.
)h

Unu premiere difficulte de cotta provient du fait.

-quo '0 at 15 ne soat pas en realae des monemes. NOuls l'avons

demontre ci-sless'us pour 10. quiestune combinaison de sisnes

as;;.imilable au- type 'verb° + mod:Atte', tout. comma

Want a a, 11 s'insL-e de fagon semblable dans un paradigme de

suppl:Aion tonaIe qui, du moms on partie,. est parallle a

;araIi me predtuatif constitue par ke at les-enclitiques at

iMplique les memos modifications du'caAre:

: 'Pent-ant est-en- ,l'enfantrdolt.
train-de-partir,

S7



,
o-1 '11 est-cn-train

de-partir' : '11-dolt partir'

Wopposntion entre .le ton supplotif of to ion bas
est encorrelntion aver cello entreAce et. 11 s'ensnit flue e
est un.syntagile:qui dolt titre analyse en un signifinnt a (tons -
lement neUtre) ct un Signifiant 'ton miLbas' ce
sentant leypredicatif.

-.Des objections .plus graves selevent contre l'hypothesn di-
chotonlique presentee dans in fig. I.

. Elie no saait quo Alfficilement rendre compte de la rela=
Linn existent entre le prildicatif (kC'etc.) et in modalitC (-ii
etc.).:.I1 est vrat queke presuppose lie et quo -ii presuppose
1(C. CeCi est implique daps in 0Cpendance de chaciln deces Mono-
M3S de deux tomes interdepondants et dans le fait. que ke nc
peut:Ctre supprime.- Mats en plus, In relation entre kc et -ii
est caracterisee par des traits de 'Selection. ke est en effet

nous 1.'.avons vu, avec -11 .'present progressir,
'projectif' et (V) 'habituel'; est compatible dans l'enonce
minimal avec (V1dCclaratif' et avec in tonaliC, inhCrentc;

seulement avec la tonalite inherent°. Ma is slagit-11 vraiment
de copmseace selective ou plutat d'alternance entre kC d'une
part, et les enclitiques tonals d'autre part?

(75) ne ke to -ii '1'enfant est-en-train-de-partir'

(76) ne. 1C-17... Ipendant-que-l'enfant- est-en-train-de-

ces deux propositions, kC pparalt on opposition di-Dans

recto avec .. be ce fait, in pertinence de l'Oppositien entre
ke et .Les enclitiques est ntablte. La deuxieme proposition est

OP 0une dependante. Maus rappelons quo ne..lo 'Penfaat
est unnnonce complet. La dependance ne,ressOrt donc,pas'de La
settle presence du morpheme ., ma is de in copreEence selective
de . et de-11. De memo, 11 y a coprCsence selective entre kC
et -it dans l'indCpendance, et non altenande des prCdicatlfs.

Les remarques-suivantes s'imooseUt :

.

1. Pour qu'une propoSiticin soft un enonce compliit, in co-
prCsence selective de deux facteu.-s est necesaire, soft cello,
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des deux. moi'phemcs ko ot. (ou . -a etc. ), sot 1. colle'do et
de la Lonaltte inherent°, soit encore eell.o de . et do la to-
nalite inherent° on du morpheme tonal (13)..

2. Pour qu'Une proposition sett caracterisee comme depen-

dant°, l'oxigeuce est on principe la mome; ma is lc cotenant

cons isle en la topreSence seleetive de . (ou do .)avec -it
-a etc.

3. On constato -quc to rapport entre kC et est bcaucoup
plus important -du pout;: do-viie des relations.syntaxiqes quo

cetut entre no -otke- oucelui-eqtre Ces'derniers.
.

Sl.imposent 4kpremicre-Vuesimplement parco qua leS.termos sont
akiacents et phonologiquement -11es. A. part cola, it nky a nu-

cull trait observable marquant tine relation syntaxiquo parttcrt.-

ltlere nt .0 Suj°t.-a prCtlicatif, nideverbe.

4: -En-tenaut :comptedo,la:diffCrenCedc portCe entre les

sights, - on Pout consLater que.toutcs:lei substitutionspossi.-

bles pour nc:et lo ne"modifient on rice la structAre. do ller

nonce daas son ensemble taridis qu'une substitution clans' les

domaines do kc et de.-ii est susceptible do changer les rcla-

,tions syntaxiques entre propositions. Alors trio nc et lo sont

tout i fait ind'iffCrents a ces relations, lc prodicat4f,,,a4n-
..,

si quo daiis certains cas la modalite, sont portinentsau ni-

veau de in phraseologie, soft commc actualisaturs del'enon-

co, soil come transpositeut's.

En unissant ne et kc clans un syntagmc (qu'on appellerait
.

syHtagme suj2L puisqu'il serait limit° a cetto foretion), on

erait reposer la diffCrenciation fonctionnollo des proposi-...,:.

tiOns an niveau do la phrase sur la selection entre plusiours

types de ce syntagmo; de,Onic pour un syntagme

'radical verbal f modalitel.

Or., clans fa mastirc oil contribnent indiquerla foac-
Lion dos propositions dont ils font partie, prodicatif et

la modalitescHA des 'monemes fonctionnels' (Martinet, 1967b,

4. 12). swim contestation possible, un.moneme fonctionnel

s'inagre Baas to syntagmc dont tl marque in fonction, et non

par IfintermCdinire d'un syntagr,iqut serail. A soil tour un

.99
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' .constitnant de laproputy tone) .

.

\
.

En
1

-admettant que los TA:intim-is Ossenticlles.sunt belle

Ontre nt,et lod'uno Part\ et cello entre Icy iet '-i-d'antre
.-

. .

.

.

.part, nous aboutissong a sine Aichotainie diffcrento de in pre-
.cedente, .fondee stir l'extractiou-des signes Morphematiquos ne-

cessaArei 41' l'enonce.-PrisAindividnelleMeMt,..ceux-Ci conSti--
t

1

luent.Lls termes actoalisatenrs et,-. par'les rapports qut les

unissent,- la trams morphemo-syntagmatique de llenonce;les

signes- leXcmatlques,bris--.individucllemeat, on fournissentles

termeSsyntaxiques et, par la's relations qut les unissiini.,.la

tr3mo lexico-syntagmatiqUe.Los--relations syntaxiqieevcaracte-

risantichacune-deS -deux trameS dolvent titre etodleos separe-
ment. (9.12-13).

L'extractlon des detualisateurs est un procede inherent a

lal.angue.'On pout on offetobtonli la memo construction dune
part 'munie de sesactualispteurfonctkonnaat come enonce,
d'antre part depourvue do ses actualisatedrsotictiOnnant

comm terms syntaxique d'un enonce; le syntagme

(77) nc to 'le-fait-que (-ye) l'onfant part au-
champ',

,

se digtingue de l'enonce (o8), mis a part les procedes do de-
,

rivation (suffixation de zy.2 et tonalite syntagmatique surle)

precisement par l'absence dd predicatif et de la modalite. Co-

ci demontre a) quo cos morphemes sOne"-effecttvement raachei

e,l'actualisotion de l'Cnonce, puiSqu'llS sont absents de la
mime phrase condensee on syntagme nominal, b) quo la trame

lexica-syntagmatique exists, essenOellement avec les mimes

rapports internes, independamment de, la presence des actnalisar

tours.

L'enonce predicatif implique (hind la preience simoltanee

dune composante lexematique et d'unc composante morphematique,
touter deux compleXes, qui se presuppOseut mutuollement. Cette

relatioa fondamentale, l'essence memo do l'actuarisation en

toora, est representee par un Rtgnon. ,Lowyclattons portant snr,

la trams morphemo-syntagmaitiqUe seron4 indiqueeS par dos lignes



discontinues :
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c.. O..

Fig. 2

-Ue fait quo la 'modulite presupPose to et clue le predicalif
. .

presuppose ircest implicit° dona cette interpretation. Car si

l'ense:iible del,a. compoante morpbemAtique presuppose l'ensem-

ble do in COmpbsante lexemalique, toutos les Parties necessnl-
/1

ros do l',une et!.(1b.1'ante se presupposent de la inCtite' facil.

1

// . .

Nous suiVons, en lecrivant l'erionce prodicatif, In dispo
'.

.

\ sition qui ressort c in fig.3

/
(relations 9.1

syntagmatlques)

9.11 (dichotomie fondaMentalc)
1

1

1

1

2 A9.13
.%

(relations morphemo-
iyntagmptiques)

1

kc lo iI

Fig. 3

oa

3 L.......

9.12 LA TRAME LEXICO- SYNTAGHATIQUE. L'brdre des tomes lexema-
.

tiquos est invnriable et, dans in mesure manic of il est lava-

riahle, il est significatif: c'est l'ordrc, nut meat dit in

;
position Aclative des.termes, qui permCt do det ominer les

.Conctions cWils exercent dans l'enonce: ne assume cello do
t . . .

, snjet, lo colic de predicat, boi colic de circonslant. On,pour-
. .\

railbbjecter .quo c'est grAce au morphemes associeS aux cons-

titnants.syntaxiques quo l'on reconnalt lour fonction: lc su-
.

jet serait 'marque' par cc quo sous avons appele lc predicatif,
. _ ..

le pr;tdicat par la modalite verbale-etc.--Mais-nonS-aVOaSVU

quo les mimes fonctions peuvent coexister en l'absence-de tout
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morpheme actUalisateur (cf.9.11 et 11.9.a.propos.'de.la phrase
bondensee).

C'est bien l'ordre qui Tournit le seta critere non ambiga
pour l'identificatiou des fonctions do:l'enonce.

9.121 La trams leXica-syntagmattqne do l'enonce predicatif
verbal est, caracteripee par denx catenes:

1. Le rappol-t cleitredication SuppoSant.la presence Simul'-J.

tanee, dans Vordre de lour enumeration, d'un sign° nominal
(no) et d'un verbe (lo), lepremicrassumant la fonctton de
stijet,'le second belle de predtcat. Le soul trait qui dtstin-:

gue to rapport de predication d'un rapport do 4termination

impliquant un noyau verbalqqf. 10.111) est celui de la pre-
suppos IttOn mutnolleles terMeS 4

2. Le rapport de determination eireonstanciellefonde stir

l'adjonction au noyau de Penonce.d'un signe circonstanciel
(boi),

.

' La question se poSede Sayoir s'-11 sagtt d'une
tion du noyau .de .t.'enonce (sujet....-verbe)dans-semenSemble

(AB + ot0.I'une expansion du second terme du noyau, a savolr
,

du'predicatjk+ BC). Seule la deuxime de cos alternatives
,s'accommode parfattement a la totalite des faits accessiblbs.
En effet, le rapport entre verbe et etrconstant reste constant
(B'C'. = BC), lorsqne le verbe apparalt dans une fonction mitre
quo cello de predicat (ox.79). Alors.que C presuppose B, BC ne

.

presuppose pas. necessatrement A.

(78) h 115; zE-a ze

A B C

je discours battrat Ica

(79) h to: .iiao zt-.1

B'

A. B

j e rester-AST discours

0je parlcrai ict'

ZO

C'

C

battre-GER lei

',fie suss resin
a 'paz-ler icl'

....La rotation Syntaxique:de la determination circonstancie
,-

repose done sur la coliremence,dansl'ordre de lour .enumCrntton,

//
d'un verb° et d'un signe circonstanciel. Dams le cas oa le ver-

/



be assume in fonctivn de prediCat, La dependance unillterale

du .secoad terme par rapport au prem1c1<d;Tinit'le circOnAtant

come etant une expansion dn predicat.

lo b

Fig;. 4

'9.122 11 y a lien do signaler 1c4 - sail. entrer dans les do-

tails de l'analyse qui scront.reprts.dan8 le cadre de la syni

tagmatique 1xematique (10..16 ) lc fait quo 1'.enoncc ne coin -
poste qu'un spul sujet et un soul predicat: successifS, maiskt1-.

:met deux ou pluSicurs clrcohstants en sequence immediate.

(80) ne'ItC?:1O-LI boi tonic' '.11.enfant 4ra au-champ aujour-
.

9,13 LA TRAM MORPHEMO7SYNTAGMATIQUE. La trame morph6o-Synta3

matitine do l'CnOnaia PrCdiCatif verbal.impliquedeuk terMesi lc

predicatifi place immediatemerat apres le snjet, et'lo modalite

qui est stilt suffixec au radical verbal, stilt, lorsqu'll s'a-

git d' un signe suprascgmental, supplecc au ton inherent duvet--

be.

./
9.131 On a vu (9.11) quo la presence de dans un Unonce op---

.

pelle automatiquement cello d'unc modalite. On constate 't!onc

quo, du moins dans cecas particulier, lc rap:lort 1:intre
ef

primiCatif et in modalitc est tai-acterise par la presupposi-

t ob \nu tuel e its termeS.

9.132 Quasi. aux enonces comportant comme predlcatif un enclt-

ttque tonal (excmples 69-71),, la question se Luise de savoir

s'lls soot ou non a interpreter sclon le mi.me./schema-d'agenc6-,

ment (pie les enonces on ke.

En,prem4er lieu 11 s'agit de savoir comment analyser lc

stgne 1; (verbe a tonalite tnh;rente) dans les enomces etc, lo

et 11C: 1; (Cr. ex.69 et 70). On pout envisager trois'possihi-

laths :

a) extraction d'un morpheme stonal4t; inhCrentel qua Se-

11.3
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rail; superpose a un radical tonalOment neutre (1o);

b) postulation d'un morpheme 0 s'opposant aux antresModa-

lit;:r4

0. :nterpretatiort de lo comme sign° indocoMPosable.

Nous rojetons les,hypotheses a) et b) ,pour laraison Sill-
,vante: a est impossible de trouver tin signific homogene qui

,pnisse etre attribne. A mi. Signifi -1(2) -ohalite:Inheronte' Ou
0. 11, suffit pour s'en,convaincr de comParer les

et (70). '11 manque donc la con tion
41)ait un signe -

Blon quo la composante.mo phemo-syntagmatiflue xoittlanS
cos cas reduite a un ,soul constituent, in relation syntaXique.

.

reste tout de memo' impl'iquee- 11 serait faux en effet, d'at-
tribuor la Valcur aSpecto-Modale dei enonccs (69) et (70) aux

prediCatifs pris en cui..-memos.Ou'on note les cmplois tontdif-
. .. .

ferents deS memeS prOtcatifs dans les exemples 69, 7.2-nt 76

d'une part-(.),'. 70 et-.71 d'Autre part:.(-): L'identitc deS 'si

gnes exprinuelt le,reSultatif,dans (69)' etle desir.dans (70)

repose sur la combinaison d'un predicatif tonal avec l'absence

de modalite, ces facteurs etant tous deux indiSpensables- La

non-selection de la modalite est donc une des realisatiOns
.

,
.possibles du rapport sclectif qui conslitue le catenant de la

42) /

ononces (G9)

esseptialle quill y

tram mOrphemo-syntagmatique
.9.133 Malgrc cos. cliferentes realisations du catcnant, lc ca-

tene est,. le memo dans tous les cas. Rappelons que la relation

-de predication unit les termcs

les

qui

tours du message. Or, tomes
vent a integrer lc message dans

non-linguistique dans lequel tl

xique unissant le predicatif et

blement designee comme relation

sont specifignement por-
actualisateurs combines ser-

le contexte linguistique on

est enonce. 1.a relation synta-
.

la Modalitc sera donc convena-
. 43)d'integration

importe de n pas confondre cettc valour d'integration,

qui est la constantdabstraite de cette relation, avec les va-

letirs specifiques at varies qui se rattachent a des combinal-

sons d'un predicatif et eune modalite particulierou auxter-
.
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mes isnles..11eprenons, icu, it titre d.'exempl, Aioppositinn en-

tre (ex.69)CC qui Correspond A und-dis

tincticUientre independence et dependace-:et ropresente dont:

deux cas Itirrerents d' integration dans le coutexte linguisti7

'que(cf.ch.12 et. 13). La.scrie ke...-ii, . + absence de meda-

lito;- -absence A6 modaliti, correspond 'a des distinctiOus

mutinies rendamentales de l'enonce independant:le premter.de.-

ces termes.situe Penonce dans.uno perspective d'objectivite

le.second le fait envisager- dans sa-signification

pour la Sitnatian 'present° (12.2),:lotroiSteme le presence

comm., but (12..3).- Surces distinctions modales, 11 se,greffe

nue:multitude de differenciations.aspectiVes,priacipalement
. ye

-mats henexclusivement assumees par la.modalite. Le systeme

aspecto-modal, cpti sera -expose dons, les ch. 12.'a

ot'specifte. par sos terms cette. relation :fondamentale d'inte-

gratioh qui est mantfestee par la combinaison des actualtsa-..

tours Aeil'enonce.-.

La predication at l'integration sent les deux cOmposantes

neceSsaires a l'actualisation de l'enonce predicatif. Le sys-

tem cutter d' actualisation est toprCsenti) dans les fig. 5 et

6; 1,.'s deux graphes sont des varietes dont l'un implique la

prsence de deux act,,lisateurs, Philtre la non-selection do

In modalitil,

Fig. 5

Fig: 6 (69) ne lo of

105



9.14 L"ENONCE A COPULE. Dans l'enonce
(81) He ke nau boi It'enfent etait au- ,champ'

la aopule naCusemble avow pr is la place quo le vcrbe occupe
dans Penance (58). L'analoie structurale:das deux enonces
pst suggestive', et l'on cst tente de'souscrira a la formule'
salvonte-, qui Peqnivalence paradjgmatigne appa-
rente flu verbe et de la.cop610:

sujet e7.1 - verbe
circoustaul

copule
Mats on neurte an fait, quo l'enonce (t11), tel qu'il eSt,

est4rreductible. boi est un constitnant obligatoirort
enonee et non une expansionfacUltetive comma dans l'ellonce
verbal'. En- comparaat-lcaenouces minimaux, rednits aux termcs
uocesseires, on conClura c l'eqniValence paradijmatique non-
pas du ..verbe at de laccIpule,alais dn-verbe (plus modal:if-el
dune part et de.lnsnite copula 4 signe -circonstauciel do
L'autre::.

.s01

re
, verbe + modalite)-sujet- - pdieetif--

copule- + Signe circoUst..

-La copUle releVe dine paradigme restraint comportant les
Ntrots tames nitu, de valour accomplie (Cl'acc), tall, de valeur7incompletive (1NCPL), et 0, a valour do present: (Cppres). Le

.signe'0 se justiyie ic par 10 fait q.,.0 son signifie se degage
clairement .des rapport. paradigmatiques 41)

. Ce paradgme, binn
-que reduit par compar isou a eelui des modalites, se rapproche
de cc .fernier - non :01110ment par l'enalogie des velours eaten

gorielles, mats aussi par In fait'quo'les copulas sort
MM

assu-
.jettics au 2C regime de selection par aux predieatifs'

quo les modelites.

Le signifient de la aopule est indecomposable..L'enonce
copulatif no se PrZtant pas A la condensation (cf.9.11,-cx.77),

il est impossible de reduire In coptilc,a se composanto lexema-
tique par .00 moyen. En fait; rien n'empache de In considerer
come un constituent purcman morphemetlque qui soutiendrait

avoc le modelitede l'enonce verbal..
On pourrait toutefols objector que la copulc exprime tou-

106
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jonrs on etat et dolt done tAye InterprCti,e comme tin lye eb,,
,
d" La ' qut 1.0 opposerict t par cc t't 0 val. cur aux. .an res vorbes
Ma is ce t Le composeinte 1 ictea Le s ' a ccorde parfaIlemenL avec .Les
veil0.11'S Int r nisei-ies des modal. 1 Le s . Celles-c 1 son tz'organ t secs,
a I ' inert cat 1f , ,scion one rltcholonrta eri eispee ts- pone ttio;,fs ct
nspecl.s co:It nos (cf .12.120 . La coptilv So 'range, jui ses raii-

.port.s flans le sys teme, cote cant I no - doma lnc An' all c otir -
chit. on y alon Cant 1. ' Incompl;t11 comme torme so pp lime', La 1 re

.cc gio expl. unto stiff isms:tient le fa i go ' se refer°, en
taut goo modal I te di: pred Ica t , a un e tat el non a no proc es .

D' Ire na r , le s c rc ons tanc lel quI surf In copule
fount tit .1e sec tcl Lerme nocessa ire , apres le st.ijet, la cons- ..''
Li

..%'
Li.clet d ' un ettin Ci! pre' d tea t Si 1 On mime , par conse grrcnt,

,,,
que hot s slime dans I ' enonCe tol la ronct i on de prodreat, .on.
.prielsera ce t te interpretation ne van I. Clue dans: t 'absence
de la forret t ton ' verbe + modal I ' Conditton gut, !son tour, .

appel e au Loma I Igoe:tient. clans. 1' enonce pred Ica t f lei presenc e
(11.ung,..copule . La ctipule se pOsente do,:c

a) confine ono modal I te, e tan t en distribuLion complemental re
par rapport 11 I it III 0 dal I to (I C I' enoncc verbal. ;

j

Cetb) comme ;le tita 1 isa env du pri3d Ica t c irconstatic
e .1 n ter-pre ta t ton est corif rin'ee par 1' 1sme mar-!

?t,

(pig pred teat verbal et di: ',red teat c trconstanc tel. A ins t , La

transpos I t on ci 1' aide dit verbe subs t 'tut f wO, qnt donne one
propos) t on causale (0%13.3'6 ) , port e stir In verbe dans I e-
nonce verbal et, d' crel Ina ire, stir le *c rcons tan t-preil tea t -
mitts non sur la! cowl le dans 1 ' enonce copula I if.

(A2) 11". 1t w5- 17 boi 1:la c omme 1' enfant est- en- Lratn-
de- parttr au-champ..

(83) ne. nuu bol: w5 c omme l' enfant e. la t t 'au-
champ'

De to me, n I he verbe lit le c rc tant tcat no sottt
aides a etre di,place' s en.tete do la phrase (cf .16.2), proceThe'

.
(pi os generaloment appl ique dux c rcondtants assumant uric
fonci ton non pred 'cal lye. s

Malgre I es differences sIgnale es plus, haul, 1.1 e' none C ver-

bal of 1 ' enonce copula I i f representent fondamonialement un
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:seul.CyPe Alenonce,. car as; possodent les memos traits cli!ri
.

-,niAsents: relations: syntaxiOeS de predication et d'iritegra4

tton, Copre'sence. obligatoire- de deux termes lexematiques etl

cypresence selective de dour termer actunlisateurs. Toutefois,

double criternde la selection dIttne copule cammeifindalite
-

et. .d'nn totniepon-vev'bnl comme.predlcat nous autorise a cla4-
..ser',1'enonce copulatificomme un sousrtype arLiculior. de l'e-

,

floncepredicatir.

.enfinque 1' ;nonce copulatif 60wit des expan-

stmts-eirconstancielles facultatives-au memo titre qUe'l'enon,
co verbal.

.

(04) ne ke ttuu bo't tool; '14earant etnit. au-champ aujour-

Ou presisera-donc, prix rapport a 9.122, quo la relation de

Aeterminatioh circonstancielle pout aussi s'etablir entre deux
,signes circonstanciels successtfs:

ne ke null
Fig. 7 a

ter) e

/%.15 CLASSIFICATION DES SIGNES LEXiMATIDUES PAR REFERENCE AUX

FONCTIONS PR1MAIRES.:Une*emiere classification des signes

leXematiques petit etre Xendee sur: les Conctions primaires de
L.:ant:ince predicatif . Elie sera comple'tee et nuance; dans la..

mesure on la syntagmatiqua lexeMattque.:aura re'veIed'antres

scheMaS ronctinnnels comprenant aussi leS ronctioris itecondat--

. NoUsnppelleronS class; des signes nominaltx les styes

04eept.ebles de se substttuer e'neen,PaistInt,alistraetion des

incomOatibIlites semantiques) mats non a hat. ne 'enfant',

A.644!teMmekvilT 'European', kWil. ,malSonetant fleA unites:

ninimtiles, se 0efiniSSent, comme des lexemas nominaux; A ne'

!'son pore', est,-nn syntagMe (Las signer ilOMMAUX
. ,

!
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d;:pendanls lie sont pas pris on consideration Let; cf .11.1:1.
,

.

Les. signes aominaux stout caraterises par'le fait de pouvoir

fonctioan\r.aomme sujet, mats d'etre incompatibles avec la

fonction de circonstant.

Les signes aptes a se substitucr a lo dans la fonctinji

de predicat-Wenonce verbal peuvent.-,dans la mcsure ou ].'on

ne se refrequ'il cot cmploi commecritere.. dcfinissant lour

classe - etre appeles-signes verbaux.(ou verbcs): nu

waa 'arriver' etc: Tout compte fait, onyerra quo le tome

de verbo-nominaux, consaCre dans la description dos longues

mande,reclete plus,completement l'etendue totale de l!emploii

de dessignes (cf. ,1125 infra).

estd'autre part necessaire d'inSister sur lc faitque

- a'moins d'etre,transposes a l'aide d'un derivatif - les

sigheiverbaux pc sauraient apparaltre en fonction de sujet,

COmmc'Ccla eSt atteste. dans certainet autrcs languas du grou-
.

pc mandc-sud, par exemple en kpelle 45) .

Parmi les sigacs commutables avec bol, soft comMc cir-

Constant .de l'enonce predicatif, soft ComMc predicat de,

nonce topulatif, notons lei exemples suivapts :

peel5 'au village'

ze 'Jet'

topic 'aujourd'hui'

Peavent on outre apparaitre dans les memos eontextes des,

signcs complexes dont lc premier constituent pout fOnotioinuir:

separement comme,un signe nominal.

s'agit dans ce casde syntagmes Circonstanciers

(85) nk.ke le -a 177 11'enfont tra dans,la foret'

foret interieur

(86) 171 ke 0 pee -zi 'la foret OntOure 1 vil-
g'foret village autour la e

tes Signes commutable avec bol', sOtent Simi)

ou complexes, peuvent en grande part4e egalement nssumer les

'onctiOns-nominales, notamment cello de sujet. Pour ancrer

lerait de cette polyvalence dans la,terminolOgie nnus ap.;

pellerons lens -mble des s4gnes ndmis dans les.d9ax tonCtinns
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de sujet 'de circonstant, 'signes adverbio-nominaux'.

(87) pe515. ke 0 6'i 'les gens du vil-
..

tau-village MP CPpres on bonne sane lage vont Lien'

(88) ze lc; 0 st;-:5 'ici (c1)est bon'

ici bon-PP

(89) tilt: 607 ... 'quand demninarrive...'
.

- domain -MP arriver-CST domain...')

(90) pee -z1 ke 0 se-a 'les environs du village
_

village autour bon-PP sont beaux'

Pour plus de commodite', nous.vellendrons le terme de si-
.

gnes circonstanciols en nbus reterant aux signes adverbio-

nominatr lorsqu'ils sont employes dans la fonction de circons-

tant. Sgnalons toutefois que les signes circonstanciels com-
,

prenneut, outre les signes adverbio-nominnux, un certain nom-

bre de signes exclusivement atbecte<i!dans la fonction de cir..

constant, et d'autres qui pbuvent fonctiOnner comme

'predicdt copulatif, mats sont excluS des fonctions proprement
.

neminales. La simplification de la classification present° se

a__...jpstlfie par le point de vue tres general adopte ce stade de

l'analyse, ainsi quo par le fait quo les restrictions distri-
i

butionnelles des circonstanti sont susPectes d'&tre tres. lar7

gement conditiOnnees par des incompatibilites 'Semantiques.

NeanmoIns elles seroni repriseb par une classification Ulte-

rieure plus raffinee (cf.'11.;7).

On a pu distinguer, a ce premier degi4; de.differenciation

classificatoire, trots classes principales de constituants

xematiquet: les sisnes nominaux, caracterAses par lour aptitu-.

de a assumer la fonction de sujet, a l'exclusion de cello de

ctrconstant; les signes verbo4nominaux, caracterises par lour

aptitude a fonctionner comme predicat de l'enonce verbal; et

Les signes adverbio7/ nominaux, caracterises par lour apiltude\n

fonctionher comma circonstant, comme prinlicat de l'enonce co-'

pulatif ou comma sujet.'

L'ensemble des signes aptes a assumer, salon des condition-

. knoments foirt divers, des fonctions nom males - les signes no-

minaux, verbo-nominaux et adverbio-nominaux - constitue une

no
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classe inclusive de signes i.ppelCs 'archinominaux'.

9.2 L'ENONCE PRESENTATIF. L'enonce presenlatif consist°, a
. ,., . .

l'in3tar de l'enonce predicatif, en une composante lexematique

et une composanfe morphematique qui se presupposent.mutnelle-N
ment.

9.21. La composantelexematique est constithee par un seul ter-

me obligatoire quill convient d'appeler-l'identifiC 46) L'iden- .

tifIC est toujours un sizzle nominal qui apparait en taste de

l'enoncC

(91) ya. 0 c un palmier'

palmier-MP CPprCs MT
votci

(92) 'U-10 a c w551 'corniest pas lui, non ?'

lui void non?

9.22 La composante morphematiquo comprend ,troistermes nc-

tioanant comme actualisatours de cetype/h'enonce :

a) lc :',.eclicatif, qui roleve d'un lfaradigmc rostreint e

l'enclil iffirmatif . (ex.91) et au negatif11 (ex.92);

:..argue terminale (1T), gloat le paradigms comprend la
/ I

partJcil.. W.identification le ol:les doictiques e et laa; tous
. .

cos morphemes fonctionnent pgaie/ ment comme determinaats de si-

gnes nominanx (cf.11.1n3,et 11W.

c) lacopule :

(93) 6-6y5. 'voice (cc qui)! etait

mon palmier-MP CPacc voice
(autrefois) mon pal
mier ,,(q6 1, est mainte-
nani desseche)'

Les quelqnes cas ou les copules. explici.tes nine ou tdi apPa-

rilisseni dans l'enOncC prCsentatif irons oblignnt ii-vCcon aaitre

dans 'les antres gas la presence d'une copnle g correspondant a

I valour de present. Copendant cos cas sont si rares'qi'on.

pourrait, si Pon no faisait pas entrer en ligno de/compte l'a-

nalbgie par rapport a.la copule de l'Crionc; copula4if(cf.9.14),.

'traitor les copules explicite; comme des modalites facultatives

Tun Cnonc; dont la forme non marquee - depourvue de copulc -

serait aspectiVement neatre.'On verra (lac dans un
1
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certhin'type,d'enonce preseritatif Clargi, le paradigms des co-
pules est completement eutralise (cf.15.1).

On notera quo da s l'enonce. presentattf l'emplot dc la co-
pule-vilest pas lie a la copresence d'un signe circonstanciel..

.

n
. .

La tramc morphemo-syntagmatique de l'eonce presentatif re-
.

. Rose sur deux_catenes:- celle tondo° sur le predicattf et la co-
. ,,

'Wile copresente manifesto une relation de determination aSpec-
tive; elle fond° llidentitC d'un sous-syntagme quijormeavec La

,,
marque terminal° lc support segmental de la eaten° d'integra-

, T.lion; l'integration est ict Spfice moms par des distinc-
tions aspecto-modalcs (trCs redultes par'comparaison a cellos do

. .

l'enonce predicatif), quo par les valeurs at la marque termina-
. .

--"-\\

le (cf.15.24). La copresence dc c system° d'actualisateurs at
d'une composantc lexematIque a un ssiil 'term° constitue-le type

d'actualisation particulter qui est a-a base de Venom° pre-
t

,sentattf.

\r
% .%

i N

%

'
.%,

(91) j ..
0

're

,.

Fig. 8-

.P.

). L'Clionc; emphatiquc, qui represbnte unc Claborbtion_de 1,:i

once presentatif, sera etudie au chapitre 15. r-

. ,,
,9..24 Vote!, enresume, les traits cal-acterisant at differen-

, . i ,clant les deux types d'enonces presentes dans les Sections 9.1
; .

et 9.2: la coprCsence d'une composante lexematique et d'une com-
. . 1.

posante morphematique est necessatre1a l'actualisation.de tout -

°nonce predicatic ou pres/ entattf. Lalbipolarite do la composan-
.

. . . , .

to lexematique, impliquant'la presence simultance d'un signe no-
minal en fonction de sujetZet d'un verb° -.ou d'un Signe cir-
constanciel - en fonctton de predicat, fonde lc rapport do pre-

.

dication et dCfinit l'enonc; prCdicatif par opposition a l'enon-
,

cc presentatif qui comportc comma unique term° lexematique un
sine nominal.

Les composantcs morphematiques, ciont le role general
.

11Ze

7".
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to a donner a l'ensemble le caractere d'un enonce proprement

articule (par opposition, par exemple, a l'ellipse), diffe-

rent entre elle; essentiellement par la prC,sence ou l'absen-

ce d'une marque terminals. La presence d'une telle marque ca

rapterise 4'enonce presentatif, son absence l'enonce prediaa-
.

tif. Sa presencetmpose de fortes restrictions a la selection

des autres termes actualtsateurs, a savoir le predicatif et

madalite (alias copule), tandis quo son absenCe permet une

pletne exploitation dos-paradigms, sous reserve des restric-.

tions-covlitionnees par les rapports de selectivIte entre les

deux tomes.

9.3 LA QUASI-PHRASE. La quasi- phrase toura est - ou pent etre

reduite a - un euonce a relation syntaxique zero47) . Dans sa

forme minimal°, elle est'sYmbolisee par un poteau (I). Sa CA-

raeteristique prtncipale, qut la Aifferencie des autres types

d'ononces, est l' absence de morphemes actualtsateurs.

Des quasi- phrases stint constituees par des interjections,
. .

des reponses, des formules stereotypees et des vocattfs. Les

interjections et ledreponses sont inaptes a fonvtionner dans

les deux autres types d'enonces.

9.31 INTERJECTIONS.

...(le n) ee ...(et tl dit:) 'oh '.' (surprise,
deception)

see 'he!' (appel)

- dz;tt yii:::t 'eh!' 1 vive surprt

9.32 REPONSES. Les reponses se distinguent des interjections

en ce qu'elles supposent un context° verbal precedent :

ao 'oui' (acqniescement)

77 'oui' (apres une question, affir-
mative)

'non' (apres une question negatm)

mm koni' (pat compris, continueb.
II I

aito-ao 'non, si' (reponse ou desaveu)

Or0 (refus ou desaveu)

9.321 Le regroupement de cos stgnes en fonctton de lours ca-
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racteristiques pI ioniques pormet de.les divisor en.Aeuxclasses:.
\ --a) ccux qui possedent des traitsphoniques.dviantscon-

sistant \

.7 sort en des particularit;s relevant du domalue prosodi-

que, telles quo lAton sureleve de l'intorjoction of ou

la duree ultra-longue de ya:o4 ;

- soiten descombinaisons de sons qui different des schi'-

mas normaux (par ex. la Siiquence dos tons- bas - mi-bas

e
. .bas; dans ce; r'emploi du coup de glottc comm.comMo element.

.
.constitutif du signifiant 9P0,o

\
u in juxtaposition de

deux nasales syllabiques dans mm);
.. /

b) ccux qui possedelt unc structure phonir;ue conforme aux
// .. ,

sch;mas norMaux: ER, II, a2 (structure syllabique: -o).
! eLes reponses do. la classc b), c'est-a-dtre ao, a(a)o et.'77,

penvent entrer en combinaison avec un certain nombre de part'-

on1.1s snsceptibles de clorc l'enonce (cf.11.10.2):

. ao 'c'est ca!' (acquiescement emphatique;
cf.15.2421)

1 o '6110'

77 we 'bien stir!'

&& wA 'bleu stir quo non

.1.

Ces combinalsons de signes ressortissent a la composition

plutOt qu'a in sintagmatique libre, car ni to premier ni to

second termc Wadmettent la commutation avec d'auties signes

appartcnant a la memo classc, on dchors des excmples cites.

77 est attestaavec l'intonation delimitative: 77'N'oui?'..
/ i /

9.33 FORMULES STEREOTYPEES Les forMules stereptypees com-

prennent;

- les remerciements: waple 'morel (pour un bionfait)'

Geer( 'merci (pour la nourriture)'

-certaines formules de salutations (ex.' 94 et 95).

Elles admettcnt des expansions ressortissant a la syntag-
.

matique-lexematique :

(04) 7 -sW. 'salut!' (adressc a une seule personnel

ta salutation

114
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(9011ca -set (salutation adressee a plusicurs)

,I,rotre salutation
.

(96) %:ragle 6eele -6a 'merci pour le trr.vni.11

) merci travail sur

103

wag]. 6awi 6a

Fig. 9

60e8 et sct sont des stgneS nominaux aptes a fonc-

tionner.,egalement dans les autres types d'enonces :

6008 ifaa 'remercier pour la nourriture'

set goN lialuer'

9,34 LE VOCATIV%, Le vocatif est accompagse d'une intonation

suspensive:

(97) fs;%4 ' rgewE :1]

(98) kwimi :

1Goure!!

'hommo blanc:'

Alternativement et surtout lorsqu'il est employe a distan-

ce, to vocatif se termine par in particule o (cf.11.10.2.2),

qui pout etre prolongee jusqu'au bout du souffle :

(99) 6 tip o:: 'mon pore: (= papal)'

9.35 L'IMPdRATIF SINGULIER. L'imperatif sit uli cas-limite

entre l'enonce-poteau at l'enonce predicate st discute dans

la section 12.332.

9.36 SOUS - TYPES DE LA QUASI-PHRASE. En resume, on pout distin-

guer deux sous-types de quasi-phrases differencies par Ie de-

gro-de leur integration syntaxique
48)

. ;

a) cellos qui n'admettent aticun degre do complexite en de-

hors des combinaisons tres restreintes avec des particules af-

'fectant in phrase dans son ensemble ou avec l'intonation sus-

pensive: c'est le cas des interjections et des particules-

reposses (9.31 et 9.32):

b) celles qui sont susceptibles de s'integrer, ;1 us delire
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limite, dans les schemers caraCteristiques de la trams lexico-

syatagmatique; .les fOrmules stereotypees et les vocatifs re-

pondent a cette definition (9.33 t 9;34)
49)

9.37 L'ELLIPSE, Les ellipses relCVent d'un type different du

fait qu'elles peuvent titre reconverties, n partir du signe ex-
,

cx-

plicite, en des enonces predicatifs ou presentatifs equivalents.

La encore,.16 critere de l'integration syntaxique pout titre in-

voquef la,fonction syntaxique des constituants en ellipse se

rcfere toujours aux schemers d'enonce prediCatif on presentatiy;

elle est en general suppleee.par le contexts.

(100) A: 1 mcc 157 lc /// B: k;66eli piilhAq

tu quoi acheter-AST MT complets deux
(objet)

A: iwcsE wise ///

combien combien (circonstant)

Al 'Qu'est-ce que tu as achete?' B:'Deux complets!'
A: 'A combien chacun ?'

(lol a) A: 6C 130/# B: ItseAV

tu-IMP lettre cette l'envoyer oil

(101h) A: B: h 7 135 nie

je-DES l' env.

A:'ExpCdie cette lettre!' B:'0U(dois-je l'envoyer)?

A quoi s'ajoute un autre critere par lequel l'ellipse se
distingue des quasi-phrases proprement dites - celui de 'satu-
ration' lexical° 49 ). .'ellipse permet une pleine exploitation

des ressonrces lexIlmtiques. Par contre, les formules stereo-
tiPpees, et dans une certaine mesure les vocatifs, constituent

des ehonces 'dont 1<A saturation est ti la mesure d'enseeables

restrelnts du vocc,bnlaire' (gouts 1967 b, p.031). Ainsi, it est.
evident quo" wii61!; ou'sei ne sont pas librement commutabies avec
d'autres signes nominaux a l'interieur des formules gtereoty-
pees, comme lest k;Wli piilc dans l'ex:
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SYNTAG1VIATIQUE LEXEmAnQure

10. En syntagmatique lexematique, les unites complexes suScep-.

tibles d'apparaltre comme constitUants syntaxiques de l'enonoe

seront presentees scion lc double point do vile do lour structu-

.Tre interne et de lour valence Ic'est-d-dire des fonctions

a

qu'el-
.

ales'ssument). Le premier de cos criteres nous amencra eta

blir une distinction de base entre ics syntagmcs subordinatifs

(figures par la ideviation'-://i) et lcS syntagmcs cnordinatifs

(figures par. la 'balance': n ). Les syntagmcs subordinatifs

scont diviscs a lcur tour on un type a ordrc rcgressif satel-

litunoyau 4 /1) et un type a ordrc progressif noyau-s4tellite

(

10.1 Syntagmcs subordinatifs

10.11-15 Syntagmcs du type satellite-lioyan

10,16-17 Syntagmes du type noyau - satellite

10.2 Syntagmes. poordinatifs

101 SYNTAGMES SUDORDINATIFS. Le.syntagme snbbrdinatif se pra-

te, diune maniere generale, l'adalyse suivant un procCdC do
,

reduction: le term irreductible, c'eSt-a-dire lc terme qui ne
,

pent 7?.tre supprime sans quo lc constituant syntaxicitib represen-
,

te par lc syntagmc soft invaild.comme tel,estle noyau du syn-

tagnic. Tout tome, par contro, dont 1O'suppression ne met'pas

on cause 1.3 fonctionnement du constituent comme tel est un sa-

tellite du syntagme.

Dais les cas ou lc test:de. reduction-n'aboutit pas a unc

analyse satisfaisante, on aura rccours a des procedes supplC,.

mentaircs, meis'logiquement deriVtls su premier: tout tome qui

itc pout Ztre supOimc lui-reow4Imois qui pctitYatic inis on pa..

rallCle avecnn terme supprima816;est Ogaleinctit aniiiisC,cOhime

;Lin satellite,, scion An Principe suivant: tout cc qui est stibe

tituablc dans un conteXte idefilique out:analogue est:lyntagma-.

tiquement equivelent5 0)

1-17
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On distinguera, le cas echeant, eutre des satellites ad-

joints (supprima'Aes) et des satellites conjoints (non suppri-

mables).

10.11 LE SYNTAGME OBJET - VERDE. Le syntagme'objet-verbe' est le

seul qui sett assumer la fonction de predicat.

On est tents, au premier abord, d'interpreter le terme

d'objet - salon le modale des grammairesindo-europeennes

comme une fpnction primaire de l'enonee, ayant le meme rani

clue le sujet, In prodicat et le circunsiant. Mats en examinant

la relation qui unit l'objet au verbe a la lumiere des crita-
.

res fournis par la langue elle-meme, nous verrons qu'elle est

miens cicrite comme un rapport de determination, rattachant

une expansion secondaire Vobjet, appele desormais 'comple-

ment de-verbe') a un terme primaire (le verbe).

10.111 Notons d'abord qu'une distinction entre verbes traiisi-

tifs et verbes intransitifs.n'aurait pas de fondement en tou-

ra. En principe, tout-verLe-peut etre precede ou non d'un com-
, .

--pkementi
ii.

11,02) e nri a -ne '11 vient a 131'
. .

s- 11 venir-NB lui a

(103) e 03 nu a -ne '11 lui donne
.

s quelque chose'11 chose faire venir -IIB lui a

(1o4) ne. 157 le 'c'est l'enfant qui est

enfant-MP partir-AST MT party

(1o5) 1111; iiaa: an o. le 'c'est le souffle

bO de la bouche quiuche vent-MP les partir=AST MT.
les a falt.parUx"

(106) ii bill-il

je Sauter -PRG

(1o7) a 1 311141

je le jeter-PRG

(1o8)
_

ye:a

11 etre'vu-PRJ

.(1o9) e lee ye

'11 lieu voir-HB

'je

'je

saute'

le 'ettel

'11 sera vu/arretC1

'11 volt'

18
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(110 wuu
. .

-y5. mo-a p541 'la parole qui

parble-MC-MP pouvoir-PRJ dire-GER pourra titre dito'

(111) e wuu pc-a 'al

.1.1 parole dire -PRJ

(112) ya to ci

(113)

il-RES deventr ainsi

to kwctya

il-RES le rendre. atnst
latsser

(114) gwei ke 13 61

arachtdes MP s'acheter -IIB la'

dira quelquc chose'

'il est devenu/restC ainsi'

't1 l'a rendu/laisse ainsi'

(115) e gWCC 13

tl arachides achoter -IIB la

116) e AEI
Al mourtrAST

(117) c a -ta g57

'les arachides s'achat
tent la-bas'

nchete dos arachi-
des la7bas'

mourut'

s'est tu'

il son dessus faire mourir-AST

11 est vrai qu'un certain nombre do verbei releves

leS toxtes no ;;iont pas attestes dans les deux emplois.

total do 156 themes verbaux, 27 n'ont pas etC

gees

sans

d'un complCment,

complement.

do verbee qui ne

tandis que 40 n'ont pas

Ma's, a quelques exceptions

scent quo rarAment attestes.

dans

Sur un

trouves accompa-

etc rencontres

pres, s'agit-

Toutefols, si

unc plua ample documentation pronve la presence cm l'absence

obligatotre du complement avec certains de cos verbes, on de-
,

vrait proceder-a unc sous-classification dos verbes refIntant

lours differentes aptitudes combinatoires.

Sous cette reserve, nous n'hositons pas a affirmor, on 6-

nCralisaut a part ir du tCmoignage fourni par 89 verbes dont

ceux d'emploi le plus frCquent, quo le verbe toura est non
,orient° par rapport aux participants 1)

. Si la traduction

francaise fait apparaitre, solon lc cas, unc valour transiti-

ve Uti factitive lorsque lc complement est present, et une va-

1o6r intransitive active, passive ou reflethic lorsque lc

cOmplCment est absent, 11 va sane dire qu'une tell°

's

cotitgori-
A

ention est tout a felt etrungere a la grammaire toura. Est

119
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seule pertineate au niveau de 1'analyse grammaticalc, la dif-
ference entre l'emploi determine et l'emploi non dCtermInC dq
verb

10.112 Le critere dilcisif on vue de 13 hierarchisation des syn
tagmes en toura est celui do la compacite syntagmatique. Les
rel!Itions primaires sort caracterisees pacune dtscantinulte
potentielle, laquelle admnt Vintervention de morphemes act.ta-
11;c:tours on d'adverbes dicto-modaux (cf.11.10.1) entre los
tk-mes constitutifs du syntagme. C'est alnsi quo l'adVerbe
di to-modal Z1 1aussi' pout etre piece avant le complement de
verbe et entre le verbe et le. circonstant:

(118) wo zi gwee 15. 'lls achetent aussi
des arachides'.as aussi arachides ache-ter-1M

(119) wo gwee 15 7,1 kewo 111S achetent(aussi)

encore Ane Lois encore une Lois des
arach ides'

Par contre, le syntagme complement-verbe n'admet pas.l'in-
tercalation d'un tel signe entre scs termes('ne kc ,gwee zi15),

Edont la relation est ainsi caracterisce comme secondairc&T
;10.11\3 G.ManesSY (1964 b) et, plus rexemmeat, G.Innes (1967)

ont d\ montrC pour plUsieurs langues mande le parallClisme
existarit entre le relation g;.ditive et la relation objet-verbe..

Le tours centime, en substance, lours observations:
(12o) e lo

12 acheter

(121) a soo

(122) y5 gaa

palmier regarder

(123) y5' kwe

feuillc

1.achete-let.'

'ses dents'

' re gii rile, lc' palm c r

ifeuille de palmier'

T .

Le rapport d'annexion 'et celui d'objet a verbs sort exPr.1-;,

mes par le memo procede qui consists A juxtaposer les termcs
dans l'ordre del.crainant-determinv, lour Aonalize inherente
restant inchangCe.

Nous pouvons done, cm cc qu i conccrne le toura, nous ranger
a l'avis exprim par. Manessy a propoS du kpel le (1964 a,p.124):,

129



.109

L... rien, sinon l'analogie do In grammaire indo-europeenne,

n'oblige a.voir dans' le rapport de 'complement d'objet.' a ver-

be autre chose qu'un rapport de determinant a determine.'

10.11.1 Le fait que le syntagme coMplement-Verbe tient du rap-

port de determination ne saurait remettre en question la ne-

cessite dune classification interne'des syntagmes de memo ty-

pe
/

general. Celle-ci sera fondee sur la valence et sur les

traits de concatenation propres a chaque syntagme.

Le syntagme complement-verbe est deftni par les Mimi:tons

qui lui son tinparties, et qui,sont cellos du verbe; par lc

degre de cohesion syntagmatique des termes, impliquant lour

contiguite immediate; par 'la selection d'un signe verbo-nomtnal

comme noyau et d'un signe nominal ou, dans des conditions qui

seront precisees plus bas (cf.11.252), d'un signe verbo-nominal

comme satellite. C'esf par le premier etipar le dernier de ces

traits - a savoir la fonction de 1' ensemble et la selection

des tomes.- quo le syntagme d'annexron (cf.l0.15) se distingue

du syntagme complement-verbe.

Les syntagmes qui seront decrits dans les parographns 10.12

a 10.14 possedent en commun l'aptitude a assumer la fonction de

suet. 11 sragit de syntagmes nom i naux.

10.12 LE SYNTAGME POSSESSIF. Le syntagme possessif,se presen-

te comme une structure d'apparence tripartite; dans sa forme

minimal°, ii consiate en 4eux lexemes qui encadrent un morphe-

me fonctionnant comme Argue de syntagme:

(124\4wl-a nog 'femme d'un Europeen'

uropeen-POSS femme

(125) . 5-pe lo / wo isuppos; quo pour ma
part je m'en aille'je-SUPP lag POSBailer faire

suppose quo je fasse monaller

(126) Ica 7pe Vila 1c6)sZ..a 'nous pitons une bon
.

1pl POSS vers la -bas/ bon-PP ne ambiance la -bas'ts

notre la-bas est b6n

Le terme initi41 (A) 'consiste eri un signe nominal, le tor-

me final (B) -en un signe archinominal - soit nominal (124),

verbo-nominal (125) on adverbio-nominal (126).
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10.121.1.a:Anarqua possessive (POSS) releve d'un paradigme com-
res,Tranant trois-thonemes tuar, et ha l.

16zi tndtque un rapport contractual (aliimable) actuol.

f6A1 a daux variantcs :

6a apres des monosyllabes a initiate vocalique (c,'est--
,

.

a-dire apres les pronoms du singulter ct.apres le pro-.

de la troisiemc personne du pluriel au) :

(127) 5 6a ne53) 'mon enfant'
,

(128) au Ga seikwe 'lour livrc'

-a ailleurs :

(129) gWilinE ' notre roil

(13o) 5 -d;6-a kwii 'la matson de mon frercI

lsg fr.ainc-POSS matson nine'

no se combine pas avec des possedi3'S advarbio-'nOminaux.

indique un rapport contractual qui n'ost pas. necessaire-
. ,mant-actualise,. c'est-a-dire Lqui pciit etre perime'ouonvi8age

atitre d'hypothcse. En outre Ee sert a exprinicr Une nuance

contrastive portant sur le possesscur, .1equal:est Opposi, a un

:sutra 'term ayantle memo role.

((131) 6 -pe wale 'la partAcs,richesscs qui IT
rev tent'18g POSS richesse

ma richesse

j?fats Cf.. (132)6 wale 'mes possessions'

-lie -pe nay 'la femme de sciii7trere,cadct..

fr.cadct POSS femme (defunL)'
3sg

?tats cf, (134-1 a -laa-a nag 'la.Cemme de son frcre cadet
(vivant)'

(136) T -pe ne, Ice 63-a

2sg POSS enfant. MP naltrc-PRJ

gwinaa -mee- -pe kwil

intelligence homme. POSS matson

'tu auras des enfants'
p:

matson du sage'
(Oar oppo8:1-tibri ala
matson du sot)

fee. un.rapport d'ordre Ccologiquc. Il se combine

excliisivement avec des datermines a valour locative, tels qua

k%.-11E 'is, la matson', .06;g1:1.(dans) la concession' etc. A ti-

tre de variantc'facaltativc,,morphologiquemont cOndetionnec,
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a noyau ot: determinant verbal (gerondif, parttaipe) tend a

':commander les circonstants qu't1 precede:

(-193):A :la 5-6a 4,*11 d5-i yi -zele

je allee7DCL ma matson consirutre-GER eau at1.7, A

dela
tillC

1A--la-mime-hauteur
ijesvals construtre ma
la a la mime hauteur'

matson, au-dela de la rtviere,

A to 5-6E1 kwii d571 yi zele title

Ftg. 13

10.17 LE SYNTAGME EPITIIETIQUE. Le syntagme 41thetique relive

'du schi..ma d'agencement noyausatelltte.*Dans le syntagme

(190) Vufil dCE smatson neuve'

kwit !malson' pout a lut soul remplacer le syntagme dans tou-

tos ses. fonctions, qui sont celles-d'un stgne nominal;, kwa

represent° donc le noyau. dee 'nouveau', le satellite, ne petit

se substttuer a l'ensemble (mats cf.10.173). La fonctton nu-

cleatre du syntagme eptthettque est assume° par un.stgne ar-

ch

,1°xp.onsion.peutetre simple ou multiple. Dans.ce dernter cas;

les terthes gut la constituent sont arranges dans un ordre non

vielconque, ce qui permet de les differencier liar rapport a

lours fonctions et, correlattvement, par rapport a lour cies-

-10.171 En premier nous presenteronsle cas de .l'eXpan-L

s:ion Kttnplc qui, i; elle settle, ne permit pas de reconnaltre

16e diffCrentes fonctions :

(2oo):yili dSS 'arbre haut'

(2o1).65ail -ytika 'trots hommeis

homme trots

'(2o2). -leftt-& 60 'c'est sans aucune lt-

se limite mCme7NEG. existent , mite'
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( 2e1 peut perdre son identite segmentale apres lestipronoms

plurtels du type CV - k5 'lore pers.', kIi '2e w5 '3e

pers., subjectif' - en retenaut toutefois son identtto tonale.

On trouve donc koo a cote de kOpe etc.

Partout ailleurs, la variante pe est seule attestee.

(137) e 15: . na .6 -s a6 pee --- "t1kpat cc

it partir-AST avec mot PP 3p1 POSS au village hpata
'11 m'a amene dans son (litt.: lour) villagefrde Kpata'

(138) k5 .pe (ou:k5&) ltirt -6 -le ke 61

2p1 -POSS payssinterieur EC MP lti
votre pays, lui, estla ,

'voila ce qui est typique pour votre Pays!'

(139) a le yala-t wh -yoo
._

-lac -mcc
.,

il-RES partir asdir-0ER chose mauvaise fairehemme

-pe kwile \ 'a est all 's'asseoir cltez un
. pecheur'POSS a la maison

La commutation-entre {24, Ea, et (Get nest possible que
.%

i
lorsque le determine est un syntagme circonstanctel se termi-

.... .

nant Sur .E1 'interieur.On a alors .16 p; (ou:16O) luu gt et
,

16 pe: laa '1, 'notre PaY e"s', s-referant generalement a la re

gion, au pays toura, tandtstque.16-a rim gi 'se refere le plus
.

souvent au pays en un sens plus large, par ex. a la COtd,d11-

voire. Bien que la traduction ne Passe pas aliparaitre d'Oppo-

sition de'valeur entre [Eel et fie, la nuance d'intimite parti-

culler° du premier de Coe morphemes ressort nettement des con7

textes dans lesquels it peut figurer.

10.122 L'epreuve de reduction s'avere inefficace polar determi-

ner les relations syntaxiques unissant les termes de ce syn-

tagme. Elle mine a des resultats ambigus: A peut fonctionner

seul dans tous les coniextes oU le syntagme apparait, de mime

que B. Mats ce qui resout le probleme, c'est le fait que la

Valence d'un syntegmeyarticulier.est toujours determinee par

le constituent B: lorsque celut-ct est.un signe nominal, le

syntagme peut fonctionner a l'instar d'un signe nominal qtiel-

conque; lorsqu'il est un verbo-nominal, le syntagme est res7

treint it la fonction de complement de verbe, qu'il assume a

l'analogie d'un verbe transpoee (cf.11.252); lorsqu'il est un
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125'

(203) gwtttne -ka.

riche certain

!un certain riche' ,43

.

. ,

10A.72 L'exparision a deux Sptollttes est attestee dans les
0

combinalsons suivantes:

adjectif + num::trafi-

2o4 n;:te -fOfe -piffle

enfants faible deux

numeral intensif:
-

(265) brteE -buu .zleSusu

homme di]x seulement

ideux-pnrants faiblesi

iseulement dix homes'

- intensif + adjectif indetermine:

(2o6) 11;6-be -lek212 -ke-me 'aussi quelques femmes'

femme -pl memo 's quelque-pl

- adjectif'+'.inteveCif4----"----,

(207) A -11AA -pline -lefLL 6e 'c'est sans la moin

sa limite petite meme-NEG c:Cistant Ilre limit

adjectif + adjectif indetermine:

(.208) peF -kp;15 'un certain grand villa-
, village grand certain

cs.4

numeral + adjectif indetermine:.

.(go9) 65ai -Yak5 'trots homes (tnderulis)

homme trots certain __.--.

Les combinaIsons a troi*sAtall-i-tessontare. e-fst se ter-
---weiftentv dins les cis connus, par un adjectif indetermine:

adjectif + intensif + adjectif indetermtne

(21o) wuu -ncenec -kill = to-P&Ip&I
II IP

paroles douces reolles toutes
'uniquement des paroles reellement agreables'

-adjectif + numeral +,adjectif indet6rmine:

-t16 -ka 'quelque petite pirogue'

__.../pirogue petite une quelque

Une evaluation fonetionnellemont pertinente de ces coubi-

nalsons .dolt tertir compte norpas de la position absolue dus
.

constituents. (premiere, deuxieme etc. apres. le noyau) mats

des positir quills ont les uns relativement aux autres. Un

tel precede Cart resSor,tir quatre positions. relatives: l'ad-
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adverbio-nominal; 11 pout apparaltredans les fonctions nomi-
nales: (ex.138) ou comme circonstant (ex.139). C'est l'eluiva-.

leucefoncttonnelleentre/lesyntagmeentieret-ae term.' 11 qut
nous permet de recoYmaitre ce dernier'cottme le noyau dc syntag-

,--=
me.

Leta rapports unissant la marque (POSS) au syntagw, et ros-
pectivement aux termes A et D se presentent comme suit :

'1) A+POSS petit se substituer au syntagme entier lorsque
POSS est .E2 tr,'

140)7;176 pe *el; nu 'qu'on (me) donne ma richesse'

(141Y wc; LEE nu 'qu'on (me) donne le mien'

2) Dans les autres cas, c'est7a-dire lorsque POSS est au-
tre que Re, A+POgS ne pout remplacer le syntagme entier, mats
petit etre assimile a un syntagme circonstanciel (cf.10:14):

(142) 6 -6a WECT cf. (.143) witEe ke 5 -6a

lsg'POSS argent .argent MP moi sur
'mon ar de l'argent est sur motgent',

'pat de l'argents
(144) 6 -pc kwile cf. (145) ktili ke

_
-ee

lsg POSS a la matron maison MP mot cote
4clans ma maison; chez lat' 'une maison est pros de

moi'

3) POSS+B ne se prete ni a des substitutions du type indi-
clue sous 1), ni a des permutations (cf.2).

s'enstrit que la marque est a rattacher au term; A, done

au possessour,' aveclequol,elle forme un sons- syntagme deter-

minant,et non au passode.A3OSS+B dolt titre consider; comme une
'decoupure factice'54).

Le -sous- syntagme A+POSS est assimilable soft a un syntagme
d'annexion (A+21), snit a un 'syntagme circonstanciel (A,164/

f0e}). Dans tous /1.es pas, 11 s'agit.d'une relation satellite-

noyhu (cf:10.13 et 14).

10.123 Le syntagme water est represent; par la Fig. 10:

6 -6a ktili

Fig. 10 lag POSS
'ma maison'

a kwii
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jectif nlapparait qu'immediatement apres le noyau, le numeral

apresle noyau ou apres l'adjectif, l'intensif apres le noyati, .,..

. . . . .apres l'adjectif ou apres le numeral; l'adjectif indetermine
-

peut elre'precede par n'importe lequol des'aUtres termes.

Terme subsequent : adj. num. int. adj.indet.

Position relative: 1 2 3

Terme precedent

noyau. t" -x

adj. : (x) .

num. x .x

int. x

adj.indet.

Remar ue:
Tableau 12

Une .sequence de 'deux adjectifs - le soul fait de recur-
.

rence d'eplthete qui nous soft connu - ne donne pas lieu a une

augmentation du nombre des positions relativel', l'Ordre n'etant

pas pertinent Bans ce cas.

(212) leap -zE -deE kpekpe

discours battre facon nouvelle forte -quelque-MPvoi-
'voice une fag:3n nouvelle et puissante de.parler' cm

10.173 Le syntagmo epithetique a noyali adjectival est une ex-

pansion d'un adjectif attributif et partago les limitations

distributionnelles de ce'dernier (cf.11.31).

Sont attestei comme satellites les intensifs et.l'adjeif

indetermlne ke:

(2131,gbea ke 0 se -lekIll-e '1'habit est vraih

habit MP CPpres beau meme-PP merit, beau'

(214) e ..tda c166-1!i '11 est,encOre un peu

11 INCPL loin-dim quelque -PP

10.174 Parini les satellites,il n'existe aucun cas de ptesdppo-

ne s'agit pourtant pas de termes coordon-

nes.(satif dans le cas de deux adjectifs successifs), etant don-
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En resume, le syntagme possess if est caracterisepar la co-.

presence d'un terme median qui releve d'un inventiare limite

de signes (designes comme smarques.possessives'),: d'un terme

Initial nominal, determinant du terme median, et d'un terme

final nominal, verbo-nominal ou adjectivo-nominal, determine

Oar lc sous-syntagme dont le terme median est le noyau. Tous

les constituents conservent leur tonalite inherente.

10.13 LE SYNTAGME D'ANNEXION. Ce que nous appelons 'syntagme

d'annexion' represente, du point de vue semantique, une varie-

te de rapports pour lesquels it semble difficile de trouver le

denominateur commun, mais qui ont le meme cotenant: lcsdeux

termes, le premier (A) archinominal (nominal, verbo-nominal ou

adverbio-nominal), le second (13) nominal, sont juxtaposes;cha-
.

cun des deux termes conserve sa tonalite inherente.
. .

10.131 L'epreuve de reduction ne permet pas de donner une in-

terpretatlon satisfaisante de ce syntagme:

Lorsque A est 'nominal, peut en goneral remplacer le

syntagme ant ter.

(146) 6ini -koo

homme bras

(147) 65ai

Mats dans

'bras d'homme!

'homme'

(14(3) to -65: 63 'le moment de partir
'partir moment-MP res arriver

est venu

ni A ni B ne peuvent etre substitues a l'ensomble, alors que

le syntagme

(149) sLi65 .-6cee 'lacet de soulier'

soulier lacet

est remplagable par A ou par B dans tous les contextes (sous

reserve dleventuelles incompatibilites semantiques).

Reprenons l'exemple (148): le terme A est assume par un Ai
Lx,

verbo-nominal. Il est evident que le syntagme entier remplit
\..f

unefonction - celle de sujet - reserVee-aux moms, a l'exclu-

sion des verbo-nominaux. D'autrepart, le verbo-nominal a lui

seul peut assumer une fonction - celle de predicat - qui est
411

1
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ne quo lour ordre:est q,,ertinent. Chaque,terme est individuel

lement rattache a un autre, stilt directement au noyau, soli a
..

. ,l'adjectif precedent avec lequel it constitue alors sous--

syntagme. Ces deux possibilites ne sont aucunement distingueas

:dans le .syntagme a noyau nominal, mals:11 est probable qu'el-

les solent.verifiables a l'aide dune °prem.° de transposition:

10:satel4ite qui depend 'd'un adjec.tif le precedent sera trans-

posable avec ce dernier on fonction attributive, le satellite

qui depend du noyau ne se pretera pas a ce procede sans un

changement complet du sells. 1

L'intercalation dune particule adnominale(10, bo, etc.,

cf.11.15). est possible entre deux termes quelconques de ce

syntagme, mats non entre le noyau et l'adjectif. La bompacite

maximum qui caracterise le rapport :intro 'cos ddux termes nous

permet d'y voir un sous -type du syntagme rpithetique quo nous

designerons par le terme de 'syntagme qualificatit". Le_. syn-

tagme entier, dans son expanswon maximum theorigne, est repro-.
sente par la fig. 14 ties lignes discontinues indiquant ici

des 'possibilites alternatives):

noyan adj.

syntagme qualifidatif

Fig. 14

num. int. adj.indet.

10.2 SYNTAGMES COORDINATIFS.
/
.Les syntagmes coordinatifs (oq

syntagmes a termes homb.fonctionnelsisontcaracterises par le
,.

. ..

fait gate-chactin .de lours ebnstitud is lexema6ques est apte a

se substituer a l'ensemhle: unsynta me boordinatif AB pout

;tre'rempllce par A on par 13 sans que a structIre de l'enon-

\

39
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incompatible avec le syntagme entier. Par contre, le terme B

nese trouve que dans des contextes ou le syntagme entier est

egalement admis. Le comportement de l'ensemble correspond donc

au comportement du terme II et non a celui du terme A. C'est

l',equivalence fonctionnelle du syntagme par rapport a 0 et en
meme temps sa non-equivalence par rapport a A qui prouvent que

[3 dolt etre consider; comme le noyau, A come le satellite.

La difficult; de cette analyse consiste dais le fait que

le terme B est represente,.dans la plupart des cas, par un nom

dependant, c'est-a-dire obligatoirement determine et qui, par

consequent, ne saurait%etee obtenu sans_que_lcterme-A deter-

minant soft aussi present.

10.132 Le syntagme d'annexion exprime une relation naturelle

(non contractuelle, par opposition au syntagme possessif) entre

deux entitas; la seconde (terme BI est congue soft come une

partie ou une emanation, soft comme un aspect de l'existence

ou de la realisation de la premiere (terme A). La documenta-

tion etendue que nous faisons suivre est de'stinee a illustrer

la varlet; des significations rattachees a la relation d'an-
nex ion

B = partie du corps de A:

(15o) ka -leg yawed 'nos propres yeux'

nous-memes yeux

0 = partie de l'ensemble de A:

(151) yill -kwe

arbre feuille

= produit naturel de A :

(152) zaa -ySS

huile

lfeuille d'arbre'

= emanation de A:

(153) 6aa -way

tam-tam voix

B specifie le sexe de A:

(154) loo -m73 .

cadet masculin

'midi'

'son du tam-tam'

'frere cadet'

1'46
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eC en solt-modifice.

Lc toura connatt quatrc -types do syntagmcs A termes homo-

fonctionnels:

10.21 Le syntagmc coordonne

10.22 Le syntagmc appositif

.16.23 Le syntagmc reduplicatif non marque

10,.24 Le syn tagmc reduplicatif a marque..o,

10.21 LE SYNTAGME COORDONNg. he syntagme coordonnCestcaractC-
,

rise

a) par le nombrc indCterminC des termes coordonnes (A II

C,.N); 4

- b) par, la permutabiltt; deS termes (AB/BA);

- c).par.l'intervention' entre les terms coordounCs d'une

Marque de coordination (?IC) rattaChCe au term° prece-

dent ou suivaat, on d'une joncture secondaire 1/), ou

Lies deux ensemble.

Peuvent fonctionneecomme tarmes coordnnitCs tons les signes

archinominaux, y compris les adjectifs employCs comMo -attributs

(ex.22o), ainst quo les circonstants marques par une postposi-

tion (ex.221). fLa coordination des propositions sera trattee

dins' lm sections13.4 et 16.7, cellos des pronoms dans 16.55.)

Notods, a propos des marques de coordination, qu'elles re-

levent do deux paradigmes comportant des propriCtCs syntaxiques

diffCrentes:
,

- le morpheme .5 so rattache au terme precedent:

LL
A 5/ B 5/ etc.

Fig. 15

- les marques do valcur additive et inclusive se rattachent

au term° suivant :

A ni B

Ftg. 16

On dislinshera trots sous-types d syatagmos coordonnCs en

943
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(155) lop 18e 'soeur cadette'

cadet feminin

(156) too g33 'coq'

gallinace male

(157) too da

gallinace femelle

B indique la forme ou la dimension de A:

(158) gwce -bill 'grand caillou rond'

caillou fruit

B caracterise A:

(159) 5 -t; 'mon nom'

(16o) luu -zoa -se 'pays (peuple) au bon

pays coeur bon coeur'

B indique le temps 4e A:

(161) kw17 -mcc -nu -6a 'le moment de 1.!arrivee

A du proprietair^ de la
malson'matson homme venir moment

10.14 LES SYNTAGMES CIRCONSTANCIELS. On distinguera trots

types de syntagmescirconstanciels: les syntagmes non marques

et polyvalents (10.141),les syntagmes marques par une post-
.

position (10.142) et les syntagmes marques par un morpheme

antepose (10.143).

10.141 LE SYNTAGME LOCATIF. Les syntagmes circonstanciels

'valeur locative (ou temporelle) assument aussi blen des fonc-

,tions nominales que cello de circonstant:

(162) as se-A
_

-gi0
. -

'je ne suss pas con-
.

11-NEG bon-PP mon interieur tent'

il n'est pas bon en mot .

(163) A a c-ga :a
,_ s-a .

,

'je suls malade'
.

.

mon.interieur il-NEG bon-PP.%
mon interieur n'est pas bon '

Le premier terme (A) de ces syntagmes consiste en un 81-

gne. archinominal, C'est-adtre nominal (164), verbo-nominal

(165) ou adverblo-nominal (166). Le second terme (B) releve

d'un inventaire limite de noms dependants e valour spatto-

temporelle, appeles par la suite 'noms..locatifs'.

127
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prenant pour criteres les procedes de concatenati (selection

des marques, utilisation des jonctures).

10.211 Les termes sont juxtaposes et separes par une brbxe

pause (joncture secondaire): A/D/C.

Cc syntagme exprime une progression: les termes subsequents

rencherisent sur cenx qut precedent, les precisent ou les se-
.

neralisent.

(215) rnEE sOOlia MEe siked5/ mEe buu yeti z&-;

mots cinq moss six mois dix it -NEG jeu-PP
''..(rester ici:pehdant)icinq mois, six mois, dix mois -
ce n'est.pas amusant'

(216) yet -kal yet, -wee -1&e tinW. daii:

coton corde cette coton fil ce Dieu-MP le creer-AST

le 'cette corde de coton, ces fils de coton, c'est

MT Dieu qut les a cress'

10.212 Le morpheme 5, eventuellement suivi dune joncture sc7

condatre, est accole a chacun des termes: A 5/ B 5/.0 5. Il

confere au syntagme une valour distributive: lc contenu de la

phrase se rapporte de maniere egale a chacun des constituants

coordonnes.

(217) Iciiman;i-be 6 / e s6kelete-be 5 4a .0

souiprefet-pl MC prs secretatie-pl MC ils-RESles_

lee. ble 'les sous-prefets aussi been

appeler Abidjan 'clue les secretaires du parti,
on les a convoques a Abidjan'

(213) ke kwl -wee pe-ti ki Zai 6 Pleli 6

vows blanc parole dire-PRG .vous Joan 4C Pierre MC

Peel; 6

Paul

'vows parlei francais en disant :

Jean, Pierre, Paul'

10.213 Le syntagme additif est caracterise par une marque pre-
.

posee au dernier terme coordonne:

- ni 'et' (valeur additive, ex. 219-223)

- leni 'et' (valeur additive renforcee, ox.233)

(difference de fonction entre ni et leni: cf.10.214)

- ni ilea 'et, avec' (valour inclusive, ex.222)

- lena lenaa 'et, avec' (valour inclusive,renforcee,ex.
223)

441
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(164) e tantan
,

viii -zi

tl marche.prendre-PRG.arbre tour

(163) -cl. Go

3sg mour ir inter eur-MP res. arr i-
ver

(AutreS.exemples iMpliquant des verbo-nominaux: cf.11.2541
infra.)

.(166) a-le ao_ 453-a zit -6a n'est pas

cola il-NEG loin-PP ici sur loin d'ic0

Etant donni;-.qu'aucun de lours constituants n'est limite

la function ,de .circonstant, cos iiyntagmeg sort 'non marques'

c'est-a-dire quo leer fonction est 'indiqueenniquement par lour

position dans l'enonce.

Les rapports entre les constittiants sontdetermines, une

lois de plus, par to criare de l'equivalence fonctionnelle,

ou plutot de la non-equivalence. Le terme A etant en principe

- 'satf lorsqu'il s'agit d'un signe adverbio-nominal - inapte a

assurer la fonctton de circonstant, la valence totale du syn-

tagme depend du terme B qut est, par consequent,- le noyau.

L'easemble repond done, comma le syntagme d'annexion, au

schema satellite-noyau, les termes etant juxtaposes on gardant
lour tonalite inherent°.

Pouriant les deux syntagmes rePaibnt sur des catCnes dis-

tinctes. Lour difference reside-dans lours traits de selection

est on train
de marcher autonr
de l'arbre'

'le moment de sa
mort est venu'

respectifs: le terme B du syntagme d'annexion relCve d'un in-

ventaire illimite d^ noms, tandis quo le choix du terme B du

syntagme circonstanciel est restreint a la sous- classe limitec
des noms locatifs.

11 y a opposition entre le syntagme d'annexion et le syn-

tagme circonstanciel dans la mesure ou cette difference de se-.

lection est associee a une difference de fonction: c'est-a-

dire 611 la selection d'un tertge.B locaiif donne a l'ensemble

ono valence differente de cello d'un syntagme'a terme B non
A

locatif551.

Mats cette opposition est neutralisee cL.ns les fonctions

non circonstancielles ou les constituants B des deux syntagmes

7

11/.18
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la combinalson d'une marque additive (ni ou lent) et de

la marque inclusive na naa : (le)ni (ex.224)

see 'ou' (ex.225)

Ei 'on'. (exprime l'alternative; ex. 226)

n'est atteste que dans tin syntagme coordonne a deux

termes.

(219) ktili ke gwce ni 'la maison est en
nicrre et en bols'maison MP piorre et boss -avec

(220) kwii ; e 0 se deE-:1 ,

maison cette elle CPpres belle et nouvelle-PP

(221) e yithgtE7 -6 ni 65-bO: 4-

1 arrivcr-PRJ jour-mi PP et moment-pl-mt a
'les jours et les moments quand cola arrives _ ,
(personae ne les sait)'

(222) kit na inEe -0 / ka lo

vous avec homme ce vous-I1F--Iller ensemble.
'tot et cet homme-ci, partez ensemble!' (cf.16.55)

._
(223) wo mili lenaa kpilo go-11 kei-

elles riz avec mats Aep4.errPRG ensemble
'cues sepa'rent le riz d'avoc le mars'

(224) a 6a -11'35 ni naa
...

a-6a -ne wo nu.
--

6i_..--

sa femme et avec son enfant ilssvenir-ASTla-
'sa femme et son enfant sont venus la-base -4s -

. .

(225) --:ze -yi -gle-ye see yl -gulu -maa6a -ye

sommeil battre eau couler-dn cal' eau trou pros dedn
'dormir pres d'une riviere ou d'un marigot'

(226) :nee e wvu -yoo pe-a a -21E 66 a
, _ _ , ,

homme 11 'parole mauvaise dire-PRJ son' pere ou sa.

-1aU ne... elui qui maudira son pere ou sa

mere a ere...'

En cas de coordination multiple, les termes non finaux du
\

syntagme additif sont marques Oar Pun quelconque des procedes

decrits cf-devant; ceux-ci s'accordent quant i leur valour,

avec cello de la marque precedant le terme final (seule

tien de pertinence des marques de coordination) et soot re-

duits a une fOnctkon-parement_demarcatAye:_
a) joneture secondaire : A/9 me C.
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\
sont libreMent substitaables les uns aux autres.

.10.142 LE SYNTAGME POSTPOSITIONNEL. Le syatagme\postposition-

nel est construct essentiellement scion leyneme sciema que le

syntagme trite dans la section fircdente, arec deux diffi!ren-

ces toutefois:

1) Le terms B est aSsumeV par une postposition 1PP), sigae
A

restreint u la fonction de determine de circonstant. Les syn-

tagmes marquZ!s par une postposition apparaissent exclusivement

dans la fonction de circonstant.

2) Fin combinaison avec la postposition ga , le terms A ad-

met, mitre les signes nominaux, verbo-nominaux ou adjectivo-
/

nominaux, des adjeCtifs (pour les d;tails, cf.11.132.4 et 11.

31).

Les postpositions ont une valour non locative. Elles seront

pr;!sentees en d;tail plus bas (11.132).

(167) kwit -e
. ..

'cette arson est on
ei

11Y--_ 'a

maison cette elle boas -PP en bois'

.

(168) e se-a , 'ii est bon'

it bon-PP
%

(169) e to ze-a 'que ce soit.ici'

it -DES etre ici-PP (choir d'un ondroit
convenable)

(17o) e pe . -ne
0

'dis-le-lui:'

le dire le

10.143 LE SYNTAGME 'PREPOSITIONNEL'. Dans certaines conditions,

le circonstant peut etre marqu; 'par un morpheme fonctionnant

en guise de, pr4osition. Du point de vue semantique, un tel

morpheme exprime un°rapport particulier rattachant le circons-

tant au predicat ou, lorsqu'il s'agit d'un circonstant-predicat,

ou sujet. (Du point de vue syntaxique, toutefois, les circons-
.

tants marques de cette facon sont equivalents a tous les autres

circonstants.)

Les morphemes anteposes au circonstant constituent un pa-

radtgme comprenant les deux termes fnal et {Ye}. Its sont tous

deux 'transposes, mais.d'emplois se_sltuant e des niveaux

rants: (tie) releve de la coordination au niveau des syntagmes



(227) le a*g -ri5 -t313. daa kfti-yak5-bO/

CJ prs un rendement-MA entrer-INAST trente-pl
et le rendement-d'un st'eux d'un grain)
'et un (grcIn) en denrie trente,

ktii-sd5-bo ni kii- 717-bo

soixante-p1 et c dans
soixante, t'

Lon du morpheme 5 aux termes non finaux: A5/ 35/

131

b) ad

(228) mcc. koo go-a 5-6 6 / e -nE-a

homme-MA main retirer-PRJ sa matron MC son pore-
pots

- ne o/ .5 -ne-a ne -150-bo
_

enfant mascuiin-pl MC son pere-poss enfant fem-T1

5/ 5 5/ 5 -nE 5/ 5-6a -nao 5/ 5;5 5-6a

MC sa m;re MC son here MC ses enfants MC ou set

- see -be -zi 'celui qut abandonnera sa mat-

terre-pl autour son,sses freres, ses socurs,
sa mere, son.pere, ses en-
fants ou ses champs.,.'

c) eepetition dune marque de coordination dcvant chaque

terme median du syntagme: ni lorsque la marque prefina=-

le est additive ou inclusive (eventuellement lent, si

elle est assumee par lent), see lorsque la marque pre-

finale est AIL A ril/see B me C.
,

(229) a6 -gbh -ta , ni -gtt -t5 ni -yh -wilt nt

prs bras trongon et jambe trongon et ocil caste et

dSilea6 -g5-Z-bc; -laa ag-le. n5 le

prs mort-pl deic prs-CIA resvenir chaque fois MT

.'amputes du brai,. amputcs ries jambes, aveugles et
morts - tels ils sort revenus chaque tots (de.la
guerre)'

(230) y-134; ni zii-ba tena5 ph3 75r31h-a

taons7p1 et moustiques ainsi que choses vivantes

-to ke mEE soo d5

'aussi MP personne dent mettre-HB,

'les taons,,lesmoustiques et aussi (d'aUtres) bates
piquerit les gens'

10.214. Il exist° uric difference de portee (solt do perttnence)

143
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nominaux (cf.10.213), tandis que izel fonctionne comme conjonc-

tion de subordination au ntveau de la phrase (cf.16.81).

Dans la mesure .a un rapport de selection s'etablit entre

ices morphemes et des postpostttons particulieres, on est auto-
,

rise a parlor ae circonstants doublement marques. C'est le cas

des combinSisons nu a dune part ct ryel...ne de rautre.
Mats faut noter clue les ' evositions' \se combinent egale-

ment avec des, cirConstants non marques.

10.1431 Le morpheme.A1A1, de valour inclusive; comport° les
. \

var.letes na et naa, qui .sont librement qnterchangeables. Le
.

.

circonstant marque de cette fagon est semantiquemest caracte-

rise comme avant une valour COTICOMItAtIVC ( fnAl...fg&I 'avec')

ou imitative ((n. }+ circonstant de lieu ou de temps:.jusqula9a.

(171) e n5-i1 na boo -11 5 ",-ric
.

.

11 vents -PRG Intl medicament-PP mot a.

'il miapporte un medicament --

(1721 ke e 15 nA5 beAkee 'et qul va jusqu'A
. BouakelCJ 11-MP aller-11B incl. Bouake

(173) see: ' 171 naa tolle _6aa..7
...,

terre-MP mettre-AST autrefols,incl aujourd'hui A
,depuis que la terre a eta creee jusqu'a aujourd'huli

10.1432 Le morpheme ye - en variation libre avec e - introdult

un terme de comparaison. LOrsquecelui-ci est un sign° nominal,

11 est obligatoirement marque par la postposition nc. Lorsque

la comparalson porte sur un circonstant de lieu ou de temps,

celui-ci ne prend pas de marque. 1

(174) 1 wit. y5 6ait 'tu bales comme

tu'parler-HB comme mouton PP mouton'

(175) Ice e bS y5 kwii -C . -sima -liA

.CJ 11 arriver comme matson cette son equivalent pres
'et.quand tl arrive comme pres de l'equiValent de
cette matson (= a une distance comme Celle cilia a
cette matson)'

Alors que (nAl Se combine seulement avec des signes adver-

bio-nominaux, kit}, conformement A son statut de marque de

subordinatidn, pertinenteau ntveau de la phrase, admet 'en

outre la selection de propositions comme termesdecomparaison.

1.30
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entre ni et lens, qua apparait. le plus nettement dans des syn-
..

tagmes presentent une sequence 'A + marque additive + B + C'.
Lemorpheme ni marque dansfce cas un syntagme consistent en-un-

sous-syntagme coordonne 'A' ni B' et se rapportant a un terme C
qui pout etre le determinent (231) ou le determine de AB (232).
La marque lent indique par contre que le sous- syntagme. BC est

le terme coordonne de A (233)56). L'Opposition n:leni est done
perttnente pour la hierarchisation syntagmatique: ni tend a.11-
miter l'effet de coordination aux elements immediatement adja-

.cents, dans la mesure ou sont aisurees leur homofonctionnalite
grammaticale et leurcompatibili,te lexicale; lent fart porter I,

l'effet de coordination aur lea termer homofonctionnels de la
plus grande complexite possible.

gwee ni ktt -kpaa woo:
A . 8

il piere 'et sable grands ramasser-AST
'on a ramasse beaucoup de pierres et de sable'

.(231) wo

ni

. Fig. 17
(232) waa ke pea ni kwil -saa si

A
vent MP preau .et matron toit prendre-AST
'le vent a emporte des torts de preaux et de maisons'

A ni B C

Fig. 18

(233) e nuu bie lent kal -zoo -yii:
A

il.CPacc sauterelle et brousse abeille hulle-mi
6cle-a

. le mangeait des sauterelles et du
mmanger-GER MT mid sauvage'

1.44
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Celles-ci - 11 s'agit de propositions independantes mats

treintes, semble-t-ii, a certainsaspects. - sent tan,,posees a

la foaction circonstancielle a l'aide

(176) a -s56141 'cc ye mee. go

sa distance MP CPpres CJcomme personae- S1111' quitter

ze la mile. le bia

iciCJ personne-SUPP allcr Abidjan
la distance est commessi quelqu'un part d'ici et
d'ici et qu'il ;tulle a Abidjan
'c'est uric distance comic d'ici a Abidjan'

(177) Ic;i nu-yea ye. meel Ha vaa
_

vous venir-PE M CJ personne-RES venir vol ['awe

-mee -wei. 'vous gtes venus comme on vient. pour

homme avec (arrZter) un volcur'

10.1433 Comme dans lours emplois non transposes, les 'vrepoul- .

tions' sent des satellites qui se rattachent au tome suivant.

11s soat'en effct supprimableS levant un circonstant: (172)

gout titre remplace par. la proposition ...e 16' boakee 'qui va zsi

llouake', (174) du moins theoriquement - par la phrase 1 wtt

Gaa at 'tu parlcs au mouton (=tu gr,ondes lc mouton)'. L'enscuu-'

ble.r4ond done au schima d'agencement satellite-noyau.

Toutcfots, levant unc proposition ayant le role de termc

de comparalson, liei en tent quo transpositcu, est indns-

pensable. Ivo} est.doncdans cc cas un satellite corjoint.

10.1S LE SYNTAGME SPEXIFICATIF. flans les cas precedents, le

schema tonal clot syntagme r;sulte de la juxtaposition des sch;3-

r emas tooals. qui sort inhe ents a ses lements constitutirs.

Le syntagtne specificatif, par contre, est caracteri,se par line

tonalite de l'enseleile qui differe de cello des conStituants.

Le.changement tonal porta exclusivement sur le specirie dont

la syllabe initiate trend lc ton bas. L'ordre des compasaUts

tacit specifiant-specific, lc placement du ton bas non lexical

sort de sign° demarcatif dclimitant les deux termes.

Le specific est, lc plus souvent represente par nn sign°

nominal ante' a fonctlonner commc tome syntaxtqueindependanL,.

rarement par un nom dependant. 11 petit titre un Jexeme simple

ou unsYntagme. I1 ressort du fait de son independance poten-

131
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1 ,Z;
A lent B C

I Fig. 19

Dans les contextes oi' la marque additive se place entre
1

deux termes homofonctioniF els dont la delmitation est non am-
I I

bigud, ni et lent sont weralement interchangdables et. pro-

bablement a interpreter Jemme des vartantes stylisttques. lent.

est toutefo:s, plus freqdemment qu'atlleurs ateste avec des
elements 'lourds' et on i!inale de coordination multiple.
,

11 parait'vraisembial4e qu'une difference analogue soft
,

-lice a l'opposition na:lena.'

10.22 L'APPOSITION. Le syntagme appositif est constitue par

deux (rarement trots) signes:nominaux juxtaposes. II s'agit

d'un syntagme coordinatif, car chacun des termes pout etre

substitue a l'ensemble. A l'encontre du syntagme coordonne,
I

la relation appositive n'admct ni une pause intermediaire en-,

tre les termes, ni la presence d'un morpheme specialise du

type de la marque de coordination. La difference formelle qui

dtstingue le syntagme apPositif du syntagma d'Anaexion est

morns apparente. CO dernier permet la mise on relief du terme

A par l'adjonction dune marque emphatique du relative (MI)

(234) tt: -6 ga:... ll'enfant dont la

enfant-MI plate-MP mourir-AST plate etait guerte'

Le syntagme appositif, par contre, exclut tout trattement

syntaxique particater do Pun de ses termes: il est caracte-

rise par le degre de dompacite maximum.

Du point de vue semantique, l'apposttion suppose.l'identt-

te des r;f;res des termes juxtaposes.

10.221 LE SYNTAGME APPOSITIF. Les termes du syntagme appos'itif

ne sont pas aussi librement permutables que ceux du syntagme

coordonne. kinsi le syntagme

(235) g -dOE. gbogbq 'mon frere an Gbogbo'
mon fr.aine

n'admet pas l'inversion de sas constituents.
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tielle et du fait de son equivalence fonctionnelle avec lesyli-

tame entter quo le spcifiC ust a cousidCrer com'ue le noyau

de syntagme.

La fonction de specifiant admet tous les signes archinomi-

naux, y compris les adjectifs. La plupart de ces censtituants

Re pouvant pas

qu'ils

substituer au syntagme entier, ii s'ensuit

apportOe pqr le premier tfirme du syntagme

assument la foaction de satellite.

La ApCcification

concerne la fonction, la qualite, la nature ou l'originu du

termu speciae.

10.151 Meationnons on particulier

pourrait Ctre;tentC d'assimiler, a

de lour valour, a des derivatifS:

- mcc (do miic 'personne')

- p5i (de p3b 'chose')

- ivel (de Wh*saffaire')

- koo (do koa 'main, facon')

-le (de lee 'enciro10)

certains specifies quo l'on

cause de lour fr4quence et

'agent, propriCtaire'

'objet; agent (avec tine
forte nuance pejorative)'

'affaire, fait, raison
de quelque chose'

'fac9n, maniere'

'lieu, fait concret,
occasion'

.10.152 Les exemples ci-dessous sont arrange s en fonction de

l'identitC classificatoire du spCcifiant (Indiquee entre pa-
renthses).

(178) kwil -ma
maison propr.

(179) pEee -kwil

tole maison

(180'315 -pii

vonir chose

(131) yO6..

mauvais chemin

(182) pec .-mcc

au village personne

kpaalce

Kpata village

, -

'proprietaire de la malson'
(nom independant)

(rImardCpen-.',liaison on tOle'

'Importation' (verbo-nominal)

'mauvtilse part' (adject.f)

(183)

'villagoots' (adverbio-hominal;

'village de Kpata' (adverbio-
nominal)

t

e 39
;
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L'lmmuabilite do l'ordre tmpligne un contraste des fonc-
tions: lc terme identifiant A, A le terme.identifiC par
057)

Ainsi dans 1'exemple (236), le -pronom appose precise 1'.17

dentitc du referede A:

(236) m561C k5 'nous toils'

toes nous

En revanche clans l'exemple (237), c'est lc refere du

pronom qui est identifiC. par le terme apposC

(237) wEE .-mee-bo :nous les. Toura'

nous-cmph tours personnc -pl

Dans.l'exemple.suivant, les..termes appoaes .so..vent a dis-

tingucr des 'omclymes:

(238) wo -mee -le' kp3:

ils Loua boas iailler homme cmph fixer-AST Kpata

Lc va; lua goo -ince -lc kp57 g4:1.1C

et 115; Loua camiom propr. cmph fixer-AST Dio
'on a clu Loua lc menuisier a.Npata, et (on a Clu)
Loua lc camionneur a Dio'

. .

' e
10.222 LE PRONOM a A VALEUR DEFINIE. La sequence apoositive

'prouom substitutif (PRS) + nom' cf;t exploitCe ca tours pour

impartir au second terme unc valour de defini.

(239) .au to a
.

seikwe -da ko nua pi3-.

it -NEG Ctre PRS livrc mCmc nous CPacc prs parlcr-
i&a a -g&' . GER

'n'est.-ce pas cc memo livrc
dCie prs PP? dont nous parlions ?'

(24o) a mee laa a -zaA -gi

PRS homme deuc prs machoircs interieur
'clans los machOires do cot homme'

A premiere vuc, cc syntagmc ne sp distinguc pas d'un syn-
.

.

tagm2' d'annexion 'pronom determinant + nom determine'. On a
.

releve, par ex. la phrase

(241) 1 0 z.e, // a -mee kC plile 'eels fait deux
tu CPprCs ici PRS moss MP deux mois quo tu es

ici'
.1
'.:ou a est%le determinant do mEE 'mots', qui apparCient,comme

son homonym? mee 'personnei'dans l'cxcmple (24c), a latcIasse

146

/
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(184)' i -pe -yilid -pie -kaa 'ta fagon de to mou-
t

..

her' (syntagme com-2sg poss nez moucher fagon
plement-Verbe)

.

(185) kaa -se -gi -yawee 'coca droit' (syntag-
,

main bonne interieur oeil ,me circonstanciel)

(186) kwegle -fit -mee 'va- nu- pieds' (syntag-
..

poignee vide personne me qualificatif)
,

(187) yesu -wu. , 65 mEe -le: ..'; _. 7g1
Jesus affaire-MP arriver personae MC-MI son interieur

mat -6a a -mee ke 15-a

verite sur AN3sg personne MP titre sauve-PRJ

iceltii dans lequel l'affaire de Jesus devient verite
(= qut croft en Jesus) (un tel homme) sera sauve'

(nom propre, pronom)

(133) a6-6a w6 -gbe-go-ye ni tele -6 -kee

affaire discuter-dn et oreille interieur titre
affecte

Fleur
-wit,
affairs interieur
causecause de

ia cause de lour incredulite et de leur durete'
(syntagme coordonne).

Les syntagmes specificatifs a base de phrase condenseese-

rout. studies dans la section 11.92.

,10.153 On petit nombre de noms dont le specifie se refere a un

etat affectif, sont obfigatoirement specifies. Le specifiant

indique.l'objet sur lequel se porte l'affectioa.

(189) a -ne -laa ke ne 'tee

son pre amour MP enfant affecter-1113
Wenfant aims son pore' (specifiant: syntagme d'an-

nexion)

(19o) a -wei he' 6 kee-11

dux pitie MP m'affecter-PRG

'j'ai pitie d'eux'
(specifiant: pronom)

10.154 Les oppositions suivantes de syntagmes a terme 13 ideh-
.

tique font essortir le rapport de specification par compa-

raison avec celui danitexion (191-193) et avec colui de pos-

session (194).

(191) a) 65,ai -wit 'chair d'hordme' (LI= partie du
corps de A)homme viands

t33
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des noms independants.

Les traits suivants mettcnt cependant en evidence lc fait

s'agtt do deux syntagmes diffCronts:

1) LC pronom determinant cst normalement, a l'interieur de

al'Cnonce, lie 1,xyllabe precedente par assimaation vocali-

que et tonale; lc pronom propose a est invariable (cf.cx.239):

a n'est pa.s assimile a to precedent),
.. . .

2) Le pronom prepose peut immediateMent preceder un autre

pronom qui foncttonne comme determinant dans un syntagme nomi-

nal; lc pronom determinant no pout titre precCde d'un autre de
.

terminant, shuf dans la phrase condensee (cf.11.912, remarque).

(242) a 7 -p.c .-l&a, A-le PE ne 11E lc

PRS 2sg pose de is pr-emph dire prs a .d'abordMT
lc tien -la cola dis lui d'abord

'dis-lui d'abord cc quo to allais dire la'

(243)a ka -pe -kumana-nu

PRS 1pl pOss sous -pr. -ass
lui notre
'notre sous-prefet et son entourage'

I
3) Le pronom determinant. represente un terme antecedent se-

mantiquement caractCrise come -determinant du second terme'du

syntagme en question: dans (241),' la proposition circonstan-
.

,cielle est le determtnant de mEE,, represent; danscettc fonc

tion par a. Par contrc., le pronom prepose sort de representant

A un termo semantiquement identique an second termc du syntag-

me (c'Ost-A-dire au terme appose), cc qui fait conclure a une

relation 4',Identite referonticlle entre le pronom et lc nom,

condition semantique.de l'apposition.

4) Dans.-ce'dernier cas, is second termo,du aYntagme est

exclusivement reserve aux noms independants - trait caracteris-

tique de l'apposition tandis quo le dCtorminC d'un syntagme

d'annexion est plus frequemment un nom dependant qu'un nom in-

dependant.

. C'est la convergence de ces quatre qui prouve

qu'un syntagme debiteant par.. le pronom preollse a valour definic

est autre chose qu'un syntagme d'annexion

Ajoutons encore quo l'accord du nombre,'qui se fait norma-
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b) -w 1 1

mouton viande
(192) a) yob

citron eau

viande41 de mouton' ( A spec t-
e B)

ijus de citron' (B = produit
de A)

b) kolon -gi -yi 'eau de, putts ( A Ind 'clue La
qualite de B)putts interieur eau

(193) a) WO -wuu ' notre vo ix; notre parole'
(13 = manifestation n naturellenous yo ix de A)

b) ko

nous vo ix

(194) a) 41 -61Z

3sg poss personne

'cc gill on di t de nous; notre
renommee' (A est 1 ' objet de
B)

'son homme ( subal tome ) '
(rapport contractuel; 6a. =
marque possessive)

b) -6a -mee ' homme de son entourage*,,par -
tisan' (A qual if le 13; a-6a=$ s g ''syntagme c arc onstanc lel)

10.16 LES SkQUENCES DE CIRCONSTANTS. Les sequences de denx ou
plus lours circonstants sont interpretees, selon la cas , de
deux manieres differentes Notons cependant 'qui elles imp]. t-
quent toujours un rapport progress 11* noyau-satellite.
10.161 CIRCONSTANTS VALEURS HETiROGENES

(195);1 : -lel; ze b .

to arr iver-CST lui avant act c urse-avec
'st to arrives avant lui ici en courant'. .

Dans (195) , les vleurs des c irconstants sont he terogenei:
.te-tps (a laic) , lieu (ze) , maniere (13A111-5) . La f g . 11 repre-:

sente la tram° lexico-syntagmat ague de la proposition 1195) :

(195) I watt' : lele ze baia-a
Fig.? 11

rrJ

La sequence des e irconstarits comm' toile ne correspond a
aucun syntagme, car it n' y a pas .d, interdependence entre les
termcs. Par contre , ahacun des terms depend d Arm: tement du

134
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lement entre un pronom anaphorique et son refer; anthroponyme,

n'a jamais lieu entre le pronom 'defint.' lc nom appose.

(244) a mEc ap -g't a g5 Letl

PRS personne(s) PRSpl tntericur il- RES- mourir MT
cos porsonnes (dont) leur,interteur est mort
`'cos Bens qui sont

(245) kumana-oo . 5 / a sekeletc-bo 5 ura .1i

( =217) sous-pr.-pl mC PRS:secretatro-pl me tA-RKS PRSpl.
lee bit; 'lei sons-profcts, lei secretai-

appcler Abidjan r- du part t, on les a convo-
ques a Abidjan'

Da.s les'. deux oxemples pre;dents, a (non ticcorde) marivic

le define; t2a.(accorde) est un anaphortquo.
"

Vu sa specialisation. dans le role de marque de-defiul, it

se justateratt eventuellement do retnterprter le pronom

propose comme un element ressortissant a la morphologic du nom.

10.2234,A DkIX1S INTERNE. L'apposition pronominal; coanait dt-
.

vers emplo4s lies a des protedes syntaxiques particullers. Los

cas so rapportant a la proposition relative et tl l'emphaie se-

rout trattes dans los chapitres consacres a cos phenemenes (cf.

13.34 et 15.5) 59).

En revanche, nous mentionneronset le cas de l'apposition

2conditionnecpar la dCots. Tout stgrieso torminant par, un

deicticiue (DEIC, cf:11.153 rne.peccdo pas immediate=
ment une jong-ture, est obltgatoirement suivt d'un pronom appo-

,

se
6o)

:(24 $WEEc gce -e IS: 'tl a achete
cos arachides-11 arachtdes DEIC PRS,acheter-AST
et'

st.l. achete(247) e ,twee . le.

ces arachtdes-
,

Le pronom appose pout toujours so substttuer a l'ensemble:

(248) e . 157 aachotees' (cf.246 et 247)

Le sign; nominal comportant un detcttque ne'saurait par

contre fonet.tonner dans un contexte lte sans:5tre accompagne

d'un pronom. En revanche, le memo btgne'depourvu do marque

deicti4U4 est librement interchangeable -avec le syntagme en-
tier

148,
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pr:dicat et posscde le statut d'une expansion pramaare; la

preuve en est qU'on peut intevcaler un stgne dic to-modal c:are

deuX ctrconstants (Li; cf.10.112).

(196) c tit17.' ez zi I -lu -laa a -lele''...
. . . I I

1 1 ' a no- a v e r - C S T ict aussa to Palle -la elle avant*
'sa cl'autre part al arrive act avant to fille...'

L'ordre des tcrmes est variable: temps - lieu dans (195), et

lieu- temps dans (196).

10.162 CIRCONSTANTS A VALEURS IIOMOGENES. La sequence suivgnte

Comporte uniquelent das circonstants de lieu :

( 19 7 ) wo go. 0(;a wttyl -le wiTeE bla -zaa

abs quittent-CST mcr sur Abidjan choman

-Iaa a -g Is' ilS ...velment do ste:nps a autre
(bOo) do la cOte la-bas par la rou-deic an par
te d Abidjan...

wo go. boO wttyt le wiic zaa 1,,,a

Fig. 12
.

En general, dans unc sequence de deux c ircons tants a va-

1 eurshomognes, le second dttermine to premier. Des imbrica-
N,

1. i col de plus tours c ircons tants homogenes ne soot pas4L,,,t races.
L'a Jvcrbc dm to-modal (bO5) n'est. pas insere dans la se-

.

-

quence des irconstants, mats la precede. /
La val Plat. du cri` -re do l'homogenette des valcurs s ex-

pl tque par be fait rene deux c irconslant s homogCnes , 1 ' un
\

pout titre i'nclits dans -Liatitre, cc qua nest pas normalencnt le
,cis dans une sequence do deUx ell-constants heterogenes. Une an-

cl'cat ion de 1 ten. n' amyl tque pas do de t6vntina t ton lemp4reilet
_.

pair contrc, elle pent inclure d'anlres deterMinat tons de lien.

Ainst les deux dernters circonslants de (197) e font qu'expli-

ciler 1c Premier, wtt.Vi lc la cote'.

10.163 lndependammen du craters .dc la va le ur , tont c t rc ons tan t

135
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(249) e gwce . 157 '11.a achete des arach1-

11 arachides acheter-AST dos'

' [Or l'equivalence fonctionnelle entre un signe a marque

deictiqun et le stgne correspondent sans deicticlue est prouvee

par: transposition: les deUx sont commutables dans la fonction

de membres detaches (cf.ch.16):d'une phrase segmentee.

(25o) gwee fie . 157

ardc:lides DEIC 11 11 acheter-AST

'ces arac.hides-
c1, 11.1es a

YaChetees'

(251)gwee /1 e 157 'des arachides, 11 on S,
achete'

'Il s'ensult que le terme a deictIcue et le'pronom qui lui

estiaccole sont coordonnes, le OremierAve e) etant fonc

timinellement equivalent d'un terMo substituable au SynLagme

enter (gwee).

A noter que l'ordre ,'signe a deictique+ pronom' est.per-

tinent,'l'agencement inverse servant a exprimer la valeUr

finis. (Pour un cas de combinaison des,deUx types d'apposition,
/'
/cf:ex.24o.) Toutefois, 31 l'accord de nombre ne se fait guere

/ non plus ?our le pronom appose substitutif, les autres termes.

du paradigm° pronominal. sort susceptibles d'apparaitre enp-

posit1on apres un deictique:

(252) 3I kPeria 6aa -yaks 16 -1;1

le grand -PP homme trois,DEIC nous dans
1.40...suis le plus grand parmi nous. trots

10.23 LE SYNTAGME REDUPLICATIF NON MARQUE. Le syntagme redu-
.plicutif non marque suppose le redoubleMent d'un signe lexe-

maticue.,Lestermes redoubles sont juxtaposes en sequence im-

mediate Jmediate et sans que leur tonalite inerente sort Toifiee61) .

Etantdonne que le procede de reduplication se retrouve a

taus les niveaux de l'analysei '11 Taut preciser Au'il ne sera

lei question que de syntagmos dont .tes termes sont aptes a .as-

sUmerdes fonctions primaires.

Le eonstituant redouble estde plus souvent un signe

verbio-nominal (ex.233, 254 et 59),:maipeut aussi relever

d'une'des autres elasses lexematizues assignees aux fonctions

primaires: signes verbo-nominaux, w4ec ou sans complement (ex.
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256 et 258), numeraux ( 255 ) ou nom inaux ( 257) . Le tr plement

ditin term° est 4alement attest; (259).

teredaublement implique unc valour distributive, inten-

sive ou Cri?quentative.
II ..

Peel°(253) )4 to . -to7pal pe-1 pee,

vous-DES eller Airs tout dire au village au vil,
.'allez tout dire de village en_village' leg;

(pie etpiile sont des vuriantes du memo signifiant)

(254) kl,IT -6a Ice pee-e 051452-ILODJaLl
matson exterieur MPsblanc-PP par tout partwlt
'la maison est entierement blanche'

7(255) e
!°

b5: piffle piffle
.

11 les envoyer-AST deux deux

(256) i : kele

'11 tes,anvoya
deux a deuk'

ICEESiO

tu-DES le consell fair*: consell faire
'tu dols been been le canseiller...1.

(257) ke In ke 6 -koo 6 -koo -t; CO:

mats pluie MP ma main ma main interteur tout rendre-

kvel AST
'mats la tempete m'a prive

vide -PP ainsi de tout, tout!'

Les deux exemples suivants sont tires de la description

d'utt gratte-ciel:

(258) a -gel; e kit Ric

ses chambres alles cent faire passer faire pas. -IIB

kai -le -tcl a elles font passer Cont passer

cent sur dessus cent sur cent

'le nombre de ses chambres depasse largement plu-
oieurs dentatnesl,

(259) e 6 -gl wo nu kwet kwet kwet,

il mot dans ils venir-HD ainsi ainsi Lutist
lie cross... qu'on viont comme cola (en montant
Pescalier jusqu'a la-plate-forme)'

.

10.24 LE SYHTAGAE-REDUPLICATIF A. MARQUE o. Un type particulier

Jesyntagme reduplicatif se caracterise par le redoublement.

d'un:lexemenominal et l'insertion, entre les tomes redoubles,
. .

(Pun morpheme o a valour distributive. Ce syntagmo est limit;

ou ro,le d'antecedent dans la phrase relative.

ti
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(26o) mee o waa-it
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ze

personne..MC personnn -'IP arriver--PRG LC1
'quiconque arrtve

(261) la soo-a. Acwii HO kivii gi ...

vous entror -PRJ mutson MC matson interieur
'dans.quelque mai-son quo vous entriez...'



LES THEMES LEXEMATIQUES

111 Dabsans les deux chapitres precedents, nous

schemes syntagmatiqucs quo la langue met A in disposition des

/14i

evons degage les

syntaxiques -suite. llnous r ste maintenanl a decrirc en de-

locrnteurs, nu dc'1'7enonce-Ol-abord,-au nivcau des terthes

tail les consttlaatO-S-qui_a sument les diverses fonctions clue

'etudc dcsschemas nous a reveleos. Un debut de classifica-

tion des unites minimalcs par rapliort aux fonctions primaires

a dejA ete effectue sur'la base des schemes d'enonce (9.15),

mats .11 s'agit d'en,approfondir les resultats ct dc prendro on

consideratien.anssi les fonctions sccoudaircs,qui n'ont pas

apparu au chapitre 9. La methodc suivic pour ctablir \cies-

scmcnt cxhaustif du fonds lexical du..toura - pour autant\que

lc permettent nos donnecs - sera invariablement colic fondcc

snr_la-valence des unites ou, on d'autres tomes, sur lcUrs

latitudes combinatoircs, lour aptitude a remplir diffcrentes

fonctions,syntaxiqucs,

Nous eurons A rendre comptc, dans ce chapit0t, a la Lois

d'unitcs minimales - do lexcmcs (ou radicaux) - ct diunitcs

complexes apparaissant dans les monies fonctions, a savoir de

signcs composes ou cl;Irives. C'est pourquoi nous completoons

l'etudc classiticatoirc\fondec sur la fonction des unites par

une description dcla structure interne proprc e cos derniCres.

Nous inclurons sous cc meme pont,dc vn6-1'etudc des formes
\

phonologic-14os regulicres, trait morphonologiquc tram important

on tours pour la dtfeercncietion des classes grammaticalcs.
I w

a
I

Comma nous aurons souvent interct nous refercr auxuni-

tcs de memo fonction sans distinguer les signes complexc4 des

signes simples, noun cmploicrons A cot effet lc terme do

mc', propose par Martinet (1965a, p.14). Le tome do 'syntlic-
\mc' sere retenu, conformemcnt aux recommendations do Cc memo

autcur62 pour designer les unites fonctionnellement cquiva-
.
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lentos des unites minimalcs d'une classe, mats susceptiblcs

d'etre analysecs on unites plus petites.

11 s'agira egalemcnt de tenir comptc des signer morphema-
,

tiques pouyant s'adjoindre, a titre de dcterminatifs, aux

constJivants lexematiqueS,suivant in fonction 'assume° par cos
dernicrs.

Sous le rapport de l'etude des valences proprcs aux diver-

scs unites lexematiques, on rencontrera un ensemble do pheno-

manes ressortissapt a in transposition. Il s'agit du fait quo

les membres d'une classe grammatical° donne° sent aptcs a as-
,

sumer, dans des conditions partjculicres, unc fonction typi-

cinement impartic a unc autrc classe, on affectant los propric-
tCs combinatoircs caractCristiques do cette derniCro. A in

l-

dif-

feonce do la polyvalence, qui est inherent° aux signcs, la

transposition tend a 'etre attribuablc A un procede explicit°.

On distingucra on toura deux types do transposition. Premier

cas: la fonction du transpose est marquee par un dcrivatif. Cc

cas se range sons lc phenomena plus seneral do la derivation

(mats un dcrivatif n'implique pas toujours un changement de

classe). Deuxieme cas : ayant toutcs les proprietes grammati-

cales do la nouvelle classe, lc transpose,'qui 19-methe nest
pas marque, rest° on mem° temps attache a sa fonction d'origi-

ne par l'intermediaire d'un sign° substitutif. Cclui-ci est

dans ce.cas la marque de transposition.

11.1.LES THEMES NOMINAUX. Les themes nominaux constituent in
classe do signcs lexematiques in plus large. On distingucra

noms .inclependants(11.11), noms dependants (11.12), noms loca-
ttfs (11.13) c pronoms (11.14).

11 11 NOMS INDEPENDANTS. Les noms independants sont be plus
nettement distingucs des autrcs noms par ledr aptitude a fonc-
tionner comma term° possede d'un syntdgme posSessifs

(262) 6-6A -6cee 'ma cord°,

Outrc cette fonction qui lour est exclusivement reserve°,

Ils assument cella do sujet, do complement do verbe, do deter-
minant ou de, determine d'un syntagmc nominal, do specifiant ou

;.;



do sp;icifie.

(263) s65 -6cee
(=149)

soulicr. corde

(264) kwii -saa

maison tort

ilacet de soulicr'

'toil: de maison'
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_
(265) peee :kwi l 'maison on t810

tole maison

11.12 NOMS DEPENDANTS. Les noms dependant14 sont d'emblCe re-

connaissables au fait quills ne sont pas cites isolCment (ex-

ceptions cf.11.122).

.Dans'un texte traitant. de la nomenclature feminine, nous

avons relevC l'exemple suivant :

_
(266) non-bo -laa mEE kc .0 Ice wo MEE .

femme-plces personnes MP les appeler-1113 person:4C

-dima5 'de tones femMes, on les ap-

sour ai polio : grqnde socur'nce
.

Le ;term dimaa est donne on citation avec un determinant

do valour indCfine, l'onsomble mEE 'grandc

Socur drunc person:lc'. La memo choseAc constatc gencralcmcnt

pour los terms do pare:Ito et pour ccux dCsignant les parties.

du corps:

(267) mEc -kaa 'bras'

personne bras

(268) ne -nE

enfant pCre

'pCre (Oenfant)'

Par contre, lemoms independants, lorsqu'lls sont employes

pour designer l'espece, sont donnes sans determinant; voice un

extract du texte-deni; nous avon s dCja lire (266):
0

auC C wa go gbuulc -le

personnes elles-RES.quitter lieu d'nitiation elles

' pWipiti-pc te6111 -67 66 c i7

tonics poss au centre nom existant 'IT cola

le (lc nom central d'elles
tontes qua existe, colafemthe adulto -pl -PP AT , est na6-bo)

Icellesoqui ont passe par l'initiation, lour desi.gna-
Lion generale est nail -ba (femmes adultes)'
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11.121 Les noms dependants n'entrent quo dans des syntagmcs

exprimant des rapports iv.iturels; aussi sont-ils clairement

distingues/des noms independents par to fait qu'lls ne sau-

ratent cons.titner lc term° possede d'un syntagme possessif..

Certaines deviations de cette regle, denoncees come tulles

par lbs informacenrs, sontilestinees produiro des efrets de

-bizarrerie et nc font quo confIrmer. la :

ainsi, 'un personnage de contc, ea vantant 1(I puissancl de son

nez dont le souffle peut deraciner des arbrcs, lc design°

comme nn(' piece d'equwemeat, done come iinc possession:(27o)

5-6e AI 'mon nez'. GE 'plaie', normalement envisage,commc

ctant dans unc relation naturelle avec to boss e - (271) e GE

'sa plate - apparait come term° possede - (272) -6i; GE

loxsqu'linvent caracteriser le patient comme un malade imlgi-.

'lair°. Co sont ledes cas de transposition de classeAmpliquant

un effetd'extravagance.

11.1.22 Les noms dependants sont toutefois attcstes sans deter-,

minant precedent dans les cas suivants:

1) LorSqn'lls fonctionnent eux-memes come determjnant

d'un syntagme d'annexion, de specification ou de possession;

en ces cas, us designent llespece plutet quo l'individu :

(273) b17 -yi 'salive'

bouche-Can
A

(274) nE-,71 -11c. -lila U7 to malt-nc -Pc
. ,

perc-poss enfant dote cela-MP etre-DB victllesSe-poss

t515-ix ,. le 'les enfants (de pe;.e) sont in
recompense de la vieilleSselrecompense-PP MT

2) Dans its locutions iIgecs, ou des critcres mentionnes

sous I) pourraient,.cbpondant egalement ctre invoqqes :

(275) maa--' bIT l 'in-ulter'

frapper bouche intericur

(276) k33 daa 'plongcr la main dans re.
memo pot; manger ensemble;main entrer.
etre on bonnes relations'

3) Lorsqu'ils gont determines par un deictique a!valcur re-

6rentielle :

155
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(277) le ne -1aa C lc 'et cc pro (dej;
mentionne) mourut'et pore dcic tl mourir-AST MT

11.123 Quant a lour structure interne, les noms independents

et les'noms dependants partagent les memos caracteristiques.

11.1231 Les lexemes nominaux monosyllabcs - la 14rande majorite

des signes nominaux simples - admettent Comma formes phenolo-.

_gigues regulleres toutes les combinalsons licites d'unites

phonelogiques, sauf les syllabcs breves CV a ton mi-bas: Gaa

'mouton',. mee 'personne', shoe 'biche', sbaa 'drip', sea 'arc',

sea 'sacrifice', 16; .'femme', ne 'enfant', YS 'palmier', -7.;

'opt'. Toutefois, aucun nom indcpendant repondpnt au schema CV

n'a ete rencontre..
-
11.1232 Persil les signifiants simdles comportant plus d'une

syllabe, on distinguera trots groupes :

'1) Les rcduplicatifs. I1 faut setAincr quill s'agit dans

cos cas-1; d'un redoublement intrins;que, irreductible une

structure simple, redoublement auquel on ne sauralt donc re-

connaitre une valour wit lui seralt propre en taut quo procede:

Gala. 'termites rongcurs'
.

g3g3 'rot in'

kii;k;; 'esp;ce de formi'

iv5w5 'polls du corps humain'

Le redoublement pout etre partici

gbugbun 'Beau'

on etre accompagnc dune polarite tonalc

gbabga 'fouls'

2) Les ideophoncs. Its constituent souve t des tournnres

idlomatiquei avec un verbe particuller

zigizigi go 's6couerr

sisi go 'trembler on se cramponnanto

zukulu 'pole -mole'
,

zuuzu

gheegbil kee 'faire des courbettes'

gbe8edaa 'pousscr des cris0

3) Les cmprunts frangais (ex.:f;lesi force'; cf.aussi 0.8)
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et malinkc (cx.kttle iniessager, anzes).

Mcntionnons enfiu le signe ;.-itine, avec' sa variant° aZia

'Dieu, masque', dont l'oritpne nous est inconnue.

11.1233 Il existe trois typeede synthemea nominaux: Ids noms
1 . ,composes, 1;:.s noms a suffixe res'iduel et les noms derives.

11.12331 Les nomscomposes.sont constitucs salon le model° du

syntagmc d'annexion ou du syntagmc specificatif. Pour Aistin-*;

gucr les structures relevant du niveau lexicalles synthemes
comxp-ses L. des structures Au memo typd ressurtissant a it syn-

tagmatique librc, etudie ci-devant, it semble (Won doive

avoir recours, en toura, avant tout, au critere de la compaci-

to.
ne ne'(ex.268) 'enfant pore (= pore d'enfant)' est un syn-

tagme d'annexion; la preuve en est quo le determinant est sus-

ceptible de recevoir des enclitiques adnominaux: ne7

fent-dont le-pere...1.

swilinE "'rot, home riche (litt.: guerre pore = pore 'de lii

guerre)'-engage lcs Memes classes a, lexemes quo ne nE (swat.

'guerre' etant come ne 'enfant', un nom independent), mais
n'admet aucunc insertion spres gwili, cc .qui montrc ru'll.,git dune structure a caractero fize, d'un coMpose63)1

Dans certains cas, c'est la fusion des coustituants par
elision consonantique qui permet de conclure au caractere com-

pose d'une structure (le signe= Indique unc limite.tie mot pho-
,

nologiqUe):
i.-6e=ee 'corde' (Gee 'corde'. ,(terme general), wee 'grain,

specimen')
pc=ce

tul.1=1

gwe=e-)

'for' (pewee est attest; come forme archalque)

'farinc de maYs'i(tuu 1puree,,de m Ys', bii 'poudre0

icynocphale' (gwe=ee 'rocker' 1,1e'gwee 'pierre'

wee ',grain, sped iMen'; -wit 'ant-

mal', specific)

m1=3 'gariou'Amil-''hommc' 03 'male')

11.12332 Un cas particulicr est preaente par un certain nombre

de noms appartenant au champ seMantique des Ctres humains, noms
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.

qui comportcnt un formant restducl suffixc lont la fonctton

.parait se rapportcr au statue social de la personne clstz:n;.10.
. .

=ft 'age alit& m5=ft . 'vtctllard'

105=1 !vtetilc femme'

- ft 'clecoucts' 'gars (ctrconcts), va-nu-
plods'

'jeunc homme ctrconcts'

(--ma) et -ft.combtnOs en un soul mot phonologique :

dO=3 -5 'frAre ainc ctrconcts'

(dO5 'frCre ainC1)

'socur ainCe CXCISO'

(-dCT 'socur ainCe')

--ya 'homonyme' -ne=a 'homonymc paternal'

(-nE 'pare')

- layer 'homonymc maternal'

(-laa 1,111;r01)

=u, A valour affec- 'maman' (-laa 'mere')
true ( ?)

-115,41 'beau-frArce

=5 (valour non m5=5 'personne adults!
identlftcc)

Les radicaux m5-, z$- et b5- nc sont pas attestcs

en dehors de ccs combinalsons. Les terms de parent, marquCs

par un trait pr;pos, apparticnnent a la classc des noms d;-
pendants.

11.12331 Les noms indeftnis-sont des synthemes caractertses

par lours propriCt;s distributtonnellcs commc de,s noms Ind;-

pendants.

(278) a-6A t4161O 'tonics scs affatres (acti-
vacs'ses affatres-toutcs

La structure interne do cos synthAmes s'expltque par leap-
.,

titudc d'un ccrtatn nombre' de lcxames nomtnaux de valour go-
.

ecrique a se cOmbiner avec une scree de dCrtvattfs. Ceux-cI

- issus de,unc sequence appose au nom, d'un pronom substttu-

tif ct d'unc CpitliCte quantitative on indCterminec sont/fu-
/

sionncs avec le radical du lexCme; ce dernter connalt, Xut

158 4
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ausst,,des variantes combtnatotres conditionnees par la fusion.

be tdbleau 13 rend compte des combinaisons relevees.

Tableau 13

FORMES
PLE1NES-

lexeme

ay to
_

Elf) da a0 ke
_

ay kemo

-FUSIONNgES
deriva- -016tirs -6E15 -6(g)B -58;

valeurs tin (Certa in)" qu e 1 qu lqiie qu s'

mEe me- 'personne' x'R x x R
p8 Pa- 'chose ' x R x x R x.

wfl 'arta ire ' x R x x R x

lee le- 'endro t ' x R x x x
100 16- 'temps' x R x x

kwee kwe - 'Jour x x

mEe

(annee)'

'mots' x

(Le ton de la premiere more de -016 tend e s'assimilei: au ton
precedent.)

Voici, en exempla, le paradigm° des noms inderints derives
de !nee 'perhonnel:

megle 'tout le monde'

megdo 'une certain° personne, l'un d'eux'
me5e 'quelqu'un'

lquelques-unsf certatns'

(279) if w665; m57, ent4ndu cer
tames choses'je choses-quelques entendre -AST

Les noms tndefints en - p10 "et on ma' cormatssent, on outre,

.des formes intensives (les cas attestes sont indiqu6s dans le
tableau 13 par le symbol° R), derives au moyen du redoublement

de leur signiftant, procede qui est accompagne d'une tonalite

particultere a reg.istre bas, marquant la premiere ayllabe re----------
double°.

.1.1poplopoolo 'tout sans exception'

59
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lenlUle61; gi 'parlout nartoul'

Les reduplicatifi en -56 sont limitCs A des coalexles

(280( Ici3;1 whijCive165 kee-11

noun -NEG chose-quelque chose-quelque faire-PAG
'nous ne falsons rich -du 'tout'

11.12334 Los noms derives en et Ec scrota
traltes ci-dessous (cf.11.8-9).

11.13 NOMS LOCATIFS ET POSTPOSITIONS. Les nemis localifs(11.131)

se presentent comme une classc apparentCe aux noms d4cndauls,
mals.s'en distinguant par .lestralts suivants :

1) Ils-sont aptes - contrairemant a tons les aulres noms

a apparaitre en fin d'illionci3, clans la fonction de dClerminC

d'un syntagme circonstanciel (cf.10.141).

2) Les noms locatifs morphologiquement simples n'admellent'

comme formeS phonologiques rCgullAres quo les sch6asCit,CirM1',
CV(1)V,

3) Its sont semantiquement caracti)risCs par leur valenr
spatio-lemporc1lR!':

Les postpositions (11.132) ac sont pas a compter parmi les

signes nominaux nu sons strict du mot. Toutefols,. leur equiva-
lence paradigmatique partielle par rapport aux noms locatifs,
dont elles partagent miss' les earacterisliques phonologiques,
justifie qu'on les trait.e ensemble avec cesderniers.

11.131LES NOMS LOCATIFS. Dans les paragraphes suivants (11.
131.1-7), le.' noms locatifs seront presenles dans lours dbnx
emplois prin:.ipaax, A savoir comme diAerminlis do syntagmes
d'annexion et comme dCterminC'Sde circonstants. CerCaius d'en-
tre eux foment des compoces'A l'aide de monemes conjoints
lour sont prCfixCs, Ces synthCmel locatifs sontcaraclisrises

1) par une compactte maximum: aucun moneme ne pent Inter-
.

venir.entre leur premier et lour secoAd constItuant;
2) par le fakt que les monemcs conjointa (maa-, etc.)

,sont pas librement commutables entre eux et no sont en ge-.
nOral pas attestcscn dehors des cas mentionnes ci- dessous.

Ile

t60
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11.131.1 GA design° l'exterieur de quelque chose ou'iuppose un

proces qui agit sur l'exterieur dune chose ou la penetre en

venant de l'exterieur.

(231) kwii -6a ke. puu-a 'la maison est blan-
'maison exterieur MP Blanc -PP che

(282) e .g soo, yi -6a 'il les plonge dans

il les faire entrer-HB eau dans

Composes: 11176a 'milieu; entre', kaa6a 'control, maa6a

'pros de', tAi6a 'en l'absence de, a l'tnsu de', yhi6a

'a travers' .

(283) wOglo -1.31pi -EMMA: t6 S le
II I

affaire-toute tout milieu-MP etre-HO bon-PP MT
clest le milieu de tout° chose qui est bon.

faut choisir le juste milieu'

(284) Ye M33 wt t -a --mA -f7116A
tu-RES pouvosr parlor -ger tes ami-pl milieu
'tu as acquis le droit -do parlor parmi tes amts'

11.131.2 le (varitinte archalque: 'extromite, partie sail-
.

lante; ouverture, couverclel:,

(285) e n55 yaa-a 6'ag a

11CPacc fusil 'extremite diriger-GER eux sur
'11 braquait le fusil suf. eux'

(286) mer. . 167 'colui qui ctait
'all au 'bord dehomme-MP aller-AST eau extrema°
la riviL-o'

Composes: gwegle '(au-) sommet (-do)', kwool 'paumo; dans

lb main de'. yaale (plus frequent avec assimilation de -le:

yiih) 'en presence de, au su de', lele (- lielpremier;

avant, devant' (lel; est probablement obtonu par le rodou-

bloment de l'o), 'devant maison do (quelqu'un)',

zuo (-zuul) 'au-milieu-do, devant'.

(287) o wolo: Gaame tsi6 -OAS
surtir-AST homme foule cette prs toute en pre-

sence
'11 sortit presence do tout° cette foule-la'

(288) a wuu-a kg -yifile 'cette affair° nous

prs parole-NEG notre su est inconnue'

une-telle parole nest pap a notre su
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(289) e to mill -to -liele-a

tl titre -HB riz tout avant-PP

(29o) a waa7 mEE I -1C1C, z;

tl arrivcr-CST homme tot avant ici

151

ice sont les pre-
mices du riz'

's'il arri=
ve avant
tot ici..

(291) 1333 -pWipWi: kr, -1C1/7 'tout op qui est de-

chose touts -MP nous devant vant nous...!

11.131.3 ta, librement'interchangeable avec sa variante morns

frequents 'dessus, surface': ta localise un fait par rap-

port a unc etendne spatiale ou temporelle, ou indique la posi-

tion ;levee on la superiorite d'Une'choie.par rapport a unc au-

tre,.ou encore l' impact d''une chose sur unc autre.

(292) ark -ta
.--

ke nuu ga-e-5

lour dessus MP CPacc mourir-PERM
etait mort

'ils se taisaient'

(293)
.

nili. moo. .0 -ta le 'le froid s'est

1

froid-MP se repandro-AST enx sur MT. reparylu sur
eux'''

(294) kwec -1;a1 A .4,1 'au court!' de cette
i annee-la' (cf.ex.300)
i

F

(295) 6aAla -e .0 kpokpo-a a -y5 -0 -ta

travail cc it dur-PP .prs contr ce prs du-dessous
tl ost dur an-dessus de cclui-ci

'cc travail -ci est plus dur quo cot autre-ci'

Compose: 'sant; apres (en rang)'

11.131.4 i designe l'interieur de quelque chose ou situe un

fait dans un endroit precis ou a un point determine de l'axe

du temps. En particulier, El pout se refcrer au domainc de la

pensec.
.

(2961,05 -gt Ae 1'1.1.4 'la cruche est vide'
1

cruche interieur MP vide -PP

(17) a '-g5 -gi. 65 kii-
..

3sg mourir point precis-MPres arriver prochc-PP
'lc moment de sa mort s'est approche'

(298) e 6 -.g i. ma e nu -a isle cross u'il
viendra'it mot interieur : tl venir-PRJ

it est en moi
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(299) c wan:

ft

e

pee

arriver-AST village quelque int;-trieur
'11,est arrive dans. un certain village'

(3oo) kwee '=1&41 a .g.1 'en cc jour-la'

period° cette p S point precis ex.294)

11.131.:1 L (variant° arehallue: Eli), entourage; a
cote de' : Ei situe un fait dans le voislnagede quelgne ehol

se ou dens la sphere intime de quelqu'un; spectfiquement, Lii
, .se rapport° au doMainc de la volonte.

(3o1)'kwfij -pc ke se-a 'les alentonrs de La mai-i
w I

maison cote MP bon-PP son sont beaux' .

pCE
.(3o2) ye. to -pc '11 cst part' en p1-4,-!

il-RES partir.village cote menade'

(3o3a) c 5 -pe W6 e nu 'jc veux qu'il vicn c'
it moicat;-t C..1 11 venir
c'est a mon cote qu'il viennc

ou

(3p3b) h 7 '-pe kc e nu 'je veux qu'il vienne,
je prs cote CJ 11 venir
jc suis a cote de cc qu'il vienne

11.131.6 En mitre, les noms locatifs snivants ont. etc releves:
wale 'desous; sous', sle 'intrieur ferm;-: de tons cotes'

chambre; dans', wee (uniquement attest; dans yl we,; 'au marl-
got, dans l'cau'), zq 'tour; autour del, wEi '(en) compngnic
(del; avec' (contract; de 'wee zi !autour du visage' cc qui
explique la toaaltie de wEi, dinriant do La forme rgullare des
noms locatifs); zOle 'au-dela do', 7.1a 'fond, sigtLification;
derriere, apres' (zi- 'inisterieur' etant atteste cul come
specifiant, par ex. dans zikweea Wannee suivantel, zia se.
range parmt les synthemes) tee (-lee) 'dos; (A cheval) sur',
'di 'reins; autour des reins de (quelqu'un)' , tee et di des'. -:_
gnent des parties du corps. A noter quo la variantc lec.ne se
rencontre qu'en fonctton circonstancielle.

(3o4) a. to 7 bill =i t70 -lee

il-RES aller le jeter-ger tas dos
est all; le jeter sur le,tas (d'ordures)1
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0.131.7 Un certain nombre de noms locatifs sont attestes non
,

precedes d'un determinant. C'est.dire quills peuvent fouction-
'

ii,!r. comme adverbes. Aais notons que cette ambivalence n'est
s.

nullement un trait .general des noms locatifs:
---

1, ..
(305) kwIl -saa ke zu; 'lc tort dc la matson

est au milieu'maison toit MP au-milieu
I

f (3o6) e zla '11 viendra apres'..nu-a

it ventr-PRJ apres

lo(3(37) Ma, daa-i 1; 'je sills all; l'of-
. _

.

censer' (dau...le .'je-RES aller prs mettre dessus
'offenser')

cf.: (3o.8) ma to . dad-'I

je-RES allcr prs mettre-ger prs sur
sjesuis all; l'y ajouter' (daa...e le 'y ajouter')

f hogs reviendrons plus bas (11.23) sur le fait qu'un petit

r nombre de noms locatifs.entrent en .composition avec des signes
verbo-nom inaux.,.,

11.131.8 A premiere Yoe, les segment.s lea (-lia), 'chez, pour',

cen6a '(en') travers (de)' et te66i '(au) milieu (de)' semblent

devour se ranger sous les noms locatifs:
. ,.

.:(309) Ito' nria lo-a a -lea nous anions chez
nous CPacc aller-GER lut ch lilt'ez %

_
(31o) e .-6c1 sap; yaa-e-a 5 -2,.(;66

11 son chapeau mettre-PERM 4sg travers
111 a mis son chapeau de travers'

(311) le e 7 yaa7 7 -bill te66

CJ 11 le mettre-AST sa tete fruit milieu
'et il le remit au milieu de sa tete'

Mais il.apparait que le segment flea} est non seulement

complexe - In variante lee ;tant ;galement attest;e - mats,

de pl.'s, quo se s constutuants sont soparables pa r l'insertiou

d'une particule d'emphase, contrairement aux observations fat-

tes ci-devant (11.131) a propos des synthemes.
%.

(31.2) 65 ha -lee -lee -le

il-DES arrivervous appeler endroit-ENPII sur
11 est arrive.a l'endroit de vous 'appeler
ill est pret a vous appeler'

Ce fait s'accorde avec une analyse donnant A lAA (ou aux

164
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'variantes combinatoires le-, ii-)41e statut de specifie; in

segment lea n'est donc pas analyse felon le schema determinant

+ nom locatif (= lea), mats ses constituants s'integrent dans

une structure differemmegi hierarchisee:

determinant + nom locatif (6a)

specifiant + specifie (-lee)

Les segments zea et tea,, d'autre part, sont attestes ail-
.

leurs avec un ton different:\ten le 'au centre', sen gi 'de

travers';Xe ton bas quyls pOrtent dans les exemples (31o)' et

(311) les caracterise comme etant_4galement des specifies;rin-

terpretation correcte se reflete dans l'espacement different

des unites: 5 geg 6a, i wd bill tog 6.

11.131.9 Un certain nombre de tr its semantiques communs auX
.

noms locatifs, interessant la typOlogie, meritent de. retenir

l'ottention:

l) Toute valeur directionnelle est absente de lours
-

En effet, la directrion'd'Un mouvement - comme ce 'Inouye-
. - .

ment lui-meme-- ost toujours exprimee par le verbe, et non par

le nom locatif.
_

(313) e le-ii/ go-ii/ nu-ii luu -e
_

il partir-PRGrquitter-PRG/ venir-PRG pays ce prs

-gi . 'il part pour/ vient de/ vient dans

inte
.

eriur
-----'''. ce pays'

I .

2).4..es dimensions temporelle et spatiale sont comprises\
. .

dans les almes signifies. COI Opparalt de facon'tres nette
..--

dans les divers emplois de lele'(29411241), to (293/294) ei-Ai
---,

(299/3oo).
3) La sphere spirituelle, invisible, interieure, et la

sphere materielle, exterieure,ne sont jams's differenciees sur

le plan du signifie au moyen des noms locatifs; qu'on note a

ce propos les differents eiplois de yfifile (287/288), de El,
(298/299) et de Re (3o2/30)

4) La valeur fondamentale des noms_locatifs petit se resu-
.

mer en ces termes: ils servant a differencier, sous un angle

1
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purement statique, les aspects dimensionnels, t-As que sur-

face; int;rienr, etc., desdonnees d'un univers spatio-tem-
..

porel concn comme une unite englobant a la foil le cOtC ma-

teriel et le cote spiritnel]de la realite.

La propriete de 'situer' le proces pai- rapport a une

'srealite extcrieure. a ani-meme, proprieto sonvent attribuee

aux preposilons ou aux postpositions d' une langue, tie re-

v lent pas en touia aux signes do cot ordre. El le n' et inhC-.

rente a nucune classe particuliere de signes, mats dolt titre
,

impart to au catene du rapport predicat-circonstanti dont le

catenant consiste en la copresence d'un signe verbal et d'un

signe circonstanciel, ainsi qu'en In sequence ordonnie

cos termes (cf.9.121). Clu'on s'en couvainque_enparant

los exmples (235) et (286) ci-dessus: le syntagme kti. le,

qui precede le verbe, determine.le proces, mats sans le Si-

tuer; en revanche, le syntagme yi lc., place apres le verbe,

le localise.

11.132 LES POSTPOSITICINS. Les postposittans (PP; 11.132.1-4)

sort excltsivement confines .a la fouction de de termine de

syntagmes circonstanctels (10.142).

11.132.1, nc 'pour, in..rque l'intCresse ou le ci.lstinataire:
.

(314) e wtt- a -1-'i -nc 11 est en

tl parlor-PUG son fr.eadet-s.dim train do

il est en train de garler a son gronder son

petit fr. pet..t. frere,
--------

. .

(510 a-pc -133$.7' -paipai. sce. ,q1c
,

ses.,,-"choses toutes-MP plairCAST lui a

----*routes sex possessions qut lui ont plu...'

11.132.2 marque le possesseur on la sphCre d' influence ou

deportee.

(316) dill -piilE kC 6 7gi lje.possC.de deux vaches'
_

bovide deux MP mot a

(317) e tit"; mz -ni -wa-5

11 Ctre-AST eux pour Ctonner, affatre-PP
'cc fut pour eux un sujet d'etonnement'
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(318) le 6 -1U: yaa- i -gi le 'alors ma :tile

et ma fille:M aP s'asscoir tot /AT to sera donnee

/7

en mariager '

Pe

11.4432.3 si marque l'origine d'un fait/(nagatif?) ou l'opposr-
tion /

,/

(319) ka -6e-mo lila -pa=i-ba: 4 uos k5 -gi
..

/j) ,

nos amt -pl pays autre-pl-1 pdes avoir peur nous de
'les autres pays doivent. 'irsair pour de nous'

(32o ) lc nao. yaa. maa -gi 'le

et enfants-MP s'asscoir otseau contrc ma
'et les enfants gardent (le riz) contre les oiseaux'

11.132.4W, est realise la apres des monosyllabes a initialc

vocalique (pronoms du singulicr et '3p1'; voir le memo con-

ditiontlement s'appliquant a f6al, 10.121). -a partout aillcurs.

Exemples: 322-324 ci-dessous.

Le syntagmc prepositionnel fn4 a&el'avec ' (cf.10.1431)

tend a at contract; au point que la prononciation n'en re-
.

tient que morpheme initial, allong; d'une more: na. ou 1157

(32 a gaa ka i le na. 6 naa

jc les couper-DCL pour que jc allcr avcc-eux ma grd'

-nr tig-ze

a la tot
'je les coupe (les fagots) et je les emmene chez ma
vieille parcnte la-bastout-pros'

11 est difficile de corner le signifie de sal. par une. de-
.

finition simple; tail pout indiquer notamment

mere

- le moyen :

(322) c 6eele kEe-ii p;B-e '11 travoille

il travail faire-PRG dabs -avec avec lc dabs'

l'identite :

(323) kee 0 . 65ai: Ea la a

vous-NEG CPpres hommes -HI identitc MT ?
'n'ates-vous pas des hommes?'

la duree :

(324) wo golo pee mac6d5-e

ils rester-HD au village mots -un-durant
'ils restent au village durant un mots'
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fci fonctionne comme marque de l'adjectif attributif

(11.31) et d'elements Cpexegetiques.(16.521.

11.14 LES PRONOMS. Les pronoms fonctionnent, a l'instar dew

signes nominaux independants1 comme sujet, comme complement

de verbe (325), comme determinant d'un syntagme nominal (326)

et comme noyau d'un syntagme epithetique (327). Its se distm-

guent des noms independants on ce qu'ils sont exclus de la

fonction de determine des syntagmes du type sat-Altte-noyau.

(325) wo 5 lee bays 'jc m'appelle Baya'

Baya

(326) k5

nos ami-pl.

(327)

prs nouveau

k

'nos amts'

. 'du nouveau'

11.141 bans tp tableau 14, les pronoms personnels sont dispo-

ses en fonction de leurs traits semantiques distinctifs: les

pronoms non substitutifs, dont les referes soft directement

engages dans ).e proces de communication soit comme locuteurs

(loc.), soit comme auditeurs s'opposent aux,pronoms

substitutifs dont les -referes ne participent pas activement

. au proces de communication; Les prohoms substitutifs (PRS), a

lour tour, permettent de distinguer entre des referes sUbjec-

tifa et des referes obj9ctifs. Ces oppositions sont recoupees

par une opposition de nombre entre singulier et pluriel.

Tableau 14

''PRONOMS pltir.

non substitutifs
loc.. ! al lsg k5 1pl

aud. i 2sg : kä 2p1

obj.
substitutifs (sirs)

'ssa-. 3sg ao-.0 3p1

subj. 4sg w5 4p1

11.1411 La forme phonologique regultere des pronoms est parti-

culiere.du fait qu'au singulier atnsi qu'au pluriel objectif.

L68
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lcurs signiftants sont dCpourvus de consonnc ini'tt 1e.

Les pronoms impliquant la subjectivite (nous incluons sous

cre-rapport-les pronoms non substituti:s), ont commc caracte- g.

ristique commune le ton mi-haut, tract par lequel ils s'appo-

sent en bloc aux pronoms objecttfs. Ces dernie:s connaissent

une realisation pletne a ton bas, laquelle apparait toujours

apt-Cs unc pause et, quelquefois mats rarement - lorsqn'on de-

tachc le pronom du mot phonologique precedent (cf.6.53) a

l'intericur d'uii segment. Une vartante enclittque a morphoto- .

neme neutre (cf.6.36) est plus frequente en sequence immediate

apres un autre signe.

11.1412 La distinctionenIre lc singulter et lc pluriel des

pronoms substitutifs se fait normalemcnt lorsque ceux-ct se

referent a des titres humains:

(328) 6 wa .t - lee bia

sous7prefet-pl on-RES les appeler Abidjan

(cf.245) 'les sous-prefets, on les a convoques a
Abidjan'

Le pronom pluriel est employe mime loi:sque,son antecedent

nominal ast depourvu de marque de pluriel:

(329) inn' A( wo daa: w6 -feu to ...

personne(s) mettre-AST 4p1 mCmc sur
qut/fe sont mis surelles-memos

'ceux qui ont gaghc l'independance...,

Par contre, lorsqLe lc rCferC est inanime, lc pronom sub-
-stitutif du pluriel nc s'emplote normalement pas, memc quand

le nom antecedent comporte une marque de pluriel:

(33o) buu-bO -l.a A( ma6s1: -
. ikpo-i . lc

champ-pl ces machine-M rP PRS labourp-PRG MT
'ces champs-1a, c'cst unc machine qui les laboure,

La neutralisation de 174pposition du nombre des pronoms
.

non substitutiEsen coordination sera traitce dans le cadre de-
l'epexgCse (16.55)..

11.1.113 Les pronoms predicatifsv assumant la fonction de sujct,
.

.

./ et les pronoms introduisant le discours seront presentes plus

bas (12.01 et16.8).
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11.1414 Les pronoms suivants se rencontrent frequemment avec

'pie signification d'indefini (phenomene ressortAssant au domai-

nC de la parole plutOt que de la langue):

1) Le pronom objectif du singulier (3sg) s'emplole -surtota

dans la fonction de sujet - commc pronom indfini impersonnel.

(331) e go. ... 'ensuite,...'

.11 quitter-CST la
quand 11 s'en va de

(332) ; na f;;le 1(5 ... autrefois,
..'11 CPacc autrefois CJ quand,

2) Le pronom objectif du pluriel (3p1) sort a indiquerun

141:Cr; indefini personnel

(333) wo 6 lee / baya 'je m'appelle Baya'

(=325) ils m'appeler-* Baya
on m'appellellaya

3). L'emploi indefphi du pronom de la deuxielne pesonne du

singulier (2sg) appartient au style didactique :

4 _
(334) mEE nu-a zTa Al wo' -

hommo tu-DET venir-PRJ tard ils to chasser-PRJ
'celui qui viendra trop tard, on le chassera'

11.1415 Les tIrmes 'subjectif' et 'objectif' suggeres pour dis-

-tinguer-lts-deux-s;2rAes_de7...subStituttfs,_sont_employs a titre

provisoire. Les substitutifs a valeur subjectivesont attcstes

dans les conditions suivantes :

a) lc rCfer; est lc sujet dc la proposition; cet cmplo

rappelle cclui des prohoms r;f1Cchis dans les longues Ind°-
.

europecnnes.

(335) kotivoa c b(37 daa-a

COte d'lvoire ells -DET finir-AST mettre-gi:r elle mtnne

-kwcol; quand la COte d'Ivbire a full de se

main-dans prendre dans ses propres mains
. ,

a'depuis que la Cote d'Ivoire a accede l'indepcn-
dance...,

.... . __ . -(336) s -go -met:-bo ke nuu gbaa zc-a

sacrifice faire homme-pl >P CPacc bavardage battre-

El, -6a wo -cue 'les sacrificateurs GER

WI sur eux milieu bavardaient a son sujet entre
eux'

17%,
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b) le refere est ails en valeur

- soit en etant deplace en tete de la proposition:

(337) e -zia pe7 11C C

mien deic.vons 'son sins dire-AST lni ?

le mien-la, lui enavez-voos dit le sons ?
slut avez-eons tradnit cc quo je viens de dire

- soit par tote partic4le de misc en relief
_(538) 7 7 -ye; kcc laa // e . /1 yet,

tu prs CONTR -MI faire -JIB MT 4sg ben.

T-lc 7 tat za le

elle-
I NGR

2sg-emph 2sgnt.:raper cootr 'IT

ce quo tu fats la,ia benediction tot t'attrapern
'c'est tot gut recevras Ia benediction de cc goo
tu fats la'

c) dans le disconrsindirect, le dronom 4-mbjectif se re-

fere au locuteur et non au sojet de la proposition :

(339) e a -zi ye e yin

3sg faire-AT 3sg autour : 3sg-DES esprit

ell.. le pria-

-yoo go e -1u"

mauvais CnIever 4sg fille avec
enleve l'esprit mauvais de sa fille
'elle le pria (Jesus) de chasser l'esprit mauvais de

----sa fille (a elle)'

Dans aucune des conditions mentionnees jusgu'ici, l'emploi.

du pronom suhjoctif u'est absolument'de rigueur; tl apparait

surtont dans les cas d'ambiguite ilu refere.
1

Nous aeons releve un exemple'attestant l'opposition entre

le pronom subjectif et le pronom objectif.dans deux contextes

dentigues faisant.parte d'un discours direct (Evangile .selon

Marc, ch,13, v.16):
._ :(34o) a/b mec e to-a bol woo sci-a

personne it -DET titre -PRJ au champ.117.NEG retour-
ner-IIRD

a) -Z-6a ,gbaA si -1;a
b) a-6a !

son habit prendre pour
'celui qui sera.au champ, qu'il ie retoorne pas pour
prendre son habit'
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La version (a), comportant le pronom subjectif, implique

quell s'agit d'une recommendation faite a l'adresse d'audi-

teurs presents dans la foule (been que la parole ne lour soft

pas directement adressee), la version (b) fait entendre quo le

message sera transmis aux interesses par un intermediaire.

La valour qui parait se degager de ces differents emplois

indique une gradation entre les referes qui ne participent pas

direttement ai proces de communication, par rapport a lour

indirecte dans cc dernier. En effct, pour que la va-
/

leur subjective apperaisse, 11 est necessaire que Pon ait in-

terCt a.faire contraster deux referes presents dans le melee

contextc, dont l'un sera Isis en avant par rapport a Ventre,

ou a opposer deux LI_Luations-dens lesquelles lc refere pout sc"

trouver par rapport U l'acte de communication, l'une impliquee
.

dans ce dernier, l'autre non impliquee.

Dans les cas ou une telle distinction entre les refer-es est

inutile, on emploie en general lc pronom objectif qui est, par

consequent, le term° non merque de l'opposition subdivisant les

pronoms non substitutifs.

11.142 Le pronom demonstratif est restraint aurOle d'identi-

fie sujet des enonces presentatif et emphatique (cf.9.21).

(3.11) megoo -pe -1;IU /1 i; 0

quelqucs-uns poss foi deic cola -MP CPpres

megoo -pe -tUmaa4 le 'la foi des uns,

quelques -uns poss folie-pp MT c'est une folic
pour les autres'

\(342) 'c'est cela'

cela-MP MT

11.143 Le pronom reciprocatif (REC) Ice est restraint aux fonc-
.

tiens de complement de verbc et de determinant de syntagme no7.

minal:

(343) ki.ra. ke maa 'battons-nous (les iths
nous-pl-IMP REC battre les mitres):'

(344) pee -to ke Ace -tU

village tout MP se mettic-PERM REC sur (ensemble)

'le village enter s'est rassemblel

172
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11.15 LES PARTICULES:ADNOMINALES. Les particules adnominales

sont susstptibles de s'adjoindre a tout.signe assumant une

fonctton nominale, independamment de son degre de complexite.

Les particules adnominales sont facultatives. Elles ser-

vent a exprimer le nombre, l'association, le contraste, la del-

xis et la false en relief.

11.151 LA MARQUE DU PLURIEL ibel. Le morpheme fbel marque la

pluralite concrete ou distributive (PL). Son absence implique
soit le soft 11 pluralite ahstraite (ou collective).

/be} 6-;:nna.it trots variantes conditionnees morphologique---
ment :

me : apres 6a 'camarade',

.apres l'adjer.tif indetermine ke et

apres la particule adnominale ye;

-o : dans les pluriels fusionnes ri&i (de tie 'enfant')

et mee kpa'e 'les adultes' (de mee Ispa5 'grande

personne'); nao peut encore, par redondance,

prendre la marque be : nee-hi 'enfants';
be : dans tous les autres cas.

(345) Ica -6-mA 65ai -tin -bO 'nos amts africains'

nos amt -PL homme noir-PL

(34S) ...ke 1 nao lee-11 ke 1 76 -6e-be

CJ tu enfants appeler-PRG CJ tu leur plate -PL

kee-l'/( ki Ice 6E -laa e 65ai

faire-PRG mats CJ plaie(s) deic elle(s) homme(s)
No%

-nia wo zia-a too ...
Infirmite: faire-HB d'habitude autrefois

'...que tu appelles les enfants et soignes
leurs plates, alors que ces plates causalent au-
trefois souvent des infirmites...'

Les plates sont tram-tees individuellement (6E-bO), mats la
reflexion au sujeV des plates d'autrefois les envisage collec-
tlyement (6E); de memo nao se refere e in pluralite d'individus
profitant des soins, tandis qUe 6aa sa rapport° a l'espece.

La marque de pluriel ne s'adjoint pas aux pronoms, ou la
dife2renciation du nombrnest inherente au paradigm?. D'autre

411110011011141.01001010000.10,0001W



part, ells est compatible avec les numeraux :

(347) 6&& kpikp55-be -p;;le: -g& lo

mouton grand-PL deux -NP prs pp MT
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'ce sont
deux Brands
moutons'

.

Dans l' syntagme epithetique, elle se place en general

apres l'adjectif ou, s'il y a lieu, apres l'adjectif indeter-
,

mine ke ou la marue contrastive ve

(348) nao -piffle -ke-me '(curtains) deux en-

enfants deux curtain -PL

Deux marques de pluriel peuvent ZAre cumulOes dans un manic

syntagme epithetiqLe:

(349) n;6-be -lek111 -ke-me 'aussi quelques femmes'

femme-PL memo quelque-PL

fants'

11.152 LA MARQUE D'ASSOCIAT1ON nu. Le morpheme nu possede une

valeut d'association (ASS). 11 evorlue, en memo temps que

divide - 11 s'agit toujours d'un etre humain -, le groupe so-

cial dont celul-ei fait partie.

5 riE-nu 'mes (= ancbtres masculins); mes pa-
rents'

5 laa -nu 'mcs mores (= ancetres feminins)'

e
_

scne-nu 'le chef de canton (litt.: pore du terri-
toire) avec son entourage' .

,

mais: scene -bo 'les chefs de canton (?lusieurs)'

net peut s'adjoindre a un pronom pluriel non substitutif :

ka-nu
1

'vous et les vetres'
. .

nu est egaiement suffixe a un syntagme coordonne dont les

tomes se referent a des personnes formant un collectif:

(3ho) wo 15: simao ni agdelee-nu -pc -kwile

ils aller-AST Simon And.-ASS
a
on et re poss a la !liaison

sont alles ],a maioon de Simon et d'Andre,

A l'eilcontre de toutes les autres particules adnominaies:

'ne se rattache directement aux lexemes nominaux, devant une2 4°..,
epithete eventuelle (cf.10.1741.

(351) Ica. 6 I -laa-nu e assc-bo-
_

vous-DET etrJ-HB nos mores -ASS bonne-PL-pp
'vous qui/et s nos bonnes meres'

Comme it ressort d (351), nu et be sont compatibles dans

le meme syntagme; bo indique dans ce cas qu'on envisage les

174
1
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membresdu groupe marque par nadans leur individualite. Dans
la sequence, nu precede be :

h(352) ki; v -c-nu-bo -6 'pour que je. Ai. n

CJ je parler mon pere-ASS-PL a salve mes pa-
rents (indivi-
duellement)'

11.153 LES MARQUES IAICTIQUES. Les marques deictiques (DEIC)

constituent en na 64) un paradigme a deux termes dont lioppo-
sition permet de situer l'objet ans l'espace ou dans le temps
par rapport au locuteur.

l'objet est caract,erise comme proche
dans l'espace ou dans le temps;

lea .(c.)...-1a.: l'objet est caracterise comme etant
eloigue dans l'espace ou dans le
temps.

Daas le discours, laa sert a marquer un terme mentionne

prealablement (emploi anaphorique).
,

(353) 6 gba scikwe -e -ga 'donne-moi ce livre-
me dormer livre DEIC prs pp ci (qu'on volt)'

,(354) 5 gba scikwe -laa . -ga 'donne -mot ce livre
(que je t'avais don-
ne bier)'

( 355 ) ka na meE -e /..ka le ke-a

(=2p2)vousiavec homme DE 1C vous-IMP rec -pp
'tot et celut -ci, allez ensemblet'

(356) le we kpei -yee -l&a // le we 7 ya7 tele

CJils rat trou DEIC CJ ils le voar -AST termitiere
I 1

-Ida 6a 'et le trou (deja mentionne) du rat,
DE IC prs sur ils l'ont vu dans la termitiere

(deja mentionnee)'

A l'interieur do la proposition, les deict:iques marquent
tonjonrs la fin d'un syntagme nominal. Its suuvent dleventuel-

les-marques de pfuriel, d'association ou de contraste, mats

sont incompatibles avec les marques de muse en relief. En re-
vanche le pronom appose au dectique (10.223) admet a son tour
des expansions adnominales, y comprus la mise 'en relief.

(357) mee-a -e .-le. wh;be -e 7-le' -suu
gars DEIC lui-EMPR chose-PL DEICprs-EMPH sorte
ce gars lui cette sorte de choses

115
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ma mcc. w5 lc ice gars - d'ou est-cc
(tutu'. tient de tellesentendre -H13 MT

entered d'ou connaussances ?'

Les deictiques fonctionnent, mis a part lour emploi adno-

minal, comme marques de proposition (9.22b; 13.152; 15.2421.

11.134 LA MARQUE CONTRASTIVE y_C. Le morpheme ve exprime la va-

lour contrastive (CONTR) en rapport avec la deixis et avec

l'antecedent relatif. Nous nous bornons ici a illustrer lc

premier de cos deux emplois-, tandis que le deuxit;me sera re-

pris dans la section 13.32.

za no relatif est oblugatoirement suivi d'un deictique,

soft en sequence immediate, soft en sequence mediate avec in-
4
e

in-

Lercalatton d'unc ptthete non qualificative. pout etre ad-

joint a uri pronom objectif.

xl se rapportant a une pluralite prend la marque du p- iu-

riel : ve-mO.

(358) a -ye -; 7-1c le (et
non l'autre)'prs CONTR DEIC prs -emph MT

celui-ci c'est tut

(359) kwil -pZilE kc zej/ a -buu -1aa wo

malson deux MP ici prs dux CONTR-PLDEIC uls
title . 'voict deux TaIsens; dux Au-

tres sont la, a la meme hau-la-a-meme-hauteur
tour'

(36o) ke 7 -ye -lefiL 71a... 'mats meme cot autre

mztis prs CONTR memo DEIC
meme celui-la

11.1.15 LES MARQUES DE MISE EN RELIEF. Les marques de muse on
. I

relief, A savour la marque d'identite (My (a morphotoneme

moyen, cf.6.32), et la marque emphatique 1e (EMPH), scront

traitees dans le cadre de l'enonce emphatique (ch.15) et de la

proposition relative (13.3).

La marque-emphatique le se rencontre aussi - a 1'tnstar

des deictiques - comme marque de proposition (9.22b; 13.151 ;

15.241).

11:156 ORDRE RELATIF DES PARTICULES ADNOMINALES.

Le tableau 15 presente tine ,synopsis des particules adnomi-
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nales, en indl'quant on dt'Ime temps lour ordro relattf.

I Position g

relative
:

:

1 : 2 : 3 : / 4 :

:

:

5
Devant //
seuloment

Classe : .ASS : CONTR : PL : DEIC : EMPH
MI/EPH :

: :
.

Morphemes :

.

nu : 31-6 : bci :
16d

le
: -mo : :

le :.

Tableau 15

En ce qut concerne fa position des parttcul'es adnominales

relativement a d'eventuelles epithetes, ce qu'on pout affirmer

csest quO soul nu pout intervenir entre le nom et l'adjectif,

tandts quo toutes les autres marques se placent apres l'adjec-
,-

tit. bo tend a Suivre immediatement l'adjectif; les deictiques .

et la marque d'identite clorent toujours'le syntagme epithett-

que; les marques ye et 'le interviennent sort avant, sort apres

les intenstfs (cf.note 69, exemples).

11.2 LES THEMES VERBO-NOMINAUX. be radical verbal etant soumis
a la suppletion tona4, le probleme se .pose de seveir quel est
son ton Inherent, ou on ton de base. Or le lexeme vorbo-homi-

nal ;iris dans n'importe qelle fonction non predicative (sauf

come noyau dune phrase condevsee, voir infra 11.913) nous

fournit une forMe iadtcale a partir delaquella pout titre de-

terminee la realisation de toutes les Modalites tonales d'un

verbe donne. Nous constderons cette Tome comme forme de base

du radical, qui nous indique son ton, inherent.

11.21 Les radicaux verbo-nomiftax admettent come formes pho-
i

nelogiques regultares: les schemas CV, CV, CVV, CV1V, CVV, CVV

et CV1V; un radical verbo-neinal peut done etre.eonstitue par

une syllabe brave a ton haut ou mi-hut (2i 'lancer', pal 'put-

ser') ou, par une syllahe longue a tons hauts, mt-hauts ou mt-

. +i1M'
: ,:rut

f-1+
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bas (11Eaa 'coucher', Lae 'faire', kpaa 'preparer', pole 'tom-

ber').

Pre-cisons que 1e ton mi-haut sur radical bref et en finale

do radical long alterne avec le ton mi-bas. IL s'agit done

plus exactement du morphotonCme moyen:

/pa/// / (cf.5.31; 6.32; 12.1021)'.

11.211 Les radicaux dissyllabiques sont rates. On a rcleve

n) Les r;,duplicatifs msilumulu 'sucer'-et miimil 'secouer'; in

redoublement, tout en ;taut intrinsCque, est de raglan Cvi.den-

te motive par Le caractere iteratif de l'action d;notee par

ces verbes, dont le premier est onomatopCique juique dans sa

composition segmentale;

b) les emprunts de provenance francalse preset: 'titre press;',

sal to isaillir', k3tee 'compter', et miinkee 'manquer'.

La suppletion tonale ;suit dans ces cas les reglcs valables

pour les monomyllabes, en prenant pour base la structure pho-

nologique de la seconde syllabe.

11.22 On peut parler,de synthemes vcrbo-nominaux dans les cas

oei une fusion a lieu entre le complCment de verbe et le radi-

cal verbo-nominal :

sc-i 'retourner' (variante archaique: sc si)

t3-9 'monter' (de t33 'montagne' et 'saisir')

ressort de La possibilit; d'interculer des ;laments

d'insertion entre Les deux signer rusionnCs, que ceux-ci con-
.

servent fiCianmoins lour identite:

(361) se -die si 'retourner de nouveau'

retour? nouveau prendre

(362) t337 ker...., 'quand it est monte...;

it -DET montagne-MI saisir en montant...,

la montagne qu'll a saisic

11.23 Un nombre limite de noms locatifs sent aptes a etre pro-
-

poses a des Meaux verbo-nominaux. I1 s'agit (Wal&ments do

,--

-composition qui e-entrene en combinaison qu'avec certains ra-

dicaux selectionnes scion un conditionnement purement lexical.

Cos composes verbo-nomAnaux sont caracterises par une cohe-
!
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ronce maximum n'admettant_pas 1' intercalation do particules ad

nominal es entre les constituants, 'trait qua les differencie de

syntagmes complement-vorhe.

11 s'avere difficile de ramener les differentes
:s

d'eaploi de ces elements locatifs a un denominateur s6antique:

commun. Les composes on Lt et on le- sont _les senls dont le
/,

nomre sort considerable. oi-'implique quo le proces est realis-
t

se jusquian bout/; y joint.une nuance augmentative ou inten-/

/,
Sontattesees comme derivatifs, on ontre, les nomS locatifs

to 'dessus', 4.11 'cote', zolo 'au -deli' et zi 'autour'.

m5 'entendre'

gl-m5 'comprendre (litt: iiterieur-\ entendre)'

sae 'ester'

gi-sae l(faire) pertr'

nuances

gbie 'tirer'.

'ettrer'

polo 'detacher'to (-41;):

le -polo 'ouvrtr'

n5 tlonner'

1e-n5 'livrer'

wolo (faire)sortir'

lb -wolo (faire) paraitre'

wale 'lever'

le-walA 'augmentor'

ta : 'attraperl

to -kit 'alder,'

2i(-.ELi) kiic"faire, affecter quelqu'un'

ple-kec 'chasser (quelqu'un).'

zele go 'enlever'

zele-go 'glorifier'

1015 'entourer'

zi -k313 'claturerl

11.231 Lorsque le nom I:motif propose au radical yerbo-nominal
est precede d'un autre signe nominal A, ul-est parfois sn4wep-
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, N
(363) a) e t;; g'1-sae-a

it gourde fairerperir-PRJ
/

. . a/b) '11 ablmera les
b) e too -ga sic-a gourdos'/

,- interjeur gater-PRJ
\ , it gatera l'tnteraeur des gourdos
r

--,... On petit verificellexistence dc ces deux possibilaes en

transposant le complement de'verbe dans la fonction de sujet :

..

1

(364) a) t;; ke gi-sae-a
.

gourde MP perjr-PRJ
les gourdes peraront a/b) 'les gour-
.. . . des serontb) too -ga ke sic-a

ablmecs'^
gourde interipur MP etre gate-PRJ
l'anteraeur des gourdcs sera gate

En outre, la structure b) admet qu'une partacule adnoman
1. .

le ou des epithetes anterviennont entre le nom locialf et le

verbe:

(365) 1 ini: kC I ka
...

-g i. sic la CI

tu venir-AST CJ tu.notre Interieur-MI gater MT.?
,

'c'ost pour nous fair() perir clue tu es venu ?'

. La meme ambigua; conditionnee par lc syncretismc de de x
. ..._ .

types de concatenation a etc constatee pour le(-Ipolo, mats no

parait pas pouvoir se verifier pour tous les syntagmes du meme

typ3. Ainsa, le-ta 'former' no repond pas favorablemcnt A l'e-

preuve de transposition :

(366) a) kwii ke le-al-ye-a

matson MP etre fel. e-PERM

e

169

table de recevoar deux interpretations differentes :

a) come element dc composition, A etant le complement

'd'un verbe derive,

b) comma determine de A,10syntagme AB etant le comple-

ment d'un verbe simple. .

Mats b) *kseli le ke ta-ye

'la matson est for-
meel.

n'est pas.admis.

Les figures 20 et 21 represe ptent les deux interpretations

possibles do too gi sac 'faire-perir des-gourdcso:

b) \
Fig. 20 t;; - sic Fag. 21 to sac

t
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A

11.24 Le suffixe 1-1;1, adjoint au radical verbo-nominal, fonc-

tionne come d;rivatif verbo-nominal (DV). de valour. intensive.

Precisons que f-lq`ne se combine tWavec un certain nombrc de

radicaux, suivant un conditionnement puremcnt lexical.

{-1;} commit trots variantes :

=la apres unc voyelle orale autre que /3/:
gbi5 'titer' gbiel; 'entrainer (A)'

buo 'couvrir' buola '(se) jeter sur'

-1; apres unc voyclle /a/ :

dB 'se mettre debout' dala '(s')arrater, attendee'

aprcs une voyelle nasalisee :

'verser' bans qso) pr;cipiter'

naa 'ccller, fixer' naan; '(se) courbcr'

Dans certains cas, le radical est modiri; an contact de

{-1;}

a) Quelques radicaux longs sont r;alisCs brefs devantf-1;i:

daa 'entrer, poser' dal; 'tomber, faire tom'aer,

yaa 'mettre' yal; 'asseoir'

gIC '(faire) passer' gClit 'envoycr' (avec chute de la
premiere voyelle)

b) Des radicaux du type CV1V perdent le /1/median_devant

/-1;); seul cxemple attest; :

gill 'roulcr' glina 'tordre'

Ne'sont attestes qu'en tart quo derives les themes

seel; Itourner'

yuula T ruer'

Tous les themes verbnux font porter la suppl;tton tonalc

sur lour derniere syllabe,,dont la composition phonologique d;:-

termine la realisation des modalit;s.,Ai nii,les d;riv6 en {--A}

sont conjugues suivant le.modae-daa radicanic monosyllabiques

r;nondant au sch;ma

11.25 Les signes verbo-nominaux - themes verbo-nominaux et syn-
.

tagmcs complement-verbe - peuventJassuMCr les fonctions suivaii-

tes
65)

1) le predicat d'enonc; predicatif verbal, fonction qu'lis
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assumcnt a l'exclusion de tout autre sisne (11.251) ;

2) le complement de verbe, Conctiln qu'lls partagent avec

les signes nominaux (11.252);

3) le ci.:'constant, a condition d'etre marques par un mone-

me Conctionnel (11.253);

4) le de terMinant d'un syntagme circonstanciel, emploi

401IMIS a des restrictions particuli.n-°s (11,254).

Les themes verbo-nominaux employes comme complements de

verbe presupposent la selection d'un yerbe substautlf comme

predicat, cc qui justicie lcur designation par le terme tie

'verbes transposes'.

Dans les Conctions 2) et 4), lc signe verbo-nominal pcut

Constituer lc noyan d'un syntagmc nominal du type possessir,

epithe tique ou coordonne.

Le fouctionnement de signes verbo-nominaux*comme satelli-

tes de syntagm2s d'qnnexion ou de specification a ete illustre

plus haut: 10.131 (ex.148); 10.152 (ex.18a et 184).

11.251 En collation de predicat, le verbe se combine avuc les /

modalites tonales et suffixales representant les aspects.

Celles-ci scront etudices au -chapitre 12.

(367). kc lo-ii bol 'Veld-ant est en
train do partir(=601 enfant MP partir-PRG au champ
au champ'

11.252. LE VERBE TRANSPOSE. Le verbe transpose en complement de

verbe est remplace ans la fonction de predicatvpar lc verbe

substituta (SBST) -dB. Cc (fernier prond alors les modalites

aspectiVes Landis quo le verbe transpose apparalt invariable-
.

ment sous sa forme thematique. Le verbe transpose est commu-

ta1112.avec la totalite des themes verbaux, atnsi qu'avec de4

syntagmes du type complement- verbe.

Lc procsede de transposition a pour effet :

- de 1-enforcer l'identite vet bale; son emplot 12 plus.cre-'

quent concern° en effet la Ruse en relief du verbe;

- de donner au them: transpose les proprietcs combinatoi-

rem d'un nom indepcndant, avec cortaincs restrictions (11.253,

254 et 256).
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11.2521 Le verbe transpose pout etre non determine. Nous a'a-

vons releve qu'un soul exemple attestant cette possibilite':

(368) -6aal -1;ia a-le k kâ wo-e-a
_

.
,

prs travail deic prs-emph MP saisir faire-PERM nous
,

r
-E1 un tel travail -1a, it wet° saisi en

t ' interienr nous

'nous sommes habitues a un tel travail'

11.2522.Le verbe transpose' pout Ctre accompagne de son comple-4,

ment; on pout considerer quo le syntagme complement-vdrbe est

transpose on entier. Il est egalement rare quo co cas se pre-
.

sente sans quo l'ensemble complement-verbe.ne soft on memo

temps determine el son tour par un element adjoint.

(369) wo 6;l; polo wO kurecc

us sac detacher faire-NB comme cola
'us decousent les sacs comme cola (parole accompa-
gnee d'un geste evocateur)'

Dans. la plupart des cas, le verbe transpose, avec ou sans.-
.

complement, fonct!Onne'comme noyau d'un syntagme de. type nomi-
nal, soft

..,,

11.2523 - d'un syntagme possessif dont le termedekterminant

commrte, dans la fonction de possesseur, un pronomcrappelant
le ujet.de la proposition, et dans cello do marque possessi-
ve, les monemes fal ou pl.

Co syntagme suppose un rapport contractual entre,le sujet

et l'action exprimee par le verbe: soft quo celui-li; soft lui-
memo l'interesse (37o), soft quo colle-ct lui.soit impose° par
les circonstances (371)_. Parmi les marques possessives, [6;]

.

situe l'action dans l'actualite (372), tandis quo j on Ind-
quo le caract;re general,.virtuel (373), ou implique un Con

.traste entre plusieurs realisations du memo procCs par dos
agents differents (374).

(37o) ko kii-i -yaa . wa 6E -641 z;

nous notre asseoir faire-HB paix a ics
'nous pouvons 'poser'. (=vivre sans effort particu-

. lier) act en paix'
. .-_

(371) kwi'' e -Pe -lo

European 11 son(contr) partir faire-AST

183
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1

1 .
-

.

'1'Europeen (colonisateur), 11 est, quant a Jut,
pa'rti'

(372) leo -wAA -1o: 65-A Ge 7-6A -1;
. .

reel vent emph-DET arriVer-PDJtu-IMP ton partir
mauva4se odour arriverait

wo 's1.(th penses quo) ccla sent maivais

faire
(chez M01), fous'lc camp!'

k. .
.

(le proprietaire do 1.44 malSon chasse un date ingrat.)
.0, - .

(373) shni z55 -b5-r -zi. : nu go/0,

,

- avant que palabrc faire-dn derriere-MP POT quitter

g-pc -o d
Ge 7

.

i

473

P .1
ti-1MP ton quitter,,fairc la.

..
'aiant que le,pulabre ne commence, va-t-en!' (regle
de condulte generalOi .

. .

. .

(374) Geewee. .-pc -65 / w5
,.. . -

k...

termites-RES leur(contr)',.arriver Cairo
'les termites volants sont--.sOrtis a lour tour' -:-'' "' --

11.2524 - d'un syntagmc ep ithe tique; lequel admet comme satel-

lite des adjectirs, des intensifs et des'adjectifs indetermi-

nes, mats non des numeraux c,trdinaux exprimant unc pluralite.

(375) a w. -se w5: -6A# lc; woo 6 Ye

jc parlor bon faire-AST lut A mats iNEG me voir
'je saluc gentiment, mats 11 ne.m'a pas vu'

_
(376) c gwcc -lo -Icy w- zel

11 arachides acheter reel faire-PRJ ici ?
it un achat d'aruchides reel bra ici ?

lachetera-t-il reellement des arachides ici ?'

Lc numeral dO combine avec la marque de misc on re-
.

lief 7, s'adjoint au verb° transpose,auquel 11 ajoute unc

dlintensitesans on modifier lc sons fondamental -

l'encontre du cirivatif .-[1113. Cot cmploi do dO7 est

lours restreint a la proposition dependante,:

(377) 65amLle7 bg. -do: w5:.: ke -ti c...
.

i

gens-D'( VerSei un-M1 faire-AST'rc sur MT
les gens un rassemblement, tel firent ensemble
'les gens serrassemblarent tenement noMbreux

54:it egalement admis en fonction d'epithCte apres un verb°

transPoSe les numerous Ordinaux.:

184

aka'.

t)



174

(378) le 0 n5 -yaka-naa we

et it venir troisieme faire-AST

'et it Vint pourla
troisieme Cols'

11'.2525 Frequemment, le verbe transpose est affect; de Partici'-
)

.les adnominales,./

(379) a gw A --1;-bO ge: 6;

it arachides acheter-pl faire-AST la
'11 a fait des achats d'arachides la'

_
-ii(300) e lo -e soo si-a. wo

it partir -ci to faire.rPRq ri,re prendre-ger
il elt cc depart en-souriant'k.,
'11 entreprend ce voyage joyeusement'

11.4526 Deux verbes transposes peuvent etre coordonnes; l'em-

ploi de la marque ni est obligatoire; la marque du pluriel -bo

est adjointe facultativement a l'ensemble :

(381). e to nt,nu -bo we bee-a

it alter et ventr -pl faire-AST be4ocoup-pp
'1l a fait plusieurS va-et-vient'

11.2527 Les verbes derives en {-1;ii admettent deux procedesde
transposition differents :

a) le verbe derive est transpose en critter, a 1'instar des

verbes simples;

b) le verbe subit Une lo radical est detach; du de-

rivatif, le premier fonctionnant comme verbe transpose, le se-
t

coed comme vorbesubstitutif.

(382) a). e -ke _ we

it descendre-DV nouveau encore faire-AST
b) e zl -die 1157

tl descendre nouveau encore DV -AST

a/b) '11 descendit de nouveau' (S 'toucher'; en&
descendre')

Sur le plan Semantique, on ne constate, dans les deux

exemples quo nous venons de dormer, aucune difference de sons

associee a l'emploi de l'un ou de l'autre de ces procedes.. Par

contre, dans la dependante (cf.13.36), la substitution. enw5

(sequence continue) marque la valour. causative, cello en Will
(inIse) la valour temporelle; distinction neuiralisee pour les

85
r,'



vcrbes s mples qui n'admettent que la transposition on wo.

- (383!) e zin&: 1,1. aa43: l ... a)

il-DET descendre-DV-MI faire-AST MT

(384) e er ',la:

/ il-DET descendre-MI DV-AST IT

175

comme it
est' des-
cendu...'

b) quand it
est des-
cendu...,

En 'dehors de cette foncton ou ils font opposition, les

deuxfprocedes de

riantes libres.

transposition sont a considerer comme dei va-

Le procede b) pose cependant_unprobleme d'interpretation:

Faut-il considerer que la sequence, radical verbo-nominal

n'est pas, en realite, un theme ;rive, mats un syntagme com-

plement-verbe, le radical: ;tent ranspose par la simple presen-

ce de i-lej? (Ce dernierne semi alors pas

un vorbe substitutif comme wO.) Admet re une

serait confondre le plan de la syntagn4tique

deA'Structures lexicalos:

a) -le moneme {-1111 n' a

a-dire qt.0.11 ne se'rencontre j

avce un radical verbo-nominal;

ib)- los radicaux verbo-nominaux ne

devaInt {- lit', comme ils le font devant

cal H{-lei etant soumise a des contraintes

c) - los themes vcrbo-nominaux en L7114

auc Line autonomic

un derivatif mats

toile hypothese

avec celuifibre

syntaxiquc, c'est-

amais en dehors de sa combinaison

commutcnt pas librement

wO, la combinaiSon radi-

d'ordre lexical;

se comportent comme

des inites insearables, de tout point de vue Autre que celmi
. .

de transposition;
Id)-

l'assimilation de i.4 et le tronconnement deS iadi-

caux longs, criteres insuffisants pits en eux-mOMes, confer-

ment, concurremmentvec les precedents, le.caractere lexical

des unites en f-lei.

Une sequence radical verbonominal + { -le} n'est, on °fret,

rien d'autre qu'un syntheme verbqrnominal, mats qui admet'que

scs censtituants soient moules,aans un schema syntagmatique du
f

nivenu des structures

On remai'quera quA les/Affets de l'assimilptiOn portant sur

166
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le derivatif, conditionpes par la presence de ln nasalisation

ou de la voyelle /3/ dans le radical, ne sent nullement infir-
.

mes par suite do la discontinutte des constituants

(385) e- see -(157 15: ...

il-DET tourner un-Ml DV-AST
it a fait un tour tel

(386) e- 211 ,d5: !la" ...
it -DET descendre tel DV-AST

'11 s'est tourne
de tell° falcon
que.. S.

'11 est descendu do
telle facon que...'

(307) it d3 (157 'j'ai attendu tene-
ment (longtemps)je-DET etre dela:int tel DV -AST
que...'

(388) a waa -d57 157

il-DET lever tel DV-AST MT
(waa 'arriver', wala 'se lever')

e .. '11 s'estleve de
telle face:in que...'

11.2524 A ce propos, une observation interessant l'etude diet-
,

chronique de la langue s'impose. On assist° ICI, semble-t-tl,
i

l'evolution d'une structure lexical° vers unc .tructure dis-

t\

cursive, tendance.favorisee par l'analogie strut urale,que
.

tournissent les syntagmes du type 'verbe transpose + w5'.L'hy-
1pothese inverse scion laquelle la formation discontinue serait

( 1 ,

i ;tin re d'un ancien syntagme libre en train de Se figer en

structure lexicale, ost invalidee par le maintten C l'assimi-
.

lation on presence de la tmese.

/ ,
11.253 LE G6RONDIE. Lorsque le theme verbo - nominal,- accompa-

rgue ou non d'un complement - apparait en fonction circonstan-

ciello, it ne saurait se combiner ni avec less satellites ad- /

nominaux, ni. avec les modalites verbales. 11 est marque, Jinn-

tre part, par une siert° de morphemes reserves a cette fonC-

tion; l'ensemble - lf'geiondif - fournit une precision au pro-
.

ces exprime par le vCr6eprincipal on ce qui concern° ses im-

plications ou les circonstances de son derouleMent'. La marque

(GER) differencie la nature de ce rapport avec le predicat

1. L.1 implique unc valour locative ou finalel

2. .41 marque un proces concomitant do l'actIon
ou contenu on elle,

3. -a oxprimo une valour explicative.

L'emploi de ces marques depend du verb° principal /; *chacu-
1

"./ C
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/
no d'elles nest compatible qu'avec un groupe de verbes semen-

/ I .

tiquement bien daracterisc.

11.2531 Le g;rondif en -1 n'est attest; qu'avec les verbes de

mouyement impliquant un point de depart ou diarriv;e:

(389) & lelii-ii z7-1 ka -1
s.

sje viens.ponr1a

vous rendreje venir-PRG toucher -GER vous chez
t visite'

i e (390) a 1; 6-6A -kw il d5-1

je aller-DCL ma maison construire-GER(pour)
'je vats construire ma million'

11.2532 Le gerondir on -a est compatible avec Ian group° de ver-

i hes comprenant, outre les verbes de movement, ceux exprimant
(
; une potentialit; et le verbe ba 'finir'.'

(391) h 157 liao
....

ze-S '.je suis parti
en 'je partnr-AST discours battre-GER patient

t

-1392) m3667; moo-ii
_

. pi 0-41 'personne no

personne-NEG pouvoir-PRG lc trier-GER pout le
trier, .

,
(393) c 1,57 7 do-a ... 'quand 11 gvait

fini do (lo)il-DET finar-AST lc construire-AST
construire...0

11.2533 Le g;rondif on -A se combine avec'les.verbes de valour

continuative et ingressive :

(394) wa ma 'moo daa-a a -gte 6;1

ils-RES durer for mettre-GER sa *lamb° al
on avant dure do mettre des fors a ses jambes
'pendant longtemps, on lui nvait mai des 'fors aux
jambes'

(30Te golo nu-a
,_ A 'il persisteA venir

il r act'
ici

...-(-396) be la: gbaa. b8-a zozozo-le be,---

et pluie-MP commencer-AST verspr-GER onomat-dade MT
'et la pluie commence* a tomber (bruit de la ploic)1

La combinaison 'copule (non zero) + g;rondif en-a' est in-

t;gr;a dans be sysisaat+-dos aspects ',g:(.12.1412).

1142534 Le thame verbo-nominal on fonction gerondive pout 'atm

tronspose a l'aide du substitutif w8 :

-( 188
/
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_(397) k; h 1C pe -susu w5-1

CJ e aller le dire seulomen faire-GER

61176711-1;' . '... et- quo j vats seulement
' parlor sans rret'sans cosec -dadv

"(398) ya na moo-a daa -lefie-nc wo-a

CPacc pouvoir-ger entrer memo-um faire-GER
mOindre

per: -gi '11 ne pouvalt plus du tout

village quelque dans entrer dans un village'
1

Remerque : Les marques gerondives rappellent, aussi bleu par

l'apparence de leur signifiant que par leur valour, l'une in

postposition
1 Les autres des noms :

-1< gt,

a(ga) 'concomitance, etc.' (cf.11.132.4)

ate 6a 'extCrieur'66)

Pourralt on appliquer an gerondif le schema interpretatif

du syntagMe ctrconstanciel (cf.10.14)? Cette mise on rapport

nous fournit indeniablement une hypothese vraisemblable quant

a l'origine du geronda. Mats sur le plan synchronique, elle

dolt 'etre ecartee; car les deux syntagmes diffCrent

a) par lour degrC de cohCsion: in marque gerondive est

immediatement accolee au theme verbo-nominal qui la precede

(ou a son substitut), tandis quo le syntagme:circonstanciel
1

admot l'insertion d'elements peripherlques devant son iltermi-
.

ne, quo celui-cl soit un nom locatif ou "no postposition;

b) par leur valence d'ensem6le: la marque gerondive n'as-

sure pas a l.ensemble la mobilite d'un syntagme locatif (cf.lO.

141); le-1 'pour aller' ne saurait apparaitre, comme ne

'Int641eur W:enfant', dans une fonctton autre que cello de

circon: taut. D'autre part, la valence des gerondifs correspond

a cello des syntagmes postpositionnel (cf.10.142).

c) par les valences de lours constituants: alors que le

syntagme circonstanciel offre deux possibilites de mine en

relief, l'une portant sur le premier constituant (nc), l'an-

tre - par'transposition circonstancielle (cf.11.74) - sur

(ne gl), lo-i n'admet quo la !arse en relief de le,
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mais non la transposition ue l'ensemble.
..

Tout cola montre.quc le verbc,n!cst pas le determinant
.

4
.

d'un ensemble determinant-determine dont lc term° determine
.

!

scrait un moneme locatif ou postpositionnel '-i, '.-&ou ...A.

En conclusion, les marques 16rendxves nc.pOssCdent nl le
.

!

dcgrc d'autonomic syntaxique des noms locatifs auxquels ellcs

sont scmantiquement (et historiqucent) affiliccs, ni meme ce-,

lot des popositions. Avec cos darniercs, elles partagent le

carac crelde mom;mcs fonctionncls., , Mats alors quo les postpo-
.

o

sitions presuppOsent un termc archinominal commc premier ter-
\

1 .

me du syntagmd, les marques gcrondives Se combincnt exclusi-

vcmcnt aVcc del signes vcrbo-nominaux.

11.254 L'emplol\de signes yyrbo-nominaux on fonctton de dc-

terminant de cir\constant - edchors des deux cas regulicrs
1

signals ci-dcssrs (11.2541 et 2542) - est sporadique et

soluble etre soumis 1 des conditionnements lexicaux partieu-
,

rilicrs. 11 est rioter quo les %Forbes employes dc cette manirc
sont susceptibles do prendrcdcs determinations adnominalcs

sans titre transpOses'il l'aidc du substitutif we.

(399) e daa: a -d3 -gi ...
1 ^

11-DET cntrcr -AST le connaltre intericur.
:' , quand 11 etatt cutrc on connaissance de cola

3
'quand it s'en etait apergu...'

I

:

l.
W (400) Ft to: 6 se -le-A'... ;s'l s'agit de me

I

111 etre-CST me tucr EMPH-PP
.

tucr...'

11.2541 Un syntagme possessiif a noyau verbo-nominal apParait
.

1 :.
0

'ti

comme determinant d'un syntagme circonstanciel complete par

Z:
I 'dans'. Cott° construction, qut est restreinte nu en-constant,

0 5. . .

t i
Sort'a exprimer une action ret4isee pour le comptc d'unc autre

personne, indiquee par le possesseur. A noter quo le theme
.

1

verbo- nominal est identique au verbe principal precedent
:

(4o1) a flail ze-11 i seenc-a
. -zE: ..

jc discours battre-PRG chef de canton-POSS battrc-MI

-g i le jc pnr1c dans le parlor du chef de

dans MT ,
canton

.
'jc parle au nom, avec l'autorite, du chef de canton'

LW
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i
S.

itto

(4o2) ka solo 6-6a -golo -gt

vows -DES rester mon rester dans
vons rester Lau village), dens mon rester
'reskez.au village (pour fe.ter) a cause de mot, en
mon honneur'

11.2542 Les srgnes verbo-nominaux peuvent fonctionner commc
terme lexemectque d'un syntagme preposittonnel en na...fgal.
Ce 'gerondif preposiiionnel' se refere a un procCs concomitant

de l'actton prtnctpale, mais'moins etrottement liC a celle-ci

que,ie'procCs indiquepar le gerondif sample. A lAencontre de

ce dernier, Ile,igerondif pr4osttionnel' n'impose aucnne res-
triction a la selectton du verbe du predicat. I

(4o3) k46 7 kFc-CL na gbilfi d54

nous-NEG le faire -PRII avec bruit mettre-PP
en faisant du/bruit

'no be reasons pas avec du bruit'
\ ,(4o4) le C 15-- yala-a na / zoo keE-d

et 11 ailer-INAST s'asseotr-ger ayec,pensee faire-PP
'et 11 continue c .Ztre assts en reflochissant'

Malgre l'identite partiello des signifiants, le grondif

prepositionnel no se laissc pas ramener a la formule syntagMa-
i

tique in4 4 gerond if. en -;t'. A l'encontre'du gCi.ondif stmple
le gCrondif prCpositionnel n'admet pas la transposition da-vcr-

be (c1.11.253, ex.397 et 398), mats en. revanche, 11 s'accom-

mode de la transposition circonstanctelle (cf11.741 ) qui,

elle, est incompatible avec be gerendif simple. Le gerondif
prepositionnel est done construct scion be schema du syntagme
circonstanciel.

(405) c' . !me na gban (15.41: wO lc

11 le faire -UB avec bruit mettre-PP-MI ST-1ST MT
'c'est avec du bruit qu'll* lc fait'

11.3 LIES THEMES ADJECTIVAUX. L'adjectie se rencOntre dans deux
foncti1ons principales:

6 come satellite d'un syntagme qualificatif (cf.10.174):
. - . .(4o6) ka See -yoo go a -SC -gl

eons -IMP banane mauvaise onlover prs bonne dans
'separez les bananas mauvaises des bonnes'



2);c6Mme attrtbut, c'est-a-dire comme. determinant

cnnstanctel, sutvi de la postposttvon

(4o7) e 0 se -a 'c'ost bon'

tl CPpres bon-PP

(4o8)-1. 7 6c1c7 'tu en as mange

,tu pis manger-AST petit-PP

11.31 Employe comme attrtbut, l'hdjectif se comporte de Bacon

analogue . a un stgne nominal: tl pout n'adjoindrn notamment des
- _

.

satellites adnomtuaux, a savotr des tntenstfsy des adjecttfs

tndetermtnes Ou des paiticules adnomtuales de plurtel

mtSeen relief, qui tous s'inserent devant {LW:

(49) gbeA Ice V . se 'llhabit est ftraiment

4pna-MB-GPiffee
.

-bon .reel -PP
beau'

a -Waa. kpokpo. -ga,e as se-pi

Son souffle -DET fort-241I PP MT tl-NEG benePP
/Comm son souffle est fort", ceLutest_pasH eau__

'son. souffle est st tRrt que Ce'n°nSI pa 7beau'

(411) Ice kv,17 do. kPitkpaa-be-a
.

nous-DES matsOn construtia grand-grand,...PL40P
lnotis:devons COnstrutre de jrandeS. Maisons'.

A noter que l'ensemble'adjecttf4 fa est egplemeht

-- transposable A la maniere d'un syntagme ctrconstanctel (cf.11.

741).

(412) as nun se-a. w5 'comme ce n'e-
/ tett pas bon..:11-NEG CPacc bon-PP-MI SBST AT

11 n'etatt pas bon
, .

On tnterpretera donc'la suite Pajectif* {Ai} en termer au

syntagme.sur lequelelle est moulee;%-zisavotr le syntagme ctr-

constanctel. On prectsera qu'elle presente une .vcirtete de ce

syntagme gilt est caractertsee par la copresenc selective d'un

adjecttf et de.lp postpositton

-,,,. On remarquera en quot l'Interpretntton selon Fes memes

crtteres - duverbe gerondtf d'une part (cf.11.2514, Rem.), do

l'adjectif employe.en foncion ctrconst ncielle d'autre part,

abodttt e des resultats dtfferents: le premier present° une
. .

structure a un terme dont la fonctJorr-est Marquee par un mone-
.

_mn specialise, le second une structure a deux-tomes syntaxt-
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ques ressortissantfi la syntagmatique libre..

11.32 Le, theme.adjectif monosyllfibique admet les formes 'phono

logiques regulieres que votes :

ir d66 'long'

dee 'nouveau'

kpau 'grand's:.

CVV ft0-fie)

zit 141euX!

CI) se . 'bon'

Dans l'emploi attriburet, se-5 'bod(-pp)' est en varia-
'tien ltbre avec st-a..

11.33 Les themes roduplicatifs - dont le redoublement est .1.117.

irinseque, non fonctionnel - sent rendes sur une premiere

eyllabe CV, CVV ou CVIV, a tons haute ou,a ton haut sUivi d'un

ton-Mlhautf-rdaeuXiemesyllabe, identtOe quan t a sa struc-

ture segmentale, est haute -'sur le mime ton que la premiere -

ou tasse,' le redoublement so compliquant dens co dernier cas

dune polarite tonalei:

kpokpo 'fort, dur'

gbelegbele 'important'

kelekeli; oblen portant'

ma ima 1. 'fro id 1'

be6bO6 'vaste'

fel; 'fatble0
1

11.34 Des synthtmes derives a valour intensive ou plurielle

soot formes par le redoublement effectue a partir de radicaux

monosyllabiquesi le synthome employe avec la signification de:

pluriel est frequemmentiecfimire, par redondance, de la mar-

que adneminale du pluriel bii;.totit-e-Po4-s-FL:Al'n'cxistd pan -dc

conditionnement reciproque entire lea deux pificedes. marquant le'

pluriel.
''

La forme redoublee est determinee par a composition tone-
\

le du radical simple :

CO - COCO cISS ; (413) -y111---dS6d33 -bc; 'de hauts. ar
tires'res'
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(414)''fitoti

. , ,-
-dedEE-bo
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'de nou-
vellesparoles nouvelles -pl
langues'

kpii5; : (415) Moo -IA 7p33 .-kpekP55

lumiere verser chose grandes

-pille 'deux grands astres'

deux

..(416) taa -zizi-bo

marche facon vieilles-pl
'de vieilles manieres de se
comporter'

e . kcc:' sese-a

it le faire -AST beau- beau -pp'
!LI l'a fait tres

gbae -scse(-bo) 'de Solis ve-

habit beaux( 4l) oments'

e .Mai rsese kez7e-5

realite bonne7bonnefaire

'41 a vraiment been
.

11..35 Les adjectifs de Sighant:les;couleurs.rondamentalas-i. a

savoie 22ii blanc', tii 'foncev-noir! et tt couleur

vivei rouge' constituent une sous-classe Speciale du fait

colas he se preterit pas au redouble:sent; en revanche, 41s Sc

combinent avec des signes intensifs(10 speciauX.(cf.11.7142).

(42o) 65ai -pee-be 'kens de/couleur blanche'

homme blanc-pl

(421) lc -i ke dui tii -131111,111-ye-a

=.11eu-interieur MP incpl noir. INT-dn-pp
'II fait encore tres sombre'

I.
Les radiCaux a reduplication intrinseque.ne connalisent

pas noii plus .le redoublement fpnrtionnel:

(422) 0 a3 -maimi-bo Ides choses froides'

"thoses-froide-pl

11.36 Mentiennons ici les synthemes irreductibles 6ei
7, -

issu'd'un derive a-e encore atteste, piine 'petit (do taille)'

at miai,; (-beefl) tpctit', les deux derniers comportit un de-

rivatif -de a.valeur diminutive (DIM) obligatoire.' L',Intensif



de ces

lenient

adjrictifs est obtenu par le redoublement du premier e-
.

constitutif,. qui'est en outrp reduit n tine syllabe brA-
:

(423) 04 -6eGe...i, 'd'autres proverbes'

\ provarbe iautres

..4 4 ) !k -ptptimie -bo 6 ) 'polts enfants'
( enfant petit-pi

M. de Pisiin07),,
ii

n autre derive Antensif tire de pitnc est attest° sons la
ror

.
.

. , ,...

il) laut"re.part-, les ndjactifs connaissent
.

des derives dimf-,
.. . ..

.

nutifs;- ont.ete,releves:efle.(de se 'bon') igenttliplaisaat',--. . ,
.

'et son inenSif scscnc 'mignon'i d5bric -'un Oeu loin'.
t.,_ .(425) miii -liiA'A(A '.-1;Iii it'e tti, '&53-nc -(Z-4

(_57) riz co seri temps MP INCPL lain-DIM quelgue-Pp:
co riz-lA son'temps (de matur=ation) 'est encore un

.
; pen loin

ice rtz n'est pas encore ,tout.i.L Tait mar'.

(426.). "di -litA A k5

tu-vhpte bonne-DIM-pl la prs faire7PIIG.petis pour
de-cespetites sent'lesses pouf

11.37Certains adjectas indignant la dimansi4h cannaissent des .

derives surintensifs.

(427) 6iamei. 'une foule trAs trAs
Inimme foule tres tresgrde grande'

1A=1 'trAs petit, inSignifiant',,thAme dissyllabigue ina-

nalysable, eyane,une valour intensive intrinsOgue (en comparai-
son avec

-(

pttnc)/brme un surintensif par le tri:Plement de sa
prontere4y0.abia5lalal

('128)w-a -4aa
.

Aotrepays il-UCT CPpres pays tout Oettt7pp
. .

''ilotre pays, ipliestun pays tout potit,...,
If.

L'intensif ptsttne redouble, avec polarisation tonale de la

premiere syllabe redoublee, donne le surintensif ptstincpasttnc:

(429) a ptsttncptstinc . -k6: -,- 'ga le ,
. . .prs tres petit tres petit indet-MP prs pp MT

'c'en est,, un'infiniment petit'
.

.

p efixation des no 4 locatifs El.= nu le- a l'adjecOr
.

?

. 1 V5



fit d nne les composes adjectivaux _vide a

'terieur, et le\rfLL 'vide a in surface':

:(43o) gb3-77;e 0 gi-fLL-a la cruche/est

185,

descruuhe:MP CPpres interteur vide-pp vi

z33 ke 0 le-ftt-a 'la route est

route MP CPpressurfatevide-pp 11bre'

La composition adjiictiValt, dont les exemples comportiint -
,sent les seuls.que nous ayons releves, est un procedb tres,

peu deVeloppe en toura.

11.iT Leti derives adjectivaux on =ls seront traites ci-deisous
(cf.11.81).

11.4;LES NUMERAUX.A..as numeraux so rencOntrent

a) ,comMe satellites en position relitIve2 du syntagme

Opithetiqik(cf.lb;VW." :-

1

(432) 6/111V :-yaka -k5:, n55 61 le '41 y avast..
,

homm s trots cart/tins-11P CPacc la MT (une Lois)..'trots hommes ;talent In trots hem-
mes!

(433).kpel?'

corbieilles dix-et-unites-deux

Idouze corbeilles'

b) dans l fonction de signes adverbio-nominbux, par ex.:
- commo ujet et comma complement do verbe:

(434) ''yaka -laa e to naa-le-a le e
trots la °lies atrb-DCL limiteemph-pp CJ elle
trots (feuilles), c'est la Jimite, tnsuite elle
(la plant° do riz)

lolls (la plante de riz)
soli 65 augment° (le hombre do
cinq atteindre-INAST sos reuilles) de trots

'atteAnt cinq (feuilles) a cinq

- comme circonstant :

(435) A .-wo ke d011ke -nee° Ice . -gi

satatefruit MP un mats sa Aangue MP lut dans
sa Cate est une mills Sea langues

piffle '11 aunq seule tate,
mats deux longues'deux

sort deux

11.41 Il va qiit dans ilemploi nominal du numeral l'en-

1S6
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tite denombree est sous-entendue ou on ellipsejcn fonetion.

circonStnncielle,'..10 numeral est frequemment:dens un rapport
attributif avec un constituent nominal present dens le memo
propositiln; pout Ctre, entre to sujet, un complement

de verbe ou un complement de circonstani:

(43.6) ya w55 . -kwec kfifi

elle-RES-PEE prs an couper douze
elle avast fait douze ans
''clle nveit vccu douze ans (d'une certaine maniere

(437) a n5 ApElraa-5 yak3 '11 cst venu trots
it -RES venir fols-PP trots fois'

Le numeral employe on fonction nominate estsusceptible do

prendre dos modalites nomindlcs, y compris la marque de plu-
s

riel -bo (a nuance distributive):

(438) kwan zi buu-le p5-08)

nous-NEG pouvoir-PitGaussi dix-EMPH dirc-ger
nous .no pouvtins pas non plus 50 francs dire
'nous no, pouvons paA non plus demander 50 francs

(439) le .n -do daa

CJ prs un rendement-MP entier-INAST cent -PL dans
of le rdndement d"un d!oux-6iteint les cent
'et un (soul, gra4m)-en donne cent'

11.42 Les unites, y compris le nombre 'dix', sont constitutes
ss

soit par des monemes simples (1 A 5: d5, pillE, yise,
solu; et 10: buu), sett par dessyntlimes additifs base de
sea- '5 + dont les constituents sent 'en partie fusionnes

(6 = 5+1, A 9=5+4: s&adg, Saiipiile, sAAka, wise). On remarque
quo les radicaux, sauf 1 et 10, sent dissyllabiqucs.

Les multiples do 10, a partir do 20, sont formes a l'aide

du lexme kfti idizeine', suivi d'un terme multiplicatcur tire
_

des unites 2 a 9 (k0A-piffle 20); lc nombre 100 et sea multiples

; l'aide du lexeme kii icentaine, et d'un multiplicateur qui---
est dili et non do dans lc cas do kii-dili 'cent (=contains

unc)'; lc nombre 1000ct scs multiples A l'aidc du lexCmc

et d'un multiplicateur allant do do (ou &hi) '1' aux centaines

(waa do 'male', waa 101-d717 'cent malle').

Les nombres inferieurs 'additionns aux premiers les sui-

vent en sequence immediate 'ou marques par la particulc de coot

:W7
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dination ni; dans les chiffres supericurs complexes, unc into-

nation suspensive allongeaht la dernicro syllabc des nonfares

medians .pout marquer le passage d'un element a 10autre. \
.

Des lexemes tires du Tondu'lexical nominal et snivis d'un

multiplicateur do 1 a 9, servent a identifier les nombies ad-

Alitionnes: wcc 'graine' marque.les unites ajoutee6 (Inin-ni-

we- iilE '12'; Ica-d2.12-w-do '101'), kee !main', les diza17
..

nes (ka/-pillb koo-d6 '210!), ta 'dessus', les containos (%tte-
.

da ta-d5 '1100'); les milliers'et parfols los chiffres d 10 A
, ,

19 additionnes sont designes par les numeraux originau, ros- )
pectivement wee et buu. (wee-kii-dili ni weer-do '101 000',

,wee-do bun-w-da '1011'). Nola*, on exempla, un nombrc supel

rieur comploxe

(49.o)wee --kit -dill riff :Jag -di; to -yillta It53 -seilda%.4i -sole
.mil- cent dun et m- ,un can- trots di-s six :un- caul

licrs liers tames zaines tes
100 000 1000 300 60

'101 365'.
,. -

, Il apparait quo le ns numerux complexes representent une
.

fill -Lion du syntagme/coordonne, figee en synthemo, sans per-
mnt fa ilite des temel

C

11) e.13 Les sines se referant nu chiffre 1 presentent un ven-
.

.

taI il do vareurs assez varic: chl '1' apparalt en Collation cir---.
-,

coliistancielle avec les signalcations 'tout d'un coup, .une
\

Cols, uniquemeat, sans cesse, quand niline,:.
/

.

/

(991) 0 kii dam:
r

wii: gbUgbe; -lag a -6a

11 lust]. mettre-mi faire-AST scau
. co prs sur

't 11 'oraqua fe fustl, sur ce scau
/ \

. ,

/
1 gbil6-le dB \ le 'il tire sur. co scau.

- bourn! - tout d'unboumt tout d'un coup MT
coup'

.

(942) 0 wit-ii do ''11 coo A parlor;

11 parlor -PRG quand memo 11 parle qu d-nitime'

d6 epithete marque.- facultativement le singnlier (443)
. i

ou, suivi d'un deictique, l'identite absolue,(444):
. . . .

(443) co iwii -c16 de '11 va construire

11-INGR maison une construire une maisont

1.8
0,

/



lieu .un CO

d5 odjoint

.
'dans cc memetliou'

s dans
,

_,verbc transpose, votr. 11.Z521.Y

,
exprime l'alterite ou lc eontrAste dans

A toppOsitjon entre deuxobjetS"de la:Meme es-

Ibpposition est expltctte, dili est precede de

7piilt keo le . 9

plates deux MPma jambe une sur CJ prs uneMP ma
deux iilstes sont sur l'une do mes jambes et une on

A
-gtt . d717

jambe,autre
est stir mon

(446).kpe; -d7171

rive autr,

sur
autre

-le

sur

',pat deux plates !sur,une.
jambe,-et une sur Pautre,

,
'stir la rive opposeel

ambc

11.43 dal& a unc v4leur distributive
:

(447) kit to-n .41-61-6 'vous

vous iltre-PRJ un a un"

L'intonsif redouble,dolodolo

quo la fordo simple :

(448) 11 : -to

screz chacun pour sot'

,

frequent

dai6d616

beaucoup

1.1;: Wei
je prs tout acheter-AST argent millochacurv.
".je les at achctes pour, 5000.chacun'.

11-.46 Leredoublement de dB avec insertion do kill, donne l'in-
tonsil limitatif do-k717-d5 soul et unique':
. (449) gbaa do -k717;i0o. -66

habit: un medP,un-DET CPacc lui sur
le soul habit qui etatt sur lut
'lc soul. habit quill avast (avec,lut)...'

11.47 Les.numeraux erdtnaux sont obtenus par la suffixation du
derivatif -nAA (transpose du nom speC!fie -nt 'limito!) aux
num;iraux cardtnaux; les ordtnaux ne sont.attesves queen repo-
tionCpithettque:

(45o) an-6a yailgEr 0 q 71IA
lour jonrnee t..oftteme-MP CPpres mot cheZ void
'c'est lour troisteme journee chez mot'

1.S9
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(451) kwee buu-ni-wee-saa-yisE7naa '4.a 19e anaeo'
.

armee dix et unites , c

Notons, hors scrie: fodiC 'premier dune
'..

scrie, (a cote
-

do -naa) :

"(452), kit rfaale- Ale premipr travail champetre
cycle agricole)'travail. premier

..-

lefeale (pour.Ie- absolu,..zoir 11.5:2),2premierement,
.

rapport a mitre chose qui suit) :

(453) u -6i* le-faale, nu

ton amt ABS-OreMaer-DES-venir.

'ton ami dolt venir
d'abord Javailt
qu on ne po:usse
faire autre chosu

11.48 Le moncme Yom, antepose.au numeial-;, marque in valour.

' distributive de cc dernier; l'ensemble 'ma 4-;numeral' se com-

bine avec un numeral qui le p im eprcede en.un synLag- numeral

(4:i4) p83 -Ilya -buu -yap pille 'dix tag de deux'-

chose tas. dix chacun deux

fonctionne occasionnellement commeepithete d'un syntag-

me appoSedont le noyau'sArta caracteriser les units distri-

buees

(455) ge'l -yaka bu ya6 saakn

)3anane zrappes trots pieces chacune huit
'trots grappes do hurt hanancs chacunc'

11,.5 LES INTENSIFS. .1.94 intensifs apparaisSent en position re-
,

lalive 3 dusvutagme ppithetique (cf.1O.172) comme satellites

.0e signcs nominanx ou adjectivaux, ainsi'que de sigites .vcebo-

noMinaux ou circonstancicis transposes en fonCtion

Ilsont en commuri'la propricte de renforcer ct de preciser

l'identit.edu term auque ils se joignent.

11.5,1 Ont etc releves deux intensifs simples :

11.511 kill 'effectif, v.eritable':

(456) Ind' -k711: nail ..-Lge lc
. .

verlte veritable-MP CPacc prs pp MT
'c'etait.yratMent laveritel
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(457) 0 . (le -k717 wa:

le dire effectifaire-AST
i .

11.512 susu 'conttnuel,:miiquel:

(458) ...Ice e . 1-sese, Usu.. . pe le Ice

CJ il prs bon bon cOntinuel7mq dire -ND MT CJ
.

::,7]1a..6# 41-le 1;5.---'.s.--a
: .

it .-Ng0 cola faire cela..11-NEG bon -pp
1.et S'il ne fait quo dire du. bipn at qu'il no le
arE:pas, cola n' est pas bon' .

f_f_ ,(459) 3:. pin' -66ii -sitsil : kaa-a till-le

li

is proVerbes autres continuels raconter.PRJ demuin
6A 'je continuerar a raconter des emph

Isbst proverbes domain (seulement)'

691 .....;

11.52 Le derivatjf 10 (ABS) ', pri:fixii aux; tpemes simples,

imPlique une nuance absolue ou augmentative On'obtient les.
synthemei intensifs suiVents

tl l'a effecti-
vement dit'

11.521 lek717 - len 'mama, aussi, tres', do bonne

(460 6 1.0-k717 M/Iii -bele s1-17

mot ABStm.eme je-.NEG Course Orendre..-PRG

/
.'Moi-mCme, je ne courrai pas.'

(4/61) le 0 wit -zi go. se -le-k717-a

et i1 parler,commencer-AST bon AB5-meme-pp
'et commen.ga a parlor tres bran'

,(462) scene -leo kena:r;, .

chef de canton ABS-meme MP venir -AST
'le chef de canton est aussi venu'

.

ili./ 524-10-susu
rfait.

le

NT

marque l'exclusivite ou la'persistance d'un

..--?./ (453) kwil ke gwce -10-susu-a

maison MP pierre ABS-exclusive-pp.
._ ._(464)..we --s pe -10-susu.. , wii-ii Aci431:pO-

its, le dire ABS-perststant-mi faire -PRG fort-pp -

da. le ils persistent a lo. dire for-

quand m7ile MT, tement quand meMe

'(on lour a defendu de le dire, et) as le
plqs'

11.523 le -fat 'meme', a valour extensive, n'existe 9u'en

'la maison est
entierement 'en
pinrrel.

I
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.

que syntheme comme nimbi.° de dos intensifs\(mais cf.
.

,..
.

ILA. 'vide', adjectif, 11432);71e-fl:t est principalemen\ t, at -
.

.

to .clans deS ConteXtes negatifS---1------ -------"-----------

(465):A5' moo Caati'de '-le ',IcEE
.

.
11-NEG pouvoir travail ABS-mem 'acre-ger
la no pout pas memo travai qr.

11.53 Les synthomos -ftt servant de bases a des

derivations complexes.

-. ; .. k1T,OALa:redoUbl ant..du.premier, accompagne d'une tonalito

:Voisite,.fours4t:unssUrintensif le- kill -le -kilt (-. leg
.

IMI:dT: 2 .

.

.

.. -

...(466)i6 .4.6-1.;-a i . .: -i4 'lour prOpre. enfant'

. .-'eux.meMe memo -pmSb' eilfant,>"--7--77 I'
.

,(467),Aa: . ka.. -log 0.----'7- stl -10-k111-k1 ./...a

VOusi-IMP vous inemes Saisir bon Me e meme-pp
virus- mantesseisissaz vasmentes tr;s n;

'faitos bin attention 'a vous-memos'
. -

!111532 legde mAnopl:unicite (de 'un') en rapport

clusivitel

(468) ; lo. . 1;431

it aller418 au champ meme unique-mi sbst MT
c'est ail champ seul qu!il va
'il no va nulle part ailleurS qu'au champ' ' -

. ,

ComportamCie suffix° deriVatif -n;, marqUe

une insistnnce de valour diminutive on negative:

(469)' ,kria-pi L1E p57

.Isg emph je dizaines deux, abs-memo-DIM-mi dire-SST

be moi,
.
pal memo si.pou que cent francs cle.'

MT mande' .. % ,-
.

.. m'mot, j'ai memo domande ausSi poi que cent
-..........

francs'

(47o) yA5' n55 ono-'a° ,.daa 4.16.-fit -ni we-e
.

(=398) it -NRG CPAcc'pauvoir-gar entrer .-abs-meme-DIM fire-

pee -Ice -gi - ger
....

village quelque dans_ :
, ,

'il ne..pouvait meme plus du tout (litt.: memo pas un
peu) entrer dans-nn village!

.

11.534:1e-ftt- le (comportant le derivatif -ole, df.11.12333)
/

211'4 .1



' ( pas) mlime tout A fait' :*
,

. i -,(471 ) woo waa -1cri.t-olo wo duikwc -sima,

ils-NEG arrivcr abs-memc tout faire Duckoue equiva-,
,,:7-6a Ge 4,
,lejii.

i.,%.

.'4: -L.7.a encoic
4

' ils.n'etalent pasmeTe encore tout a fait arrives
auss i loin'que d' Act. a Duekouc'

11:61.ps ADJECTIFS INDETER'I1NES. Les adjectifs. indetdrintnes

scil grammaticalemcni. caractcrises par la possibil.itc qu' ils

O

ont id appara 7 t re oil position 4 du , sYntagmc epithet t que ( cf .10 .

'1721
ff

cem'nc satellites de signes nominaux ou adjectivanx, ou

de sigues verbo- nominaux 'ou circonstanciels transposes (mats

`cf.11:65).

Its comprennent les signcs simples *Ice, to et lcreduplica-

11.61 Ice' marque 1' indetermination ( indet . ) par rapport\ a
\

..> .

10 'dent kte (472,) -0-ti . a in quantite (473) , ainsi quc la' reitera-
tiontion (474):

(472) gwilirtE -B. niiii 61 le
riche.- indet:-MP CPacc la MT

,,,

c'etait. un certain riche qua etait la
...../. 1 it y await (unc .fois) \tin homme riche' (debut. d'un

conte) .....

kcc .(473) le e yitittt-ne -)C6 1 et api-s quel-
,-

- qucs ,fours.et it jotItl-dim quelques, fa ire-I14AST
et il. fait quelques petits "fours (11)...,

(474) k soya -buu-wcc-solo -ke lio
0 0 .

vous-AMP soldat dix unites cinq encore envoyer
'envoyezencorc quinzc autre soldats'

11.62 to 'adj'oint, a un signc nominal indiquc, la totalitc e tout9

ou 1 ' int lus ( auss , mem' ) :

(475 : 1441 ' kwci

it fiOr-CST prs tout deld prs faire-gcr ainsi
s' finit de tout ccla fa ire ainsi
'opres avoir fait tout vela a insi, ( '1) '

(476) minele-nc -to. gie led -ta
militaire-dn aussi4IPres passer noW7sur
'meme le service milAt.(fi.angais) est passe pour nous'

203 s
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. .

Apres un.verbe transpose, to marque l'ap6roximation : .--

-,.--(477) k -65: ! 65 rto, wo . ' 'le moment't t
prescitie arrive'prs moment-MP.'reSarriver tout .faire

,
. .----""

., 1--- . .
s.,..-

.. _
_11.,63.jpelpal, la:plus so event Combine en syntheme-coMPose a et

-:. .,% ...
...

.
.;. to (le signrfiani non redouble' pjuttontegalement attest

coMpoSition), exprime la totall..te.absolue.-

(411) 05 13aipai., k5 -iele. ..7.. . 'twit cc qui est
....,

,, devant nous:.0.choses toutes -DET nous-devant-
.- .

(479) .A -te-pal ke tin kiffil 'tout s'.ecrouler

prs tout MP Aos.couper-PRJ
A'tdroulert

.(48o) p33/ =yO5 -le, ,te-pelpel .,le e 7 sae:
. .

choses .mauvaises emph toutes CJ Al les pastel
'toutes lee choses mauvaises, 11-: s a-falt passe

,

. -6a le.. 'et .11 lui a fait s it toutes 1

lui sur MT mechancetes imagine es'

Stir lui

. ,

__11..64-L'eax,10.4-jet-t-ifs-rndetermines se-dteitinguent-dispartic

adnominales par le fait quills se pretent a une certaine e

boration tir le plan des structures lexicales: to sert a'f

mei' des composes (11.63)j_ke, un derive adverbial (cf.11.

lt.65-ursTmonemes ki et to sent Bivalents: peuvent et
.soit des:adjectirs indCtermines, soft L'noms_dOpendants
sans qu'una difference notable de valsur ildcattache ad

.

deuic foncttOns..C'est ainsi que nous interpretons le que

cgs deux signes apparaissent a la fois dans des contexts ex-
.

oclusivement reserves a des pithet.es- notamment comme e pen-

sion progreSsive d'un verbe transpose (cf.ex.477) ou d'un stir

jectif attributif (cf.10.173, ex.214) - et dons des c ditions
caracteristiques de noms dependants. Immediatementpr cedes,
d'un determinant nominal, ils sont en effet susceptibles de

prendre eux-mCmes des epithAtes.adjeciivales (cf.11.8115/6,

ex. 586 at 590). ou intensives (a kemo leftt 'meme quelques-uns9.

Locsqu'ilsfigurent dans une posution qui ilesptt-typiqueMent

Optthetique, ni determinable par pptlf1-1 une epithete copre-

.
sente dans le same synta m , chacUne des deux interpretations .



'est valablc.
.

k. .
r ..o

Notoisgue ka employe en fonctlbn nominale est susceptible/
., ,

cic prendr un derivatif diminutif -ne; dans (481).; Ice-ne, nom
7 .

dependant, est suivi dn. hi, adjectir indetormini.?'.

(481)11c Ilici. -ke-ne. -ka kA3

1 ottils prs guelque-DIM Indet.'-coiTer-.INAST
111s en .un pcu ., guelque coupcnt

/ -r..H'et iks_en coupentun tout. petit. peti',
;

,

11.7' LES THEMES ADVERBIO-NOMINAUXET ADVERBIAM Les thCmcs aP-
.tes a assumer la.fonction de- circonstant constituent deux clas-

//' see differentes,-distInguanics par lei mime criterc quo celui,-

qui a Oreel.d'e Lie differenciation des syntagmes circonstan-
/1Oiels:

,

a) le/s themes.polyvalents susceptibiet-d'assumer, .(nitre
_ -

celle.de circonstant, toutcs les fonctions nominales,:,sont.do-f7.,
: --. _. .

.A
.

.

signes pat le terthe'de.themesadveibiO nominaux;,b) Los themes--
.... ------

, _____monovel.enis-,-c'Onfines a la seule fonct

7
lon'circonstanc lie,

11seronteppeles.hdverbee Puts. En l'abeence '1ln° des menkatiOn'ii

complett; O. nousicetimpoSsible d'atsignet,-avet-Certitude chamt
quo tTgneatteste-tomM-eiyeOnstant a l'une'ou l'autre de cis
deux clostes-etitpar consequent, d clionscrire cellos -ci avec
toute la preciSiondeSirable..TOut foIs.,:l'appartenanct-Aes

. .

. . . .

themes de vardur locative- ettempor,lle a laClaSie.ndverbio -'.
..__.- 1

...--,---.

...-nominaldne fait pne:dedoute.La.vhlefiCe;MF7Ri7themes cottes
-

pond exactement ii:celle des-sYntagmet locati,fs.(cf.lo.141).
7'..,W , >,,, _

t
autre part, parMi les ,derives dh -lel, it en,eXiste gut. se

.rapportent a in maniere et qui sont egalement4ttestes dans des
. .

N. .

..

fonctions ce gu_noue--ecifidilra a ranger lee themes

ch (-151Aant'leurctotalite, a titre dohypothase, dant la. cias-

'se .adVerhie.-nominale.

U certain nombre d'iadverbetnon derives - tous,'represen-
.

tantAtt valeuts non. spatio-temiorelles -, les dstivei-on

ainsi gUe lc petit_groupeAgs;adverbesde position; seronk

classes, sous reserve, cmme adVeibes pure,, etant donnegu'ils
1Wont pae.ete rencontres en dehiirs de in fonction pircOnstan-

,

.t*

1,



A interieur.de chacune des deux classes otablies sur la

base du criterefoncOnnnel, on.dis,tiriguera trots types diffe-

par'leur structure interne: a) les themes fondamentaux
.

constttues a partir d'un fonds lexical exclus'ivement-propre_

Aux signes adverbio-nominaux et adverbiaux; b) les synth nines

'cornices a l'aide. d'un procede. derivatif; c) les composes inter

prctables comme des fixations do syntagmescirconstanciels.

11.71 LES TUEMES ADVERBIO-NOMINAUX. Los theMes adverbio-nomi-

naux apparaiSstnt le plus-souvent dans la fonctlion circonstan-

cinllc. Its sOutClairement attestcs aussi dans dtveises font-
\

tions'nominalts;, ma's 11 faut'n.oter que ce dernier emploi, qut

,est Mastro par 1.es exemples 482, 493,.5o3, g05, 507, 509, 511,

513, 514 et 518, est beaucoup mould frequent.

sulvant : themes locatifs fon,:amentaux (11.711).toponymes et

synthemes locattfs specifique,s (114.712), themes avalcur tem-

porelle (11.713), et les derives non locattfs en -1(7 (11.714).

11.711 THEMES LOCATIFS FONDAMENTAUX:\Les themes locattfs fonda-

mentaux s''organisent, grosso modo, selon-deux. axes semantiAues,.

celui dd la distande.et elui de la hauteur.

11.7111 be premier axe indique la distance entre le point do

vuedu.locuteur et l'endroit vise, ou le degre de viSibilite

do ce dernier.

Los themes simples exprimanles degres do distance peuvent

atre relgroupes en.deux series correlatives: l'une etablit l'op-
.pdsition entre potnt,proche et un point eloigne cans une zo-!

ne illimitee, l'autre, la mime opposition, mats a l'interieur'

d'tine zone dint les 1imltes correspondent vaguement a i'horizon

du champ visual.

(di; (ef.tableau 16) connali une variantn -1 susceptible

d'apparaltre apres des verbes A ton inherent ou .a modalite tone-

le (ex.486.).
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:Tableau 16-

DISTANCE proximate elotgnement

ZONE
tee zy 'lot'

limitee

61 ,la,

e 'sec tout pres' : tc 'IA tout pres'

(48.2)

( =88)
. .

. ,

(483) ko nail : kpe;i1cc ze rnous etions icy a Kpata':'

nous CPacc Kpata, ici

(484) xse -ta ze 'ici-bas'
.. .

I

terre Sur ici

(485) mega: ! .-pe -kwil c157
--_.

ktt --le
qtt9AU'un-DET sa maison construire-AST sable 'stir

6i... 'quelqu'un quo a construct sa Mnson

la sur le sable la-bns... '

(4'86).le c visa. . .'et it arrives )1.',......_,.:_:_____
.--.

CJ 11 arrivor-AST la .

1.
(087) e lo: f na seikwe -1;te A -.1git 61

, ..
il.aller-AST avec lettrc -1.c! Rrs pp la
lit a emmenc setts lettre-la la-bas (a Abidjan)'

ze ke 0 sc-a 'ici, c'est lion' .

tot MP CPPre.giimn-pp

(488) go. -: 6

quAttcr(mp) ici tout pres

(489) to to

aller(IMP) lA tout pres

1.ja-t-ent' (ordre
.adresse a .quelqu'un quo
est tout pres)

Iva le tout. Pres:1H

11.7112 et 61 constituent des.synthemes en combinaison avec'

le stiffticu -a qui marque l'alterite ou le contrasts (CONTR):

ze-a zi-a 'ici (par opposition. A un autre endroit)'

, 'la (par opposition a ici),
(49o) 1(6 -leg. -wuu-a 61-a

,
nous memos parole-NEG la-CONTR
notre fpropre parole n'ost pas la-bas

14 4

,..4..anj;nellparle pas le memo dialects 1A-bas (quici),
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14191) Ice -ke -SI kb' wfWe-a

CJ us quelque. CJpoint C cluelque chose-NEG tot
,

et a un contain moment on rien n'est

-zia - ze-e.// ke 7
- lo: gb6; -SI

derriere ici-!CONTR CJ tu aller-CST concession dans
derrire-tol ic i , et,quand'tu iras a 1a.Conces-

ti if .
sion

meme.hautenr

'a un moment donne, quand tu n'auras elan a:faire
par ict, et que tu viendras n la concession la-bas
(a memo hauteur)...'.

/11.7113 Le second axe deploid-une gamine- de valeurs permettant

de determinez-la-haUteTE-de l'endrbt-Vise relativement a la

_;.,--situation du locuteur, ou ,par \
un autre:Objet,impli,-

que dans la situation. La graduation 141rticale presuppose' la

graduation horizontale: les Monemesc'onjoints.tii- 'meme ni-
.

veau, hauteur indifferente', w77--'plUs bas' Ct.155-'Plus

hautt constituent des synthemes a valour bidi,:,nsiotufelle en.

se comhinant
1

- sort avec .les demonstratifs de localisation pr;sentes
ca-dessus (11.7111); .

soit'avec le deictique laa, marquant unseloigmenent in-
diffrent hors de vue, ou'la referencejt un endroit de-
ja mentionne;.

soft eitoore avec un fifes suffixes -a, marque contrastive,
ou marqUe d' oindetermination locative.'

Le moname -ee'se rOtrouve dans le nom locatif-litz 'devant

in maIson! (c1.11.131.2).

..Le tableau 17 fait tat des synthmes obtenus ainii et,
I

memo temps; permet de voir les variantes des.elements consti-

tutifs et, leur distribution.A,es fdrmes pleines sous-jacentes

sont donnes entre,parentheses. knoter giro la realisotion des

monames indiquant la hauteur est phono1ogiquement conditiOnne:'

ils sont brefs devant une voyelle, longs devant une consonne,

et Se terminent en /6/ dev4nt /z/.

(4p2). -a- 10 _yt 0o-1 yi
(;7.1"T-W.,:je aller.4CL ma mnIson construire7ger -eau au-dela

t.17-le
'je.vais construiresune malson

a in;iMe hauteur-. au -dela deslia riVtero la- (pas
trap, loin a..}1a:meme hauteur)'
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Tableau 17

Champ . 'limit°

ze -*IWO:DISTANCE :prex. cloign.:

,
limite

6 .-le(t): ,.

leaprox. oloign.:
.

/

-5 : -cE
alter.:indet.

.

HAUTEUR
en.- 'egal'

- 1:77
- tio-

1111- 'plus
..bas'

- wi-
- _win-

4

.

rc

x,

x

-

.

:

x

x

x

:.

-:x\

:

x

x

c

:

:

:

x*

.

-

aal-T-LITIUS
haut'

- 15-
1a6

- x :

,

(493) kOpe ke sera

J=126) notre lieu plus bas-indl7t.MPbon-zpp,:
'nous evens une bonne ambiance la-bas (a-

4(494) e d;. wio7ze le loo. to : .

iicaler-CST en bes-ici CJ ombre-MP resterrINAST
,qudnd 11 est cale en baS ici, alors lhombre reste

-
daa-ye-a .v -ta le- 'quand 11 [(le rideau). est

mettre -dn -pp eux siir MT ab'aisse,talers l'ombre.
les vraege (les habi-misc. sur eux
tants d la maison)'

(495) 5 -lea 1O-L1 z7-1 wT-1/
. i

moi je alter -PRJ toucher-ger pluefbas-au loin
'o'est mot qui irai voir la-bas (Ou:loin)'

(496) pa' -kb' ki: wi-a // two : lee
village ndet: Mp la en bas-CONIViis l'appeler-H13"

mauls o 'une - v
,ville est le .en-bes de l'autre

Man pdm cote, elle S'a6elle 'lam!.a'lam!.
...-

(497) wo wan: ,/ AO1O '. %-si -gi legs ..:
.

ils arriver-AST termiticre ford interieur quelque

,-gi wil-lna \ part

ans enbas-li f ,'

'ils sent arrives quelque pert au fond 'de la for
tiere, la on bas (endrol dr14e mentionne)'
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(493 mic , Wo 15. ypi -wolo -zaa-a

hommes ils-DET aljor -1113 soled .s'ort,ir cheMin-pp

wit-a: 'ccux qui vont on direction 4u
coucher duaaleil vcrs la-bas...'en bas-indet.

.(40) wo waa kwii, =0 gwedle

ils arriver-HWinarson-7ci prs an sommet en haut lei
arrive sur lc toitde cette maison-ci ici en haut'

(500) a lo t55 _sa 31-a
0.-ilks alder montagne sur, la-haut -CONTR
''11 est 611e sur la montagnc la-haut de j'autre cote'.

5o1), 4; '15,56e

quitter(IMP). la7,haut-ici tout pees,
sya-i-On do la-haut' (ordre Okosso h quelqu!un 'qui
se trotive_siit toit eune maison).

, (562) waire: yaa loo -sa

mouchc-DET etre assis °apace d'arbre? sur la -haut
psis trop loin

I
maa .-le .-kaa lc

,...

jc-INGR prs-cmph main gauche oda casscr MT
'la mouche.quA est assize sur l'arbre (?) la-haut a
portee do vue,',Je vais lui casscr l'ocil gauchb
(avec' unc-bnlle. de fusil)'

,,----;
.

. . .

11.712 TOPONYME5:.ET SYNTHiMES LOCATIFS SPgCIFIQUES. Uncertain
i '

WoMbreAntoponYmes - dont'quelques-unsdissyllabiques ou po-
lysyllabjques iont-inanalySabici': kp&;tlee 'Kpata', kua

licou6'.,(rivtere), ''

'(5o3) kEs-pe -pee. kp&&tee: -6 To 'Alotre village

notre village-MP Kpata-mi pp MT' est Kpata'

.. . .

(504) k:1 niiii kp&&lec ze Inousetions lei a Kpata'
(=483) nonstPacc Kpata ici

Les empruntsapparaissent sous des formes plus ou moms
assimilees'A la phonologie toura :

(5o5) kotivoa'\ Ice dna: '=lek/li -k;e -6c; wek;
.Cate d'IVe re ,IP catrerrAST elle-memo 74n a 8c

moss' ..,.. .. II.,

yAasilt - saapii.lc -naa i.re'l

Jour . septieme temps a ..

.
1 'La Cate d'Ivoirb a adpede 6 l'indePendance le

.

7 aoat.(1960)* 1 - z.

4). t

fa;
:. e

,

4
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/ N
(5o6) WO 15: na. CalLst 'on l'a emmene en

ils aller-AST avec lut France Fraicel

LaT1upart des noms do lieux habites at quelques autres
toponymes sontmaeques par le d6-Avataf_advdrbial (-lei: maa -

le 'Man' (cf.maa lari 'pays de Man'); min -lc (nom 'Wane rivie-
.

rb)

En outre, un 'certain nombre de synthemes"locatifs speCi-

ifiques sont obtenus par la suffixation du derivatif. f-laj
.un lexeme nominal, Les.constituants des localifs denominaux

tendent aetre fusionnes; la composante-segment le do { -le}
.

e.,st completement assimilecra une voyelle /a/ pre edente.
kw1-15 (kwil +.15) ,a la matson'

Pee-1.6 -IP;e (pee + le) 'au village':

paail (pail + AC) 'a in matson de champ'
seaa + ..16) 'par terra.'...

pee :(phi + ' an feu'

A rioter quo tzlE1 employe'comme derivatif locatif est in-
.

vOriablement realise au ton moyen, meme apres un ton haut
6i1;xii-15; cC.11.714 ci-dessous).

On pout signaler an outre

(507) ke kee -pee ,'Man alt notre vale'
Man MP a notre village

(5o8) maa . to maa-le 'je vats partir a Man'

je-NOR partir Man'

'les gens du
village vontvillage.,DADV MP en bonne sante
bien'

/(51o) a to pee 'je vats au villa-
)e alley -DCL village-DADV ge'

On signale en outre des toponymes et des themes locatifi
'specifiques resultant do la fiXailon de syntagmes circonstan-1-.

ciels

yili-gele 'Yiriguere (subdivision du canton Tou-14:01.
'dannla foret')

boi (iustonne ao 1220; 'champ' et At
'dans')

Precisons quo les noms specifies:de valour locative, comme



lt15.1pays de 'Ian', tnalspsE 'villAge de Kpata', scat

des signes nominaux independant, non aAverbio-nominaux.

'11.713 TAMES'ADVKRB10-NOMINAUX'DE VA/CIUR TEMPORELLE. Los si-

gnes adveUio-nominauZ indiquant lc gimps comprennent lc theme

simple till 'domain' et des synthe s - des syntagmes .circons-
-

tanetels figes = comme tenle 'auj rd'hult, yaalc
'

vue (-yuule )."10'mntin', Liza -1) s'tardt, zi-kw ia .',1'annee

prceedente', lc-kwia.st'annee stivantc'.

(511) trlr. Go. 'domain...'

- (09) denialn-MP arr ivcr -C4iT

201

quand aemain arriv ra

'(512) c 'fluil till '11 viendra domain'
, f

.it :vdnirPRJ-de in I.

(513) la yaalc gaa 'si vous consider7z
l'hier..01

- vous hier. retarder -CST

(514)y1C - as -gi-yo 'lc passC'effroyable'

hior pour 'entior dedans-dn
le passed ns lequel pour est.ontro

(515) ya lO yaale 111 est parti bier'

ii-nEs 1cr liter

Signalons en outre -sous reserve, ,car.11 pourrait

d'un adverbs pu - lq theme simple 111 'Autrefols' et son in-
..

'tens.iftrip1;. 1 ilii171 iNtronalite basSe.sur lddeuxiame sylta-

be.

(516) s dad; lii\ naa. tonic -6a

(=173.) orre-MP.mettro-AST autrefoisoincl iaujourd'hu. a
depuis quo la terre acte crcee (il y a longtemps)

jusqu'a aujourd'hui'
.,

11714 .1.EMES DERIVES EN. -16} NON LOCATIFS. 11 exiatt! un

grand Lombre de themes adverbiO-nominaux formes a l'side du.

suffvic-derivatif I-153. En dehors Iles der Ives Iocutifs, men7

lionaCs plus haiit (11.712), .{-1C}. est realise -1; aprep un ton

hant, -1E aillours (cf.6.391).

1.7141 (-15.1 sort a dCriver des themes adverbio-nominaux fi

valcurs assez heteroclites a-partir de

- bases adjectivafes redoeblees :

.L1
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scsc-le doucemelit, peu a pen' (de'se 'bon')

kpekpe-le :fOrtement.,.benticou0' (de kpert'g'rand!)

(517) 15 ke.nti.7i7 mese-le 'la plute tombe dou-

pite MP ventr-PUG peu a peu cement'

(518 sest:-le: 1-ilyit1 le
peu a, peur.;.111 grande vie cabperrilft Mr
pen a peula grande vii? se fait
'c'est pen a,pequ'on reussit'

(519).i tale d5 g .Lwuu : -6a

tu-DES °reale mettre,ma parole -11; prs A
;ticp;-le 'tu dots ecouter tres Attentivement'

fortement

mo mes conjoints qui ne sont pas attestes en.dehors de.

la deriVation :

pale" !tolit',-, et l'intensifpepit-le 'tras tat'
dSi-te c...hAque,fots'

. A cote- de ?.'toujours' on a releve l'emprunt frantais'.,---
.

.

tuzu-le, A Memo sens, preuve de 1a p oductivite.de la derive-..

tion en

(52o) atEc-bO: gie

-C

perlonne-pl-mi ils7DET passer-BB p
'des gens qui vont partout....'

tout

11.7142.Le.groupe le plus important de synthemes en (-15i est
, co4tttue par les derives base d'ideophones. Quelquefots les
bases sont egalement attestees f. c on nominal-7e (sEt-le

'doucement', wt.. srl gi''pa or a voix basse, murmurer', zuuzu
1;.1 'ce zigzag',.:.zetizil-le 'on zigzag'). Mats la lupart de ces
ideophones semblent etre exclusivement.employes mme bases du
derlyes...

11 importe de noter les particularites phoniques des ideo-.
phons. Cellee-ci se situent prinPipalement dans,le domaine do

la cUmbinaison des OhonCmes et des tons qui devie 'des schemes

Otablis pour les ;itres signifiants. Les tdeophones sont sort

monosyllabiques ou dissyllabtques.- sort tntrinseque-

'ment redoubles, comptant un total de deux'ou quatre syllabes,

la tonatite des deux segments redoubles-eitant idenique. Le

kin

. i.
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.triplement se rencontre egalment; la syllabe medianc pcut

alors Ctre prohoncee,a ton bas (tonalte intensivp).. Quelques.

monosyllohes a valcur intensive sont caractCr,isCs par unc lon-
.

..gueur Cxpressive/symholAsee par une succession qe,trois

voyellpS'identiques. Un grand nombrc d'idCophones sont monolo-

nes, haut3, mi-hauts ou has :

zo-ke 'd'un bond'71) s,

_
walao-lc- 'de maniere. di'ffusel

.kpekp;:-fC theaucoup:

'11336¢h36-15 'violemment'
. .

gb5k711gbie417-1C !(prier) instalment' c .

piipii(pii)-1C 'en (trCs) grandc qoantttC'

Les exemples suivants .11.1.ustrent

phones adverbio-nbminaux :

'

-

" (521)A-6 -iowei rp'e kc yAm55-1C 'les desirs de lelfr
. .

M cacur sont Incohs-leur, 'cocur cote P inconstant . .

tants'.

(522) e: kii .-daa: wa: gbughu9 .-laa -ba
I

(=441).11JUSii-mettremq faire-AST scau cc pt's sur
.

gb26-1; do le braqua lc fusil sur co
, ,

bourn: tout d'un coup MT scau
coup'

bourn tout d'un

_. i, _
..(523) le la. gbatIC:' tilt-ii zozozo-le lc

(=-30) etpluic-MP sc mettre7ST verser-ger onomat.-DADV Mr
'et-la pfuic commonca a tombcr (bruit de la pluic).

, . _ . _.' ._. .

(524) 3 nil: to - . pc-i wcoweowco-le....
.

jc venir -CST tp.lcr-ger le dire7ger.baragouin
. .. 'si j'arrive a parlcr du baragouin..'..'

Des IntensifS spcciaux accompagnent les adjectifs de coo.-

1 cur , ram(Ti_t-)--.1C-m rquant_..unc_131ancriour._Ctinvolamte; gbightl-

unc couleur particulicroment vivo.

(525) wa fele puu-a, papa-1C

ils-RES blancher blanc-pp trcs blanc
'ils (los habits) sont blancs. come la neigo°

11.7143 Un petit nombre de dCrivCs on I-15) pouvent egalomont

fonctionner commecpithetes:-

foalek'premion, 'autrefots' (cf.11.47)
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(?)::6) c nail f;;1.; la... qc'etpit) autrefois,
.'il CPacc autrefois' CJ quand.

1

tiiile 'magnifiqUeo respOctaible' (avec un intens(f tri-

ple i'tiitilitiii15)

(527) ; . to Icw'Ci -tii:1-1Z-& 'cc doit CI:re unc

il-DES Ctre maison magnifique-pp maisou magnifiques

(528) c .9 to. tSii-16 'cela les a rendus
respectables'il les rendre-AST respectable .

4
kpaakpalv 'claquant°

(529) sA64 isandalettc1.:

soulier elm-want

11.715 LA PARTICULE za. La parttculc contrastive za (CONTA)

s'adjoint facultativement;.aux signes adverbio-noMiliatix,au mcmc
titre que les particulcs aduominalcs s'adjoignent aux signcs

nominaex. So presence signale, Una oppositi.inAmplicitc ou ex-
.

pltcilc, dont lc signe marqu; cat un des tomes,

(53o) p;8-15-za C.61a.
ik au- village -CONTR MP-bien portant.

'les cux, sc portent bien (ct qut
"Cteslau champ ?).'

.
(531) 7 le-. koo -Sc ; -ta-za .33

to allcr-CST main bonne sur,CONTR jc allcr-PRJ main
-kpala 'si-tu vas a ddrone, gauche'
gauche dans

an pee // a 1; , boirza.'

il-NEG au-village il-RES alley au-champ-CONTR
oil n'est pas au village, tl cst alio au-champ'

za cst susceptible diCtre adjoint, a titre de i'enfqrcement,

theme's lOCatifs'compcirtant: dejA la marque d'a1terite -a

(cf.11.7112):\

(533) 6-6A -166eli ka , . -kc -mo nu

mcs. comple'ts -lal vo':s -IMP prs. quclquc -pl amcncr.

ii -5
A

'de mcs c6Mplets-la, rncticz-m'en

ici-CONTR CONTR quetques-uns Ir,erstc01

za apparait err -c.utre came marque de proposition. (cr.15.

(532)

aux

45).

ti
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11.72. THEMES ADVERDIAUX. Les themes advefb i aux ou adverbes
purs - seront present es dans 1.1ordre su ivant : adverbes de ma-

. /n 1 ere fondernentaux (11. 721) , 'adverbes de pos i t ion (11*. 722) et
der ives , ,en -wE (11 .723 ) . / //.., ,,

11.721 ADVERBES DE MAN I iR,i FpNOAMENTAUX . Les adverbes de mal
mere fondamenteux sont peu nombreux/. L' i nventeI re. su 1 vent n'e

I Ipretend neanmo ins pas etre exhaustlif :
kwel ' a ins i , / /
kweee , ' comme ca (demonstrat i f ) '. /
61:i ' b len portan , sans peine '

----61e61a 'sans r i en acre, en vain' ( 1 ntensir redou-
ble de 61 ) \ . .

66 adverbe A' existence
(1

(534) -1.e ke kwei / c lest einsi'. .

cola MP a ins i /

(538) ao -to ke 6' 61e ' tout le monde, se por-.. _ .

eux tous HP a been portant to been la-bas '
(536) 065 ke 6e ' 11 y a quelque chose'

quelque\ chiose MP existent
/(537) P65Z t' 6e $ 11 n'y a rien'

/-- quelque chose elle-NEG existent
psi 'a part' semble provenir d!un syntagme circonstan-

. c1 el, mats qui n est pas rest 1 tuable .

11 .7211 Les ad/ erbies interrogat 1 fs seront , tra ites dans le ca-
dre

. ..

de 1'enon
/de

ettlphat ique (15.6).

' 11 .722 LES LERBES DE POSITION. Les adverbes de position
permettrynt de spec if ler. .la maniere dont uno c hose ou une per-

.

.

sonne sop disposees dans 1 ' espace. Its .se rarportent a un '
signe no inal precedent , - le plus souvent . au sujet, .quelque-,

e au complement de verbe. Its impl quent que le refere de
ce' siim se trouve en repos, qu' 11 slagit do'nc el! tine position
stable. -

,' Led adverbes de- position sont des deverbat i fs qui- ont
poir. 'bese/des verbes de. pos c t ion. QUent.11 leur real I set ion,

.1 .01P s
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on reieve deux types 'de variantes. les unes arclialques1 encore
representatives'du langage des. persOnnes agees,. variantes cu-

.

racterisees par la qualite ma-ouverte de lour radical et par
l'adjonctien du suffix° -c; les autres, employees surtout par
la jeugelgeneration, apparaisnent sans snffixe et sont plus ou

. ,
moinsUssimilets au verbe on cc qui* Concern° lour qualite

.

vo-
taltque. L:element derivat if commun a toetes ces variantes est

_-, .yeeon ml -bas et, lorsque la syllabe conjuguee du verbe est
/breve; l'aIlongement d4 radical. Dans la liste suivante; les
lbases verbales sont indiquees on premier, ensuite les varian-
tes archaiques .clans les.cas Ou elles soat comities, finalement

:
. . .

--------les variantes'caracteristiqties du toura'avance :

, .dB '(so) Mettre_debout' dooc doo - doo 'debout'
.ycia. 'deposer, (s')asseoir' yooc yaa 'depose,

assis;
kpee '(ie) coucher' kpooc'kpoo-kpaa 'couche'
ba 'verser!J bR4. 'eparpille

par terre'
yal5; 1(s')asseoir' yalaa 'assist

4

i

.-
(538) gw65 -kpcc -pi le. n55 dap las; ..

fromager sec deux-DETCPacc debout MT,
'deux fromagers' secs, tint s'elevaient la.

(539) ke strof51-nc -ke t5-a doo 6cie -61;
.

vous 5ne-diM indet. trouver-PRJ debout corde
'vous trouverez un.5uon deboutl, attache a une corde'

(54o) go yaa wi..7-6i 'love -tot -e.t.yat-ent'
.

quitte assts en bas-, tout pres ..0

va-t-en (tot qui.es)'-dsis:ici on bas tout. pros
,

(541) gwcc.
.

0 b33 Laa a -d5 slZ
pierre-DET CPpres dispersee MT prs un prendre(1VP)
suends unepierre'parmi cellos qui sent dispersees
la'.

A

/
11.73 LES ADVERBES DERIVES EN -w5. le moneme W5 rempl it deux

fonctions on rapport avec-le circonstant: cello d'un derivatif

et cello d'un substitutif de transpose. Cette tierniere Cone-,

tion serdtraitee sous 11.741.

Le derivatif zwii se Combine Avec un certain'nombre
;

thtes pow- former, des, derives adverbiaux, a savoir

ik

\
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- les adverbes intensifs, a base d'intensifs

(avec unc variante fusionnee 103) ' vraiment'

'101(717-v4

left,t,ne-w5

7 les adveibes.iteratifs dac-wo (a base adjectival:) 'de

nouveau', k5-w5 k55 (dont la 'base eSt'l'adjectif inde-
.

termilel(5) 'encore, plus', et, par cumul des deux ele-

mentsd base, die-k5-w5 'encore uneois':

leg -wo 'il ire reellement'

tl aller-PRJ reellement

(543) l :a k5 "-a - -k717 w5 . kri

vows votredessus prendre reel. faire-110 votretami
ous installer'

-k5 -pe kw115 103

:indet. poss. i; la maison vraiment
'vousvous. installez (donc) en effet, chez un de vos
jeunes.aMis'

A noter, dans cet exemple, la repetition cumulative de

1.lintensif:apres le verbe transpose (go kill WZ) et comme ad-

verbe a la fin de la proposition (k33).

(544) as kw115 left,t,(nc)-wo

it -NE0 a lamaison mame

'11 n'est meme
pas chez lui,

(545). le e s, po . yaa5. die-w5 SOO -gl le
et it chapeau mettre-AST de nouveanAravers dons MT
'et it mit son chapeau a nouveau de travers'

le .e 157 kOo le let il:partit,encorer

et it aller -AST- encore MT

aa 6i icao' n'est plus. la'

it -NE0 la .encoee -

line forme intensive de k5W5,.avec.quadruplement de Pole-.

Merit dejbase et tonalite d'Intensite, est attestee dans

l'exempl&auivant

(548) woo k5k516;k5-wo

A.1=NEG se reveilter-.PRH encore

'qu'il ne se
reveille
plus jamaid,

*1'74 LA TRANSPOSITION CIRCONSTANCIELLE.-LOOviran'Sposition cir-

consIairdielle porte sur tutis.les types de. consfunts a

ao.



l'e eptiOn ,du ge rondif (cf.11.2534, Rem.,c).
_ .

. ----,-

Si, en ce qua concerne les procedes qn'elle utilise, la
. 1

transposition circonstanciclle differe/de cello du verbe, ses
/ .

, effets sont les memos& , a.savoir :

i

- la mist en valeur du constituent transpose;..

- l'aptitude du constituent transpose a prendre des expen-
sionS adnomanales.

es circonstants admettent 'deux procedes transpositeurs

differents, mats complementaires: la:transposition a l!aide du

substitUtif w5 'est line a la mice on relief du cunstitt ant

.tranepesell'aide de la marque d'adentate .; l'autre procede
Utilise le nom locatif comme substitutaf et. admet

les autres typei d'expansions adnoMinales du transpose.

11.741 La trnnstoiiv..lon du circenstant a l' aide dUsubstieutif

w5 (SBST) impitqUe,que ce dernieriessume la fonction oraginale

du trnnsposp;_cAluA.4c1. est dePlace-dansle, position precedent,
cello. du substitutifXCette interpretation, accorde a w3

.

.ae statut de noyauisrimpose ¢n raison du parallele evident

avec la transposition verbal°, ou leeeractere peripherique du

constatuant transpose par rat4ort au subsitutif est demontre-
ble.

(549) wo soo ze: wo le 'c' -est act qu'on,

tie entrer-HB ace-mi .spsT MT entre'

....--(55o) kpaalcc:-w5

je le (4!scours) battre-PRG lipai.67Mt SBST MT
aAtpata que je suss entrain de parler'

.
\

(551) e kcc scsc-13: w5 le le fast dou-

11 le'faire7H13 doucement-mi SBST MT .

cementri

L'emOloi derivatif et l'emploa substatutaf de w5 sont

anulls,dansans certaans cas. Aansa le derive.ki-w6 pout etreArans-
/.
pbse a1.1aide de w5 substIutlf :

(552) tW-le wo ze ke-W57 w5 e 'ce sont encore

eux ale acs encOrem: SBST MT eux qui sont act'

(553) w5 le

11.742 Tout Circonstant,accoMpigne'd'une expansion adnpminale

13: ainsi-ma :SBST MT
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autre que la marque d'identitC est transpose dans In function

de dterMinnnt d'un syntagme circonstanciel obligatoirement

comilete par le moneme Ga. Cc gut pormet d'etablir IC fait de

la ,transposltli, c'est quo 6U n'est commutable apres

constant 41441.411 caracterisei 'ni avec les autres moms locatifs

ni avec les postposttions, et qu'.11 echange sa specificite se-

mantique de nom locatif (cf.11.131.1) cOntre le role de subs-
, titutif. LU substitutif est on effet eMdloyC memo lorsque le

Syntagme entior n'h aucune implication locative ou temporelle

,(ex.559).

11 importe do distinguer clairemenl_entre cc caseparticu-

circonstanciels a de-
- -

lier de transpositoii et les syhtOgmes

terminanl'adverbio-nominhl non transpose, qu1 peuvant etre--

Complete§ par un nom locat0.7 ou une pOstposItkon-Ociconques,
.

y compris 6U dans sa valour do nom locatif- (veir10.141,'ex.

166; 10.142; ex.169; 10.143,.ex-.473).(D'apres lei donnCes

quo nous possedons, le determinant adverbio-nominal.ne..compor-

te dans ce eeX pas d'expansioe adnominale, mars in contra-

epreuve restc a faire.)

11.7421 Le circonstant transpese a l'aidedu substitituf

adMet comma satellites

les intensifs lekilI, lek1l1lek711, leftt et icakE (even-
. .

tucllement accompagnes d'une marqued'identite, cf.ex.555): .

._ . ,, A ,1;

(554) waa waa lag-ze '.t -leg- 6a .4
A

1
(555) c 14 boi -legal: -6a: le A,

,.:4

ils-NEG arriver-HD en haut-iei memo SBST
on n'arrivo'paXici on,haut memo

tout a fait jusqu'en haut''on ne monte pas

(.1468) il aller-DCL au-chaMp Soul!-mi
'11 no va nulle part ailleurs qu'au champ'

- l'adjectif indeterminCAO :

(556) 156We -gi -6a
ctel intCrieur tout SBST

SBST MT

- les.particures adnominales

combinCes to'
45571 i ze-le -64

tu INCYL ici-emOh SBST

'dans lc ,plus haat

et -/bov eventuellement

'tu es:encore ic0
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(558) it pia -6i6i; -susu .. kih41'
..----"(=459) je'proverbes autrus sculement racanter-PRJ

,,,---
tilt -le -6a -4''',1e raconteral d'autres prover-

demam-emph §MST bes seulement 'domain'

(559) as ...kiici-1. . -6a "cc nest pas ainsi'

....11=;1M'ainsi-eraph SBST
..-----

.

. --(56o) "we gic-e 611.e -to -6a 'quant e tout
. celd;. ils,s'enils passer-PRJ la- mph tout SBST

ficheront1ils passeront sur out cola.

(561) ...kE it ' nu nia -woo -se Llele kp;

CJ je POT message par onne annoncer

61a-be .-to / -6a
, -

.

/la-ailleurs-pl auissi SBST...
1...atm quo j'arinonce l'evangile aussi dens ces
autres endroits!/

11.743. Leparticula contrastive. za (cf.11.715)_esCtransposCe
.

avec le sisne qu'elle deiermme; cOeventUelles parttcules ad-
..

nomtnales s'adjotgnent a l'ensemble transposii:
._ 1

/ ,

(562) as kwilC-za-le -44.- wL1 ti a lo

11-NEG a la matson-CONTR-EMPH SBST : il-RES:al-

We -pe ler
'il. n'est pas chezL141.4.1------r-.

.vil age tour tienst. il est alle.se promener!

(5044 43.- . bol-za: wa . le

je aller-AST au champ-CONTR MI SBST MT
:

iciest bten.au champ (et nulle part atlleurs) quo je
suss elle'

/

11475 CLASSIFICATION DES THEMES LEXEMATI4UES : RESUML".Lo ta-'

bleau 18 (ct- contra) donne une synopsis.dcs classes de themes

lexemdtiques dCcrites dans les sections' 11.1 a 11.7. Lei'clas-
.

ses.- disposCes horizonteilement - sonti-mises en rapp 'rt hvec

les.fonctions primaires.et secondairee disposes verticalemmt

-a - gauche du tableau. Cheque-mirque x. correspond il un -fonction

assumable par la class° lexematique indiquee on tote de la.co-.
-

lonne'. L'ensemble des marques porfiies dans cheque c lonne re-
/.

preSente ld valence do lh class& respeCtive. 1

.
Les fonctione de complement do verbe et de d/ termmant de'

circonsfant (dCtiant decrc.), aindi quo la mi e en relief,.
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,

sont representees par des entrees differentes suivant que les

constituants qui les apsumentsont fondamentaux ou apparaissent

en'combinaison avec4in procede de transposition.(non

L'aptitude des themes a la mise en relief - c'est-a-dire a se

combiner avec-les particules adnomtnales d'identite (mi) et

dleelphase contrastive le - et celle a fonctionner comme satel-
,

d' deslite detache dune phrase segmentee (Cf.ch.16) offrent es

criteres suppl6entaires pour la distinction des classei. L'i-
.

dentifi, reserve aux themes nominaux independents et .4ux pro-
.

. -
noths, est specifique a 1'enonce prsentatif.

. .

; Les pronoms se distinguent des autres thmes nominaux par

lefait qu'ils sont re&treints, dans les syntagmes/satellite-

noy
.

a
-.!

au, la fonction,ore-0.satellite.

\Les themppverbo-nominaux assument le circonstant a coad17.'
,...--

tion Itetre'munis d'Une marque de'grondif.

k.es'adjectifs fonctionnant comme determinants de cir ons7

ta0. (adjectif attributifs) imposent la selection de/lar/ post -

position {z2 e e3. comme dtermin.
. . .

/Les numeralix combinent la valence d'epithetd'avec celle de

therm adverbio-nominal..
. .

Le tableau 18 represente les faits a'un point de vue strio.

teiiient limite a.1)i themes. Mats it importe de faire remar.quer
! , .

que les noms dependants completes par-Un determinant 7 c'est-a-
H

dire les syntagmes d'annexion - pOssedent approximativement la

distribution de..noms independents. Olautre part, les noms lo-
, *!.

,catifs elargis par un determ ant on syntagmescirconstanciels,

cumilent les valences. dei ms independents - les syntagmes*In
cirConstanciels npoUvantfonctioner a l'analogie de syntagmes

-Alannexion 7-et des themes adverbio-nominaux.
.

Les syntagmes marques par une postposition, y compris l'ad-
,.

...

.jectif attributif marque par
.

fzi), ont la memo valence qUe les

adVerbes purs. ';'.

i La lecture,horizentale/du. tableau pormet de constaterque

les fonctionsnominales -.toutes cellos 5ui sont assignables

_aux noms independents - edmottent, II des'degres 'varies, des

themes autres que nominaux.

2.13
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Il Taut bten'insister sur le fait clue cotte intersection
des classes dans lc domatne des foncttons nominales existe unt-
quement en vertu des valences inherentes aux themes, indepen-

damment de tout procede denivatir. Elle est particulie cement.

nette dans les fonctions de complement de verbe, de determi-

nant de syntagmes. nominaux not possess ifs et de possede. Nous
avons introduit plus haut (9.15) le terme deThsignes archino-

.

minaux' pour designer' 1' ensemble des signes pouvant assumer,

.dans des conditions variees, une fonction ttomtitale. Reconside-
.

re dans le cadre d'un classement exhaustif,.ce terme adopte

prealablementpour les signes nominaux, adverbio-nominaux et

verbo-nominaux renferme en outre les adjectifs, les numeraux
et les adjectifs indetermines dans leUrs emplois non epitheti-

/

11.8 LA DERIVATION NOMINALE. Nous aftns reporte a la fin du
:

chapitre 11.1'etude d'une grand° #artie de la derivation no-

minale et adjectivale: it s'agit de cas de derivation'qui im-
.

pliquent une diversite classificatoire des themes susceptibles
de fonctionner comme bases, 'etparfois aussi la polyvalence des
derives dont l'etude presuppose la connaissance des themes le-

..

xematiques traites,dans les paragraphes precedents.

11.81 DERIVES ENI=11. La classe la plus important° de deri-
ves est cello des sy.themes formes a.l'aide du derivatif

(DN). .

l
-ye) est realise =xi:ou -; en variation libre; devant la

variante -5 de la postposition fkij, la voyelle de =xi est
cultativemen.t. assimilee; 11 en result° quatre realisations

possibles dans ce contexte: -yea - -ea - -yaa -aa.

11.811 Pour chaque derive en axe3, it import° de-determinee-
A

..... .....-.. - --. ...... .-- ...- .-

4.1'.une part la classe fonctionnelre de la base et d'autre part
la valence du syntheme derive. On verra quo la classe de base
conditionne dansune/certaine mesure la valence du'deriVe.

. .

La base,--d'un synthfme derive en fLyi pout etre un membre
. ..:

de Wimpdrte quelle clisse lexematique 72)
. IL taut entendre

.
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par la quo les adverbes.de modalite, ainsi que les particules

dicto-modales et ednominalns et tous les constituants morphe- /

matiques, sont exclus de la derivati en -y. }, comme d'ail-

lnurs de toute derivation (cf.11.10). D'autre part, 11 ne

s'ensuit pas de l'affirmation precede te que tous les membres

de chaqiie classe Puissent indistinctement fournir la base d'un

derive on 4=1; 11 importe de distinguer les classes qui so

combinent librement avec f,xEi de cellos ou l'egibilite d'un

membre a la fonctton de base depend d'un conditioanement lexi-

cal rigide. Le tableau 20, ci- contre, rend cothpte de cutte

distinction. D'autre part, la selection des bases est limitee

per le degre de leur complexite: celut -ci ne depasse pas la

dimension du theme ou du syntagme d'annexion; sont exceptees

les basns a noyau verbo-nominal, dont la complexite est vir-

tuellement alimiten (cf.11.9).

Toes les derives en.{-1E3 n'ont.pas la memo valence. On

distptguera trots cas: a) le derive n'apparalt qu'en fonction

nothtnale, b) le derive A'apparalt qasen fonct1on adiectivale

c) le derive est bivalent, c'est-a-dire pout apliaraitre

indifferemment dans l'une ou 1'autre de ces fonetions.

Le tableau 19 montre comment ces valences (disposees sur

l'axe horizontal) sont conditionnees par la selection des ba-

seS (arrangees verticalement):

BASE

VALENCE DU DERIVE

nominate : - adjectivale

- nominal° (a)
nominate (b)

- pronominale
- verbo-naminaln
- autre

Tableau 19

Parini les denomtnatifS 73) en i=zei, quelques-uns sont uni-

qunmc'nt des adjectifs (b), d'aUtres apppraisSent alternative-

ment cOhime adjectifs ou comme nomsf(a):

a-ye 'ce fait' est 1i asoul derive base pronominale et en

2.5



215

memc temps lc soul derive qui soit re :re tat u la fonction no-

minale, plus exaotement elle de pronom.

Les deverbatifs73) ccordent (gCnCralement) au'Ssi bien

avec les fonctiens pro'res aux nbms qu'avec celles"des adjec-

tifs.

Toute base qui West Ai nominale nj verbale impose au

riv:1 un fonctionnement analogue a celui.d'un adjecttf,, on

l'excluant de la fonctidn nominale.

11.182 Le tableau 20 fait la distinction entre la derivation

.rCguliCre, cellc qui s'Ctend sur l'ensemble des

membres dune elastic - sous reserve d'eventuelles incompatibi-

liees somantiques -,.et la derivation sporadique qui n'admet

comme bases qu'un'certain nombre de membres.d'une classe, se-

Ion un mode de selection lexicalement de termine.

BASES

nominalcs (11.8131)
prOnominales 111.8132)

- verbo-nominales (11.8133)
- adverbio-nominales (11.8134)
- adjectiv'ales (11.8155)
- numerales (11.8136)
- pitenSives (11..81374
ideophones (11A138)

'.adverbes purl (11.8139)

sur la complexite de la base, sur la,valence dn derive ou-sur.

Paptitudo de la totalite des membres de la classc a.apphrhi-

-tre comme bases. La.derivation d;verbative impl4que tonjoUrs.

une transposition de classe-.-

DERIVATION

Tableau 20

Cc qu'il importe de retenir, c'est, d'un cote, le.caractC-
.

re sporadique, lexiCalement fige, des cl:Irivefs,r1 base nominale;

dC tl'autre,. lc fait clue les bases verbo-nominales offrunt to

plus. grand potentiel a cc type de cli?rivation, etant.donnC que

lour- cmploi est le morns 'mite par des restrictions.portant

11.813 Les oxomples dOnnils'Ci-dessous son groupies on fonc-
,

. %
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.tien: des classes de bases, snivant.l'ordre du tableau 20.

11.8131. DERIVES A DASE NOMINALE:
a) Derivies bivalents:

1gwi-yC 'femme enceinte; en
t
einte', de trwl 'venire,ir, gros-

)\sesse'

6a-e 'compagnon; autre', 'camarade. (nom d4en-
dant)'

(564) o 6-O 'mon copasn'
1

(565) k8 fin -e 'n s amisides autres pays
at rcalns'nos ami-pl autro

kwee-yt; 'maigreur, magre'

(566) u6u itveCe-y(s1 'sa muigreti'
.

(567) m13 ioiCE-yC 'un garcon mt\tgre'

b) Derivesadjectivaux:

A ,base de noms.ind:vendants:

yi-e ImLuill", de vi 'eau'

Twinaa-ryo 'intolfigent', de gwinaa 'tntglligence:

a base de noma dependants \
.

6ah*p; 'Tort' de 6&5 iforce' \\
is base de moms Sp;miftes
..

loo -yo 'aime', de -loo 'amour, envie de quelque chose'

ii baSe do syntagmes d'annexion:
,

pat gbEi-yC 'enfumC', de pat gbEi '(feu) fumee.'
./ ,(568) kS -vi-bO -1;1'il Ot -to. to pa.t.

-.vos barbo-pl prs toutes-RES devenirfeii!

-gbiE-ye-5 'vos barbes, elles sont tot3tAis

fum;le-DN-pp devenues enfumoos'

11.8132 DERIVE A DASE PRONOMINALE

a-ye 'le fait, (pour) ce qui est de...'
(369) ,..),;"7 ag

_
-mcc-bo -i1114-ye-74/

prs -RN-mi il-DET mourir.porsonne,p1 revealler-

1
ce equt (II) est des morts.la-rsurrettlign.
'en ce qui.concerne la resurrect ton des morts...';

/

11.8133 DERIVES A SASE. VERBO-NOMLNALE':

g5.-i; 'action do monrir, la mort4 mort (adj.P de zji'mou-
rsr'
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(57o)!:t ga-C Isa wort'

-sole 'come d'un animal mort'(5711!\wi.i -ga-e

animal mourtr-DN come

11.81331 Lor,*i'un signe nominal precCdc le derive deverbatif,

11 en resulte une homonymic structurale, consequence de 11am,

blvalence du'der.tv. Quand celui-et,est internrCte comae adjec

tif, l'enseaible constitue un syntagme qualificatif dans lequel,

le signe nominal.fonctionne

a) 'la maison construite (ou en train d'etre
construite)'

(da-VC 'construit', de d5 'mettre debout')

,?---

-Mill ci5.:ye

.7.
Fig. 22

Quand to derive est internr;tCi cOmme nom d'action0c stgne.

nominal'joue le.rale de compl4icht derverbe; la base dil deriVC

consist° al rs en un syntagme AcOmpl;:nonterbc!:

b) kial d37yC 'matson consti4Ction (= la construction de'
)b

.
. %

!

maisOns)'

kwil

Fig. 23

t572) Ica-C -(13-Wit
r

,a) notre matson construite 'notre matson qui a ete/est
entrain construite'

b) notre matson construction 'la construction de notre
maison"

11.81332 Le nom d'ac tlen

par silAullour abstrattp ou virt elyo:au

ri l'atde du snCcifiC -1,;a qui se refere

derive A 1! a ide,de f s'oppose

nom d'actton constttue.
. .

a un fait concret ou
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actual (cf.1O.151). qu'on note a ce propos l'opposition de va-
.

lour entre les deux noms formes a partir du.signe verbo-nommal

zalII 'reveiller', tous deux susceptbles de traduire on tours

'le terme francats de 'resurrection':

(573) thEc-be: ws; yiI p57 e -.:cD13-ye

personne-pl-mi tls-DET oeil lancer-AST son rveil-

sur

(574) mic-b;:"

ler-DN

quI avaient vu (constate) le 'fait
de sa resurrection....

WO,
tr

Yn P57 a

son reveiller_
-ltiC -6g... 'ceux,qui avaient vu l'evenement de

lieu sur

La premiere proposition, qui represent° une des possibilt-

tes acceptables de tradaire. Marc 16/14, suppose quo les disci-

ples ont constate le fayt.de la resurrection de Jesus apres

coup; par contre, la variante 0:v-lee est rejetee parse qu'el-,

le impliqerait qu%ils-assistalent comme temoinS ocul,ires i

sa resurrection...'

I

l'evenement meme de la resurrection.

11:81333 Les deverbatifs.en I:111 et le verbe transpose (11.252)

assument'des fonctions qui tendent a.s!exclurc a,ptueliement;

dans la fonction de coMpiement de verbe precedent le verbe wa,

le

p:eds;s:On veV

est pen frequent..L'exemple (575) mont

rivat iT 1.71114 pour la fonction de

transposition, pour la fonction de

les deux cas, elle est accompagnee

(575) a) q -gwee' -1a-ye

e in memo ek-

1.'atde du de-

sujet, at l'a tre Lois par

complement de- erbe. Oans

dune epithete (f;;1e).

tai,

-mon arachides acheter-DN premier-MP INCPL MT
Men premier achat d'arachidesencore voice

b) a tali swiZ -1; Wo-a
-

je .INCPL'arachides acheter premier-mi.SBST-PRj MT
je suts-encore en train de faire le premier achat
d'arachid;s .

a/b) 'votci la premiere fois.que pachete des arachides,

Il.y a lt13u de preCiser que le verbe substitutif w6, prece-
.

de d'un verbe transpose on fonction de.complement,.n'est-pas.
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ate a fonctionndr comme base d'un derive en (mats cf.

12.142). La transposition verbal; releve du niveau de la syn-

tagmatique libre, et non de celui deS formations lexicales (er.

anssi 11.914),

11.81334 L'empini des deVorbatifs en f=e1 dans le cadre du

systCme aspecto-verbal sera trait; sous

11.8134 DgRIVgS A BASE ADVERDIO- NOMINALE :
..

a) DeriVes-a base de themes locatifs

(576) kwil -lab-ze-ye 'la matson situee ici

matson en-haut-ici-1)N
on haut'

I %

(577) Lai -gbolo -wl-a-ye / 15-a-Ye.
. ,

boche trace en bas- contr -DN / en haut-contr-DN
'levre inferieure/superiure'

.

b) Derives a base de themes de valeur temporelle:
.

tili-ye 'prochain', de tilt !demain'

(578) lc; : d'5-: mi"...e t II L-yes-5
. . -

nous le construire-PRJ mots domain-UN-pp
'nous construirons le mots prochain'

c) Derives a base d'adverbes en f-lel:
.

yak6615-; 'limpide (adj.)' de xik6615 'limpide (adv-'
nom.)'

( 579 ) 1- zii -y51661'6-4 Gels' 'j'ai m ange une

je sauce limpide-DN manger-AST sauce claire'

cf..(58o) za ke y6k651; 'la sauce est ctaire'

sauce MP limpide

zai-le-ye 'jaune (adj.)1, de zaile 'jaune (adv.-nom.),

ev
.

positions non

d'un complement ne se pretent pas ,a la derivation. En revanche,

11.81341 Les noms locatifs et les post

on a releve:des derives en fi1 a base de syntagmes circons-

tanciels:
N

;tatwee 611-e 'nu', de vie 6i 'en tat de nudite' (litt.:'-sur

-wi -6 -e(581). -ni

enfant os sur-DN
'enfant nu'

les os!)

11-.8135. Les derive a base adject ivdle, n4=Non intensive

fonctionnent comme des adjectifsdeterminatifs..

3a



DERIVES A BASE 'ADJECTIVALE

Ainsi, tandis que l'adjectif.kp5 indique une qualite pro-

pre au refere du nom auquel it se rapporte, son derive ki5-ye

determine le nom par cette memo qualite en lui donnant une va-
leur de detini:

(582) kwil kp;i5 'une grande matson'

(583) kwIT 'la grande matson'

(584) kwIT -pttne ke 05-y-5 kwIT -kp&a-Ye
matson petite MP construtre -PERM matson grande-DN

-Pe 'une petite matson a ete construite a
cote cote de le grande,(maison)'

La determination_par un-adjectif equivaut souvent a un su-
perlatif, en parttculter apres to 'total' employe comme nom
dependant.

VC:

(585) iT nail ne -pttne-e-a le 'c'etait lui
.

celd-MP CPacc enfant petit-DN-pp MT l'enfant le
plus petit'...- ..(586) pee -kwii -to . -kpaa-e

.
.au village maisons totalite grande-DN

.

de toutes les maisons du village la grande
'la plus grande matson du village'

La base pout etre fournie par un adjectifA for e intensi-

'(587) mEE. ,ptstne-ye 'le plus petit; le tout
o Oo ,

personne tres petite-DN

11.8136 DERIVES A BASE NUMERALE
:r.

(583) eel .c15 -gl 'dans une (certaine) nuit':
nuit une dans--

(589) gbei -(154 -gi 'dans une nuit; dins cet-
. to 'name Hutt'nuit une-DN dans '

petit'

(59o) le e yhd -yee -111 r 7 -t; -pale-a pie; le

.

11.8137 DERIVES A BASE INTENSIVE :
o

(591)` ya to kwIT -d5

et it net -erous -1/1.11.prs toad deux -DN moucher- MT
AST'et 11 moucha ses deux marines'

-gwee
il-RES devenir'maisoitniettre debout dodans:plerre



." " -!:-,,r.t.tv-i.:.,:;!..^

. 'il est devenu laver table pierre

--Veritable-DN-pp
d'angle.dtla'maison' :

221

11.8138 DERIVES A BASE D'IDEOPIIONES : Les ideoph nes releves

come bases d'adjectifs del.ives en fzy91 ne,sont pis attestes

en dehoss'de.Cettg`f6fiction :

kaka-ye 'bruyant, amer',

mill-ye 'formidable' (le 0\is'souvent redouble :

milimili-ye 'enorme, innombrable9 ;

walawala-ye 'decolore'

'tres.noir' (cfai., , ex.421)

(592) 6010. milimili-ya-a.r.

sacs-DET devenir-AST irinomistkables-pi
quand le nombre des sacs CtaitilbTenu.....td-es,.-_-- gfalYcf7C-0---- _

_

4

11.8139 DERIVES A BASEd'ADVERBES PURS :

(593),y -pci -pel-ye 'des maladies tres
diversps'

maladi:as e part e part-D4

(Pei pel est en fait un syntagnin reduplicatif a va7

leur distributive forme-a partir de:l'adverbe211

.a part'.)

11.82 DERIVES EN f-ni3. Le deriVatifq-fiq (DIM) indiqpe une

valour diminutive:'En ce qui co;icerne sonIdentite lexicale,

-it est a rapprocher dU nom ne 'enfantu: coca explique quill, a

-parfoin le sens de 'product'. Par extension,11 peut marquer

le dcrive\comme sereferant a unepersonne.

'La cohesien etroite par l baquello f-nef ast lie A la base

-precedent°, ne permet pas l'insertiOn d'Un element intercalai-/

re ct -le caracterise comme dorivatif. Male it est a:notor,,

(0.1 ne7possede aucun poUvcir transpes4,-teur stir la base. Un
derive.eni-nelenrichit done la claSse fOnctionnelle de la
base Aont-

Des. diminutirs sont -formes a partir de bases nominates
;

(11821), verbonominales,(11822)0 adjettivales etintensi-
ves. Les quelques cas connus de diminutifs adjectivaux et in=
tensife:ont ptc,presente6 sous 11.36 et4.11'.533.

11.821 Voici quelques.dimindtifs.zrbasenothinale:

-232.
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ljoune en£ant'l' de no 'enfant!.

ijeune circoncis', do ...$a !home circoncis'

woo-no 'home do de-w6-5-7"cf".'7,w o-nc (11.83)
_

hucfal-no 'anon', de shoa' ,ane, .1 ,

Ave C un cortainnombre de bases nomin'ls f-nqconnalt
.

des var4antes facultattves, caracterisee par l'elston
consonne mni: -0,,ou avec assimilation ocaltque a uno voyellp

\,
tros ouverte qut precede, -fi.

.
16ono 16ot ljenne:fille', de 16 'femme (qui n'a pas

mts 'enfants au monde)'
..

liilliii -- lt14 'couteau,; la base aa- n'ost pas attestee-
soule. /

Dane les 1imiteS de la compattb.litosementique le 4Cri-

vatif -no, invariable, pout s'adjo 1dro a n'tmOorte quo]. lexe7.
eme nominal./Sutvi de l'ailjectlf indetermIn; la, 11 connote la

/ _," /
,valour constants de 'petite quantite de, un pou do':

J ,594) e mili-ni,(-ke 137/ .'il.a achote un 'ttu

.41 rtz-DIM 1ndet. achoter-AST do rtz'
..' '

11.822 La valence-des diminutifs verbon minaux.est restreinto

a
. /

par rapport cello-do lour bases: as ont.strictement limi-
,

.

tett a la'fonction do verbe transposes. D, plus;.ils sort on

e rgeneal-accoipagnes'd 1 adjectt indeter tne la.. Ils: tmplti-
. i

quent quo le proces n' st qu'entame, sans attettidrOOon PlOtn
,

developpement:.- -

(595) C lo-ne - :.-ke i 14: lteled55-a ...

11-DET eller-DIM indet. faire -AST avant loin-pp
'quand:411etait elle un'plus loin...,

!
4 596.) c. t30-nof -ke. 147., .. I il -est monte un

a montei-DIM Indet.-faire-AST pCu'

. . .

"1-x..133 DERIVES .EM:- no. Le dert-vatif--no expriMe/Une abstraction,
:_.....-T----'plus specifiqueMen tin.etatqcou unefonction; quelquefois_il

. \ .

marque un.collectitA Les derAVes on -no font pnito do la clas-
so dos nowt independents.

Los derivesen.-no.ont pour base :

- do's stines nominaux siMplesiou complexes.:

no-no ''onfance', do ne !enfdnt'



.nua-ne

mots -nC

woo-no

inee-ne
I ,

soya-no

gwilinE-no
I

.wet-moo-no

nua lesclaVe'

'vieillesse',, de MOh:ivieillard'

'1'etat, tai fonction-de
ichef.(de village)'

'bien-titre', dely.o5- cf. woo-no, 11.821

'refine'; de mEe 'personne'

'armel, do soya esuldat'

1royaume',,de swiline 'rot'

'mochancete', du,syntagmc etithetiqUe

gwilA YOB 'de mauvais caractere' (lift::

chef', de
I

'ventro mauvaiS')

'rkehosse'., du syntagmo spectficatif wei

moo qpersonne) riche'
des adjectifs :

I I
kelekelenc dante'f,.,de kelekela; 'hien portant'

,

-dos ideophOnes :

bulubulunc idesordre'; lu base belebulu-:n'est- pas
attestee on dohors tie cotte Combinalson.

dos Syntagmes'circonstanc.lels:

dO-a-no -'solitude', do do-a 1(Otre) soul' (litt:

11..831 II exist° un
k
rapldrt evident entre le derivutif -ne et

la postposition-fie

gwiline ne s\s:pour le rot'

gwillnE7ne 'ceqUI est pour le

II serdit faux d' en Conclure quo .Les_

quo nous

Lour

rot I.,- le royaume)'

signes neminaux'en -ne

vonons do docrire sont dos Syntagmes circonstanciels.

identite do derives estsuffislMment attestdo par le

vnir'de transposition inherent A , qut fait defaut aux

tsitions.

11.84 DEVERBATIPS EN -pc ET .1 TONi ATE. !MESE. II exist° deux

typos dederivation deverbative 'd pt nous faisous otat sans l

traitor on detail, faute 'd'unedopumentation sUffisaple a le
sujet.

--
- 11.841 Le:derivatir=2 porMet d'ohteuir, A

verlip-nomin4ux,.des themes adjectivanx exprimant

pou-

pos.t

partir de radica

la Possibi

eS

r
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(597) kola) 7g1 -Y; ke se r.Aa . mi-Pc-d..-
.

.

putts interieue eaaMP U6S-P-P Lititz-a-pour-pp
11'eau de.puits e8t Potable.'

. -
`(:518) lligoP -to Wit: -pc41' itoutenourriti

notirriture toute MP manger-pour-pp re pout 'etre
mangee'

Notons quo es 'part', unique lexcme court a ton mi-bas,

cst par aillcurs 'assiMilable aux nomS dependants: 'ma

?art, lc Rappelons.que Ec fonctionnc on ontrc comme

marque Possessive (cC.10.121): ..

11.812 Des derives nominaux a valour abstraite ou resultative

sont obtenas par unc tonal I to basso .supplCCe'au,ton inherent

do la syllabe cOnjuguce du vcrbe; celni7C1 cemporte nCeessal-
t

rement stilt une determination objectale; zbittine determina-

tion circonstancielle, salt les deux en mCmeiemps. ]
laa-met: 7kcc- : 'amour;''

amour-personne-animer-ON
etat de quelqu'un anime par,l!amour

tolo-gi-kcc
,

'Insensibilite tlitt.: ()reale intericur
,affectC)1

zuu-g33 'penseel (zoo 0'5 'penser')

4aa-1; 'offense! (daa 1C 'offenser1).

bn-ke-la Irassemblements (bA ke la 'se ra'S*embler0)

mettre-roc -sur

mcc-kaa-gi i 'surprise' (ka& 'fiercer, surprendres)

(59?)_6-a ' -g 'le

mon amour personne ahimer-DN tout-MP tot -emphdans MT
tout mon amour est c
1.c'est tot quo j'aimes

11.9,LA PHRASEEONDENSiE. touraun type do syn-

tagmcearactcrise par unecomplexitc excedant cello de tous

les.syntagmes CtudiCs jusqu'ici, mats dont l''intCgration

Conct&onnelle lc situe au nivcau des themes lexematiques. La

phrase condensee se presente come le resultat dune some
I

d'expanSions effeetuces a partir d!un noyu vorbo-nom.inai et

poussees, dans le caq extreme, jusqula lb mesure do saturation

.exematique progrc a la phrase. Elle est susceptible d'appa-./



raitradans'irois fonctions differenies :

- cello de base. d'un dertv; en =2.3.,.l'ensemble ctant bi*

valcnt (adjectivo-nOminal) a l'instar des.autres deverbatifs.

en 1ty_913;'

- cello de cOmpletant.d'un syntagmc d'annexion, lc c p C-

te stunt lc plus souvent un nom do temps;

cello de specifiant d'un syntagmc. specific.
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11.91 L'ahalyse transformationnelle nous per tra de faire

ressortir le.parallele entre 1'eno3ce et a phraac condensce:

celle-ci apparaltra comma l'expressio d'arrivec d'unl d4riva-

tion transformationnelle operce a parttr d'un indica structu-
,

ial' correspondant a l'enonce prodicatif verbal. emplow-

,rons les synboles

= reglc de transformation

sn = sign6 nominal

v = signc verbo-nominal, verbe

sc 'gne circonstanciel (y compris unc propositial,
rilependante postposee)

nl = nom locatif

pp postposition

prs = pronom substitutif

= (morpheme) predicatif

mo .= modalite aspective

x, y = variables

Nous

.11.911 Volc structural repri3sentant un enonce predl-

catif:
sn

1
mp (sn

2
)

Ir
(mo) (sc)

L'operation fondamcntale pour.toutes les Structures conden-

seeS (Ti), Consiete a supprimer les elements actualisateurs de
, ,

., ,

1tcnonce, a savoir 112.ct mo :

T 1: sn
1

mp (sn2) if (mo) (sc)---> (sni), (sn
2

) v (sc)

L'Cndhcc -,

6, -116. kc ogwcc 1;-ii lo
I e ,

.g1
II

sn mp 5,1'2 v mo sc
1

.'-

mon pore arachides acheter-PRGinprchedans
'moil perc est .en train d'acheter des arachides.au marche'

.



.,
-:dev-ient, condense.:

i.. . 1 I.-0 -ne .gwee Nlo loo. -gi
. -

. .Mon pert, arachides achetcr marchc daps
./ En Mame temps',T 1 stipule le caractere non obligatoire deNN

!tout signe nomtnal contenu dins la formula. En effet, la phra-

se condensee se distUngue ule'l'enonce envisage sous Tangle de

sa structure lexico-syntagimAlque, uni ucment par lc fait quo,

son sujAt (sn
1
Yost faeultatif, et don pas ligatoire comma

, ,

celulfae l'enonce prOicatif.
,.-.

11.912 Lorsquc (sc) 'est absent, c'est.-a:dire quo la-'''plurse conr

densee ne comportc pas de circonstant, n'importe quelleit ter-
,

pretatioo de la formulc d'arrivec de T1 (a-c, ci-dessous)
,

donne dirdctement un-° expression terminale en substituant aux

\ symholes des signes appropries.

a) sn1 et sn
2.
sonL presents: sn

1
sn

2
v

- .. I I
Le syntagme p ne gwcc lo 'mon pare arachidcs acheters est-

apte a assumer uric des fonctions signalces plus haut (11.9):

-gwee
I, 0

.(600) 6 -ne -lo. -lop. mo

mon pere arachtdes achetor temps=RES durer
'11 y a longtemps, mon pere a achete des arachides'

II importe de .noter qu'a l'untericur de l'expression con-
. tie.

densee,'les rapports entre les constituants sont les memos que
, c,dans-l'enonce: 6 ne est reconnu comme sujet, gwee comme comple-

ment de verbe, lo comme verbe; l'identification des fonctions.

'est assurce par l'ordre des constituants..

.

Remaride Lorsque sn
1

est un pronoMpredicatif (cf.12.01), 11
.est remplace par le pronom simple (c.e qui correspond.n la sup-

'

pression du pi-el:Licata' apres un autre signe nominal). sn
1

et

sn2 petnent tous Aeux etre assumes par des pronoms. D'autre

part,..des sequences immediates de deUX pronomscomposcs unique-

\ment de voyerIei--('&*est-a7dire des 'combinaisons de dettic:pro-
.

rams singuliersou d'un pronom singulier et de 'eux') ne

sontpas admuses (par contra, vote 10.222.2).

(6o1) ;at -6 ..;Ice loo. 111 3

vo.is me appcler toMps7RES,Aurer

'11 y a longtemps,,
vous m' vet appele'



(6o2) a

prs maison construire -DN -RES

b) Un des signes nominaux (sn

Ire est supprime: snip v

OU
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fine

finer ?
de cOnstrui-
re 2'

) est present, l'au-

L'absonce-dutrait d'Ordre constitue par la succession de.

deux signos neminauX;irivalide la Aistinctian entre la fonction

! de sujet et cells de eomplemvnt de verbs.

(6p3) a '-nu -ye -6;1C

iui eair-ON premier

b) lc °di:inner-ON premier

!sa peemi ere veritio'

'la preiatCrctois qu'on lc
donne'

(60A) A -se -kEe-yeX .

-41) prs bon Ciro fait-ON sprospCrite, susses' 2,----.
) ,du hien arriver ..

b) du been faire 'fairm du bleu, 'bronfaisan.,
,..,.

co'

f

La version. a) des exemples (6o3) et (6o4).
,

,supposc quo lc
..-'

.

pronom a est lc sujet, la versionb), qu'ui est IceomplMent

de vorbe. Dans la plupart des cats, l'amhigurtC du rapport on-
,/

tre sn et v est resolue par le contbX1.0 (voir ex.6o8,ci-dessais).
.

c)-Ni an
1
ni sn

2
ne sant realises. La phraie condense est,0

. .

neduite a son noyau)Pirbalina-ye 'la venue'.
..-

-11.913 Lorsquerst
."
est present 4ans l'expression derivec par Ti,.

m'est-a-dire quo la,lihrase cendensee comports unc expansion

postver,hale, ellbdoit obligatoirement subir unc opCratimn.
,--

-trang.formationaelle supplementaire.:
. .

,'
.- 1' In (sz) ( sn2 "Y. v sc----4(sn

1
) (sn

2
) %sr sc

.

La:Syllabc conjuguee du'verbe'est- portee-au ton bas. On est

aut9rise a earrer, dans-ces conditions, dkune onalite syntag-

rnatique propre a la phrase condenses.

Cc syntagMc ost apte a foaetionner de la mCmc.maniCre,que

les syntagmes- traites soya 11.912 :

- come determinant d'un syntagmc d'annexioa :

.. ..
-nE -gticc

. -lo .-loo -gi -loo. rti.O

sn
1

sn
.

2 .v .sc

mon perm arachirt6s acheter march duns temps-RES du-
'il y a longtemps,'rnoti pare a achete des rer
arachides au marchC' 75) .

..2S
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(6o6) 1-pc -woo ' -kit; -7 -'-6Lst -wuu lita 1.
sn v. sc .

..to parole fixer tot sur parole-MP.,volla
laparole du. message dont tu es -charge: /.

'voila le message (la commission) dont tu es chargCs

commc base..eun dCrivC en-1=C) .

(6o7) ,a -lo -boi-ye -f0ele:. c iciest la
.-

sn v sc. preta Jere tots'
son eller au .champ-DN premier-MP voter qu' J1 va au

champ''
(6o8) wf -se -kee -mee -ne-ye yaa dB

sn v sc
chose bonne arriver homme,a-DN il-NEG tentr-MB
wele-ne -6a 'le bonheur ne ticnt pas a la riches

richesse.a se'

(6o9) yit -ie -yi -gle-ye -see - -gulu -matt6a-ye
sn v sc!
sommea battre eau couler-dn ou eau trou pres-DN
au to fe-ii 'dormir pres d'une rivicrc ou
%.-

117NEG etre bon -pp marigot, cc nest pas
bon'

.

-,coMme Specifiant d'un syntagme specificattf':

(610) (5 -to -08-a -wt gl'affaire de)
.

sn v .'!- sc . notre dcvcloppc-
nous dcvcnir chose-avec affaire ment'.

phrase, condensCe aussi bienque I'Cnonce, peut

compo.trrthie succession de plUsteurs circonstants (ex.616.

Remarg4s clue la fonctio de circonstant peut Ctre impartie
a uhe proposition dependante iniroduitepar kB; cells -ci, a
l'encontre de la prinbipale, conserve ses constituents morphe-

.,
Matiques (predtcat4 mf,' odalitC)mame lorsqu'elle fonetionne.
come terms dune phrase .condensee.

(611) nao-a -bulu -si -k6 yti . bill gba-ne-bo -ne;-ye
sn v CJ sc = propos. dep.

enfants- pain -pren-qu'ils le jeter chien-dim-pl tt-DN
poss (Ire'

.

an se-5 .'Prendre le pain des enfants pour le

teitnx
Tetits' chiensf cc n'ostit -NEG bon:pp gto

11'.9152Lespossibil4tes forMatives contenues dans la phrase

c.onOensee sont utilisees pour deriver des. noms abstraits a par-
.

tkr d'adjectlfs, par l'entrcmisc du verbe to ietrel.

dZ yo
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(612) a to - kpai5 -a -yo 'se grandeur'

prs.Ctre g:cand-pp-DN.
son/lui

(613) 11-6;.- to fofo -a -yc, 'sonetat de faiblessel

prs-poss titre faible-pp-DN

(614-6u to . 'se rougours

prs-pciss titre rouge-pp-DN

11.914 La phrase condensee fonctionnarit:ccimme premier termo

d'un'syntagme d'annexinn est susceptible de prendro des' parti-

cules adnominales
.

(615) i -1; -boa. -1Co. ma

je eller au-champ EMPH temps -RES durcr
'pour tie

equio.est.cle

mon depart au champ, bien du.
..temps s!cst caule -dcpuis

Tandis quo ln transpositioncirconstnncieile a substitUtif

6; (cf.11.742) eat attestee a l'iUtCricur de la phrase conden---.

See, In trenspoiltien verbalo etncircenstancielle offoctuce. a.

l'aade do wo (11.252 ,et, 11.741) en est cieiCe par les infor-

mateurs.(cf.11.81333).

-bo -64
sn v 'si zerondif sc transpose
lsg finir:piere chercher-gerict,EMPH,SLIST EMPH

-leo. ma / quant a act

temps -RES durer.
'en cc qui. concern° cot ondroftt-"ct, tl y a longtemps
quo j'ai fiui d'ychorchor des picrros'

(Note: lc premier le'sort a la mise en reliofode zc
le second a ,celle de la phrase condensee en-

tiere.)

11.915 Voiei dos exemples attestant l'emploi ad,;ectiia1 4e di:-

rives en [myll a, base de phrase condensCO

(617) -stile -d; -6ee -6;-; k; ze
.

mouton come mottre corde n-DN MP ici
!voici-une corne do bolter attache a une cords'

(613) ni
/ . i

-6:Aata -kee -se-5-yo ;

sn v sc
enfant.travail faire bon-pp-DN
sun enfant trantailleurs i



/ -

230

(619) )4.tiile -suo -dila
. -81-Ye 'le passe effroya:-

(=514)
sn v sc v , ble

/
i
,hicr pour entrer prs dans-DN

02oY kwii -da. -da4.rya-ba : 'des stetsons atm-
/ v sc Vehement cons-
i' maison construire nouveau -pp .DN-pl truites'

11.92 La transformation T 12 permet W,obtenir, au moyen d' une
1

permutation, un syntagme speallicatf paAiculier 4_,partir
(dune phrase .condense.

. 1'12 pout opener sur tout indica structural auque les
.

transformations Ti et, le cas echeailit, T11 ontete appli-
. .

queds pralablemont.
7\

e

T12: 00 sn "-i--- .---4 (x)'::'';71:1tiOW-.
,

nl pp

Condition: y / nl/pp°

Un signe nominal (independnnt et non pronominal) consti-
.

tnant dune phrase condensee, est di: place en fin do syntagme et

recoit, sur sa syllabe initialo', la tonalite basso caracClris-
.

tiqUe du specifiO (Sn).

Lorsque °dans l'expretsion do depar't cc signs nominal preen-
de'immednatement un nom\ locatif (n1) au une postposition (pp),

.

it est represente, .dans l'expresSiond'arrivec par un pronom"

substitutif (prs) figurant a.la memo place (ex.624). Mais,ee

pronom est eclipse lorsquela consonne initials de la;postpo.-

sition cat c lidee .(ex.625).

Soit.J.'enonce (621) man ke too 6cic 11.1°Oiseau mange des
/

/Ponies (too)' ramene a une structure conderhiee: 'marl

/ too 6ele 'oiseau poules manger'. in selectionnantila signe°no-
.

minal maa 'otseau' comme speciftilu'nousobtenons'par l'appli-

cation de T 12 le syntagme specificatif too 6ele maa loiseau

mangeur de pouies'.

Dans ll'enoncZ! SuiVat, a st-ucture analogue a colic du
.

precedent, c'est le complement de verbe qui est electionne

comme speciftia :

(622) Aan'go ke pho &tie

0

sacrificateur-pl MP chose manger-DR
'les sacrificateurs thangent (de la nouriture).



5,

.,

, -

T p33 6ele
231.

.T12: son go cc.m-bo -6c1c r-pii 'la nouriture reser-
voe aux sacrif ica-
tours'

Voic i d'autres, illustrations de T 12 : ..

_
(623) na6 .1 ke -p33 kpaa . se -,a 'la femme snit:

. been preparer la .feinme IP 'chose preparer-II bon-pp nourz i tures ..
_T 1 -T11 : ne6 p33- kilaa sc -ii

T1.2 ( Cl.zc t Ion de 11;1 comme spec If le):
,::' ' femme qui sa It ,)p3p -kpaa-/ nnVb ien:,fa ire in...cu.! s ine ; -bonne/ .,'

cuts ittizre' .,- .. i
.

(6241 -,wo .7 10 -ii zlia -1r1 ; ' as vont sou- le. cite-
min'-tis a1le -PRG cbemin sur ^

ri - T11 :
s'av - -z5a -la

T L2 (selec ion de zaa comme spec lite) :*
ao -zaa 'le chemin

qu ' 11s prennen tux aller dessus
(625) ti ze gwcc-e

le trapper( IMP) ea illou-uvec
- T11

chemin
'casse-la (La no ix)
avec un ca t

-zc ghee-a
12: a -zc-a -gwcc ' ca i nou pour In casser ''

_( 626) kpu. i : w6 -wc .1a171 // a- -zc-a-
rat-DETnoix de palme-mi voler-1111 les _casser-avec

to -g3 les no ix de palme quc le
rat vole,, les cntllciux,'ca kllou-N 'eEG tre lui pour les casserne sont
has en sa possess 1..zzi

'le rat est been capable de' volar des no ix de palme,
ma is '11 lull manquc les cat lloux pour les Cassel.'
( proverbe)

14.0 Les d,ialectos .wau font un emplo e de la hrase condensee
part lel lenient dirferent de celuk quo nous tenons de dcrire
pour le nilo. Lorsqu'cl..lc coMporte une expansion pnstverbalc et

vel le es Z., de ce fait, marquee par. in tonaLitc syntagMat

!11
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elle nese combine pas aveo f=e);:mais la phrase condensee on

.ant quo -telle constitue un theme.adjective-nominal. En d'au-

tres-,termes, la tonalite .syntagmatique, manifestee par le ton

bas sUr la syllabeconjuitieedu verbe, remplace lo moneme f.-+
dans;! la fonction de lerivatif.

;(627) Giat' -sele -do -'4ec 'corne de belieratL..mouton corne.mettre corde a tache a une cord'

(624) Ice -wuu -w66da 76a

noire parole respect. fatre une chose sur
'1'Unite de notre opinion'.

(629) maa -Ice.-64 A-le -1
oiseau-rencnntrer-mi rec sur prs-emph alle

wuu 135 le

.cela-MP enomat.dire-HB-MT
larencoAtre de plusieurs 'otleaux ensemLle, leurs
ailea, c'est cola qui.dit wuu.
' c'est la voice d'oiseaux (et non un oiseau seul)
qui fait ie bruit' (Proverbe).

11.94 CLASSIFICATION DES' SYNTAGMES., La phrase condensee pre-

sente un interet consider.able pour l'analyseen profondeur.de

l'enonce. Nous avons. signale Plus.haut (9.11) ti quel point le

passage d'une structure discursive relevant du niveau de 1-1e-
,/

nonce a une : structure du niveau thematique ayant le MeMe Con-

tenu lexematique est significatit pdur l'interpretntion de

l'enonce en termesde ses deux oomposantos:fondamentales, a

savoir la tram) lexico-syntagmatiquo d'une part et la trame

morphemo-syntagmatique d'autre part.

A censiderer la premiere de cep, composantes, la phrase

condensee nous pernivt.d'etablir uhparallelo entre le rapport

unissant le complement au verbe et celui unissant le sujet au

verbe. Noui avonavw(11.91.2 b) quo la distinction entre cos`
deux relationi est,noutralisabe. De phis, ellos coincident

dans les memes condltiens.ovec larelatioa d'annexion. En- ef-

fet le rapport entre a, snjot/complement do verbe, et le res-

te du syntagme tel qu'il se presente dans les, phrases conden-
,

s'oes a loye 'son depart./ ke fait de l'emmener'

et A 1; bol-yti 'son dipari an champ / le fait de l'emmener
; .au champ'
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. .. 4
ne differe en rien du rapport entre a determinant et son de-,

terMine tel Au!il apparalt dans le syntagme A'annexion a nE

ilui poi-6 (= son pCre3), 76)
. o

.
.

Ces'neutralisations, dont 16 terme neutialisant est le!
t .,,:

raportld'annoxion, permettent'lie conclure a une iden,tite fon-
I .

damentale entre Ics trots. relations mentionnees, c.olleslci
.

/ ..

epouVatt tre raMenees a un soul typo de.determinatiOnregres-,
. , .

sive, selon le schema suivant :
. .

.

.)

mEnonce sujet-verbelcompleent-Verbdillapport d'annexacin
,c.

( -eonditions do 0 0

pertinence) .--t.-----------:"---..'t
Phraferon-
densee determination regressive satellite-noyan)

(condltiOnS do neutralisation)

Schema 21
a*

La determination regressive s'.oppose dune part .a la coo;-

dination, d'autrc part a in determination progressive (noyan-

satellite).. On a'constate ci-dessus (11.81331).1:existence de

can d'homonymie de la determination regressive et dela
.

Mination progressive. Mats il est prolable.cw in relation.;

satellite-noyau est' toujours distinguee de Ala relation noyau

satellite per sacompacite plus faible, adittant f' insertion

do morphemes adnominaux entre le premier et,'le second consti-.

`-)

tnants du syntagme:

En tout etai de cause, la detormination regressive,et la.
-0

!

determination progressive s'opposent sur le plan du signafie
.

(condition necessaire pour qu'il y,ait 'deux type's de.relations

d iff erentes , et non..deux d.,-un--s-eul-rtypo -de relation)::
. ...-

Le determtnant aui precede le determine est.exterieur.a ce Mes-

ater -"on, dans le cas du syntagme possessif, le terme

tique du.determinunt est exterieur an determine: ne nE 'enfant
o

pore A.= pore ) , ne, 'mot 'posS enfant (=mon enfant )' Par',

'
0

0

0

9

cOntre, la determination Progressive, qu'is'agisse du sjra-

tagmc epithiltiaue ou de la determination circoilstanCielle,. im- .

pltque toujours l'inclusion du ,deterMinant dans le determine,
.

. . 0 . cpcc dorniar etant aualifie, quantifie, intensitie ou explicite
. ') ..

pan le premier.

"'\
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0 .0

O

. Le syntagme du type noyau-satelljte peut en general etre

'transforile en Un Cnorice !-Copulatic. dCE ' ma son ilcuve
\

kw11 ke 'la ma 1 son est.
.

neuVc1, Icpaalee ze Kpata ici

is i Kpata) ' , keZe 'Kpata" est io i CettR'
o 0 .

transformation ea t impossible lersque les tomes se trouvent

dans un rapport d ' exterior.vte (a moms s de changer completement
- .

le typo de relat ion .11p1 i vedans 'les syntSgmeS
: ne ne ' en-

.
,Cant per° Ice nE-4 La transformat ion inverse, a sa-

,voir la condensation 0 i un ena5ice coptilatit en un syntagme du

type noyau-sate 11 ite (kwi i ke -ded-a deE4 montre
,

t

la predication c irOons tanCIello rejo int la determinat ion pro-

gross ive Ce fu it jot t c .une nouvelle lum 1 ere sur la dist'ino;.

t lop entre '1 ' enonce-
.0

copulat if verbal Ay enonce verbal, , car
0 7 '"
la predication VerbaLe - nous venons de _lc demontrer 1:aide

.

',,de la phrase condenses - ressortit au contra ire, au" typo de

termination vregress if . 0 1

*

devient pess d' operer, A part it de ces deux types

O syntagniat iques fondamentaUx, unc cia§s if icat ion complete - hien

que Prov so ire -;les syntagmcs subOrd Ina t presentee dans le

schema, 22, Les deux' types de-determina tU on , qui font : part ic

dune memo classe, de cat enes , a savor la classe des catenes

de determination, dOmprennent a 4eur tour des types, et even -!-

tuellement des sous7iipes .cliffCi.enc les par, leurs catenants

( presence:de marques, select ion des termos Const i tut fs. Cone-

t ton) et par. leuri valetirs. Les sous -types, du type° coMplet if

sont caracter ises parole fa it. qu' ils Son neutral 1 sables ,selon

le schema 21,, i-devant77)

(I122 fondament al ) DETE MINAT1oN REGRESSIVE

1

:Typos) . Synta'gm Syntares. -Syi-itagme (Predi-
possess if completifs . spec if Ica-, cation
(10.12) - ° tif (10.15) verbal e)

: .

190.21Y
, 0 ,

(Sods- types)
A
Synta$me Syntaime a Syntagmcs - ,'-
complement- de annexicai circonstanciels
verbe (10.114 . (40.13 ) 0 (1.0,.14) .

. , .. .

Schema 22a

(:.

0

O
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DETERM NATION PROGRES51VE,

s
(Types) sSyntagmc do 'Syntagmes,

detarmination .. epithetiques
Circonatancielle ..(10.17) (Predica7
(9.121, 10.16) t01.1 PJ.i

. . .constan-

235

cielle)
< .(9,.14)

SChenia 221)

.
.

11.10 LES Sk1NES DICTO-MOD AUX. Dani Bien des cnonces toura,
:

/
nous evens relay; in prese!Ice do skgnesdont le cemportement

no s'accordc ui.avcc_celui des Signes lexemattques, ni avec

celUt Aes signcs morph6atiques etudies dons r4iSer-
.

vans a cos. sigmas particuliers to terns de 'signes dicta-

modauXIls sont Caracterises par les traits suivants :

N..

1). Ils ne sont en aUctmaaanecessaires a l'enonce.

. ne s' integrant daris,adcun syntegme susceptible do

'fouctionner comme constituant\de in proposition et n'e trent.

pas non plus.dans des rapports selectkfs,avec uniautr moneme

de in ctains parlee.\Ce qui-'escessairept.sUffis It pour

leur apparition,'c'est in presc ce d'une propositiu 1 repon-

dont aux schemes des anances -pre iaatifs au prose atifs;,cdr.-.
t -

teines paeticules petivent 4alemc t d;terminer des quasi-
.

0

phrases non interjectives (cf.9.3)

Les zignes 'dicto-modaux apportie newt, selon.l'expression

de Bally, aux determinations Medulasqui 'affectent le phiase

duns .son ensemble' (1965, f19). Il eit si'gnificatrf quo O.

particule crinterrogation totalai':en fait partic.' Wautre

. graco a lour caracterafactiitatif,-ile restenAen'dchors du

systnme :(' actualisation. Its se rangent plutOt An:cOtedes

AOtaches de la phrase segMentee, qui entictiennent le

memo rapport fondaMental avec l'enenceMpls Comencf, a In chi"-

fOrence:des aignea dicto-modnint, sorreliWITETIables wane des

fon&tions ayntaxiques de l'enonce (cf.ch.16).

Leaaignes dicto-modhux:Comprennent'daux Classee'dq..MonOmcm

ossei differer4s les uns des autres on ca qurconCerneYleur

C,



23
composition phonique et lour role syntaxique: les adverbes

.

dicto-modaux, ou adverbes e modalit;, et les particules diao-
modules.

1140.1 LES ADVERBE' DE MODALITE. Les adverbes de modalite s'ac-
.

fibrdent pairr&ur initiale consonant4que avec le sCh6a phonique
des signifiants lexematiques.

l ,--Ifs sont caracterises par leur position fibre duns la:pro-
n

.

p
tN. . . . : ,positio, a savoirar-le" efait,qu'ils peuvent tre intercales

entre deux termeS Orimaires.:de li;norice ou places en fin de
proposition; touteffi4s, ilfi niint'erviennent pas entre'le sujet

et le predicatif, nt entre.le verbe et la modalite. Ilr;sfiite

dfi second crite.re &lonca cidessus a propos des signes difito-
. ,

modaux en general.C11.10), que les adverbes de modalite sont-
incapalea d'etre transposs:ala maniere d_, leX6a-

/., .tiquos, et quills sont,par consequent inaptes Cu toute mise en,
relief. Sills apparaissent freruemmentdans une position posta'.

.,

verbal-, t avant soft aprei des signes cl constanciels, ils
----rid-Sont neanmol pas Substituables a cos de lers:.la preuve

en est quills ne s rabent fonctionner comme predicat d'uli
!

.enonte cepulatif (ck. .1/...4).

.....

....,...

.,,Les valeurs' qtio n s donnerons ci-desso s doivent Sire
A-. _

_pr..isescomme etant des pproxiMations. Ditinb maniere general;,
.

.

les adverbes de Modalitenjoutent a la proposition dont'Als
Ifont partie fine nuance modale ou affective.

1

.-

.11.10.1.1_sl a valour impilque que le fait enonce-...... .

!\
siajoute a titre C:gal.a fin fait precedent:

(636) ...Ica dea: . a-Ac
\

'-wala e wuu -yoo
.

.
;.

nous ontrer-CST cola dossous it parole Mauvaise
pe-a .zi ko -fieA/

.

-dire-PRJaussi nous a I i'-.
.

1...si noufifixons (la Contribution) fin-dessous.
(dfila.somme prOposee); li Oe President).nons
fere aussi des roprochos; i ':

,

. .he 1c56 .. zi
,

daa-a a -ta. ter"; -gt..
mats nous-NEG aussi ontrer7PRH. prs dessus

-
en
o-tial Inrismats d'autre part, nous ne &mons has

lionplus aller boaucoup au-dessus'
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(631) 1 zi gee (.18 el

tu banane connaiktre-HB ?

(632) a -le zi 0
prs-ipnrill encore CPpres voice

'c,pnnais-tu
namt.(sous-enLendu:
apres l'avoir goatee)
la banane ?'

c iest encore lu

.... .

e
. . .

a11.1.0.1.2 .to -1 lo impl.ique que le fait nonce repond une at-
.= '. .

tente ou a un necessi le
1

(633)..6e . '.:. . .p5 .te 'dis-1e Onfin:'

0 tu7,IMP le dire enfin.

(634) 1p !nee 7kpao. , yoo to
.

,' ./'et. personneS'grandes-MP descendro-1NAST enfin /

'et finalemdut'les adultes desc'elident,(= vont aux.//
champ)' /

.-

(35).0 to y7i se: teq. ' -le /-le

il enfin sommeil battre-AST aujourdl.hui. emph (a)
.i.1 (le mOlade) a enfin dormsalijourd'huit.

..--- . . .

11.10.1.3 yL1i marque le caractore ponctuel du fait enonce :

(636) 7 .ne
__

- yaNi... 'si (une foki) tu
_..

kpo.
.

tu enfant. produire-CST une foss prodmis un enfant'

11.10.1.4 7i indiu que le fait enonci/se produit regulierc-qe
'ment ou ontru-temps.

(637) kr) g5:-
/17:3

zli o -lea...
. . .

nous mourir-mi faire -FIR normalement MT MT
'come nous devons (thus') mourir...'

(638) a) e z7i gwee 15

il regunerement arAhides acheter-UB

b) e gwee
..\

z15. A
.

I

./ n/b) sil achoto r gm olierment des arachides'

,-' .'
,.( ,

V"..
(639) ft : m3-A t Oi lea i zit ge-

je le piler-ePRJI: ps-clans MT to -DES sauce faire
.../ ; . .

'tin ,.)--- spend nt que je pilerai, tu pourrhs
..-- fair la sauce'

. entire-temps

11.10.1
A

borp, /1 valeur distr butive, marque une action repo-

Lee de facon irreguliere on ac omplin per plusieurs personnos

individuellemont : -.(

.299
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(64o) givili. nag . 0..a , borig.

guerre-DET CPacc faKeGER do LompS en temps
e .

obole c -16 ... 'los guerres.qu'on
autrefols-MT dem MTemph .pdm monalt de tempscn

t

(641) kg 5 -sun key-Li

vous mon sacrifice faire-PRJ
lquels:sacrifiees,fcrez-vous
adressee par nil pore mourant

11.10.1.6 /li marque l'eventualitC :

(542) a L;-a,
a) je pout-gtre aJler=PRJ

b) tl 1;-a yiti

.1110.1.7 log souligno

(643) a -gelo ko log kii

(644 )

temps autrofcis...'

boo AfICC-.11 . le

nombroux quoi-avec MT
pour mol ?! (qUestion
a ses nombreux fils)

a/b) pout -titre'

°nonce :

-ta 0

ses chambres MP bion cent bonucoup sur
'lc nombrede-ses chambros (du
bleu plusiours

a

rite -mi je la'Aire-110 pourlapt..MTdCic MTemph
'c'est pourtant bier la verite quo jo dis!'

la c\oence tomporelle.:

. -nc

centaines'

PE log

pdm
gratto-ciel) dCpasse

laa -la'

11.10. .8 satib marque

(6.5) i %/LC:

A

yo
tu dire-AST tout iisl'houre mol a
'tu.m'as dit tout a l'houre. quo...'

(64 mia s1133 . -kC . PC

pdm

-nc .

tuNEG=IMP tout a l'heur.e_Drs_inilt. diro,cux a
itl.nc taut pas quo tu lour on discs quolquo chose
tout' a, l'heure'

'sec exprime.une alternative ou'un dCsaccord.

(647)A: y45105',':.-wia/ll S(rkponse): c sec. 105

fakouba parole- abion
NEC. PP
'Co nest pas du yakoub0- iciest nu contraire

!non du yakou4al'
(yakouba= Janguodan)

(648) whA7ule 0 164 See lc 'qvi:gtes-vous don

CPprCs vows -pp done Mr ( r eprobation d'un'insolenced
.comme morpheme do,coordrnation iti.0 213) -.fenctionue anssi
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11.10.1.10 Les adverbes de modalitC

Mame proposition.

(649) 0 lo zi p0.

peuvent cumules

-to kC se-a

dans

it enfim ausSi lc Aire-CST prs tout MP bon-pp
's1 cnfin tl 10 dit anssi....,!'alors tout est bon'

11.10.2 LES PARTICULES DICTO-MODALES.,Les porticules diet°-
modalcs (PD..) peuvent intervener joimediatommt devant unc jonc-

turc primairc (cf.7). Ellcs. se plaecnt apros d'oventnolles mar-

ques terminates deictiquos ouomphatinnes_DIT),Elles expriment

en general des nuances affectivek qut portent sur lc content' de
in proposition laquel1c in particule est adjointc. Lours- si-

//
gnifiants repondont aux schemas phoniques V(V) ou CV(V).

/
Les partieleiNAicto-modales apparttennent.au style de coin-

/.

versation, ou elles sone. tr,es courantes. Par-contre, ones tic
.

se rencontrent guere dans les re cits.

11.10.2.1 La particule 0/sort a renforcer unc interrogation to-
tale. En finale absoluci 0 se combine avec l'iAtonation tornban-

tc (7.21).

(65o) a 1O boi c' /// lest-il allC au-champ ?'

il-RES tiller an champ?-
.

Pour Ilemiloi'de 0 dans la finale non absolue, voir-14.614

infra.

11.10.2.2 La particulo e, employee a la fin

ajoutc unc nuance dc politesse.

Que l'on compare les deux' Cnoncits snivants:

(651) 1(5 6CCa /1/ 'morel pour in nourriturc' (cf.9.33)
(perc s'adressaiit a so fine qni lui :0
sort tin repos)

1.1(652) ka 60eil o /// 'morel pour in notIrriturol tenfant sVI-
dressant a son pore)

(653) kO OA Gcic-A ov# (avec intonation
tombante a valournous INCPL ctidse manger-GER pdm! ,

exclamative)
'nous,sommes encore en train de manger (veuellez
done nous exencer)'

Dans l9s sequences de propositions (cf. 16.621), ci somble

fonetionner comma slime dCmoreatif affectivement neutre.

de 1!,CnoneC, y

251
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11.10.2.3 La particule (055.semble pouvoir Ctr:trap0-6-chee do

morpheme predicatif w55 exprimant l'idactualJte (cf:12.5). En

position finale, (w)55 exprime l'ennut ot0,,combineavoc l'in-

tonation suspensive, le doute,:

(654) kO t& pp bole -a oo
-

nous INCPL chose manger-GER pdm

'nous sommcs enco-
re en train.de
manger(1-aisse-
nous tranquilles)'

Pour ia version polio do cette phrase, voir ex.653 ci-/

dessuS.

(655) A-10 A5 c w56' 'cc nest pas lut, non ?'

_A=92) voice. non?

ra" particule -a (phontaogiquement lice a la syllabi.
I

. .

trecedento) possede une valour exclamative ou assertive:

(550 k5 -6'6'... n5 -a 'ab, vos'amis soot ve----

vos amt-pl-RES venir :
nu.s!'

1 i.102.5 wti eXprime la sorprisc ou la satisfaCtion:-

(657)*wO5
,

In p« te6 'rIc A:0 wit

11-NEG enfin vomtr aujoord'hut emph A (surprise)
'it n'n finalemunt:quandimeme.pas vont' aujoard'huts

... /- . . ,

(668) gve yina -yo5-bo -to -gi lc wo . -wuu
. .

.

.

-------L---i-1---paSse-esvr-rtmauv-als-rTI-meme-sur-nt-Ils-sm-pft.,,-

tri5 la wti

entendre.INAST MT )
'il a de l'autorite memo sur les esprits mauvais, et
tls lui obeissent!'

11.10.2.6 ke marque lc mccontentement (cf.aussi. 15.243):

(659) 1O ke iva-t-en: (= foils le camp!)'

(66o)

it est plus fort memo .10

quo les esprits mauvats

a5 kwilc

In matson

keN, in maison'

PDM (rCprimande adressCc-,quel-
qu'on qui frappe a la portc
de rayon insolent())

11...10.2.7.we. marque la 'suspension :

(661) c Wtt: c c Ort-ti,

it direrAST : fl ventr-PRJ

(662) lc ka-le we

et vousremOhj...?

we a dtt quitl vien-
draft, et mainte-
nant...'

'et vous? (qu'en pensez-vous ?)'
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11.10.2.8 GCc est employe pour renforCer ou reiterer unc in

jonction
.

(663) GC (Iola G.Cc lynttends donc:'

attendrecdonc

11.10.2.9 Les partcules we (perplexite) et zLii (execs) ont etc

rencontraes uniquement is la fin d'enonces emphatiques:-cf.15.

'243.

'11.10,3 Le monCmc na est lc seulcas aftestPc dune particule

diclo-modale soft preposee a in proposition. II donne a

celle-ci.le carnctcre d'Unc-cinastion oratoire, une

reponse affirmative. 11 est frequemment combine avec une parti-

cule dicto-modale postposce..

(664) na 7-10 i 1.57 - boi ke 'c'est been totichien toi to alley -AST au champ PDM qui eta s tal
au champ, non?'

(665) na 7-6a kwIrba 00 na -n

alors.tes EUropeen-pl ils-NEGacc venir
'alors tqs Europeans no sont pas 'venus, hem 7'



LE SYSTEME ASPECIO-MODAL
MODE ENONCIATIF

12. Le sySteme des modes et des aspects est fond; Bur deuX.

mes .actualisateurs de la proOositioni'le predicatif, place im7.

mediatement apres le suet, ouamalgame avec co dernier, et la.

modhlite, phonologiqupment rattachee au predicat verbal'ou rea-

lise° sous forme de copula on rapport 'avec 1p,predicat copula-
.

tic.. Les valeurs modeles et aspectives se.degagent on partie

'des paradigmeS de chacun de cosi:deux termes pris isnlement, et

on partie du jeu des rapports'de selection qut S'etablissent

entre lours membres respectifA ou entre des sous-paradigmes

restreints de, Cheque terme. I1 y aura

types distincts de rapliorts seletifs

les modalitesverbaleS. Chacun de

nation est lie de maniere precise

lieu de distinguer quidre

entre lc predicatif et

cos quatrc types de concate-

a une fonction qu'assumo la

proposition ou anntypede proposition particulier; on les

designera par le terme de !modes syntaxiques' en distingwint

entre le mode .enoneratit,iOMede determinatif, le mode.conse-

cutiT et le mode continuatif.

Sur un autre axe de valeurs, nettement distIntt du premier,

se sttuent les modes predicatifs gut, par la variation de lour
-

nombr6 de--Lour organisation interne et de leurs signifiants,
^

se rattachent aux modes syntaxiques. On aura interet a distin-

suer dune part les medes primaires qut ressortent des opposi-

tions fondamenteles.du systeme,dc l'autre les modes secondai-

res sont lies a'certains Aspects. Les aspects, oux, se re-

groupenten sons-systemes selectivement.assocles aux modes pre-
..

dicatifs primaires. Dans uno certain° mesure, les sous-systomes_

Aspectifs refletent egaleMent, par des variations du. degre.de

differenciation interne et de la.realisaeion d'aspeCts particu-

1

asq
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liere, les distinctions enl!relts.modes syntaxiques..

Le systemc cutter est Ifecoupe par l'opposition affirmatif:.0
negatif (12.4)Nne poiibilite additionnelle s'appliquant a

l'ensemble du syst'eMe s'offre sous forme de l'inactucl (12.5).

Le plan de:notre expose tiendra comptc de l'emboltement

des modes predicatifs primaires dans les,modes syntaxiques et

des aspects dans les modes predidatifs primeires, embeitement

qut ressort de rayon particulicrement-nette des. seetions-con-

sacrees a l'enonciatif affirmatif:

12(.03) Mode enoneiatif

12.1 . Indicatif
(-'

12.11,12... Aspects indicatifs

12.2 Actuel

12.21,22... Aspects actUels

12.3 Injonctif

12.31 Desideratif

12.32 Imperatif

11 apparalt,de la vue,d'ensen c donnee cidevant, quo le

systeme aSpecto-modal et la syntaxe de la phrase sont etroite-
.

mcnt lies on toura par l'encpevetrement. inextricable de lours

signifiants. Aussi scrons-nous amen°, aprce avoir degage on

rapport'avec l'enonciatif les traits principaux du systemc as-
.

pecto-modal, a term- compte aussicn_decrivant les n os mo-

des' syntaxiques, des traits gcneraux 4es propositions auxquel-

les ils sont raitachei. L!etude du systemc aspecto-modal 1.

bouchera donc sur laphreseologic.

12.01 Lorsquc le snjetest un signs substantival, la fonetion

du pIdicatifest assume par un pr;dicatif 'pur' (MP). tele!:

ci tonstituc dans ious les cas une unute discrete par raPpOrt

au sujct qu'il suit en sequence immediate, .tout en y °tent

souvent phonologiquement rattachc. Co paradigmc comporte,;a

l'affirmatif, les signifiants ke, . et ., dont les.vaieure

scront di3gagees ci.-dessons en/rapport avec cellos' des mOdeli-
.

Lorsquc, par contre, le sujet est pronominal,-les pronoms

Oredicntifs nondecomposables on trenches segmentalal plus



)

245

petites -.combinent les deux fonctions, eelle de sujet el

le de predicatif. Ainsi, on pout mettre on parallcle les °non-

cc's'

(666) ne ti'enfant (MP) est tombe', oil le sujet

substantival et le predicatif sent .sepp.res, et

(66') h pole: 'jc St1 S tembel, ou A retina en un.meul seg-

ment les fonctions.assumees dans ].'example precedent par-uC et

kc .

Co qui complique la triche au descriptemr, c'est quo le, pa-

redigme.des predmcatifs.purs et celum des pronoms pre Wicatifs
,

sent on partme differemment organises. Los-.distinctions obte-

nues po\F ladifferenciation formelle des termes'de Cheque pa-
,

radigme ne sent pas necessatrement paralleles et menent e des

grolipTents inogaux.

Pour clarifier la presentation des moyens d'e pressmen,

nous placonS au debut. de notre expose sur le eme aspect°-
.

modal le.t.ableau synoptique des °renew; preds,atifs a firma-

nuquel nous nous refererons on decrimant les mo .s et

les aspectS particuliers.
Tableau 23

PRONOMS MEDI-
CATIFS ." :

.

Eersonne;

lore 1
sg. :

2ndenon
substi-- :

tutmfs lere :

pl. :

2nde :

a

Ind.

h

i

.

lc;

ke

Serie I

: b : c : d
:des. :

! fi ,

i : i l

Ic011 ! 16 ! Ice

ko

: ke : Ica :

S erie Il
a -1 b.

,,
res. :. mngr. : p.

ma
: .

ma il

6e-60e: Gee :6e-0
-(y); :

kwee :kwee - 'e: bwill
[koe] ; ; kwaii

kaa : 1 p . : ke
[16e]

subj.: e

agobJ :(y) esubsti- .

tutifs ; ,subj. wo
Pl'Obj. : WO

: e
(y)

.,wo
Wo

:,
0') e :(Y)o

: :
.

wo : wo
:

, .

(Y)a : (y)oe
.:/

k.

v
, : .

WO I: WOO .*. woo
i:

Formes de
citation

\

hie : h/e\: Zi/e : h/i3
:

in.;/ya : man /yea

-15



r-

1

246

Les formes doancas entre crochets sont des vat-mantes dia-

-Jectalcs wau. Les deux barren obliques dans les series du der

sideratjf(lb) et de Pimperatif (IIc) separent des signes non

equivalents. (Pour le paradigms complet des pronoms injoactifs
dn pluriol, 1 ,

.pans la scrie. I, les signiflants'remplissanta fOnction
de siijet sont rryttement searables de ceux associes a la fonc-
tion predicative. L'elcmcnt pronominal ost constituc par in

partic segmcntalc du signielant en combinaison avec son appar-

eenance a.une correlation tonale (tons haut ou mi-haut paur

Ids non-substitutifs,,tons bas, mi-bas ou haut pour les subs-
! , I 0

.titutifs objectifs); l'cicmcnt prcdicatif est constituc par lb

ton. La scree II est complCtement amalgamee: les deux elements

nc soffit pas isolablca, hien quc ion constatc la predominance

d'un clement vocatiqtic /a/ dans la scrie a, et cello de l'ele-
ment /cPdans la scree b, presumes residus d'ancicris

.predicalfs.

On notcra en outro que dans la scrie I, les pronoms du

singulier ont une forme caractcristique /V /. 4- les variantes en

/yV/ des sub'stitutifs etant Peu frequentes tandis quc ceux

du pluriel repondent an schema /CV/. En.outre, 1ps pronoms du

plurtel dos deux series ont des traits plionologiqueA_c_ommuns:'

les non-substitutifs sont caracteriscs par l'initialc k- et

kw-, les substitutifs par linitialc w-.

Les valcurs prcdicatives sent exprimces par l'oppogition
entre deux groupes de paradigmeS pronominaux (scree I.ct scree

II),.opposition.qui refletc la distinction affirmatif-ncgatif

(cf.12.401) el, A 'lintel-Pour des modes affirmatifs,"grosSo

modo celleentre los aspects actucls'et les aspects non ac-

Weis. A l'intericur"dc la scree I., ).a,differeaciation aspecto-

modalo est effcctuec a l'aide d'un suppletismc purementA.Onal,
.

A l'interidUr de In scrie II par un supOlefime vocatiqn6 et
tonal combine.

.

0. . .,
Les differcntes series pronominales sont Associecs chacti

. , .

nc a un groupo determine de modes et Waspectii.

L' isomorphic tonalo, dojo constatee A propos des pronoms

2 57
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non marques (cf.11.1411 et .tableau 14), penetre lc systeme pro-

nominal tout:cutler: la suplaction Ionale se fait par correla-

tions, opposant cheque fois les pronoms de yalcur subjective -

cs.est-a-dire leg non-substitutifs et, s'il y a lieu, les subs-

titntifs subjectirs - aux pronoms substitutifs de valnur ob-

jective. (tes diffCrences-tonales sont cependant nivelCes dans.

les series Id et lib, qui posscdent unc tonalite unique, bommu-

ne a tous les,pronoms. Calice a cette isomorphic, il'suffira,

pour identifier unc serie, d'en citer un'representant subjee-

tif et.un representant objectif. Les formes de citation chol-

sies sont celle de la premiere persOnne chusingulier et celle

du, sobstitutir objectirdu singulier.

,L'oppositron cntre les pronoms subjectifs et les pronoms

object:ifs a l'intericUr des..substitutifs est limitee aux sc-

rrcZs.Ia et lb qui representent les valeurs indicative et in7

joncIlve.

La lecture -. horizoptale du tableau fait apparaitre des.ho-

monymiesj, l'interieur de la :S.Crie I. Ain6:,r, les pronoms non-

substitutifs de 4nZme personae de's Series a, b et,d ne sont pas

differenclees dupoint de Arhe de 16irs sighifiants; de mCme,

les substitutifs subjectifsdes series a et b ne diffCrent ni

entreeuX,..ni perrapporI aux substitutifs'de la serie

tre.part, les substitutifs de fa serie c sont 'homophones avec

les substitutifs, objectifs de la aerie b. Il faut remarquer
%.

00 in plupprt de-ces amblgaVtlis sont resolues ailleurs dans

l'e.noncCper des proci,d;Iscompensatoires...

12:02*En comparant les dcux phrases

(667) h pole- je surs tombC'.

je-IND tombcr -AST

(668) e 2 pele7 111m'a fait.tOinber'

117IND me tomber-AST J.

on est tente de rattachor7fi na la,foction,desudet, A cede
do compl;ment. Mais .en realite,-lo pronom prCdicatif n'est

..rien:d'autre quo In combinaImOn d'ua,pronom et d'un
ii. dolt sa forme particunerc a la contigulte do cos deux

'termes et non a lei fonction:iyittaxIquo de 'sujet. Ccci apparalt

ti

0
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lorsqu'un sujet coordonne comport° comme premier terme un pro-
nom :

(669) a ni nill-sibi Ice led -gi

PRS et &me prix IND un seul endroit dans,
cela et la cotisation
'ce.la (.es nouveaux impets)et la cotisation, c'est la
meme chjse'

(67o) a ni mB6BO ke vrt.L

lui et quelques-uns IND dire-Hp.

Dans cc cas, la forme du pronom est cello du pronom 'non
Marque'..

De memo, lepronam accompagne d'une particule adnomtnale

ou d'uno epithete ',Olt etre suivi, du predicatif,pur:

(671) ke file-a
.

'cela vaut

PRS -EMPII IND meilleur-pp

(672) ke le-a ',moi-meme

lsg memo, IND aller-PR4

Strictement, parlant, les pronoms sont

ques pour leur fonction syntaxique quo les mitres signer

lui et. quelques
autrel disent-;

done aussi peu mar -

no-
minaux.

Nous ne nous interdison, pourtant pas d'utfliser bccas.(on-'

nellement, comme uno facilito, les termes de 'pronom-sujet' oil

de ' pronom marque' pour opposer les pronoms predicatifs aux

pronoms employee dans ale autre fonction (bu pronOms 'non mar-
.

ques', cf.11.14).

12.03 Le systemeiaspecto-modal sera'd'abOrd decrit tel

se presente'a l'enonctattf, mode ,syntaxique de la proposition

independante non emphatique.

L'enonciaiii distingue trots modes predicatffs primaires
l'indicatif (12(l1.1), l'actuol (12:2) et,l'itijonctif (12.3).(Cf.

tableau synoptliqUe, 12.34

12.1 L'INDICATIF - INVENTAIRE DES FORMES. Le mode.indicatif

Suppose_de la part du locuteur une attitude detachee vis -a -vis

du 'contenu du message. 11 sort a constator objectivement l'e-
xfstence d'un'fait ou d'uno possibilite, .sans les mottre en'

2 S9
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,7)

.
rapport dt'rect avec la- situation pr'esente.

and i cat if ( IND) ast martiue° , Cnonc tat If, par, lc

0

f2)

dicatif ke,
,

ou alternativement par un pron6M,ac 1a seri°

O

249..
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(671) nao ke suo 1;t51; =g3

enfants IND avcar. pour -HD infimarmies °de,
' les enfants out pour de 1'. int

.

(674) A: I 6&& .-; 7 3.;7a c"acheteras-
tu-IND mouton -al,: prs achater-11J ? to ce mou -.

ton' ?' °

(675) II: ilAca . lo-a 'oui,- l'acheterai',

out jc-IND le acheter-PRJ

, - WO e 6;1; kp;-a ke -le . '11 raccommode un sac'
, ,.

11-IND. sac' fixarTPRG roc sur
coudre l'unsur l'autre

12.10 Le mode indicdtif so diffCrenCie en un e'ven'tail d'aspects

acant en communle trait semanelque do l'object:ivite; tls sont

.exprimCs par la modalitil adjointe au verbe (quatre.:aspacts) ou
.

par Un sign if taut compose comportant unccopUla (cing aspects).

Nous rnisons.stlivre l'inventaird des signifiantsde ces as-
,

pects..kloub adoptcrons prinoi,pc de cater leS modalites an
..'

rapport avec .le .raidical verbal 1; 'aller, partirl;

12.101 Parma lesquatre aspects c"xpritnCs au', mcoyen do mogalit.Cs

adjointes_au verbe, deux sont fondCSQgurla combinaison du

me verbal a ton inhCrent avec un' suffix° vocaltque:..

1O-11 . 'progressif! /
. -- -.

li).!il 'project if ' i00 ...
',

&es deux formes relevant do i

;la
I

correlation des aspects

itiaceomplsis.

thC

0

stat aqua) et l'accompla sta-

t ague E t expr nails 1 lun par la supplet ion. tonale pure, 1' au-

tru'par la, stippliation tonal° combinCe avec un ton suffixal. Le

pro ;de do SupplCtion vane suivant Clue 11.C1Cment conjuguC du

them verbal est bref ou .long.

.,
12.1021 Las themvs verbaux a syllabe finale 3reve marquent

l'habituel par la suppleton, au ton inhercht dc celle-la,



a

2,4). ,
,

A. _ .

d'un ton ma -hatTfinvariable representant le morphotoneme MI-
/ ,)

haut (17;33)..
loppartir'4 ...10. - . .10 hY;(finale absolue)

. I

dila 'attendrr: d313... ,- ...d313/#

rid tveni1-1: 1 ''. ::«na.-.... - ...waft/
1 ::

Dans le cas des verbes. du type denii 'venar' &int le-ton

Inherent represente leMorphotoneme moyen (#; cf:6.52 et 11.21),

l'habituel eat forMe en\subStituant un type d'alternance (le
..

morphotoneme mi-h aaut inVdriable) un autre (le-morphotoneme
.

moyen variable).. Il :s!jagl't 'Dien, la aussa, de suppletion, mats,
..

qua nese manifeste sur le. plan de la realisation phontque

qu'en-finaleabsolue: \
..

\

c

,
(677)\-1' nu... I nu hY

\
'que to viennes! (deside-

tu-DES venir \
rataf, ton Inherent) '

-

.\- .

(678) 1 nu... I 'nu /// 'tu vaens' OhMbituel, ton
to -IND VenirtfEl- \

suppletif)

Quant'aux themes e finiL
1

Sague;
'l
eur tonalite snh erente

est reMplacee al'habitnel par.la fonqlite 61-basset mass sur
; , ,

ies radicaux a ton .inherent mabas, aucune suppletion n'a-l-reu:

1)/x/1 'coucherl ikpaa. ...r--.

'kpa-a'preparer :-.---kpaa.

.. polo,L4aceni,r-ri-i--- .

. ,

.6ele. 'mah 6cic

515 i sser': gie.
- .

.

12.1022accompWAtatique eat Mal.---0;\kar un enclitiquetonal
it.

-'s - -79)morphotoneMe mi-haut- , Buff axe a'la.forme d7-l'inaccompli

stataque.
- .--___

e
_ ,.

En debit rapide, le ton mi-haut ,est
..

suppleeCau tonde la
,

deuxieme voyelle des themes e finale fOngue.
.

kpaa : kpaa. kpai

kpaa :* kpaa: - %Rai

dil,; : din':
41521 \, pO16 : polo' - po lo

--,-......

iiii : nil: 6cle : 6cle: - 6ciE
\ gi : sae: 35

) \ k
, -------

12.1023 1Les verbes dont 1es racri-canx ne different que par leurs
I

,

----"/
/

N,

1.0 : 15.
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. ;Ails (RE 'lancer': pa. 'remocpaa"ucher.'_:_kpaa 'preps-
(ir') seat homophones dans les deux aspects stataqUZs :..

444 habituel : pi ijcpaa
P;%,...

-A

1 'accompli stataq5e : pi: ;kpaa:
1

.

Un autre cas d'homophonle est AZ.,a la coincidence, a l'in-

t
4,

)
: :

erieur de l'anonce, duon hab.ituel et du ton inherent ma-

t sur Syllabe breve,
i

alnsa.que du ton habatuel et, du ton
.

!

1

12.103 es aspects composes-
, . .

.

. la,,opule avec le gerond en -a (nini...lo-al'accompli dyne-

mue', aspects incompl tifs formes a l'aldake tdi) ou avec
tie partacipe. lo-ye-i (aspects permansifs).

.

/L

12.104 Les (as;ects131.1-nc-i-pales plus fOgents - de l' iii=

dicatif constituent un sous.-systeme a crii;rtermes, regroupes

en deux series selon,laIrstinctIon accompli/In'accompli
:

accompli : '15: / nal le-i (12:11)

inaccompfl :/ 15 / le -ii / le-. (12.12) i

Lres valeurs/prectses de ces termes seront degagees au

moyen de l'analm en composantes semantiques, en procedant

par oppositlohs banaares. . '

erent mi-bas sur syllabe longue. bans le cas ou c.ette homo

honle coincide aVec celle_des prorioms-sujets non substatutifs

es seraes la et lb, 11 en resulte l'homonymie des aspects ha-

ituel et desaderataf. (cf.12.31).

(679) 1 .n5 ze
.

a) 'tu -DES venir 1 c 1 'tu
i

n'as qu' venir ice

b) tu-IND venir-HB sci 'tu miens (d'habitude) ici'

(68o) ki i.. gaa

a) vous-DES le regarder. 'vous n'avez qu'a le re=
t garden'bY...cous,IND le regar'der-HB ' vous le regar-

. - .

dez (d'habitude)'
I-

combA.Aent l'emploi auxallaare de

12.11 ASPECTS ACCOMPLIS.STATIQUE ET DYNAMIQUE. Les deuxaS-

pects lb': et nurclo-, quI ont en commun la valeur d'accompli,

s'opposent

a) comae ponctuel t-contanu; suivant l!emploi des aspects,
.ces termes_prennent_des_signif.lcationi-atffererrear?Vle ponc-e -..
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tuel celles de singulatif ou de concret, le continu celles

d'habituel ou de virtuel :

(681) yfikp: 637# o nu" naa
...

soir-DET arriver-AST as-IND venir-AST avec

yULilibii-5. a -ne latOmbee de la nuit, on

malade-pl-pp lut a lui amena des malades'

(682) yhipa: 637// wo start nu-a
_

.

naa
. . .

,_

its-IND CPacc venir-GER
_

a
i

yuali-bo-a -nc
1

' a la tombee de la nuit, otJ lni amenait des malades'

La phrase (681) presenie le fait que les malades sont ye-

nus come un eyenement qui s'est pro utt une tots (singulatif);

memel'opfique de la phrase (682), le meme fait aPparait com-

me s'etant prod't i'egullerement, 'cheque soir (haituellement).

(683) ke nail ao- -le -pe -gala kEe-

nous -IND CPa eu:c emph.poss travail faire-GER
nowt faisioi lour travail
''nods devtons trayatller pour eux.(pour les colunt-'

sateurs)'

(684) kW1/ I

, ke 16: '1'Europeen (eolonisa-
i teur) partit'Europee IND partir7AST-

.
.

(683) 'se iefeire un et4 de chores cont-inu, caracterlsti-

que dellere coloin ale, pris en dehors de toute.reafisation,

concrete, (684) 6 que l'evenement concjet qua marque la fin

de cette epoque (concret, singulatif).

b) Les deux aspectS s'opposent egalement comme statique

dynamique; 167 presente le,4Oces comme ayant abouti a. son ter-ter -

me, sans reference'a son deyeloppement, tandis que.naa lo-a

l'envisage darts son dynamism, son dtroulement.

(685) a p35 Ocle: / j -c1;41 -lta yue

je-IND chose manger -AST mon fr;aine chez =tan
'pat mange chez mon frere Wine le matin'

" start: 6 .,datl. -la // Ice null 05
-

nous.-INDCPacc fr.aine chez nous-IND CPacc chose

'nous ettons chez mon frereaine,(et)

manger-GER nous mangions'

(68flt-rapporte un fait pUrement et simplement (statique),

El,

\
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(686).n'est ni habituel ni. virtuel, mats descriptif; on se re-

presente l'actio en progresaton.(4namique).'

(687) e 157 y1 ze-1 kaa ',a

1

1l -IND alley -AST sommeil buttre-gar sa anne stir
'11 est all dormer dans la savanne'

(688) wo nlu b3-ke-14 -61e ye.
ils-IND CPacc alley-GER mettre-ensembl -sur a et 11:
'lls alialent a une reunion, alors- dat:...'

(687)'relate un fait acheve; dans (688) le, proces etatt en
train de se realftir - on ;ttait en chemin vers la reunion -
quand un autre evenement intervint.

On representera l'opposition entre les composantes semanti-

queS des aspects 157 et nEE le -a sous forme d'equations,.comme
suit :

15: : nuE le -a = a) por.ctuel: continu

= b) statique: dynamique

12.12 ASPECrS INACCOMPLIS: PROGRESSIF, PROJECrIF ET HABITUEL.

L'accompli implique tres nettement un passe par, rapport, au

moment de l'acte de parole. D'autre part, l'inaccompli n'est

pas necessairement present ou fUtur: c'est le felt que'1e proces

est inaccompli qua est pris en considaration; la composante tem-
porelle est secondaire. Pour cetteralson,-la terminologie re-

fiete-des traits aspectafs plutot que temporels.

Les aspects en -ii et en -a ont en.commun le fait de se
.

rapporter a un proces concret.qui se satue a un point definl
,

- mais pas necessaireisent rendu explielte - de l'axe du temps;

ce- -trait les range parmilei aspects ponctUels'et les oppose

15,.aspect qua presente un fatt,contintiou virtuel,-en dehors de
toute cpncretisation par un evenement-precis.

lo-ii et lo-a s'opposent comme progressif (PRG) project4f
_
_

(PRJ): lo-ii smpl,ique que le.proces est en vole de realisationi'.

et comporte Apnc une nuance dynamique;10-a par contre indiqua

un proces en puissance de realisation, une possibilite contin-

gente;gente; comme proces est envisage dans sa totalite et non sous

le rapport de son evolution, lo-a est statique,,trait qu'il par-

.tage avec 15; ce dernier aspect (HB). sert a exprimer un felt ha-

-5/
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I I
bituel ou une v;trite generale - e'est l'aspect qui excelle

dans les proverbes.,

(689) 1 yii ze-ii' 'to dos ?I'

to -IND sommeil battre-PRG ?
I

(69o) z33..6 -le hf6-le 3 y717 emili-yera
anti mot je -DET sommetl-mi battre -IIB 1 enorme-pp

le sommeil que je fats
'mon amt, la capacite de dormer que j'ai, mot, elle
est form olabl

L'enonce (689) est une question pose a quelqu'un que l'on

surprendpendant 9u'il dort (iynami_nuell dans, (69o14esujet.---....,
.....--

parlant vante sa qualitele dormeur (continu, stat.que) sans

alleguer un exploit concret attestantttestant sa capacitC.
..-

(O91) ya Ice 1;.-ii o' 'le Woleil se cull-,

soleil IND.p1FE7F-ORZ--0*----t,rer)1'
che-(je dots ren-

(692) yl -le ke gO

lc soleil est train de partir -----
.

ke kEE .-le-a
..

--"-----1
nu

eau emph IND quitter-HB mats sable emphrNEGinacc POT
:

.to 'quant a l'eau. elle s'ecoule, mats le

partir sable, lut ne s'en'va pas' .

\. L exemple (691) se rapporte eun venement qu'on est.en
.

train d'observer, tenths que (692) est une generalisation a

caractCre proverbial. .:

(1693) 1 6-pe gwl -wd -t; p5-ii a9

je-IND ma ventre sur affare toute dire-PRG eux
-yifile tout ce qui mst dans mon ventre

eriiiiesence
,'je sots en train de dire toutes mes pensees en leur
presence'

-

t6?4) h wt) -e 7 1:s5-. -ne C"dois-je/
..je-IND. chose cette la dire-PRJ Puts -je

lnidire--
cela?'

( 95) a P; 1 . PB -ne We C

jc-DET le dire-DCL je-IND lc dire-HB lut II CJ il-
'en le disant, je, le dis a lut 'pour CONS

'ce que je dis,- je le lut dis'
. _

gi-ma za pour qu'il comprenne (et

lc comprendre CONTR pour aucuneautre raison)'

qn'il comprenne



presente la composante dynamlque du progressif: le

e commente 1.111-neeme pendant l'elocution; dans (694)

tuel, par opposition LI (695) oii

Fier son activite; cello -cl est

la possibilite d'ajouter

sate de parole unique,'ponc-

un Interprete cherche a justt-

comme une fonction

tot IND prsmanger-PRG.regullerement annees -la

'tot tu en manges (des termites)
cheque Pots (quills sortent) pen-
'dant (toutes) ces minces."'

ma. wo laa 7

faire-HD MT tu- 'IPemph
c'est

le 81)

(697) ...Ice 7-le 1
suite
6961 CJ tot tu-DET durer-ml

car comma .tu dures

doowcc -kpaa. 6c1c

termites beaucoup-MI.manger-HD MT
beaucoup de termites que..tu manges
'... car si tu as une longue vie, c'est
ges beaucoup de termites'

personne qui-tu-DET arriver-DET tard 'tot u.,MPemph
6ele-a le81), 'celui qui arrivera en

prs retard mangers lesreste manger-PRJ MT
tes'

pri!sente'les,Ketes individuels degourmandise

posante concrete, panctuelle', du progresslf), (697) en distal-
.

le la verite generale qui subsiste en dehors de toute concre-
//

tisation; (69E9 vise une possibilite concrete:non realisee,

'nee a une situation particul4ere.

. Les traits distinctifs des

12.121 Les aspects indicatifs presents sous 12.11 et 12.12 se

definsssent comme suit :



256

Composantes Designation
semantiques de l'aspect

Accompli :15: statique ponctuel accompli statique (AST)

dynamique continu accompli dynamique
(CPacc...GEla

dynamique ponctuel progressif (PRO)

statique ponctuel projectif IPRJ)

15 stbtique continu habitael (HB).
,

Ces fajts peUvent se resumer sous forme de deux tableaux

compl6aneaires dont l'un (24a) diipose les aspect's en fonc-

tion de l'opposition entre le statique et be dynamique, et

l'autre (24b) enfonctton de l'opposition entre le ponctuel et

le continu. On notera que, suivant l'opposition quo l'on choi-

sit en vue de la discrimination des aspects, on obtient des

series differentes. Cect s'explique par le fait que les paires

de composantes sCmantiques de l'accompli s'arrangent en chassC-

crOtse par rapport a cellos de l'inaccompli:_les combinaisons

dynamique-continu et statique- ponctuel de l'accompli s'oppo-

sent aux combinatsong qtatique=continu et dynamique- ponctuel
de l'inaccompli. .

Tableau 24 a

. -
Tableau 24 b

Stattque
---

Dynamique

Accompli

Inaccomplt

la-.
10/ to -e

I
nGG lo-a

to-il
_,

Ponctuel Continu

Aeco pit

In ccomplt
k progr. -

proj.

15:

.

lo-ti

to -il

ninl 10-a

15
.

12.13 ASPECTS DE LA COPULE. La copule -modaltte de l'enonce co-.

pulattf (cf.1.14) - connote. implici-tement une valeur continue.

_Elle se rapporte non pas i un proces, mats a un etat. Toutefois,

cette valeur generale est 'Iniencee par les termes qui constituent.

267
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le paradigme copulatif: cedx-ci indiquent soit une continuite

indifferenciee (0 a l'inaccompli, nuu a l'accompli), soit une

continuite qui se prolOnge au-dela d'un moment-repere sur le-

quel l'attention est attiree(taA 'incompletif').
,

La copUle a ete presentee plus haut 0.14) comme etant

l'expression de la modalite dans l'enonce du type copulatif.

Quand le. P redicat copulatif est assume par un circonstant non

verbal, la differeuciation aspective 'est reduite aux possibi-

'lites offertes par le paradigme de la copule. Ce cas, qui de-

pend done d'un couditionnemen d'ordre lexico-syntagmutique,

correspond a l'emploi non auxiliaire de la copule, iliustre

par les exemples suivants.

12.131 Copule 0 (CPpres):

(699) i wa: kee k5 -neAl e 0

tu-DET chOse-mi faire-HB nous pour elle-IND CPpres:

se-5 k5 -6 . 'ce que to fats pour nous,

bon-PP nous interieur nous plait'

(loo) ousbuo -grfLL ke ¢ .0 -to -ta

seau vide IND CPpres eux tous sur
un seau vide est sur eux tous.
'chacun d'eux Porte un seau vide'

(7o1) e 0 5 -St ye a nu

il-IND CPpres mot interieur :
c' est en.moi-: tl est venu

'je cris qu'il est- venu'

12.132 Copule haa (CPacc):

(7o2) A: kit n55 bla' hY B: ?0A( k; nuu
vows -'IND CPacc Abidjan? non nous-IND CPacc

kpelee ze -.

Kpata ici
!etiez-v.ous a Abidjan?'- 'non, nous /ettons ici a Kpata'

.

(7o3) e n55
__
-0 -SI ye a nu

il7IND CPacceux interieur : LI-RES venir
c'etait en eux : 11 est venu

e
'ils croyatent qu'il taut venu' (cf.7o1)

ti
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12.133 Copule tfli (INCPL):

(7o4) 1 0 zeii/ ; -mEe ke 0 P i 11E11 meE

tu-DET CPPres ici. prs moss IND CPpres.deux
que tu es ici les moss en sont deux

0 ykr://mEE Ice 0 'yisEilmEE ke 0 selaAel tdA
trots quatre cinq to -IND INCPL

. ".ze -le -6;

ici emph sbst
'que tu es lei, cela fait,deax moii,'(cela fait) tram
mots, (cola fait) quatre mois, (cela fait) cinq mots !

- tu es encore ici'

(7o5) mill -laa'Af; -lee ke tdi -ke -ii
PS

(=425) rIZ ce son temps IND INCPL loan -dim indet.-pp
ce son temps est encore un peu loin
'ce riz n'est pas encore tout a fait mar'

12.1.4-L'EMPLOI AUXILIAIRE DE LA COPULE. La copule employee A
. A.

titre.d!auxAliaire se situe dans un enonce dont le predAcat
I

est Verbo-nominal,' et en meme temps marque comme,circonstant.
Un tel enonce se'prete ; la formalisation selon le schema d'e-
nonce copulatif, mats sa composition lexematique ne se distin-
gue en rien de cello d'un ;nonce verbal. Le'paradigme'aApectif

de la copule auxilialre:s-Trithre donc dans l'ensemble du pare-
digme aspecto:mpdal, qua s'enrichit aansa d'un certain hoMbre
de termes a valeur continue.

On distAuguera d'une part les aspects a gerondif (12.141 -

dont l'aspect en :XXI le-a de valeur accomplie dynamique a k
presente plus haut (12.11) -, dea'aufre les aspects amplaquant

a
le participe (12.142).

12.141 L'INCOMPLETIF. L'aspect forme a l'atde de la copule tflA
PI

(en wau: rifle) et du gerondif_en -a s'oppose aux autres aspects
de l'indicatif par le trait de polarisation qua lai est popre.

i

La polarisation aspective impliquque l'attention est portee
.

.sur '10 degre d'achevement attelnt par le prbceS a un moment
. donne; dans lecas de ea, 11 s'agit soit d'un prbcs on cours

dont on andaque le caractere ancomplet (cf.ex.7o6-et 7o7), soit,

par extension, d'un proces projete qu'on envisage dans son de-
.roulement (7o8); soat encore dune attenuation portant sur un .
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proCCs en de realisation Osculement', ex.7o9).

12.1411 Voici des, exemples illnstrant les divers emplois de

tdi + zCrundif (INCPL...GER), yale.ur incomplCtive :

(7°6).k; tbi 03 6cle-ii o
.

(=653)
nous-IND IMCPL chose manger-GER pdm

- /
t 'nous sommcs encore en train de, manger tvenillez

--nous excuser)'. ,

(707)C , tdi 1156da --iaa a-lc kEe-a. :
. le81)

.

il-MPemph INCPL chose-une cette prs- faire-GER MT
GER

'c'est c.ette mime chose-lit qu'il fait toujours'
, .

(7o8) ii tdi suo waa-a till
._ .

. je-IND INCPL jeancfaire-GER demain
...

I
'jc pas4cral la journee'de demain isi,jeuner'

i

wo -a
. 81)

t (709) a na, nu f;;1;7 WO-A' zc kc
je-MPemph. INCPL venir premier-MI faire-GER ici MTdeic
je faiS encore ma premiere venue ici voice
'voice (sculement) la premiere lois clue je viens ice
(ex. 144).

,

12.1412 11-est indispensable de dormer les raisons pour les-
.

quelles nous considcrons les combinaisonsd'une copulc et (Pun-
. \

gcrondif en -it comme des aspects et non cOnre des form ions

resultant du jeu libre des constituants admissibles comme ter-

mcs des schCmas Syntagmstiques. 11 existe en'effet d'autreicx-
.

pressions gerondives non morns consacrees par l'usage, mats quo

sont releguces dans lc domaine des periphrases; n'en mention-
,-

nons quo' deux qut sort particuliCrement courantes:

a) la combinaison b; + gCrondif en exprime une nuance

terminative ('finer de') et se rencontre spCcialement dans des

propositions circonstancielles: _

(71o) w; b67 mill 'quand pis ont
t onedeAsperils-DET finer -AST riz semer-GER-_pm
c rev,...'

.1
b) la combinalson to + gcrondif en -a indique la continua-

tion d ' un-proces:
(711) wo to: mill b5-; 'lls ont conti-

nue.nue a scmer duils-IND rester-AST riz scmer-GER
riz'

pattCnuation du stns propre des constituants au profrt
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d'une valeur aspective d'ensemble serast un argument trop

cat pour pouvoir,e tayer notre interpretation des faits82).

En revanche, les criteres enumeres cidessous non:: placent

sur le terrain de l'observation et nous conduisent a mettre

en evidence le caractere special des, structures figees en as-
.

pects par rapport aux 'structures ressortissant a la periphrase.

1) Restrictions syntagmatiques impliquant un rapport dese-
lection particulier: les aspects gerondifs n'admettent pas le

paradigme entier de la copule; it manque en effet une forme

comportant la copule 0. (Le projectif lo-a ne s'accorde ni par
sa valeur ni par son comportement par'rapport au predicatif,

avec le schema interpre tatif hypothetique 'copule 0 + geron-
dif'.)83)

En dihors du gerondifi precede par nail ou tai, les ge-
.

rondifs Sontexclus par princLpe du predicat circonstanciel:
en d'autres mots, ils presupposent, mis a part lour emploi as-

.
pectif, un predicat verbal.

2) Divergences de comportement dans l'ensemble du systCme
; ,

aspecto-modal: lo-a se Combine dans quelques aspects de-

pendants avec des predicatifs qui sont incompatibles avec in
copule comme terme du systeme aspecto-modal. (Par contre, dans
les structures du type.'yeibe + gerondir, le verbe-peutetre
substitue a l'ensemble dans---tous les contextes.)

3) Cpnformite syntaxique des gerondifs aspectifs avec le
verbo, et non avec le circonstant: tandis que le gurondif em-
ploye on dehors des aspects,est apte a s'integrer dans un syn-
tagme coordonn (712), a l'instar des circonstants, le geron-

+F-4dif comme element constitutif d'un aspect est:unique dans la

proposition, comme le verbuemploye an, fonction de predicat.

La cogrdination de deux expressions gerondives a valeur aspec-
tive exige une sequence de deux propositions (713).

(712) wo ince daa-a a -gtt -6i ni

ilsIND rester-AST fers mettre-GER ses jambes a MC,
yele7e gootice4 coittinuerent a %mettre

ele LierrGER chaines-pp des fers a ses jambes et
le her de chaines1
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Mass: (713) sic) nail ince daa-a a ::_ggr ...6a le
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Cers mettre-GER ses jambes a CJ
wo nuu .a g;;6ec4
tla-CONT CPacc le lter-GER chaines-pp

,
'lls mettatent des fens a*ses jambes et Ils le
ltatent dechaines'.

Rapport de selection exclustf entrele gerondtf en -a et
les copules nail et tfli, rapport selectif du predicafif avec
l'ensemble copule + gerondtf (et non avec la copule seule),

. -non-sntegrAt_uan dans unf:syntasme coordonne, tels sont les crt-
ieres qua permettent de conclurea ltintegrdtion dea-aspects
gerondifs dans le systeme aspecto-:modal.

12.142 ASPECTS PERMANSIFS. Les Aspects.permansifs (PERM) ex-
.priment un etat durable tssu d'un prAces.

. .

Its se presentent sous une'forme coMpostte.impliquan la
.opresence de la copule - terme variable permettant de diffe-
encter quatro.aspects - et Wun.deverbatif en bmil sutvt de

la postposition LeseKmeht, lo-ye-ga (en general realise

ou-1O-A-5) rePresente Ilemploi 'par-
tictptal' des derives en-{,Lil '; baseverbalei il est en effet
structuralement ambivalent-du felt (luta participe a la foss

1 d'une sequence verbe en fonctionde predicat + modaltie' (10
+ v;-1 'aller-PERM') et d'un syntigme etrbonatanciel repondant
au schema 'terme adjectivo-nominal t postpostOon' (lo-ye .41susil
aller-DN-PP').

.

Deux proprietes syntaxtques mettent le participe en paral-
.

lele avec le predicat verbal.
....--

.1) Le radical verbo-nomtna+-est-apte41-4tre transpose a
'a-ide de wit, procede non adMis ailleurs a 1Finterteur des
structures dertvees en { -ye} C0%11.81333, in fine, et 11.914).

.

_
(714) wci . la.

,_ _ . _
le
ft)wo-ye-a

ils-MPemph le acheter-MI faire-PERM MT
c'est l'acheter qu'ils ont fait.
,c'est qu'ils l'ont achete'

C7151 e .tai- yali: wo-ye-a... '*comme.il est
,.

re assts..:11-DET INCPL s'asseotr-MI faire -PERM 'encore

1 \.
.
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2) Le verbe du participe est de terminable par un comple-
ment de verbe, de facon analogue a un verbe en fonction de
predicat, mats ne peut etre elargi a la mesure d'une phrase
condensee :

(716) e kwai d5-yes-5. ' 11 a construi t une
al-IND mais-on construire -PERK maison'

est parallele, abstraction faite de la copule 0, a
e kwiT.d3-17* '11 est en train de construire une mai-,

son'.
mats non a'i syagme c13-yes imaidon construite', ce der-

.nier mats non le particip ee - tant susceptible d'etre elargi
en une structure condense.° kwiT d;rde--yes 'maison construite
nouvellement'.

."Si le participe est assimilable a un 'verbe-conjugue' en ce
qui concerne la transposition et 3 ' expansion regressive, ce
sont ses posstbilites d'expansion pro\;gressive qui le rangent

.. , \ , ..du cote des derives adjeetivo-nominaux. Eli effet, lo-ye est
, ,

apte s' adjoindre .comme satell ites . epi1 thetiques des parti cu-
les' adnominales, des adjectifs ou des i\rtensifs. Ceci const 1-

,tue un enrichissement considerable en n ances semantiques ajou-
tees aux valeurs permansives83)

.

(717) wo
._

. lo-ye.. lg
, . ie81) 'c'est qu'uls.

font achete'ils- NPemph le.acheter-DN-NI PP NT. (equivalent dec' est 1' avoir achete qu' ils sont avec -. 714)t L...

, - .(718) 6eami. -kpe -kpite ke 0 bA-ye =dee-a
. ,

homme foulegrande IND CPpres rassembler-DN nouveau
-PP

une grande fotile est (avec) rassemblement,nouveau
'une grande foule dst de nouveau rassemblee'

,(719) aini as /o-ye 'mem/. el il
mime si it -NEG pktrtir-DN meme-PP n' eat pad du

tout parts...,
.7.% .Le critere de lainon-integration darfs un syntagme coordon-_

A (cf.12.141 2, 3) vaut pour le permans if inaccompl t , mats Inon
---"pour le pertnansif accompli, qui se comporte cet egard a l'a-,,

-- -2 ,rtalogie 'd'un circonstant non verbal. Il est evident que l'1ab-
settee d'une copule explicate dans le premie'r cas favorise l'as-'
sinillati"on di permansif inaccompli a.1a structure d'un ;nonce
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veybal.

(72o) wo lee ze-yea le wo mill b5-yei

ils-IND lieuliattre-PERM CJ ils -CONT riz semer-PERM
'ils ont-defrfeae'et(ils ont) seme du riz'

(721) wo naa lee ze-ye-a ni mill b5-ye-a

ils-IND CPacc ;lieu battre-PERM MC riz semer-PERM
.'ils avaient eu defriche et seme du riz'

.-

L'e,permansif est differenci en fonction des velours as-
.

.
e

pectives'comprises dans lee copules (12.1421-1
i

,12.1421 Au moyen de la copule 0, on obtient une valeu perman-
.

.

sive inaccomplie, impliquant qu'un tat acquis subsiste aupre-

. ..sent:.... .

(722) m561; --pipel ke 0 wtt-yea aatana
._ . .

lout le monde nous-IND CPpres accepter-PERM Dieu
.

-pe -6a nous tous avons accept la partde Dieu

part a
. 'nous tous croyons en Dieu'

-

\ .

(723).1E6 -iiEnti lc; 7 ggi gO-eä 1c5 -ne
, . .

nos pt.-re-ass IND le racOnter-PERM nous a
nos. parents font r&conte a nous
'nous le savons de nos parents' -/---

s' . . ._ ..(724) e 0 .-6a alio yaa-ea i -gep -G
:ilriND_Prpres son chapeau mettre-PERM 4sitraversil

a.mis
t111 porte son chapeau de ravers'

_ ._
(725) .kuluye -laafi e ' .0 .nu-yea :la .-le-a

courrler -la it -IND CPpres venir-PERM avec'prs-
'ce-courrier, 11 l'a mene emph-pp

le we 7 b1-17 g5o. -gi ze. e

6 jls le.mettre-PR6 camion olseau interieur ici MT
et
'ce cdutrier, ilJle camiOn) 1.'a .amene et on est en
train de le charger dans l''avion

Tandis gee nu: (ex.681) et niiii...nri-a_(ex7.682) servent.il .

rapporter le fait d'amenef"quelgu'ud, don.: le proces lui-meme,0
_

to proces exprime par nu-yea n'interesse vie par ses consequen-

C 0 S ' -

12.c1422 Au moyen de. la copulae nua, on obtient une valour per-
:*

- mapsive accomplie :
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(726) a-6a -kw1T kc. n55 d5-ya5 gwce -ta
sa Maison:IND'dpacctonseruire-PERM pierre sur /
-'sa maison etait construite sur up roc'

: .
,

_..._.,,, I I Il... .. ..(727) pCe -met` -bo---,_,to---rpaipai Ice nuu ba -ca

au village personne7p1 toutes: IND CPacc russets-
,

bler-PERM,ke -ta ,'tous les eviliageois taient
rec sur rassembles'
ensemble

1728) wo -i--oaa- -gt.t-ba-me
.-do si-L1

- . 1s-INI) CPacc paralytique un prendre-PERM'
ils avaiont prig un paralytique

'ils portaient un' paralytique'
\)

L'actionde porter est representee comme la consequence du
fait

r
d'qvoir prix '(par centre: wo prenaitnt,

°talent. eh train de' prendre').

12.1423 AuI moyen de la.copule ta, on.obtient. une val ur Ocr-
.

mansivc incompletive:

(729) a , -to 'ice tdi to-yea ze 'tout est..euce-
.prs tout' IND INCIiter-PERM7Z7-7r e ..rieste "tci'

(73o) c., .estteili gala -yea ' 11 est assls'
./.,1 _

.
it -IND INCPL s'assedir-PERM

.

i'L .

,

12.2 L'ACTUEL. Alors q e le Ode indicatif'n'iMplique pasde
-"-rapport direct et necessaire du.contenudu message avec les

.

circonstances'presentes, le mode actuel suppose que le fait
f., .

rapporte jnteressoAirectement in situation' actueile.',.Danss..
.

loemplo typique du mode actuel, celle-111 est dCfinie par leg
, .

.

circohstances extericures au discours, et cans ce cas, 11.enCen- ;

.,ciation proud l'allurc dune declaration mar,quant 1,4cniagement"

du locuteuryis-a-vis du contenu du meissagc, Moans senvent,
l'pctuel apparait dans les recis, se rapportant alors a une
situation issue-dcontexte verbal a clle it apporte un

dickPlication ou\de 'precision iniere'dans,10 reeit.
(731).wa boa. . 'lls-sont an-Chi:imp,'

' 11S-REE eller au champ (reponse-in la question
wo mec Jonsont-ils7!)

(732) -kal ,ntee. -31,41-. a -lo 1/6

fusit brotst porisonne cleic il-RE4' son part i.
.
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fusel broNsse-dins CJ course deilc Ils-CONT la.

-zi go. le
le chassetirr-la a .1,rast fait

hommencPr-AST, MT sod depart, a la chasse '

'le chasseor etait, parti a lechassec
et alors la course, on la eommenca'

Le depart du chasseur (732). West pas rapport; a titre'

d'-element- nouveati.dn reCit, mats en yue deiweciser les condi-

tions'danslesquelles la course sereallsa;

12.20'Lhffiode aetnel se differe'ncie en trots aspects 4ui se-74 /'

finissenf par les, traits semantiques de la. polarisation ( on'

as l'absence de polarisation): Une'Opposition modale isOl

° permet eh'outre de distinguer entre tine valour reelle e one
valour potentrelle.

Les-tormes-de 1' do tuel
/

sont invariables tons%les

modes Syntaxiques. Nous ne nous interdirons,doncilas d'avoir

recourS, le cas echeant, e"des,exemples.relevan/ d'un mode non

' enonciatit Tour ilfUstrerPemploi des aspect,' actuels.

12.201 Sur.'1'exe
-

de polarisation, ondistin tiara le restatatif

et.l'ingresbif, aspects caracterises par,l'eMploi,des pronoms

de laserie II,',en combinaison avec le;radical verbal a ton in-
.. . .

hrent: Ile se.distinguent par la selection de la aerie IIa
, . z' , ..

(ma/ya) posir le rashltatif et de ih 'aerie An' (mea/yee),pour.
--k ...-r-c-r:`,...... e

I' ingress if .
e . :,

1..`a sujet substantival, est.suivf, au'respltatif, .du predice-

..tif enclitique,.:', ma's a 104rigressif, il eeteblizatoirhment

represent; pAr lo prdnom OubStitutif.fonctionhant C.ommeTredi-
, .-

Cetif (sg.vee, 1?1. woo). :

..
. /

12.21.LE RfiSULTATIF. Le resulret.-iiIRES)prasente.le.proces

,r come acheve et l'envisage-sous "'angle de ses re ercusslons
,.

. sur la pituation presente'ou do shs ImPricationspor le con-,

,teite verbal.-S'il so refer; sotiv'enta Unvenemcht du PasSe'

Oraehe (11-est alors tradoisible en trancalspar la tournure

..yenir il-peut.neanmains.porter aussi.sur.un fait cou-

tumier-Ou anticiper le restilkat.d'uhrocesqpi devra se reali-
o.

ser dans l'aveniF.
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(733) kwi. to

Europeen=RES pakir
. .

Litteralement,'cette phrase signifie: 'les Europeens (co-

lonisateurs) sont partis'. En realite,, elle est 'employee com-

me ufis sor'te de dicton avec ia valour approximatiire .de 'bon

appet 00 Elle exprime tine prise de conscience des effets

bienf isants, encore sensibles A l'epoque actuslle, du depart'

deseiolons. Par contre, kwi ke 157 (voir ex.684, 12.11) evo-

que srplement le fait historique do cc depart,'sans tenir

Oompt? de. ses implications -pour le present.

(734) ya _ oil l'a enleve'

it -RE lc enver
Le resultgtif de (734)-st_son pendant permansif

(7 5) e. si-ye-a -1 'ii l'a pris; it le porte'.
1

11-IND ie prendre-PERM

ont en omagile fait de se rapporte.r a un procs achcve dans

, dont les consequences sent sensibles au moment pre

sent: Ma s ils sedis/inguent en ceci: Aans l'exemple (734),.
-

le result tif impl'i.que simplement quo l'objet en question

n'est plus LI; la nature du resultat est independante dela
-nature duproces; par contre,au permansif, le proces et le

resultatconstAtuent une unite. En outre, le permansif compor-

une

dire it se cducher CJ tu-RS\!trriver

unc nuance durative.qui est absent° du resultatit.

(736) )44: nu e daa ke ilwa"

quand 10 Soleil va dire quill se'souchep alors to

to

es arrive.ici
.

'avant le coucher du soleil;'tu'se,
ras arrive ici0

(737) ma lo kw116 o 'Ije m'en vais.,a la
.,<-je-RES eller a la maison pdm ma ison'

, .

(le locuteur annonce.son depart imminNrieh:antici-..-
.% pant deja son arrivee au lieu de'destination0

.(738)ye mlo : wit-e
.,-

I,
.

- = 6e -mo -r/1/6A
.

.

( =28/1) Au-RES" pOuvoir parlor -ger tes ami-pl perm'
'tu as acquis le dr6it de (= tu, peux) parlor parmi

tes semblables'
,

. ;
.......

.

-Rem r ue: 12.211,Les pronoms resultatiis fonctionnent..comme
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.

sujet dune phrase compqrtan_t_QRMUenecond constttuant le-le-
.

xeme 6ca ( -6ia) qui hir-est. pas attests on dehors do cette cent-

binaison:

(739) mia *flea 'jeviens; jc reiens dans -un. moment; je suis
tout de suite la'

(74o) ya 6ca t.il vicntLotc. (von- ex.739)'

C'est un cas typiquc de l!emploi projectif dU resultatif,.

anticipant la realisation dune intenton. I1 semble qu'on

'peisse considerer 6ca comma un verbe,defectif; sinon, it s'a7

girait d'un adverbe employe avec la-cOpule 0 mats it Taut nes-

ter. (lustl n'existe aucun autre cas oa le resultatif se combine

avec la copula..,,

12.22 LE RESULTATIF POTENT1EL. Le resultatif participe a l'op-'

position modals - que nous rctrouveronaailleurs.dans le sys-

tCme aspecto-modal entre lc reel et le potentielPOT). Cc%

dernier est marque par la.particule nu, adjointe au prCdicatif;

le premier est le- tome non marque do l'opposition. Le poten-

tiel du resutatif exprime uno conjecture susceptible d'Cclai-
.

rerIhne situation..Les exemples.attestant cette forme sont pcu

nombreux.

(741) ya nu 1; 'il est pout -titre part0,.

t1 -RES POT jiartir

(742)yd nu gie kal la a da passer

0..-RES POT pas er dans la brousse, par la bronssel

12.23 L'INGRESSIF. L'ingressif (INGR) reprCsente be pale oppo-

se du resultatif dans l'af des degres n'achevementAlors que

be resultatif mOntre'le proces ayant about' a son terme, l'in-

gressif d;1,igne un procCS naissant, emergeant de la situation

'

actuella.

(743) vfi maa- p35 kpaa

faiM IND mon marl prend-PRG je-INGR chose preparer
'mon mari'a faun, j vats preparer:le repis'

(744) 1. nrial woo dos -1 lhf mina
,

,. liu . t

tu-DET Venir-AST long e-MI apprendre-gerigTdCic je-
.-le -ke CZ .1 7 -11c is - INGR
prs-emph :indet: montre tot a MT JO vats

i:

un pcu (Voile ,ia.1 nguo quo to Os-venu approndre,
c'out d'olloAuo jo yams to moptrer iluclquo.choso'
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(745) ya zoo 05 keci g5:- wa

to -NEG se soucier nousINGR mourir-MI faire voice
t. .p ne tc actuates not.* allons motirir,

C

11
wel".5 e

. .. .

'no t'anquactes-td
.

pas,de cc !pie
,-. nous voict sur Ic point do perir?'Otti affaire-pp ?

offaira pour (lcs disciples aJesuu daps- -la
tempete, Marc.4/38)

... i .g5-el Joyce: 1;1'4/i/A 7(746) ;-; .-14E

,mon pere tu-DET mnurit-PRY'ljour-MI clan/ je-IND ton
.

-seta kce-p, % Imvipere, le jour
. - .

. too -it

sacrifice faire-PRJ poule-avec oti -tu mourras, jc
.

'to sacrafterat une.
./poule'

L'ingressif (745) tt_le-projectif (IA) se referent tous
,..-

.

.

deux a un.proces preVlsible mats non,cencOre realise. Mats
.----- /

alors quecle...-projectif en envisage/la realisation objeCtive-.
/..,

merit, a distance, sous le rappOpt de lacontangence ('lc iour

otst.tu.moUrras'), l'ingressif
/eit aoufigne l'imminence en to -mot

.
tant'en rapport.hvec la st atton immediate ('nous voic sur
lc potnt de pertr!').

4 .

. /12.24 LE-DgCLARATIF. 'aspect declaratif (DCL) est fond; sur la
combinaison du pre icatif 'ton bas' ou des. pronoms do la Lrie

.

.......-- Ic way, et de a, modaltte''ton bbs', sue au ton inherent
.

de la syllabe inale du thcmu verbal. Cot. aspect est design;
........ par le ter 'tic:plat-pail"' parce qt0.,i1 fait ressortar de mante-

.re part ulleie la valour declarative implicate dans le mode
actucl -,........._

.
.

.

,

La declaratcf se itt;tingue des aspects resaltatif et an
:gressif par l'absence du trait dd polarisation :

POLAR ISg L NON POLARISE

resultatif \
-ingresaif declaratif

Le proces exprime pa .1e/declaratif este'dans tous les cas,
,

inacCompit. Mats at 'mii faire remarquer pout soft
etre on cours de realisatione'soit etre envisage a titre de
projet, soft etre purement virtue]. - ce qua revienta.une'neu-

traltsation complete des-traits qua s'opposent.dans 10 champ
corresponaant de 1'ft:daunt-if :

;

I

_ -

9



\\ Les. emplois assez diverAdu d;claratif comprennent entre
autres

- l'explicakeon :

(747) 8 go:, bol
, 0

je venir de-DCL au champ Om
( . .'je viens du *champ' (explication donnee a l'entrec

du village par celui qui centre du travail).

(748) 8 6 6-6/1-kwli d3-1 Y1
. -.je aller-DCL ma maison construire -ger eau

-zele , tril;

au-dela
.

p
.

theme
...

me hauteur
s'je vtlis construire ma maison au -dole de la rivie-

re,sla,s1 la memg.haUteur, (reponse a la question :

1 lo mcc 'tu vas ou?')

l'expression dune promesse:

. . (749) wo. : 1;: Af, El- -w;1; - lea... a

ils-DET le vendre-CST. prs b6efice.-lit 11
.

kA -21Z 4' woo
. _ .nu to ye e tc;

venir-DCL vous a il-NEGacc 4tra CJ it atre-DCL
mE55 -p04 ',co n'est pasqu!il devient

.,, .

O

0

INACCOMPLI

. INDICATIF ACTUEL

progressif :

,//
projectif : declaratif

Tableau 25
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personne part-pp
la part de quelqu'un

'quand on le yendra (le
riz), son'benefice vous
reviendia, it nest pas
westion soit don-
ne.i n'importe qui'

. ,

- l'exPression dune menace :

' (75o) i . kcic kEe kili kEE / i '7.
./ -.: . r.

tu-DES to consell Taire cons: faire Itu-DES le
r'. pe Al 1- 14 kAsa -gi 'tu do's l'aver-

jp,. dire tu aller-DCL prison dans ir bien bien. tu
dais dare: tu inas
on prison'

.12.3 LE MODE INJONCTIF.'Le mode' injonctif se'rapporte a un
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.

proces faisant l'objet d'une manifestation de la volonte.
. . . ,

Les deux formes repondant a cette valour generale sont :

a) le desiderata (DES); it est, fpnde sur 1 comb ina 1 sciik

du predicatif tonal :, ou d'un pronom de la seri° Ib (fi/a) \\---
. . /

avec_le verbe a ton Inherent (le). Le degIderatif sort a ex-
.

,,

Rimer unc proposition dont l'execution se situ° en dehors dc
/

la situation actuelle:

(751) ko to b6i 1( +jc propose) clue nous

nous-DES oiler au champ anions au champ'

b) l'imperatif (IMP); 11 es.t constitue par les pronoms de

in seri°. IIc(6e etc.), en combinaison.avec le verbe a ton

Inherent (1o). L'Imperatif exprime un ordre s'inscrivant dans
,

in situation presente et prononce en vue d'obtentr un effet

ImMediat.

(752),kwa5 lo bot !partang an chnmpi'
(sous-entendu: tout lonous-IMP oiler au champ
monde est prilt)

Ilest evident.que,la distinction desideratif:'Imperatif a

avant tout un caractore modal: l'interference avec in si.tua-
.

Lion actuclle,- qut donne a l'iMperata une note Wurgence et

d'absolu, Lutist que l'emploi de pronoms de la some II, le.

rangent du cat du mode actuel; in valeurdesiderative,-C66t

en exprimant des nuances allant du vague souhatt juSqu'a la
.-

recommandatton pressante,'reste dans le domnine contingent et

so rapproche Aatst-de l'objectivite qut caracterIse les as

poets indicatas.

12.31LE DESIDERATIF. Le desiderata admet0 Comm!e sujetsd'une
/

/ part dos noms, de l'autro des prOnoms representant toutos les

personnes duOttradigme pronominal.
,. 1 ..

(753) wo Gitai -to:. to
.

iael-O
. ,

ils: home tout-DES dovenir.Europeen-a0t,:
.

'on tilt quo' tout lo monde `dolt devenir (comm.) les).
Europeen(s)'

.

-
(754) a . 115: g3see ne ma a ntif"--1-n 7

.
je-.IND le dire-AST.A, a -a--.Jez_LLTIWS

; wtt.: e nri-a

11-CONT dire-AST 11-INDventr-PRJ

8 /
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/. . i, p a' al it !Gonse gd'il vtanne, et il a dif (qu')

vi. draft'.-
..

(755) solo .6-6a -golo -gt
(=462 vous-DES rester mon rester dans

---
r.

'restez an village (pour rater) en.mon honneur'(je
vous prie)'

- /
. /.12.32 L'IMPERATIF. Le sujet de l'imperatir n'est assume quo par

A\cs'pronoms Sc' raraPRnt aux interlocUteurs: aii.sing(lior,-1a
.dcuxicmc personne, et an pluriel, la premiere et la deuxiame

. .

.

ilersOnnes (Mats votr 12.33 ct-dessous)...Les pronoms-sujets a
, ,- ,signirtant-lexplicitc sont caractertscs par unc tonalite basso:

(756) z81 6C d31; 65e 'mon amt,
.

,.? attends done'hommc circoncis to -IMP aWendro done

,(757) 16 6aill 16 / 7 kee-a laaAekwaa

'nous-DET travail nods-DET be faire -PRJ MT nous-pl-

'le travail clue nous devons raire7 /
I--- f kee , ..

le faire rai4ons7lo (maintenant)11
.

.

(758) ka ka -ta ga statsez-ousl,
i

vous-IMP votre dessus faire -mourir ' .

12.321-La forme desiderativ° est substitute a l'imperatir

lorsqu'une injonction comportant.un sujet substantival s'adins- .

se a un interlocuteur

(750 7 'ta: ga 'tats-tot:'
-

I.

4 'ton desius-DES mourtr
.quo ton dossus °tours.

: 12.33 LES PRONOMS-SUJETS DE.L'INJONCTIF. Dans:les sections sui-

i vantcs, nous forensatat d'un certain nombre de diffarengiations

supplementaires qui sant spectriquos A l'fnjonctir et qui /

prtment a travers un inVentaire.plus riche des pronoms-sujets.

Una desOtitinctions supplementaireS se rapporto au nombrit (12.6

331)., les mitres exprtment des nnoncos'do politoise (12.332-.333).

12:331 Les pronoms injonctifs = di:spier-Lairs et iMparatirs 1.de

la premier° personno distinguent un duel et un plurtel.

stir IImporatif

Tabloau 26
Duel

\ Ikoo .1 I

kwa o

Plnriel .ka la kwaR li,

es-
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(76o) Kwa ke maa 'battens-nous (entre

nous-DUEL-IMP rec. battre nous deux):'

(7611,kwafi kc maa 'battons -nous

nous-PL-IMP'red battre

'(762) ka lo ke-a '(je propose) que nous
partions ensemble (nousnous-DUEL-DES alter rec-pp
deux)'

//(763) ke to boa '(je propose) club nous.

(=751) nous -PL -DES eller au champ ,
Al ions au champ (a

JL pluilcurs)1

42.332 L'impCratif du singulier .confaiideux

Pune comportantIle pronom explicate 6e, l'autre depourvue de

sujet.explicate. Le i-rfridie de. 6e_ t-le referc implique-par

l'absence du pronom etant adenta ues, it s'agat de variartes...

Elles offrent au locuteur un ch ix d'ordre.stylistique.impli-,-

quant une diffCrence de disposi ion a l'egard de coital qui re-
.

coat l'ordre; l'emploi de 6; t adult une attitude plus empres-
.

see que cello connote° Tmr la orme sans pronom :

('64) 6e° daa kwile. 'entre danwla maison
to -IMP entrcr dansla maison lje to prie)'.

(765) daa kwilo 'entre!'

IMPontrer dans la maison ,/

L'imperatif singuller P esente un cas discutable du point

de vuo do' son integration d ns lesschemas dienonce. Il exist°

o.

deux possibilitew :
4

1) v On 'pout envisage'. 1
P

enonce-poteap dans lequel'Ie

se'raient des satellates87.

impertif eangulior coMme etant un

sujet, ainsi que le priadicatif,

a
IRO

(6e) data (kw115)

/Fig. 24'
.

2).Pour aufant..quo,liabsence du pronom-sujef expriMe la.
:name valour q ue, pout etre intOrpr;t;e commr ;tent in
variante.zero d'un'signe eonnaissant.egalement une variant°

; Anclter,que,be cumult lea fonctions de sujetat de

7
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predtcatif, cc,gni vaut done aussi pour sa variante 0.

C.Cttc derniete solution nous semblo micux justifice en

toura ou les faitS d'intonation n'interviennent pas, comme

dans les.cas comparables des longues iodo-enropeonnes, pour
$5)

diff;reneier les catepcs deS enonces imperatifs: et assertifs

' 12.333 Un'paradigme de pronoms composes se coastitue sur.la

base do suites de deux pronoms dont 1,.r premier se refere a la

deuxieme persouno (singulier on pluriet) et le second a In

premiere personne chi plAriel. Le tableansnivint montre les

cumbinalsons attesters, disposccs en fonctiou de lcurs' valPurS.

[:-

Pluriel ! k.1-ke 1;
:.

! 6e-kiv:i 1;

ka-kwaa lo

ImpiTiitif.

_ .,

:

D;sid;ratif 7

:Duel MHO
, A

.Tableau 27
.

Les prononts,compos;s et les pronoms simples correspondants
...

(1,1. la premiere porsonne die pluricl pcuvent se referer,an meme,

groupc de: personnes, groupc qui comprenn le locutcur etselon

Ideas, un on plusieurs auditeUrs.. ioutcfols, IC compos ka-ke
. .

se refere a un plurial.et non pas, comme ko, a un duel. Ce qui

semble ep rev'anChe disttnguer les composes des formes simple

e1est qu'ils marl:went unc cOnsid;ration particulierc duI9cu-
. I

. .
teur,a Pegard de ses interloCuteurs; une invitation A ceux-ci ..

prendru l't ttiativc. I1 n'st probable clue tette' nuanO-re-
/

joint celleque nous vencles de decrAc 'a propos de lulicuslome

personne du sIngulier .(12.332).

(746) 6e -lova to . !allons, s'il tc plait'
. .

to nous-DUEL-IMP eller

(767) icA-ka lo kWIle '(je propose)%gne
.nousUlliogs a lavows-noes -1413.-alier a la maison maisony s' it vem.s..

plait'/
(768).kii-kWail .7 lac 'fations7lo (matntenant),

vous-nouS-PL-tMlyie faire siti vous plait'

1

12.34 SYNOPSIS DU NGDE Ii4NCL\TIF.APFIUMXI`li.. Lo.tle:in 28,,
' !. ,

/
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c i-dessous presente 1 ' ensemble du system° aspecto-modal de

1' enonc i at i f af.f mat i f

Les aspects peu frequents - qui ne sont. en general ettes-

tes que_clmns' deS donnees obtenues sur demande r sont marques

. d' un aster sque

INDICATIF -

ke / h /e

: Ponctuel : Continu

.
:

Copule

Pro- le- i 7 :
( permans 1 0

.Inac- gr. _.Non : 16 : 0 (lo-yea)compli: .

: Proj.lo-a:pole-
Ac- : 0 . .:, . 1.37 !nfir; lo-a.nia Ifle-yea)rise tompli: .

. .
:

-

.

ACTUEL

Dyilaratif

:/ a/ Z lc;

,

.

Results t if: Ingi.es-
: sa

: / ',A. /-ya!m:ia/y
P6t.'

: .: .

lo .nu lo lo
. :

w33 le: sv53: WOO 10
: :

ng lo.

Non
,

marque:Pole-
Inac-:rise

_ tuel :

(passe):

:

-
tai 1.;-11; tat a yen)

:

, 'w35 tdi 1;,...: 'wOO taa

(1O-el)
. . . :

INJONCTIF :

Des iderat it

: / i / e le
.

Ilitperat i f .

6e kwci etc. le

Tableau 28

La disposition du tableau fait ressortir,l'analogie entre

les oppositions indicatif:actuel d'une part, et desiderata:
imperaa de l'autre.

'Les aspects indicatifi sont disposes en raisonAe Pinter-
.

t,section de deux oppositions, a savoir lionctuel:coninu at mac-
coMpli:accompli.

LW distinction modaleprilSpire entreL'indicatif et Poe-
.

tuel-est reconpee par une division seco daire en, aspects polo-
.

rises 'et aspecti.non polarises. Les f mps'en (w)33 des s-
.,

pects Oolarisbs.appartiennenf Utisy eine inactuel;,elles sont

neanmoins ajoutees au tableau pare° qu'elles constituent avec
Yes formes non marquees une'correlation qui soutient l'analo-.

gin avec la correlation inaccompli:aecoMpli (cf.12.5 infra). .

./ '
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12.4 MODES.ET ASPECTS NEGATIFS. Les signes qii servent a nier
un fait relevent du paradigm° pre icatif: 11 s'agit des mor-

phemes
. .

menclitiques -a, -o et-5. ls s'opposent embloc, en

vertirde leur valeur negatrve (NEGi-i'aux pedicatifs affirma-
.tifs, a.s.avoirke, .- et .. Comma ces derniers, les predicatifs- _

^
'''

nest:ails contribuent m marquer dos distinctions madliles et as-
pectivei.

:

Me

Du point de vim typologique, it importede rotenir le feit

quo la distinction entre l'affirmatif et le negatif n'est'pas

obtenue on touraao moyen'de l'incorporation d'un signe'de va-

let negatiw., dans un &nonce affirmatif, mats par une substi-.

tution a l':interieur d'un paradigms comportant a la .fors des

morphemes affirmetifs et des morphemes negatifs. En termes du

systeme, l'opposi.tion affirmatif:negatif n'est r12n d'autre

qu'une subdivision fondamentale en deux categories modeles re-

coupant toutes les autres oppoSitions modeles et aspectives.

Le system: des modes-d-f-aes aspects de valeurinegative est
'

topologiquement861apparente eu systeme affirmatifi et pourra,
par consequent, ;tre decrit7par rCference a ce dernier. Si

l'on'.retrouve en gran4elpartie les memos distinctions d va-
.

leur dens les deui systemes,' elles sent par centre exprimees

au negatif ati:moyen d'un materiel morphologique different

ou employe de legondrfferente-- de celui,qui manifesto les

Velours correspondantes a k'affirmatif.
- ,

12.40 Nous dresserons on premier lieu un inventaire des igni-
1

flants apparaisent dansle system° negatif.
.

12.401 A la di CIterence de l'affirmatif, 11 exists au negatif .

un rapport biunlivoque entre res.Tredicatifs et le paradigme

des pronoins pte4icatifi. Ces derniers resutent de lacombi-
t .

nelson des proncmis de la serie. II. avec lespredicatifs, scion
. : 1

les regles d'assimilation suivantes : .

1) Le ton*des pronoms non. subs itutifs!est assimile a ce-
.

, . .

lui dtupredicatif; celui. des prono s substitutifs, etent in-
,i

varlublement:bas, conditionnoledecalage au registre mi7haust
des predicatifs e ton.haut (cf.6.36).

i

..-.--

1

.--- '
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t
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2) La voyelld e. rns, Saul' cello de; non-sUbsti tut ifs
du plur tel., est ass tin 11:et la voyel lc du pi-Cdicat. if; neteft

'apres AMC consohne in it 'ale nasal.", voye e m i-ollverte
es t. remplacec par tine voyelle Oliver te , conformement aux regles
de. comb ita mon ''des phonemes (na+o). m .

1

.5) La :3ein -cvoy-_ 1 to palatal° /y//placec devout. /o /, 1 'mi-
t title des pronoms de la 2c et 3e perso.nnes (III 7 8 est
en variation 1'br' avec I a' lab late /w/ e t: aver I 'absence (le
consonne Cale - cc lap porIe le nombre des var 'antes ad-

.
, ,i.s.es- a la 2e personne a- 'quatre. De mem'', /w/ est facultatIf

(levant /o/ a la 3c personne du pith. i el .
,,-.,,. .

Le tablau "sti 'volt t rend comptc des .real 'sat ions de Os
/ pronems f : / . /

PRgOlCAT6-

PERSON;

1 re

SG 2nde

-a :- o

m. moo ' m55

.". 6:.x - :, GOO - yOO-: 655 -y55-woo-oo.. ... ... ..yag.,t - as woo -.00 ,
dubs t i tutif; yaa - a

. .14;5-woo-coo yaQ- WOO ... 00as_
...I..

1C:re : kwOO kali : 'coo ka.'::. I:55
... _.:PL 21).4 : / kaa kaa . : kilo k5O : Iasi(

: ... :
: -,

subs t 'tut Lf: - waa woo - oo : woo - oo
: : : .

I
p . Tableau 29 -

.4n....ciLle.o.a51.0.-..1.-' 40.4 I m i la taor..;:tona 1 e , 1.1 oppos i t i on -o:-5.est
neutral iSee apres les pronoms subs t i tut ifs. Toll tefo is, is ren-
dement de cette .: oppos 1 t ictfl est, tros fa ible:.

1-:On observe en outre, pair suite de la variation consonant' -
1que, une Inters t ion des s.' gni fiant.s du pronom s ingulier. et '.

I
1(In pronom plui- i el des subs t i tutifs en -73 . .

. / ..Les 'formes m I s es entre crochets , sont dos var 'antes (I 'aloe-
?.. - .. ° 1 ' \ ; 'tales (1.1 w.au, c lies qut figurent entre crochets' obl trines ne

. i .se rencon trent t ti' en si5a.
II , . . . ,LC parad I gme rpred 'cat i f npgat i 1 ne present° pa; -(1' organ i-
i 1 ' 1

. ,

1

pl

.
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sat ion double. Le sujet substantival est silly! sett (force toment
,. ,

)du predicati 1, soot du pronom predicator subst i tutor. Les deux
A

...
I I Iprocedes represente.nt des var 'antes 1 obres , peut-titre diffioren-

went -ils des nuances styl istiques.uLes varoantes -aa et -a du
I IStlbSt )(Alt If di: s ingul ler sont assmilees. a la syllabe, preceden-. .to par rapport a la resonance (cf.6.22 et 6. 28 ).',

12.402 Le' tableau su !Vent montre le system° des modes et as-

pects . 4
apects negat4fs tel quill se presente 1 qriionc antic. Les ter-

..messont ideittifie's par la modalite ou par son absence, en
. .combinaison avec le. predicator:

INDICATII :Copule
toque tiotentielit" Dynamique (Permansori;'

Non

Polarise

-;

. ,Accompl i o lo : .._a nuu lo-a a niiii a nu lo.
(lo-ye5) .. ,

: .i .. ' ;Inacc °moll it lto
: . _a lo-oo (loyeTi),: a tott...10't" '-r :

Cessat of
:
;Atas 1;-1; .:.,:

PbXil-ACTUEL'rise .

Resultat of: o '65 6
: .

o 16-a,,

(Imp;rat if: mTA iO)

Tableau 30...;
1 :.. ... .12.403 Le, system° neg,atif dislingue..a 1 ' enonc o atif les modes

. . ; .r.imaiires de 1' Inc) icat of , de l'.actuel et du.prollibitaf,,.Les
1 , ... ,remiers etaq:marques par les predicators -o et .-a',1e °hobo-, , ..

.1_,t i 1 ,par le predicatif-,-5 .employe on comliona 'son' aeee dalliiei .
k , .i

. .I2. 11 1..4,1NDICAT1F NEGArlPi L' ind kat tr.'s° present°, sous oyati.:
Jequp ; rapper t s , c omme ..a ' a ff irmat if.. 'L.! oppos t oiriontr°

; 1.:''accOnioli et 1:' aceompli.pionete sous-systeme rictter, a'
1' excelpt lea du e issat of.; Laceomolo sjcirque. Rar -o.pour,
formes, sans mod t to , pbr la c opnle' nig', a la 1°tois Le.



system. dos termes.statiques et.dynamiques se complique d'une

opposition ponOtuel:continu se rattachant aux teems termes

sous forme'd'unwtlisposition on chasse-croise par rapport A

l' opposition dynamique:statique. (cf.12.121, tableau 24)1

:-Statique Dynamique Ponctuel' Continu,

4Acc o to a nail lo-a o lo a nail lo-a

Inacc. a lo .. a lo-ii e le

Tableau 31

...

otarque par.-ii.Ew'revanche, leouffixe -a seretrouve au pro'
hibittf. Quant aux aspects comPoses negatifs, tls comportent..

..

sans exception' le. predicatif- -a.' Les formes cesSOtives de in

copule of du permansif, Ei.-elleono-tiont pas formellement re-:.

-..jateei par 1-'inforMateur,. somblent pourtant-Otre.-tnusttees.-.
. .

Nots_faisons suivre une description dos divers aspects.

12.411 L'ACCOMPLA STATIQUE NEGATIF. L'accomplt statique, to

plus frequent des asepcts accomplts, sort A constater un fait

negatif du passe sans reference a son evolution.

Los oxemples

l'affirmatif 15:

769 a 771 montront l'emploi correlatif de

at du negatff a le.
I

e(769) A: 15: bol yaale 'hY 'es-tu elle

tu-IND aller-AST au champ hier ?
au champ
hier

13: ;9c, Thine; lo 'non,, je n'y suss pas

non je-NEGacc aller elle'

(770) niidatt -1;.1 a -zo woo go tea
.-

bonheur -la ses opts ils-NEGacc ventr de hauteur

-glAt...m365: solo: to

dans qualqu'un-MPemph las obtentr-AST MT

:

ce bonheur, ses effets ne sent pas venus d'eu !taut,
c'est quelqu'un qui les a obtenus

.
'ce bonheur (le progres) nest pas tombe du :01,
mats 11 est du aux efforts de quelqu'un'



(771) a6 -to .-patput ko tip d57 s;a5:
. :

oux tous

au -kE

IND tas dresser par terre

woo to

prs quelque:ti-NEGacc rester
sent tOus::tomb;s (mores) par,terre

auciind'eux n'ost rresto (Wit.survecu)'

(772) nit / 7-611 -kw1713O OG n5 -a

alors tes EurOp9en-pl ils-NEGacc: ventr pdm
'alors, tes,Europeens no sant pas Venus,:hetn

1.2.412 L'ACCO'4PLI DYNAM1QUE NEGAT1F. L'aspect en ; n55 silty' du

gercindif en -a (NEG CPacc.. -.GER) exfirtiOn un fait habitual (Staff

ttque conttnu) ou progressf (dynamtque ponctuol) du passe., en-

visage negattvement!

(773) ; n55 kit ft

11-DET CPucc CJ ,je-IND Maladre-dn-Pp
quand'a etatt qua je silts malade

moo-a lo-a

pouvotr-GER ailer-ger
pouvals alder

(774) mEE :70 wo,

personnes -c t alias -IND
-6A Al waa n55

pendant ils-NEG CPacc

kEc-O5 //

maa nuu

Jci-NEG CPacc
jet no

'pendant quo j'etats maladei
pOuvals pas (y)

(continu)

ria yal;t-A kweo -solu

CPacc assootr-ger ans ctnq

yal;-A 61; // wo wit

asseotr-GER pour rien ils chose

contr-mt faOre-FERM cela-MP voice
'ces gens, ils etAtent assts (vjvatent en patx) pen-
dant cinq ans; ils n'ont pas etc assts en vain; ce
qu'lls ont accompli, le voice'

(775) waa , n55 moo-a -6a k5 wa sfi

its -NEG CPacc pouvotr-GER prs sur CJ Ili-CONS appro-
(moo...6A kG... spouvoir (faire)') cher
Ills no pouvatOnt s'approcher (malgre leers efforts)'
(dynamiquo ponctuel)

12.413 L'INACCOMPLI PONCTUEL NEGATIF. Les valeurs dynamique et

statique de t'inaccompli, exprtmees a l'affirmatif respective-

ment par lowipect en -it et par colut en -a, sent ploinomont

reprosentoos uu negatif par la forme u 1A-ii.
L'aspect ponctuel inaccomplt en

I

(NEG..'.111G) sort

A nIcr ou que Ic procos soft on cours de realisation, on gust.'



sout en puissance do realisation.

(776) kOlt Gaala kec-ii a)'nous tie sommes pas
en train de-travo11-
ler'

b).1nous ne
ions pee':

kweesoluA(k;A 055Z. 7un, Pc147//'. kwoe

ona cinq nous-NEG quelquiun::parole dire-PRG ans

-sOliufficOil :M3611-41
: kwee

einch nous-NEG:quelquiun-pose goat cnlever -PRG an

ko-kaa kp;7i1 m55; -nc
scinq nous7NEG, nos mains tondre -PRG quelqui.un e

idepuis cinq ana,icous noobeUssona a personne, de7
puts cAnq einsinous:ne mengeonS la nourriture de

Hpersonne (-aup-ne dependOni de perlonne), depufs
cinqians, nous ice tendons les mains a personne (pour
,recevoir-quelque C6ose)'

(778) maa yea-ii a . sec -ta

Je -NEG m:asieour-PRG lui-pres.terre sur
je.ne liepoasprei pas sur .1a.terre
',lama's: de la Vie,je ne liepouseraii. (dit par une
jeune:fille) H

(779) kit a nu-II .

cj ul -DET venur -PRJ cj 11-NEG venir-PRG. je-NEG prs
-naa da 'sill vuendre, ou ne %Pion-

Lumite conneitre dra pas, je ne le sacs pas,

savour

Liexemple (78o) montre la correspondence de valour existent

entre -a affurmatuf of aegatff.

12.414 L'HABITUEL NEGATIF. L'aspect on n 1; (NEGinacc) sort a
enoncer un pruncupe ou un fait continua ou genOrel, envisage ne-
gativement

(780) Icci;i 6;iii1;1 ksc 'nous ne travaullons

noes-NEGinacc travail faire pas (par principe)1
(cf.ex. 776 cu-devant)

(781) 6-6ci -ne: zehfurea -sib nu

mon onfant -DET uci uls- NEGinacc son prix donner
mon enfant qui est ici, on ne donne pas son prix
'ma rule qui est ici, on ne pale pas de dot pour
elle'



(782) lakfe aa

cafe 41-NEGinacc

solo

281

65 61/1333 -6ii -k5 aa

veinr la chose autro quelque elle-
NEGinacc

.:obteniroja
'le tate ne pousso pas a, et on n'obtient rien d'aU-. A

tro

12.415 LE CESSATIF LeteSsetif (MEG...INCPL) est le revers de as

A'incompl;tuf(cf.12.141). II,expiime la discontinuation d'un
proces ou d'un fait toutneler.

(783) n&O wa3 tOi y5 gba-a k6o

enfants INCPL fetuche adererGER plus
posterite no continuerd pas a adorer Ids fetiches':

(784) yaii 04 4135 6e1c-L1 ze kawo ne con-
tinuera pasi1 -NEG INCPL choSe manger-GER ici plus
a manger, Ica'

L'adverbe 16;w5 - k66 qui, dans un tontoxte nogatif, marque

la discontinuation, ost obligatoire avec tat employe negatiye-,

Lee examples paraissent indiquer quetilft employe negatpre-
.

mont a une valour exclusivement projectlire; in cessation du

proces-eatOrevue =us non encere-realisee.

La discontinuation dejA effective est oxprimie par la tom-

binaison de llaspect on -ii ou de llhabituel avec l'adverbe

koo u

(785) kOi nil -siS 65-11 k5o 'nous ne

nous-NEG 5me prix produire-PRG plus
la cpayonsap

plus
itation'

(786) wA5 btu kp& Ia) 'lls ne cultivent

ils-NEGinacc champ fixer plus plus les champs'

12.416 ASPECTS COPULATIFS ET PERMANSIFS NEGATIFS. Pour les de-

finitions des velours des aspects copulatifs o permansifs,

your 12.13 et 12.142.

- inaccomplis :

(787) 6iiwie -1141 0 si-a y5

termites(tardifs) goilt-NEG CPpres bon-pp comme
dO6wie -ne 'les termites tardifs no

(atermites(premiers) pp sent pas aussi bons (

manger) quo les premiers
(termites)'
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(788) koa 0 d6 7ati m357:5 . -gb3- -Ga
nous -NEG CPpros suspendrePERN quelqu'un epaule a
nous' ne soirres::pris:suspendus, aux epauleS do qUelqu'un
'nous ne dependonS de persOnne'

(789) yaa 0 me ki) '11 n'est plus ict'

11-NEG CPpres icr.plus

- accom lis

(790) 3,4 na5 as k5e '11 n'Otait plus rci'

11-NEG CPacc ici plus

(791) a .sit as 'nau d36 -a

sa ravine elle-NE9 CPacc al/er7PERM loan -pp
elleAr'etart pas..alJee:loin

'sos ravines n'etatent pas profondes,

(792) yaa nuu yala-ye kao n'etart plus

11-NEG CPacc nsseorr-PERM assts'

La 'periphraso engageant,l'adverbe laso et indiquant la dis-

continuation (px.789, 79o, 792) fonctionne comma expression-

substitut dos formes en tali Inusrtees on rapport aver ces
pects.

12.42 LE POTENTIEL NEGATIF. .I1 est notable quo le mode poten

ire' (NEG POT) est pluS d;Velopp; au negatif qu'a l'affirmatif.

11 constitue en effet au n;gatif une relation a deux termes,

accompli et rnaccompli. 11 suppose quo l'Oventualrie ou la pos-

sibilit d'un fart sent nrOes, cc qui revrent, dans bren des

cas, a un renforcement de la valour n;gative.

Le potentrel negatif est obtenu par l'adjonction de la

partrcule nu au predicatif des aspects statiques de l'indica-
tifi

Valour accomplre :

(793) moo nu 1; 'je n'ar paS pu partir

je-NEGacc POT partir bier bier'

(794) kwii -1Aa e nuu gb34-yair kpOkpO-ir Al

Matson -la elle CPacc fonder-PERM fort-pp

woo nu pet°

elle-NEGacc POT tomber

Valour inaccomplre:

(795) Yaa nu . d5
tu-NEGinacc POT le connaitre

'cette marson, elle ;tart
solidemont fondee, elle
ne pouvart tomber'

4=253

'tu ne peux be savole



(796) de -it nu ge

un-NEG POT etre enieve:chose cempter,iieu emph a
mace 'le chiffrel ne peut etre omis en comptant'

12..43 LES ASPECTS ACTUELS NEGAT1PS. Le mode actual West qu'e-
bauche an negatif. Un aspect a velour resultative est'obtenu
grace a co Elul a l'epparence d'uno periphrase aspective, mats
en realito constitue un aspect proprement dit, ci seVoir la

eombinalson de l'aspeet accompli StatiClue avec ltadverbe d'e-
xistence 65 (cf.11.72i) 6aMbinaison dont le caractgro like:
ressart du fait qua les autres aspects n'admettent pas in pre-:
sence ue 6587)et qua, d'autre part, la:forme Anactuelle du re.-
sultatif (en wee) ll'exigo .(ef.12.521,:ex.818). Le restiltatif
negatif implique qua l'aboutiseement d'un proceg qui interesse
par ses consequences est retard° par rapport a une situation
donnee.

(797) a 1O7 oo nu Go

faire -AST il-NEGacc venir exist.
'-deOuis qu'il est Pertl, 11 n'eat pas encore rovenui

283:

p33 -Ga'

'tee pa6e kee 65

nousNEGacc quelque Chose fair° exist. CJ prs nom-
to 6e CONS

nous n'avons encore rien fait pour qua
etre exist. son nom (le nom de cat exploit) exist°
'noun n'avons encore rien fait pour fonder notro re-
nommee,

Ice

12.44 LE PROU1BITIP. Le prohibitif (PRU) est in contra-partie
negative de l'injonctif. L'opposition de contingent a actual,'
telle qu'elle apparalt a l'affirmatif, ne se retrouve au nega-
tif qua de maniare residuelle, a la deuxiame personne dti sin-

gulier. Morphologiquement, l'imperatif mie le pout etre rameni:
a un negatif habitual: 'on (m77) ne vu pas'.(mT7: variant°
dialectal° et archaique de mEE 'personnel.)

(799) i -ne ea man -a sfiBB

ton pare 11 -NEG me frapper-PRII tout a l'heure
.111 ne Taut pas qua ton pare me frappe tout a l'heu-
re'

(Boo) WOO 7 lac-a na gb1i3 de -it

(=403) nous-NEG le faire-PRH avec bruit faire-pp
'ne le faisons pas avec brilit'



(801) la waa: d5. - kon6ele

vous -DET millier un complet

hot

vous-NEG aller-PRH au champ pdm
'si vous achetez (pouvez payer) un complet pour 5000
francs, vous ne devez (donc) pas oiler (travailler)
au champ'

(802) mit wvv si

IMP-NEp pleurs prendre

12.5 LE MODE INACTUEL. Le morpheme (055 (INACr), place flume-

diatement apres le predicatif et avant un eventuel morpheme nu

(cf.12.22 et 12.42), caracterise le mode inactuel.

suivant l'aspect avec lequel il est combine, que le fait

Ine pleure pas!'

exprime par l'enonce ost irreel ou qu'il appartient a un passe

eloigne, sans rapport direct avec la situation present°88)

(w56 en finale de proposition: cf.11.10.2.3.)

Le morpheme (w)55 se combine avec tous les aspects, a l'ex-

ception de l'imperatif, et s'emploie avec tous les modes syn-

taxiques. On pout envisager l'inactuel comme etant le terme

marque d'une opposition reel:inactuel, opposition penetrant le

systeme aspecto-medal entier et recoupant toutes les autres

distinctions modeles et aspectives.

Cependant un certain nombre d'aspects ont des variantes

particulieres ou prennent des velours differentes lorsqu'ils

sont associes a l 'inacteul, ce qui justifie le traltement de

ce dernler comme un systeme a part, bien qu'en grande partie

parallels nu systeme du reel.

12.51 L'INDICATIF INACTUEL. A l'indicatif enonciatif, on cons-
.

tate une tres nette specialisation de deux aspects dans l'ex-

pressinn de la vAleur inactuelle: le projectif 1;_a (cf.12.12)
..

et son correlatif a to -ii (cf.12.41) constituent les aspects

primaires de l'inactuel. Its sont susceptibles d'inclure dans

lour valeur celles de tous les autres aspects indicatifs, en

neutralisant memo l'opposition accompli:inaccompli. C'est di-
,

re que toute specification aspecto-modale on dehors de la dis-

tinction affirmatif:negatif devient facultative.
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(8o3) ne ke 55 le-a bol Ice -gi

enfant IND INACT aUor-PRJ au champ mats son inte-
rieuras SC 13

11 -NEG bon-pp
'l'onfant irait/soralt allo au champ, mats 11 ost ma
lade'

L'inactuel en lo-a:comporte souvont une nuance obltgattoe :

(8o4) 1 5; 11:u devrais/au

1NACT habits mat rats du mettre
trf,-PRJ tei. les habits .1c11

. .

LiInactuel nogatif implique"qua to proces est realise.cOn7

trairoment
op p

(805) mna 1,,155 flaala kee-3T
jo-NEGINACT travail faire7PRG
'Jo ne devrnis pas travailler (pourtant.je travailh0;
je n'aurais pas du tvivaillar (pourtant pat travail-le)'

12.511 Scout egalement attostes clans les

plot, les aspects copulatifs dwpresent

(866) o w55 0 sera

11-IND INACT CPpres bon7pp

(8o7) o w55 n5G . -pie ye ; p35 -kile

it -IND INACT CPacc prs cat; que 4sg -DES chose dechetu
auraat voulu qu'il des dechets de

-gi-bo. a ble1 -b8: n55 . 6ele-

interieur-pl-mi dole cochon-pl-DET CPacc les manger-
nourriture clue les cochons mangealent GER

e 5 -lek717 -k5 6cle:

MT 4sg memo 4sg-DES prs quelquo manger
quo lui-mme 11 en mange

'11 aurait voulu lul-m5me maiger des dochets de
nourriture quo les cochons mangealent,

memes conditions d'em-

et do l'accempli

'ce serait bon'

12.512 Tous les autres aspects indicatifs - A l'exception do

l'incompletif trait; ci-dessous (12.522) - apparaissent a l'in-

actual a titre. d'aspects secondaires. Its rotiennent leant, va-
.

Ieurs specifiques,' mitts peuvent on principe, au prix dune

moindro specificite, etre remplaces par l'aspoct primaire en

lo-a.. D'autre part, lour emploi presuppose 1'explicitation scut

do la condition hypoihetique de la realisation du fait inactiel



(ex.8o8).soit de la cause (reelle) do sa non - realisation

81o);':(Pou l'impossibilite d'obtenir ces aspects'dans un

ce simple. Dans lc.Premier cas, l'Inactuel:apparait' dans

propositukin cpmpletive

19o0 6 :-nee Oa 15: boi k5 ft

mon pereDET INACT eller-AST au champ CJ jo -IND
187 -141 'pi mon pere etait pile au

alter -AST lui avec, chalep (alors) je sorais elle
avec l..1i1

L'aspect socondaire (accompli statique).de laprindipale

peut etre remPlace par L'AspectInclusif on (0.155 to-n :

(80) 5 bol (k5)ft oo 1O-4 Wei
(memo traduCtion que'dans l'exemple precedent)

Dans le Second.caA, l'inactUel'apparalt dans une prvicipa7
suivie dune completive.

woo boa le too

il7IND INACT CPacc Partir-GER,Ou champ CJ otranger-
CONT

au champ et un ctranger

etait stir le point
do partir Au champ lors-
qu'un etranger est venu
chez lui'

ilcerait parti (dynamiciue)

55: 7ta

apparaitre.rAST lui sur MT:
est venu chez lul

Pour d'autres examples impliquant

secondairos, voir 13.14.

des aspects inactuels

12.52 L'INAerOEL GES ASPECTS POLARISES . Le. morpheme (On
prf:nd une nuance speciale lorsqu'il apparalt en combinaison

avec les aspects polarises, a savoir le resultatif,"l'ingres-

sif et l'incompletif, du fait quo ceux-ci no participant pas A

la correlation inaccompli-accompli (cf.tableau 28). Alors que

les aspects non polarises de l'indicatif situent les velours

temporelles et irreelles sur deux axes nettement distincts du

point de vue des signifiants aussi bien que de cclui ties si-

gnifies, los aspects polarises sont indifferencies en co qui

concerne cotte distinction. En fait, (w)36 apporte aux aspects

polarises essentiellement uric nuance non pas d'irreel, macs

ufelotgnement dans le temps.

12.521 L'emploi du morpheme (085 est le plus frequemment at-
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tSte aver les aSpectsiritsaltatif (cf.12:241) et IngreSSif

12.242).. Dana leers formes non marquees, cos aspects iMpliquent

uno nuanco d'actualiar, un rapport IMmediat entre le proOtsls et
,

la situation present°. La presence-do (w)68 exclut au Contraire

un tel rapport, sett. qu'uu certain laps de temps so sett °con-
.

sort quit l'.intervention d'un fait nouveau alt relogno le

prates daps le domain° du'perime. Insistone sur le felt 0,a

11enContre de l'accOmpli, la nuance tomporello.impliquee dans

cot eMplot de (05.5 fst relat4ve plutOt-lqu'absolne: l!oloigne,

ment..tomporel so donna. par rapport a un point de roper° qui

pout se situer auSsi been dans le futur quo dans le Passo ou

;,0 present.

Les okomples suivents montrent de woo au rosulta-

tif (311 Ai 814), otiresultatir potential (815) lit a l'ingres-

sif:(815 et 817) WOO est inplemontlatteste au ritsultatif:ne...

gatif (813).

(811) 5 -nE: 55 lo. 'mon pore:oat d;iJa parts'

mon pereRES INACT Ill :se pout qu'Al
partir'i

deja de rotour)

(812) ya w55 nI le ya nu lc

11-RES,INACT,s'eoarer CJ Al-RES vontr MT.
'11 s'etait egare (auparavant) et (maAntenant) 11 est
revonu'

( 813 )
I .1

SCC roe waa.

ou bion tu-DET lenteur faire-CST.tu7DET arriver-CST

61 kit w6615: 55 bo '011 %mon, st tu agts

ia CJ tout-RES INACT finir lentements- quand tu ar-
riveras la, alors tout
sera deja fini,

(814) mEe wa 55 wiL -se kEe 7 -ne
i,

porsonnes ils-RES INACT chose bonne faire tot a 7,)

yitle ... 'ceux qui t!Avaient fait du ()len Flier":
1

liter

(815) ya w55 nu lo 'Al est pout -titre d;ja

il-RES INACT POT partir parti'

(815) mail woo 1; partir'

jo-INGR INACT partir

.LFf

oi



288

(817) pee.// ee 56 tan -zi go laa

fer-MI it -INGR INACT rougir commencer MTdeic prs
_

-to -pat fie tale: seas Si do
Lout it -IND noircir-AST kar terre la un

a l'instant memo
'le ler qui wait juste comnence a dovenir rouge,
tout entier, it se refroidit instantanement'

(813) moo w66 to Ge lje n'etais pas encore

je-NEG MAO partir exist. Parts'

12.522 L'incompletif 44-12.141) occupe une position unique

dans le system2 aspecuo-modal du fait qu'il est le soul, aspect

indicatif qui soit en memo temps polarise. A l'instar des au-
tres aspects polarises, 11 admet deux formes, l'une non marquee

en tai (presenLee plus haut, 12.141), l'autre, marquee, en

(065'tai. Mats les valours manifestees par cette difference ----------

pour autnnt qu'elles puissant etre decelees a partir d'uie do-
cumentation peu riche sur ce point - refletent l'oppositten

inaccompli:accompli do l'indicatif: la composante temporelle
de tan rejoint cello comprise dans l'inaccompli, Landis que
(w)55 ttin implique simplement qu'un proces en cours n'a pas
ete complete e un moment donne du passe. Notons qu'il s'agit
tat d'un plisse absolu, at non, comma dans le cas du resultattf,
d'un passe relatif.

Les exemples sutvants montrent l'emplot de w65 on comb:-

nelson avec l'incompletif copulatif (819), l' incompletif suivi
de gerondif (82o et 821), l'incompletif permnnsif (822) et le
cessatif (823):

(819) ma' -5rAk5: gte: // Ice ze -le -GA

mots trots- passer- nous- INACT INCPL let emph sbst
DET AST, IND

e'quand trots mots tatent passes, nous ettons encore
ici'

(82o) e w66 tdi p33 6e1c-A etatt en-
11-IND INACr INCPL chose manger-GER core en train

de manger'
Zcf.7o6)

(821) e woo nazi nu -a diE4 venait juste

il-IND INACT INCPL venir -GER nouveau-pp d'arrtver,

etait encore en train devenu.nouvellement(ex.weit)

(822)

(823)



,(822) o woo tf12i ,011-ye45 141 eta it 'encore

it INACF INCPL S.,aSsooir-PERM ass's'

(3231 yaii 146 t 12I p33 :.6c1c-a koo
11-NNG INACT INCPL chose manger.7GER plus
'41 as continua,It pas a manger'
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13.0 INTRODUCTION: TYPES DE PROPOSITIONS. L'etude de la trame

morphemo-syntagmatique, qui a debut; au chapitre precedent par

une presentation des modes et aspects tals.qu'ils apparaissent

dans l'enonce simple, dolt maintenant etre portee sur les sys-
.

I I
temes-satellites operant dans les expansions de l'enonce elar-

gi. Il est necessaire, pour pouvoir situer les faits dans leur

cadre de reference approprie, de faire preceder cette nouvelle

demarche descriptive d'un bref apercu sur la structure de la

phrase complexe. Celle-ci sera definie provisoirement comme

une unite syntaxique comprenant deux ou plusieurs propositions

- definition qui sera modifiee ulterieurement de fawn a pou-

year inclure aussi l'enonce emphatique (ch.15) et la phrase

segmentee (ch.16).

On distinguera en tours trots types de propositions fonda-

mentaux:

1) Les propositions enonciatives (PE) sont aptes a consti-
.

tuer a elles seules un enonce complet. Les memes propositions

fonctionnent egalement comme noyaux d'enonces complexes (cf.

ex.827) Elles selectionnent les aspects du mode enonciatif.

(824) ne ke le-17 bol 11'enfant est en

(=68) enfant IND partir-PRG au champ
train de
au champ'

partir

2) Les propositions determinatives (PD) fonctionnent ex-

clusivement come satellites d'enonces complexes. Le schema

caracteristique duns lequel ce type de proposition s'insere

repond a la formule proposition-satellite (PS) - proposition

nucloaire (PN) ou principale: la proposition determinative

precede, e quelques exceptions marginales pres, la proposition

principale. Les propositions determinatives sent caracterisees

par l'emploi du mode determinatif.

La limite entre une propositian-satellite et une proposi-
,

tion nucleaire est marquee par une joncture primaire; ruppe-
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ions que la joncture primire implique la presence (vrrtuelle
ou actnelle) dune pause et Cventuellement d'une intonation

. suspensive (cf.7.).
s_

se -a
(825) a 10. 1,01 . // c 0 se-a 9 -gi

%., J
PS = I'D .PN: PE

41-DET aller-CST au champ 11- CPpres bon- moi dans
IND pp

's'il va au champ, j'en slits content'

3) Les propositions coMpletives (PC) partagent avec les
propositions determinatives l'inaptitude a constituer a elles
nettles un °nonce coMplot. D'autre part, elles peuvont assumer
lc noyau d'une sequence PS-PN au mime titre que les proposi-

tions enonciatives.Elles sont toujours precedees soit d'une
proposition determinative, par rapport a laquelle plies Cons-
titueut le noyau,'aoit d'une proposition enonclative, par rap-
port a laquelle elles constituent tine expansion. Les proposi-
tions complctives sont introduites par une conjonction (CJ).
Les exemples suivants illustrent le premier la sequence PS-PC,'
le second in sequence PE-PC.

(826) // k5 ape lii,; to 7 -ta

PS = PD PN = PC
je- le dire- beau- MT CJ al.etre tot sur grand-pp
DET CST coup-pp CONS
ten-le -le 'Si j'en dis beaucoup (de pro-
aujourd'hui-emph a verbes), alors cela sera trop

pour tot aujourd'huil
(827) i1TE 14) bol la a 6&;0; kEe

4.-PE PC
enfant IND partir- au champ CJ 11- travail faire

PRG CONS
qu'il travail fasse

'lenfant est en train de partir au champ pour tra-
vailler''

La limite entre unc proposition enonciative at une propo-
sition completive suivante, ou entre deux propositions Com-

.

pletivas,. est facultativeMant marquee par une pause, maim
n'adMet pas normalement une 'intonation suspensive.

Un autre trait distributionnel caracterlie lee proposi-
tions compl.tiVear elles ont tendance a former des enclitics de

propositions.caordonnees a- nombre de termes theoriquement 11.-;

3
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limite. La phrase suivante fait ressortir ce trait de la pe-
riodicite :

(828) mei to p33 kpaa Ar ki
je-INGR eller eau e CJ je-CONS chose preparer CJ
'je vats eller au marigot, (puts je vats) preparer le

repas,
i lo

.

waft
..

-lei/ la 11
.

yi yea pa/I //

je-CONS eller pilon sur.CJ je-CONS eau mettre au feu
(puts je vats) paler, puts (je vats) mettre l'eausur

le feu
la 6-6e -g33: _,

nu . zulu
CJ mon marl-CONS POT prs laver
pour que mon marl puisse se laver'

Ces faits - tres generaux - se laissent resumer par la for-
,mule suivante de la phrase en termes de ses constituents imme-

diatediats (les termes facultatifs tant m:s entre parentheses):

(PD) PE
1.PD PC

Cette classification inittale des propositions etant fondee

sur leur distribution dans la phrase, une differenciation en
sous-types s'effectuera au moyen de criteres fournis par la

structure morphemo-syntagmatique interne des propositions. Un
role important aussi been pour is differentiation en sous-types
que d'ailleurs pour la caracterisation des types incombe aux
exposants du systeme aspecto-modal. Aussi celui-ci continuera-
t-11 a occuper une place centrale dans les chapitres suivants.
En outre, notre attention sera retenue par les 'marques de
proposition' qua interviennent soit en debut (CJ), soit en fin
(MT) de proposition, et vartent egalement suivant les types de
propositions.

Le reste de ce chapitre sera consacre a l'etude des propo-
sitions determinatives et des modes et aspects qua s'y ratta-
chent. Nous reviendroos aux propositions completives au chaps-
tre 14.

13.01 La fonction des propositions determinatives consiste
preciser les circonstances ou lee conditions dans lesquelles
is proces exprime par la proposition nucleaire est realise -
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fonction ti.iopre aux propositions circonstanciells (13.1) - ou

a apporter une determination a un constituent de la principals;

ce dernier cas est celui de la proposition relative (13.3).

On tiendra compte, en oiitre, d'une part d'un certain nom-
.

bre de sous-types de propositions determinatives, affilles au

type circonitanciel et comportant des marques speciales (con-

jonctions, etc.) (13.2), d'autre part de la coordination des

propositions determinatives (13.4)..

Le paradigme aspecto-nodal assocte aux propositions deter-
.

minatives sera d'abord etqdle dans le cadre de la proposition

circonstancielle, ou 11 est le plus completemnnt represents,

tandis que ses varietes associees aux'autres types de proposi-

tions seront traltees par reference e cette premiere descrip-

tion.

I i 1 I

13.1 LE MODE DETERMINATIF - GENERALITES. Le mode determinatif

(DET), tel quill se presente dans les propositions circonstan-

cielles,
.

clones, se manifeste a travers un systeme de modes predicatifs

et d'aspectS qui est particulierementdeveloppe dans le deMaine

des valeurs inaccomplies. On y distingue deux sous-systemes co

existents: un sous-systeme primaire - le mode circonstanciel

comprenant les aspects qui sont exclusivement associes a la

fonction determinative et connaissent generalement une frequen-

ce d'emploi elevee,,et un sous-systeme secondaire dont les ter-
.

mes sont transposes de l'enonciatif et apparaissent moans fre-

quemment au mode determinatif. Precisons clue cette distinction

n'est pas pertinente pour l'accompli ou tes aspects speCialises

dans la'fonction determinative font defaut; l'accompli statique,

been que transpose, s'integre dans le sous-systeme primeire de

par sa frequence.

En principe, les aspects primaires peuvent se substituer

aux aspects secondaires, au prix d'une moindre differenciation
.

semautique. La generalite plus grande des valeurs primaires

repond a un besoin plis faible de specification aspective dans

la proposition dependante, par comparaison a la principale.

Mail pour les cas particuliers ou le locuteur desire specifier
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la nature aspective du proces au maximum, tl dispose, grace

aux aspects secondaires, de toutc la game des velours de-
,

ployees dans lc system enonciatif. hormis l'tnjonctif.

En outre, une opposition modale penetre lc systemc des as-

pects secondaires de l'inaccompli, permettant de distinguer

dune part des valeurs reelles et de l'autre des velours hypo-
thetiques.

13.11 LE MODE CIRCONSTANCIEL. Le mode circonstanciel sort a

exprimer soft une condition, snit une modalite temporelle de

la realisation du contenu de la principale. Il recouvre, on

termes francs's, les deux. valeurs de 'si' et de 'quand'.

Aussi bier' a l'arfirmatif qu'au negatif, les aspects cir-

constanciels opposent un terme neutre ou inaccompli a un terme
resultatif:

AFFIRMATIF NEGATIF

INACCOMPLI ./11/e le: o le:
,

RESOLTATIF
,

./mu/ya lo. o lo-a 6e

POTENTIEL ://t/e nu
(cf.13.12) :

I .1. I

0 o nu to

Tableau 32

La correspondence entre l'affirmatif et le negatif nest

explicite qu'a l'inaccompli, et ceci par l'identite de la mo-

dalite verbals qui consiste en un ton suppletif bas slily' de

l'enclitique tonal :; les suffixes -la et 4, sont attestes e

la place de .

_
a titre d'archafsme (ex.83o, ci-dessous).

Cette modalite fournit le trait constant du circonstanciel

affirmatif, ou la distinction aspective est marquee par l'op-
,

position des predicatifs: le predicatif tonal bas ou la serie

pronominale lc (Li) indiq'ent l'inaccompli, tandis que le

predicatif tonal haut ou les pronoms de la serie IIa (n4 /ya9

marquent le resultatif.

Inversement, ciest le predicatif -; qui est la constante
,

du circonstanciel-negatif, tend's quo la modalite -a, xign4-
,

['lent, hors correlation, obligatoirement combinee avec l'ad-
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verbe auxiliaire 6i (cf.12.43), marque le resultatif.

13.111 Le circonstanciel inaccompli (DET...CST) est non polari-

se, c'est -a-dire que la realisation du proces de la prtncipale

n'est pas liee 4 une phase particultere du proces condition-
.

nant. Il reste indetermine si elle a lieu au commencement ou
apres l'achevement de ce dernier, ou en meme temps que lua.

Tout ce qua est implique, c'est une coYncidence approximative
entre les deux proces.

Le caractere general du mode circonstanciel suppose la neu-
tralisation de touter les distinctions aspectaves inherentes a

l'indicatif tnaccompli (cf.13.13, infra); ce fait explique la
frequence d'emploi tres elevee du circonstanciel inaccompli :

(829) gbei. yaa. Af e se-a Ica -gl

nuat -DET s'asseoir-CST il bon-pp nous interieur
quand la nuat tombe al est bon en nous
'quand la nuit tombe, nous sommes contents'

. 0,

(83o) nao -1da vo yaa-lo maa -gi wo
enfants deic als -DET s'asseoir-CST oaseau contre ils
kwaao... 'les enfants, lorsqu'lls gardent (les
ainsi :

champs) centre les oiseaux, ils

(831) 6-6e -bale -si -MEE. waa ze
.

(cf.196) mon course prendre homme -ma al -DET arraver -CST Ica

zt I -le -lee e -lele'fike 6-6e -le: lie
aussi ta tulle deic prs avant CJ ma femme-MI voi-

la
'Si d'autre part mon coureur arrive act avant ta tul-
le, a].ors voila (elle sera) ma femme'

(832) see I fie we: // waa
(=821) ou bten tu-DET lenteur faire-CST tu-DET arriver-CST

// ke wft51O: 61:1' bo 'ou twin sa to agas
lentement - quand tole CJ tout-RES INACT Lunar
arrives le-bas, tout
est deji fans'

13.112 Le resultatif (RES...CST) implique une polarisation% la
realisation du proces conditionne presuppose que le proces con -

dataonnant aat aboutt a son terme.

Le resultatif peut se rapporter a un fait accompli (833)

attest bins qu'e un fait inaccompli (834 et 835).

,50
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(833) a lo. hot la i;1# k5 mcc
._

11-RES aller-CSTau champ MT pdm vous -EMPII quo!
_

guo a -pe kwile le

chercher-113 prs posy a la matson MT
'come il est parti au champ, quo cherchez-vous chez
lui (dans sa matson) ?'

(834) tail. yi:// .m561O ke k k; -6a

dense-RES terminer-CST tous IND couper-RB rec sop
'quand in danse est terminee: tout le monde se scpa-
re'

(835) ma 10. bow o/ meoz woo 6-6a
... -

je-RES aller-CST au champ quelqu'un il-NEG ma
s

-kurli In-polo-a 6 -zia

matson ouvrir-PRH mot derriere
'si je vats (suss elle) au chavp,personnen'a le
droit d'ouvrir ma matson derriere mon dos'

L'exemple (336) montre le resultatir en contrasts avec

l'inaccompli

(836) kwelreii. 7-6a -kpa6 keta:// ... I

chimpanzefRES ton mays voler-CST tu-DET le

pl;-kee: ki a ha y5 kwiT -e
._

gative

chasser-CST CJ il-CONS arriver comme matson cette son

-sima -1;a // 6a se -si

equivalent pres retourner
'si le chimpanze a vole ton mats... et que tu le

.

poursuives et que tu arrives a une distance comme
d'ici a cette matson, retournet'

a ne-

gative

Le circons
t
anciel negatif sert poser une condition ne-

_ _
(837) woo . gi -ma ki a to yoo-a

il-NEG le comprendre-CST CJ it -RES devenir mauvais-
11 est devenu pp

's'il ne comprend pas, alors c'est mauvais'

(838) moo lo. boi 6aala -1'

je-NEG uller-CST au champ je-IND travail -l. ."5;

k5c-a je ne vats pas au champ, je feral ce

faire-PRJ travail -la'

(839) wCle 1;5' to. - 0' i6

richesse elle-NEG 5tre..CST mot a je-IND mourir-PRJ

So?
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1o6 .0 -ta p53 -laa a -gi

reellement tux sur chose -1,1 prs dans
'si je n'al pas beaucoup d'argent, je mourrai a coup
stir chez eux, dans lour truc (rano:cum au sujet
d'un train a wagon - restaurant)'

13.114 L'aipect r6sultatif riCgatif 0E51 implique quo la rea-
lisation du proces cxprime par le circonstanciel est an sus-
pens au moment de ld realisation du procCs conditkonne (cf.12.
43).

s-(840 yith-O lo-a 65 ktIE-a -non an

solcil-NEG partir-RES exist. volcur-poss femme elle-
NEGinacc

quand le soloil nest pas encore part!, in femme du
wee si 'avant le toucher du soleil,
pleurs prenare la femme du velour ne dolt

'voleur ne pleure pas pas plcurcr

(841) 65ai O5 65-A A -ta 65

gens ils-NEG atteindre-RES limit° -la prs sur exist.

65ai guo

MT ils-IND gens chercher-HB
19,1 le nombre des gens (qui doivent etre vaccines)
n'est pas complet, on cherche ceux qui manquent'

13.12 LE POTENTIEL DiTERMINATIF. Le potential determinatir

comporte an predicatii a ton bas ou un pronom dn la serie Ic
(ft/e) a l'affirmatif et le predicatif ; aU nCgatif toils deux
elargis par lc morpheme potentiel nu at suivis du verbe a ton
inherent.

Se valour, telle qu'elle apparalt a travcrs les examples,
ne semblc pas, du moans a l'affirmatif, recauvrir-tout a fait
in notion de 'potential'. En fait, cat aspect exprimn avant
tout un rapport temporel: la condition est presentee comma un
gait ulterieur amenant la realisation anterieure du fait con-
ditionne. I1 s'agit donc d'un futur relatif conditionnel. On
retiendra cependant le terme de 'potential' poUr cot aspect,
non pas sithplement pour accorder terminologiquement les diffe-

.

rents omplois de nu, meta eu egard a la tendance generale du
tours a renfermer unc composante modale'et unc compesante tem-
porolle dans un memesighe, at plUs ParticuliCromont a no pas
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distingucr le futur at le possible, tendance qui so manifesto
entre autre dans les emplois varies du projectif (cf.13.132,
infra).

On peut d'ailleurs envisager le potentiel determinatif com-
me le terme oppose du resultatif sur l'axe de polarisation
(condition non achevee prealablement a in realisation du fait
conditionne), s'adjoignant comme troisieme terme au mode cir-
constanciel (cf.tableau 32).

(842) I nu sit y5// ke maa :a -kweole

je-DET POT longevite voir CJ jc-INGR eux main-sur
avant de voir la longevite

-pii -kpe5 6cle

chose beaucoup manger
je vais manger beaucoup de choses qui sont duns leurs

,mains
'avant que (pour que?) j'atteigne in longevite, je
vais been profiter d'eux; si je via longtemps,(c'est
que) j'aurai bien profite d'eux'

(843) mEe. nu gie -wuuwEE ze

mois-DET POT passer trois toura parole-DET ici MT
la a e -to gi-ma

CJ il-RES prs tout comprendre
'avant que trots mots ne soient passes, 11 aura tout
compris de la longue toura'

(844) e ne le z7-1 a-6a -yawie _6a twill
it -DET POT aller toucher-ger,son fetiche sur quand
avant qu'il aille voir son fetiche
e Int., kWCp@]..0 0// ;iiitrinA: d; y57
il-IND dire-MB att.s4 Dieu-EMPH habiter-1113 feti
11 dit ainsi r the -MI

-EI le 'avant qu'il n'aille.voir son fetiche,
dans MT ilfaut qu'il suit convaincu que c'est

dins be fetiche que Dieu habite'

L'aspect negatif comeapondant semble etre plus nettement
potentiel, 1 en juger d7apres les quelques exemples qui sont a
notre disposition. Il sort a presenter une impossibilite comme

1
condition 1

(845) wee nu set -wet ke e gie kwIT
tu-NEG POT retourner but avec CJ it -CONS passer mai-

son
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_u 7 C -zaa -c 7-1c

cotta prs sur 11- tes mechoires dela prs-

si 61 lc
MPemph cmph

prendre-1113 la. MT
'si .to ne pcux pas reto'irner (dc la ponrsnite du
chimpanze)oct qu'll va plus loin quo cette
alors tl decrocim tes mechoires'

a(846) gbe -laa -gi -pii woo nu sola/de

fardeau -la son intericur chose elle-MEG POT obteni
cc qui est compris dans cette obligation, si ccla

ne pcut etre obtenu

ice gwtl the -1&ilhekb. 14) 7-le yili 6 le
CJ president -la CJ nous-CONS lui tromper MT

'si cettc obligation ne pcut etre romplia, alors
c'est le President que. nous dccevons'

A noter que le -potent:1cl negatif determinatif est hoony-
.

me du potential negatifaccompli do .l'enonciatif (12.42).

13.13 ASPECTS EFFECTIFS ET IIYPOTHETIQUES. Les aspects transpo-
.

ses do l'enonciatif ajoutent au determinatif unc nouvelle di-

mension modale, en permettant de distinguer au niveau de l'ex-

pression la condition hypothetique d'une part et la condition

reelle do l'autre - nuances qua restent indifferencices au mo-

de circonstanciel.

L'hypothetique (HYP) est generalement caracterise par la

tonalite bassc du predicatif et des pronoms - sujets objectify

et par le ton mi-haut des pronoms subjectifs: L'effectif (EFF)

est marque par la .tonalite opposee, a savoir lc ton haut du

predioatif et des pronoms- sujets. Soulignons quo l'opposition

hypothetique:effectif est limitee a l'inaccompli affirmatif.

Los aspects accomplis impliquent toujours une valour effecti-

ve.

Sur l'axe de la specification aspective, on supposera,

sauC'mention speciale, les valeurs indiquees au chapitre 12 en

rapport avec l'emploi enonciatif des aspects.

13.151.LE SUPPOSITIF. Le suppositif (SUPP), transpose du des,-

deratif (cf.12.31), exprime l'hypothase pure, sans specifica-

tion aspective partimillare. Malgre sa generilite semantique,
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.

11 est d'un cmploi peu .rquent en dehors des propositions dis-

jonctives..

13.1311 Le suppositif hypothetique (SUPP-HYP) est marque, dans

les propositions circonstancielles, par le predicatif a ton
. -

bas ou los pronoms de la serie .113 (Le).

(847) mEe: go z; OO5 k5 mEe: 1;

(cf.l76) personne-SUPP quitter ici des Lois CJ personno oiler
a supposer que quelqu'un quitte ici (cola arrive des

Lois) et quill sale
blE1,# bAlit

...
-sabwai. lee

Abidjan course distance -III MT
a Abidjan, tell; est la distance de la course
'la longueur du parcours correspond a la distance
d' ici a Abidjan'

.(848) 1 nu ka '1 yala tool; kwei

tu-SUPP venir CJ tu-CONS t'asseoir aujourd'hui ainsi

kg 1 te WE i wale kE 1 to

CJ tu-CONS rester CJ tu-CONS to lever CJ tu-CONS par-

I 'Icd le it

tu41Pemphprs attraper -1113 comment
'a supposer que tu viennes (si tu etais un chat) et
que tu t'asseves aujourd'hui co:nme cela et qu'aus-
sitet tu to loves (do nouveau) et que tu t'en allies,
comment pourrais-tu attraper (quolque chose)?'

Le suppositif negatif n'est sarement attest; que dans les

propositions concessives (cf.13.21),.relatives (13.341) et dis
jonctives

-

(13.411)89)

13.1312 Le suppositif effectif (SUPP-EFF) n'est hien atteste

quo dans l'expression e kEe kwei 'puisqu'il en est ainsi, pour
cotto raison':

PO(849) kEe kwei k5 mEe: nu liigo

il-SUPP-EFF'se. faire ainsi CJ homme-CONS POT nourri-
tUre

cola se fatsant ainsi alors l'hommo peut
.. %. _

-to d3 . p33 -zaazaa-a

tout; savoir chose pure-pp
tout; nourriture savoirpur.
'poui..cette raison, l'homme pout savoir que tout;
nourriture est (rituellement) pure'

13.132 LE PROJECIIF DETERMINATIF. Le projectif situe le proces
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conditionnant dans le futur ou dans l'imaginaire. C'est apres

le circonstanciel inaccompli l'aspect privilegie de la propo-

sition circonstancielle, et ceci dans ses deux emplois, hypo-

thetique et effectif.

Projectif hypothetique : :We lo-a
Projectif effectif : :/fi/e le-a

(85o) 5-6a -ne: tea-giAlfi lia; E-a
mon enfant-HYP venir-PRJ quand je-IND parler-PRJ

a -ne 'quand mon enfant viendra (11 n'est pas

lui a certain qu'il vienne), je lui parlerai'

(851) 5-6a -ne. tee-gift fi 1 ia; ze-e.e -ne

mon enfant-EFF
.'quand mon enfant viendra (11 est certain qu'il vien-
dra), jo lui parlerai'

(852) a nu -a tee -gl... 'lorsqu'il viendra (even-
.

il-HYP vonir-PR,; quand tuellement)...'

(853) e nu -a t;B-16... son arrivee,....,

il-EFF venir-PRJ quand

(854) de;6eAlleo -waa -1e. 65-e 6e
=372) ami mauvaise odeuremph-EFF se produire-PRJ tu-IMP

ami, puisque une mauvaise odeur se produit (apparem-
ment)

7-6e 1; wo 'mon ami,puisque (tu pre-

ton depart faire tends quo) cela sent mut-

fais ton depart vais (chez moi), fous le
camp!'

Pour le proprietaire de la maison, la mauvaise odour

te que dans l'imagination de son hate ingrat (co qui Justine

l'emploi du projectif); macs cette illusion cree une condition

toute reelle qui l'amene a mettre celui-ci a la porte, d'oa

l'emploi de l'effectif et non de l'hypothetique.

La distinction modale entre l'hypothetique et l'effectifne

concerne pas, en effet, la realisation ou la non-realisation du

proces lui-mame, ma's sou caractere de facteur conditionnant,

qui est presente soit comme hypothetique, eventuel ou general,

soit comme reel, certain et concret.

(855) ke : 2'1115-a tee-gi wo gwili: daa
vous-EFF le entendre-PRJ quand as: guerre-RES en-

trer

V.1
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k5 -gwile yoo muu w5-a

votre ventre il-NEG frayeur faire -PR1I
'lorsque vous'entendrez que la guerre a ;elate, ne
vous effrayez pass'

Ice implique qu'on vise un moment precis, previsible, ou le

bruit de guerre se fora entendre; tea: m5-a... par contra se
rapporterait A une eventuulite.

13.133 L'EMPLOI DETERINAT1F DU PROGRESS IF ET DES ASPECTS CO-

PULATIFS INACCOMPLIS. Dais les propositions circonstancielles,
le progressif et les aspects inaccomplisa copule n'admettent
que le mode offectif. En revanche, les formes hyppthetiques

sent attestees dans l'interrogation to tale dependante (cf.13.

23).

13.1331 Le progressif indique soit que le proces condition-
nant est en

tion a lieu
cours de realisation au moment meme ou l'enoncia-

(856), soit qu'il est simaltane par rapport au
.

proces conditionne (ex.657).

(856) e
. _

lo-ii
.

boi lea e
_

nu-a na
it -EFF partir-PRG au champ MT. il-IND venir-PRJ avec

- sama -a

mon cadeau -pp

'comme it est (maintenant) on train
de partir au champ, 11 m'apportera
(a son retour) quelque chose'

(857) ke I -gb5 -le: 7 bEE-17 tees lea' //

ma's ton fits emph -EFF le ecrire-PRG quand MT

e nu .-pe gi-ma -i/ seikwe

il-MPemph venir sa part comprendre-ger papier -la
-gi le 'ma's quand tonofils, lui, sera

prs-eMph dans MT en train de l'ecrire,olers it
(le linguist()) arrivera a corn-
prendre a son tour (ce qut est)
sur le papier,

13.1332 La copule A, been que morphologiquement caracterisee

comae aspect effectif, exprime selon le cas une nuance hypo-
thetique (858 et 859) ou effective (86o):

(858) ke 0 si-5 ke AI 1O-1;;:
_

vous-DET CPpres bon7pp roc a partir envie-MPemph
si vous etes bons l'un avec 'l'Outre, c'est to' que

l'envie de partir

SiS
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I -le I Mi. le i nuu ];-a le

tot te saisir-HB CJ tu-CONTInacc CP aller-GER MT
prend et tu pars

vous ites en bonnes relations, alors tu pars
quand tu en as envie toi-mime (et non pas quand
ton hate te chasse)'

(859) kaa kwii -mee -nu 06A-A
vous-NEG maison propr. venirmoment 11-DET CPpres

soir-pp

gbel -zue-e a tog3 -wuu-e
117DET nuit milieu-pp il-DET coq parole-pp

e yue-a kaa : d,

ilDET matin-pp vous-NEGInacc le savoir
'vous ne (savez.pas) le moment quand le proprie-
taire de la maison vient, si c'est le soar, si
c'est au milieu de la nuit, si c'est au chant du
coq, si c'est le !satin vous ne le savez pas'

(86o) i ¢ zeill a -mEE ke 0 pille

(=241) taTDET CPpres ici prs mots IND CPpres deux
que tu es ici de 'eels les moss sont deux
'cela fait deux mots que tu es ici,

13.139 L'HABITUEL DETERMINATIF. L'habituel determinatif indl-

que une condition valable en tout temps. Excluant par defini-

tion toute concretisation du proces, tl reste en dehors de is

distinction effectif:hypothetique. Si la forma de son signi-
Aflant C/a/a) le rangeralt du cote hypothetique. 11 prend tout

de mime une signification temporelle plutit qu'hypothetique :

(861) OE ki kpi6gele ke see1A-11

solell-DET tourne-HB CJ plc IND toarnor-PRG
'quand le soleil tourne, le plc tourne (en mime
temps)'

(862) a n5 tee -glAffi 11E6 zE .

il-DET vient-HB quand je-IND parler-HB lui a
'cheque fois quill vient. je lui parle'

13.136 L'EMPLOI DiTERMINATIF DES ASPECTS ACTUELS. Les aspects

actuels sent transposes de l'enonciatif sans modification de

lours signifiants.

13.1351 LE RISULTATIF DETERMINATIF. Le resultatif determinatif

marque is proces conditionnant comma etant acheve prealable-
.

went la realisation du proces conditionne. Sa valeur co7nci-

I/ V
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de partiellement avec celle du circonstanciel resultatif (13.
112), mats cl la difference de celut -ci (cf.ex.835 et 836), le
resultatif transpose de l'enonciatif n'admet qu'une interpre-

tation temporelle, non hypothetique :

(863) a -pe -gl -61.e -1/(a z7 keleil

sa part temps travail detc il-RES toucher ensemble
le travail de ce temps-la quand it a touch° a sa fin,
wo -le lee wo balai; le

.

iii-Pemph cola appeIer ils: saison seche MT
c'est cola qu'on appelle la saison seche
'quand le travail de cotta period° touch° a sa fin,
c'estalors (quo commence) ce qu'on appelle la sal-
son seche'

(864) tttykirie leewd - piffle. gVi kit 16:

dimanche semaines deux-RES passer nous-IND aller-AST
meele : -ge 'dimanche 11 y a,deux semaines

nous sommes alles a Man'Man prs pp
alors

13.1352 L'INGRESSIF DETERMINATIF. Place dans un contexte ac-
compli (par ex. dans un recit), l'ingressif determinatif, se

I
rapportant alors a un fait passe, presente le procas comme
amorce, skits suspendu par la realisation d'un autre proces.

(865) ec waa kaa -1,1 lcoel'Al la gwcei
I

il-INGR arriver savanne sur quelque part CJ cynoce-
phales

ke ze baa-+T gwcie -leAlgweii woo

IND jeu arranger-PRG rocher sur cynoceLpt- its -INGR

kgie bale-i toot // le e e

passer course-avec quand CJ il-CONT dire-AST il:
krta sae-a

vous-NEG passer-PRH vitesse -avec
'alors qu'il s'approchait d'un endroit dans la sa-
vanne ou les cynocephales jouent sur les rockers
plats, et quo les cynocephales voulaient s'enfuir,
it dit ne vous sauvez pas:,

Dans un contexte inaccompli, t'ingressif determinatif

prendune signification concessive,

(866) woo IC164 wo luta, -lea a

ils-INGR'benediction faire benediction.cette son
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-
-zo -a to

bout- NEGanacc etre

'memo sa l'on ?ronoz;ice une be-
nediction, cette benediction
n'est pas tout (c-a-d. toute
la recompense d'un blenfait)'

La valour concessive pout etre renforcee par l'emploi dela

conjonction (y)aani (cf.13.21, infra).

. 13.1353 LE DECLARATIF DgTERMINATIF. Le declaratif determinatif

se rapporte a un fait presente comme effectaf et auquel on

veut donner le caractere d'une assertion.

(867) mEe -pole kä m361e. ke -woo -gl-ma
hommes deux nous teas -MP roc parole comprendre-DCL
que nous deux comSrenons l'un de l'autre la parole

to wa

cela-MPemph titre -HD mealleur -pp 1

'quo nous deux nous nous comprenions, c'est cela qua
est l'essentielte

13.136 ASPECTS ACCOMPLIS DETERMINATIFS. Les aspects accomplas

sent caracterises au determinatif par le predicotif et par

les pronoms de la aerie Id (i/e) ou alternativement oar les

pronoms de la serin Ic (a/e). Les modalites sont identiques a

celles de l'enonciatif.

13.1361 L'ACCOMPLI STATIQUE DETERMINATIF. L'aspect stataque en

157 est, anssi:bien par sa valeur que par safrequence, la con-

tre-partie accOmplie du circonstanciel inaccompli. I1 indique

une condition se rapportant a un contexte accompli, condition

dont on ne specifie pas le degre d'achevement ittetnt au mo-

ment de la.realisation du proc;s conditionne.

(868) yitip12: 63:A% wo nu. naa yuali
4.

(.681)
soar- DET arriver-AST tls-IND venar -AST avec

:

yuals-bo-a a -ne Aa in tombee de la nuit, on lui

malade-pl-pp lot a amens les malades'

(869) wo Waa: iaa leo;
(cf.497)

-ils-DET-arrtver--AST termitiare fond dans quelquo part

-gi wii7lsa e// mii ke yii ze-yaa

dans en-bas la de4c gars IND:sommeil battre-PERM la
'quand ilx.sent arrives quelque part au' fond de in
termitiereaa en7bas, le:type etaat endormi la'
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(87o) e 157 boi la' //e nil: na

it -DET aller-AST au champ MT il-IND venir-AST avec
-sama-a 'c'est quand it eft all° au champ

mon cadeau-pp qu'il m'a apporte quolque chose'

13.13611 A l'affirmatif, les aspects non polarises soot, en

principe, substituables aq resultatif au prix dune moindre

specificite aspect.iVe: employe dans un contexte inaccompli, le

resultatif est inclus dans le circoustanciel inaccompli; dans

un contexte accompli, it ast inclus dans l'accompli statique.

ACCOMPLI

TERME INCLUANT

lo.

INACCOMPLI le:

TERME INCLUS

13.1362 Les exemples suivants attestent l'emploi des autres

aspects accomplis dans, la proposition determinative:

accompli dynamique :

(871) gwili. naa g3_a boo fool° e -la

guerre- CPacc faire- des entre- MTdeicMTemphpdm
DET GER fois fois

'quand de temps en temps des guerres eclataient au-
trefois...'

accompli copulatif :

(872) ice nuu. kpaalce ze 170 # le we

nous-DET CPacc Kpata ici MT CJ ils-CONT lettre
.

-laa le wo 7 b37 61 le

seikwe

cette CJ ils-CONT
etions

envoyer-AST la MT
'pendant que nous tions a Kpata, eux ils ont expo-
die cette lettre la -bas (a Abidjan)'

13.14 LE DETERMINATIF INACTUEL. Outre le circonstanciel, l'hy-

pothetique et l'effectif, la proposition determinative admet

l'inactuel comme quatrieme dimension modale. Tandis que l'hy-

pothetique n'exclut pas toute.possibilite de realisation,

1'inact4e1 impliqUe, en definitive, l'irrealite non seulement

du proces conditionnant, mats aussi du taut conditionne..

L'inactuel, mat-4u; comme a l'enoncintif par le morpheme

(w)56Adjoint au predicatif (cf.12.5), se combine avec les as-

pects circonstanciels, les aspects indicatifs transposes de

P7
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jectif on ICJ-a, aspect inactuel par excellence de l'Cnonciatif

(cf.12.51) est exclu de l'inactuol determinatif, ainsi que les

aspects injonctifs (ou suppositifs) et le resultatif.

Le circonstanciel inaccompli inactuel est marque par le

predicatif a ton bas ou un pronom de la seri° Ic (a/e), comme

dans son emploi non inactuel; les aspects indicntifs, y compris

',habitue', par un predicatif a ton haut ou un pronom de la sC-

rie Id (h/C).

Rappelons que la presence dune determinative inactuelle

rend possible ',apparition des aspects inactuels secondaires

dans la proposition principale (cf.12.512, ex.8o8 et 8o9).

D'autre part, l'inactualite de la condition implique celle du

fait conditionne; la repetition de la marque (w)55 dans la

principal° est redondante et est quelquefois supprimee (ex.875

et 878).

Les formes inactuellesneg,atives sent cellos du circonstan-

ciel (877) et de l'imonciatif (878).

(873) a) -nE:
w55 15 boill k5 II

b) ;

mon pore -DET/il-DET INACT tiller -HB au champ CJ je

woo 15 -wel 'si mon perc/s'il allaita),INACT tiller -11B lut avec u champ(regullerement
Pirals avec lui'

(874) 1 55 lo-: bo1// ft 55 lo-a

tu-DET INACT aller-PRG au champ je INACT aller-PRJ

1 -wEi 'si tu allais au champ, pirais avec toi'

toi avec

(875) e w55 bolll e se-5 rj -ne

it -DET INACT aller-CST au champ 11 CPpres bon-ppmoi 4
,s,11 allait au champ, j'en serais content'

(876) 111-6 -laa: ¢ 55 I -6a k5 1 55

goat enlever envie-DET CPpres INACT tor sur CJ tu INACT

to -a bol 'si tu voulais manger, 11 te

aller-PRJ au champ faudralt tiller au champ'

(877) m;; 55 1O: bol 6iaillt as 55

je-NEG INACT aller-CST au champ travail 11-NEG INACT
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terminee-PRG travail ne finirait pas'

309

(878) MOO WOO 10 b011l WOO Oa
.-

je-NEGacc INACT eller au champ il-NEGacc venir moi

1st je n'etais pas all au champ, it ne se-
rait pas venu avec mot'avec

Quelques aspects montrent des particularites qui tiennent

leur emploi dans le cadre du duterminatif inactuel.

13.141 Le dynamique inaccompli en nail 1;-,1 (cf.12.11 et 12.412)

occupe, a en juger d'apres sa frequence relative, une position

privilegiee par rapport aux autres aspects determinat.ifs inac-

tuels. Il est caracterise par les traits suivants qui le dis-

tinguent des formes correspondantes de l'enonciatif :

1) A l'affirmatif, le ton de la copule est decal; au re-

gistre bas

(879) 6 -ne. 55 nuu 1O-i bol ke 6

mon pare-DET INACT CPacc aller-GER au champ CJ moi

k BO 1O-el

aussi je-IN9 INACT siller7PRJ
'si mon pere etait (regulierement) all; au champ,
mom aussi je serais parts'

(88o) wee ;. 55 nail to-a 5 -ta 8 55

argent-DET INACT CPacc etre-GER moi sur je-IND INACT
si de l'argent avast ete sur moi

pbS -e 1;4t 's4 Palmas eu de
argent sur moi,chose cette prs acheter-PRJ lj''aurais

achete cet-
te chose-cm'

2) Au negatif, on note, outre is tonalite basse de la co-

pule, be fait que le predicatif ost tantat&, comme a l'enon

ciatif, tantlit O. Cette variation ne paralt avoir aucune impli-

cation semantique.

(881) as w55 nuu 1O-E1 bol' la 4 ki
il-NEG INACT CPacc aller-GER au champ MT pdm vous-MP

emph

55 MCC guo-el i -pe kwile be
.

INACT quo' chercher-PRJ prs pose a la maison MT
'sill n'etait pas all; au champ, qu'aurioz-vous
chercho chez lui?'.
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(882) me; w55 nuu kEe-i At e
4,

w55 to-a

je-NEG INACT CPacc le faire-GER ii-INQ INACT titre-PRJ

'si je ne l'avai3 pas fait (continuel-

meilleur-pp lement), cola aurait valu mieux'

13.142 L'ingressif determinatif inactuel indique une valour
concessive se rapportant au passe:

(883) tn:ui 55 lo bol A( maa Oa 6eele

je-INGR INACT eller au champ je-NEG INACT travail

kee-ii 'mime si petals elle au champ, je

faire-PRG n'aurais pas travaille'

13.143 Une formetransposee du declaratif - mats a tonalite

haute du predicatif - exprime au determinatif inactuel une

nuance potentielle :

(884) 6 -nr. w55 le bol k5 II

mon pare -DET INACT aller-POT au champ CJ je-IND

woo la-a a -wet

INACT aller-PRJ lut avec

'si mon pore pouvait el-
ler au champ, je l'ac-
compagnorais'

13.144 La suite w55 titti admet dans la determinative deux inter-
pretations differenteo :

a) comme incompletif passe, selon l'enonciatif (cf.12.522):
(885) e w55 tail yal&-yea te51 Yt 15:

il-DET INACT INCPL asseoir-PERM quand je-IND partir-
AST

'pendant qu'il etait encore assts, je suis parts'
b) comme incompletif inactuel :

(886) e w66 tdi yale-yei k5 maa
.

w55 le-ii

il-DET INACT INCPL asseoir-PERM CJ je-NEG INACT per-
's'il etait encore assts, je ne pertirais ttr -PRG
pas'

La.determinative incompletive interpretee temporellement
(a) peut a son tour etre Mise a l'inactuol. ToUtefois, le re-
doublement de w55, marque du passe precedent immediatement
tdi, est remplace.par n55.

(887) e w55 na tdi 03 6cle-e k5
11-DET INACT CPacc INCPL chose manger-GER CJ je-IND

izo
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woo a lee -a ,s,11 avast encore et; en

INACT le appeler-PRJ train de manger, je l'au-
rats appele'

Ce cas d'alternance entre 146 et nrl, auquel 11 faudra

ajouter plus bas un cas analogue (cf.13.362), est l'expression

la plus palpable de la fluctuation de (065, signalee plus

haut, entre les valeurs irreelle et accomplie.

13.15 MARQUES TERMINALES. Les propositions circonstancielles

et relatives comportent facultativement des marques terminales

(MT). Celles-ci relevent d'un paradigme comprenant la marque

emphatique {Ill (MTemph) et les deictiques e et lily (MTdeic).

La double valence de ces morphemes leur permet de fonctionner

soft au niveau des constituents lexematiques comma particule
adnominale (11.15), sett comma marque de proposition (cf.aussi

15.24).

Dans les cas ou les signifiants d'un aspect determinatif

at de l'aspect enonciatif correspondant coincident, la possi-

bilite dladjoindre une marque terminale est l'unique trait dis-

tinctif de la determinattve (cf.13.135 et ex.889 et 933 ci-
dessous).

13.151 Employe comme marque terminale d'une proposition-satel-

lite, le morpheme {le) est obligatoirement suivi dune intone-
.

otion suspensive montante ou d'une particule dicto-modale (cf.

11.10.2.2); 11 est realise sous forme de ses variantes 15 (de-

vent 1) ou la (devant e). I1 sert a mettre en relief la proposi-

tion entiere et se combine avec tous les aspects determinatlfs.

Que l'on compare les deux enonces suivants:

(888) ; 15: bol 34ail;hfe y11:

11-DET alter -AST au champ hier 11 passer la nutt
61-a 'quand 11 est all; au champ hier, 11 a

li-contr passe la milt li-bas (au lieu de ren-
trer au village)'

(889) e 15: bol lfilhee ni
(=87o) il-DET aller-AST au champ MT il-IND venir-AST avec

6 -same -a 'c'est quand 11 est all; au champ
mon cadeau-pp qu'il m'a apporte un cadent:,
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Employe avec le mode circonstanciel, {le) implique souvent

une nuance effective ('puisque...'):

(89o) a 10: boi la OA( ki mee

(=833) il-RES alley -CST au champ MT PDM vons-MPemph quoi

a-pe kwileguo le

chercher-HB sa maison a MT
'puisqu'il est alle au champ - qu'est-ce quo vous
cherchez dans.sa mason ?'

(891) pia -ye -e -1e# kao 7-le gi-ma.

proverbe contr deic emph vous-NEG cela comprendre-CST

la AN kit pm pa-a-ho gi-ma -ILA;

MT PDM vous-MPemph proverbe reste-pl comprendre fagot:

kee-el lo 'Si voussne comprenez pas ce pro-

faire-PRJ comment verbe-la (et vous ne le compre-
nez effectivement pas), comment
arriverez-vous a comprendre les
autres ?'

13.152 Les deictiques e et 1;A expriment une nuance presentati-

ve. Come marques de la proposition circonstancielle, ils ne

se combinent qu'avec les aspects secondaires a valeur effeyti-

ve. Its sont notamment exclus des propositions determinatives

au mode circonstanciel. Cette restriction s'accorde avec l'ob-
servation que les deictiques sent en general employes par re-

ference a un fait concret, been specifie.

Les marques e et 1Ca admettent l'intonation suspensive ou
la particule dicto-modale o a titre facultatif.

13.1521 La marque term:nale e situe le fait exprime par la de-
terminative dans la situation ou le contexte immediats, ou le
presente comme une evidence (cf.ex.897):

(892) ; was: 18E -; 7 ...ta ;. a-le:

11-DET arriver-AST homme deic prs sur MT lui-MPemph
nuu :-64; -A87 pie-el le

CPacc son nez-MI moucher-GER MT
'et voici quand sl arrive pres de cet homme, celui-c!
Ctait en train de se moucher'

(893) ko 10; wo71 i ell tea. to 7 -6 le
nous- slier- faire- MT stranger-apres tot pp MT
PET MI, PRG MI-MPemph tout

'voice que nousapprochons, et toi to es un etranger'
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13.1522 La marque termlnale laa renvoie a une realit; ;loignee

dans le temps ou dans l'espace, ou un fait deja cannu - d'oa

la nuance causale ou concessive qu'etle connote souvent.
_(894) ; lo-it boi laaAfe nu-a na

il-DET aller-PRG au champ MT il-IND venir-PRJ avec
-sama-a 'come 11 est en train dialler au

mon cadean-pp champ, it m'apportera quelque chose'
(cf.889) .

(895) ythfcc e 0 ka -g5 lea kaa lee yB'

youx il-DET CPprCs vous a NT vous-NEG lieu voir?
des yeux, tandis qu'ils.sont a volts, vous ne voyez

pas?
'tout en ayant des yeux. vous ne voyez pas ?'

. .13.1523 Dos marques terminales composes sont constituees par

une succession de deux marques terminales simples. Les combi-

naisons suivantes sont attestees :

- d;tctique + [le] :

(896) m;; nil e -la OA( kao
..

je-NEGacc venir MTd;tc MTemph PDM vows-NEGacc
..

6-pe -111go yaa .-le -gi to e
ma nourrature mettre cela dans MT ? a

. . ,?'comma je n'etais pas venu (c'etait evident),
est-ce pour cela que vous n'avez pas mis de cat;
de la nourriture pour moi?'(cf.ausst ex.871)

- e + laa, laa etant dans ce cas employe comma modalite 1
. . . .

.

.

referentielle ou eausale :
..,

.

e
,.(897)k5 gli: wa z/A -Lea

(.637) nous- mourir- faire- normalement MTdeic MTd;Ic
DET MI HB
'domee nous devons - c'est evident - tous mourir'

13.2 PROPOSITIONS CIRCONSTANCIELLES COMPORTANT DES MARQUES

SPECIALES. Un certain nombre de sous-types de pr.:,positions cir-
.

constancielles sont defints a) peer la selection d'un aspect ou
d'un sous-systeme modal particulier, b) par la pr;senco, 'Lee

a ce trait de selection aspective, de signer segmentaux dons
l'emploi est restraint a ce type de proposition.

Les propositions concessive (13.21) et imitative (13.22)

sont introduites par dos conjonctions que precedent imm;dtate-

302.3
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ment le sujet, sans possibilite d' intercalation dune pause.

13.21 LA PROPOSITION CONCESSIVE. La proposition concessive est

marquee par l'ingressif a l'affirmatif et par le suppositif au

negatif. Elle est introduite par is conjonction (v)eani.Notons

que Celle -ci est facultative dovant l'ingressif (cf. 13.1352,

ex. 866).

(898) woo . wo kaa to

meme si ils-INGR le dire its: vous-RES devenir
meme sills vont dire: vous etes devenus

wei -mee-a yee to p33 o p33
_

pauvre-pp 11-INGR etre quol que co scut pp 11-DET
pauvres, et (st c'est) coot que ce soit s'tl

dai7 .

ki -kg: -gi ke a wolo: we le

entrer-CST votre groupe dans CJ it sortir-MI faire- MT
entre dans votre groupe, it sortira DCL
'memo si lion va dire que vous etes pauvres, qui que
ce soit qui penetrera parmi vous (pour vous mitre),
11 ne tiendra pas (pourvu que vous soyez unit)'

(899) yaani map to bol tenIe a
._ .. .

meme si je-NEG-SUPP slier au champ aujourd'hul je-IND

6itele kEe-a 'meme ss je ne vats pas au champ
aujourd'hui, je travaillerailtravail Caire -PRJ

(v)itani se combine egaloment avec les aspects copulatifs :

,._

(9oo) sans as 0 lo-ye lefii4...
0

( =719) mime si it -NEG CPpres alter-DN meme-PP...
'meme s'il nest pas du tout parts...'

13.22 LA PROPOSITION LIMITATIVE. La proposition imitative est
marquee par le potentiel et est introdulte par la cunjonction

sant 1jusqu'i ce que, avant que':

(9o1) sins zee -b3-e -zi. nu go //

(a373) avant clue palabre faire -dn derriere-DET POT quitter
6e 1-pe it;) wo 61 'avant que le palabre

ne commence, va-t-ent'to -IMP ton quitter faire la
_

e(902) salmi kwia -kwee. nu pe

avant que cette;annee annee-DET POT dire 4sg-DES
avant que l'annee de cette annee puisse dire qu'elle
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kah ice ma do

couper CJ je-RES maison construire
va se terminer, j'ai construit ma maison
'avant in fin de cette annee, j'aurai construit ma
maison'

13.23 LA PROPOSITION COMPLETIVE A INTERROGATION TOTALE. La pro-

position dependante exprimantune interrogation indirecte to-
.tale est la seule proposition-satellite apte a figurer avant la

principale (9o4-906) ou apres (903). Elle est doublement mar-
.

. .cisme: la conjonction facultativement precedee du morpheme

fonctionne comma marine initiale, la particule dicto-modale

interrogative e comme marque terminal°.

Lointerrogation indirecte totale impose la selection de

l'hypothetique dans tous les cas ou l'aspect choisi participe
a in correlation effectif:hypothetique. C'est le soul type de

proposition qui atteste l'emploi des formes hypothetiques des
aspects progressif et copulatifs inaccomplis.

6a kE e(903) wo nUU yesii soma go-

ils-IND CPacc Jesus observation faire-GER si CJ 11-
to

.

-a 61i solo -kwee -gl a HYP

le rendre-PRJ been portant repos jour dais ?
'ils etaient en train do guetter Jesus (pour voir)
s'il le guerirait un jour de repos'

(9o4) (6) ki 6 -nE: nu -a a'// tni,

si CJ mon pare -HYP venir-PRJ ? je-:NEGinacc be
Si- mon pere viendra, Jo ne le sais pas

gi d3 'je ne sais pas si mon pare viendra'

savoir

(9o5) (fS) Ice a el // ke yal

si CJ il_HYP venir-PRG ? CJ it -NEG venir-PRG ?
.

maa : gi d3 'sill vient ou s'il ne
vient pas - je ne gals'je-NEGinacc le savOir

(906) ki a 0 nu-yea a n4a). 7 get c1:5

CJ 11-HYP CPpres venir-PERM ? je-NEGinacc le savotr
'je ne sais pas s'il est venu'

13.24 PR3POSZTIORS TEMPORELLES. La determination temporelle

manifestee par une proposition circonstancielle est faculta-

tivement explicitee par l'adverbe relatif to i-gi - teal 'au

gar"
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temps oa, quand' (compose a base de syntagme circonstanciel

lee gi, cf. tee lea a gi 'dans ce temps-11'):
.

(9o7) yii: tees l e yili maa

soleil-DET partir-PRG quand MT it boss (rapper

zi ga

commencer-DCL

'quand le soleil se couche, it
(lloiseau) commence a trapper contre
le boss'

(Autres exemples: 844,850-853,855,857,862,885.)

13.3 LA PROPOSITION RELATIVE. La proposition relative sera

definie en tours comme une proposition determinative compor-

tant la mise en relief d'un de ses constituents, nomme ante-

cedent, a lialde dune marque adnominale relative. Se preterit

a une telle mise en relief les signes archinominaux, a savoir

tous les signes nominaux et adverbio-nominaux, atnsi que les

signes verbo-nominaux et circonstanciels transpos6 et les ad-

jectifs attributtfs (ex.9o9). Precisous qu'un constituent as-

sumaat le role d'antecedent ne pout en memo temps iladjoindre

un deictique.

13.31 La marque d'identite . (a morphotoneme moyen, cf.6.32et

11.155; MI), employee dans le cadre donne proposition deter-

minative, sort a marquer l'antecedent relatif (cf.son emploi

comme marque d'emphase: 15.23).

(9o8) 6 -ne. yo. b3: laa 2t
_, -

mon pere-DET palmier-MI abattre-AST MT je-IND le

ye: 'le palmier que mon pare a abattu, je
lvoir-AST 'at vu'

(909) bale _laa: 0 61 ;11 it 0 dSfS

course lieu-MI-DET CPpres la MT it -DET CPpres loin-
le parcours qui est la, loin qu'il est, MI

ga all a -natl. -ieftt-A 6e

PP MT prs limite meme-NEG exist
une lir ..its n'en existe pas
'le parcours dont it s'agit est si long qu'il n'en
existe pas de limitel

13.32 La marque adnominale (pluriel: y5-ma; cf.11.153;

CONTR), adjointe a l'antecedent, indique que celui-ci est en,

I,* 24
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contraste avec un autre terme copresent dans l'enonce ou impli-

que dans la situation. La marque fxil est dans la plupart des

cas completee par la marque d'identite.fyli unique ou initial

d'une series est toujours realise a ton mi-haut:

(91o) A 1; 65-1 6-6E1 -ye: 0

je aller-DCL voir ma maison CONTR-MI-DET CPpr;ii

tiile laa a -lea lie vats voir mon au-

la meme hauteur MT prs a ire malson qui est
li-bas a la meme hau-
teur'

(911) 6W silt -ye: d5/ 6;tal;:t -laa a -pe

travail CONTR-MI-DET se placer -HB travail -Ili prscete
'le travail qui vient apres ce travail-la; le travail
suivant'

II
(912) ...ki -6;a-mo -palpat wa 55 gi5

CJ nos camarades tons CONTR ils-RES INACT passer

k5 55# ...ke k; wit g3o naa

nous sur pdm CJ nous-CONS tete mesurer avec
Iau -ga 'tous nos camarades qui nous avalent ete

superieurs,... pour que nous puissionseux pp
nous mesurer avec eux'

Dana une some de deux ou plusieurs antecedents contrastes,
Iles termes non initlaux peuvent etre marques soft par la repeti-

Lion de xi, soit par la variante a ton bas ye:du mama morphme:

(913) p33 go-11- litit -6E1 ke e.'

chose CONTR-MI-DET provenir-PRG dehors a CJ elle-DET
daa-li 67tantZa -gwile -ke yaa
entre-PRG homme ventre cela quelque. il-NEGinacc

de cela aucun

moo -6E1 -111 k$ -ist p33
pouvotr son dessus salete attraper-g6. chose CONTR-MI
ne pout lua faire attraper is salete -DET

85 65anii a-le 6iamee -6E1

provenir-HB homme interieur cela homme dessus sale-

ka le to

attraper-HR MT
'ce qua vient du dehors et entre dans le ventre de
I'homme ne peut le stair; ce qua vient Wen dedans
de l'homme, c'est cela qui le salitl
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(914) lati -ye. 15: nadde ya null a

chef CONTR-MI-DET aller-AST Man il-RES venir prs

-mee -ye: 15. ble woo n5
homme CONTR-MI-DET alter -AST Abidjan il-NEGacc venir

6e 'le chef de village qui etait all'a,a Man

exist. est (re)venu, celui qui etait alle a Abid-
jan n'est pas encore (re)venu'

La difference entre l'antecedent marque par fyil et l'an-

tecedent ne comportant que la marque d'identite rejoint, ap-

proximativement, celle entre la relative determinative et la

relative explicative du frangais. Que l'on compare sous ce

rapport les exemples (914) ci-devant et (915) ci-apres :

(915) luti. 15: maale ya nu

chef- MI -DEl' aller-AST Man, it -RES,venir
e'le chef du villdge, qui etait alle a Man, est (re)-

venu'.

13.321 Les pronoms substitutifs fonctionnant comme antecedents

prennent obligatoirement la. marque {ye}:

(916) a mod: : -ye. 6a II;

elle-DET pouvoir-AST prs CONTR-MI sur elle-MPemph
:-le kee: lee ce qu'elle a pu faire,

prs-emph faire-AST MT c'est cela qu'elle a fait

'elle a fait ce qu'elle a pu'

(917) 8 -ye: pe-ii laa...
_

je-DET prs CONTR-MI dire-PRG MT
'ce que jo sues en train de dire

13.33 Le paradigms aspecto-modal de la proposition relative

comprend

a) toes les aspects de l'enonciatif, sauf l'imperatif;

b) les aspects circonstanciels du determinatif.

Ilconvient cependant. de noter que les aspects circonstan-

ciels - dependants par definition - sont'beaucoup moans fre-

quents dans la relative que. les. aspects transposes de l'enon-.

ciatif.

13.331 Le predicatif des aspects indicatifs presente une al-
ternance tousle en fonction des aspects, scion in regle sui-
vante
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a) l'enctique tonal haut ou les pronoms de la serie Id

(11/;)., ou alternativement, ceux de'la serie Ia (h/e) se combi-

nent,avec les aspects accomplis, ainsi qu'avec l'aspect pro-
gressif et les aspects a copule de l'inaccompli;

b) l'enclitique tonal bas ou lee pronoms do la serieIc(8/e)

sont associes aux aspects projectif et habituel.

Ce rapport de selection - qu'on retrouvera ailleurs (cf.15.
22). -, implique un regroupement des aspects selon une distinc-
t ion valeurs effectives-- le prOces ayant atteint ou de-

.

passe:le stade de la realisation - et des valeurs virtUelles

qui assignent le proces au domaine du possible.

Soulignons que cette alternance, dont les exposants sont
lee memes que ceux qui manifestent l'opposition entre l'effeC-

.
t if et l'hypothetique des propositions circonstancielles (cf.
13.13) est depourvue de toute valeur d'opposition. La distri-

.

bution des termes est complementaire, conditionnee par les
aspects :

Accompli
EFFECTIF : i /fl /e - e

Progr./Copul.
Inacc.

Statique NON EPFECTIP ./21/e

Tableau 33
....

e(918) a) gwee-bo. . sue: 1;ti.wo nail 'se -a

Pierre- 1.1. les chercher- MT elles CPacc bon-pp
pl-MI DET AST

b) gwee-be: e . guo.
_

1;*41 wo nila se-a
a/b) 'les pierres quill a ramaseees sont bonnes'

(919),6 saa. ge-it e// -lee ye-it
.

mon pere- sacrifice- faire7 MT je-IND son lieu voir-
.DET MI .PRG PRG

le sacrifice (pie mon pere eat en train de faire, je
'je vole mon pere faire le sacrifice' le VOJS

(92o) n -ne. sae. go-a ill h . -lee ye-i
mon pere- sacrifice- faire- MT je- son lieu voir-

DET MI PRJ IND PRJ
le sacrifice que mon pere fera, je le verve'
,je verrai mon pere faire le sacrifice'

r
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13.332 Lorsque l'antecedent est le sujet de la proposition, la

marque, relative tonale est superposee au predicatif, selon les

formules suivantes

aspects effectifs :

: +aspects non effectifs :

Tandis qu'aux aspects effectifs, la fusion des deux encli-

tiques aboutit a un ton haut, lei aspects non effectifs admet-

tent un ton haut ou un to bas a titre de variantes libres.

(921) mee. 54i1 -bales -lea a si:1 // a-le

hommerMI -DET ma course 71a prs prendre-AST 11.14-
celui qui a fait ma course emph

a waa ze 7 -1U -lele le

11-RES arriver ici ta hale avant MT
'celui qui a couru a ma place, c'est lui qui est ar-
rive avant ta fille'

(922) ke mee. gie-a Alt kwl
_

ma's homme-MI-DET passer-PRJ maintenant Europeen sur

lo :nee

11-MPemph aller-DCL ou?
'macs celui qui depasiera maintenant 1'Europeen (en
richesse), 11 Ira ou (avec ces richesses)?

(923) 6ee-ba: bit -kwe 6ele /d( wo ze

mouton-pl-MI-DET herbe feuille manger-HB ils ici
'les moutons qui mangent les herbes, ils sont ici'

13.333 L'emploi du resultatif dans une proposition relative

comporte la representation obligatoire du sujet substantival -

que celui-ci most l'antecedent ou non - par un pronom-sujet

anaphorique. Celui-ci se met done a la place du predicatif to-

nal . caracteristique de l'emploi enonciatif du resultatif")

a) sujet = antecedent :

(924) :nee a go Oda //...

personne elle-RES quitter lieu d'ini- une felts
tuition

wo :-le lee k'3yfSne le

ils-MPemph elle-emph appeler-HB jeune femme MT
'celle qui a passe par l'initiation; on l'appelle
ktytne, (jeune femme nubile)' (cf.aussi ex.912

ci-dessus)

O
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b) sujet antecedent :

(925) ae Ae a -mEe -gi a Si
(cf.244) INTERJ prs personneSs) leur interieur il-RES mou-

ces gene dont i'interieur tl est mort rir
*-lea was MOO-ii P665 -6a

MT as-REG pouvoir-PRG quelque chose sur
ltiens, cos gens qui sont fatigues,,ils ne peuvent
rien faire ne peuvent pas se defendre):'

13.34 Lorsque l'antecedent so refer° a un ou plusieurs interlo-
cuteurs, is marque relative est remplacee par J.e pronom per-
sonnolsonnol correspondent a la personne et au nombre du refere; ce
pronom est appose a un nom designant la personne, le plus sou-
vent a mEe 'personne' 90)

(926) we koo yea; mEe la -611 lea //

ils-DET main mettre-AST personnes vous sur. MT
vous, lea personnes sur lesquelles on a anis la main,
ki bo. waa-a ze ..
vous-DET finer -CST arriver-ger ici
quand vous finissezod'arriver ici
'vous qui avez eta elus, quand vous Etes arrives ic0

L'antecedent pronominal fonctionnant comme sujet est mar-
que par la serie pronominale Id (i/e) aux aspects effectifs, et

par la serie 1c WO aux aspects non effecttfs.

(927) ke 5-le mli g WLL-il 1Aa k5 6
mats mot homme je-DET parler-PRG MT nous-MPemph me
lee 'mats mos qui sills en train de parler,

.

je m'appelle...'

r

appeler -HD

(928) mEE I kale kEe-a... 'tot (= celui; cf.11.

homme tu-DET trouble faire-PRJ 1414) qui provoque-
ra(s) des troubles...'

(929) mEE :s7a //wo I kEe-a
(=334)

home tu-DET venir-PRJ tard to chasser-PRJ
'celui qui viendra trop tard, on le renverra'

13.341 La combinalson de l'antecedent pronominal de la denxie-
.me personno du singuller et. du suppositif affirmatif ou nega-

tlf exprImu une valour gnomique (cf.11.1414):

(930) mee i mEe -kpei ye. 7 gi //
personne to -SUPP personne grande votr prs dans prs
'celui qui respecte (litt.: volt dedans) les vieux,

gg(
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-i515 ke 7 -gi mee woo mee
..

.

recompense IND prs dans personne tu-NEG-SUPP person-
al y trouve sa recompense, celui qui ne ne

- kpar Y5 : -g1// e -t515 as te
,_

grande voir dedans sa recompense elle-NEGinacc atre
respecte pas les vieux n'a pas de recompense'

A noter que, duns l'exemple (93o), le pronom de la deuxie-

me personne du singulier ayant uno reference indefinie est re-

Pr's par l'anaphorique de la troisieme personne du singulier.

(931) mie 60; waa ze ' // e waa

personne tu-NEG-SUPP arriver ici CJ elle-CONS arra-
.toi qui n'arrives pas ici tandis qu'elle arrive. ver

le-ze 1 k3 3 ze: wo le

lei toi -emph avant nous-MPemph te tuer-MI faire- MT
icl avant toi, nous te tuerons DCL
'si tu n'arrives pas 4C1 (a temps) et qu'elle arrive
ici avant toi, nous te tuerons' (condition dune

epreuve)

13.35 Pour les antecedents a valour distributive, voir 10.24.

13.36 Lorsque le role d'antecedent incombe a un verbe trans-

pose, la proposition relative prend une valeur substantive,

temporelle ou causale.

(932) y;; zuu 03 kee w3
(=745) tu-NEGInacc pensee faire nous-INGR mourir-MI faire

; 7 -wel-5 a 'tu ne t'inwlietes pas de ce

voici prs affaire-pp ? que nous perissons ?'

(933) e 63: w3: 65ai

il-DET sortir-MI faire-AST MT hommes tous
la sortie quills ont faite tous les hommes

ke : -lee ye:

IND prs lieu voir-AST
ont vu son lieu

(934) 14'5 nibl moo:

'tout le monde les a vus
(les termites) quand ils
sont sortis'

w3-i i -6E1 ki we

ils-NEG CPacc pouvoir-MI SBST-GER prs sur CJ ils-

s6 CONSyesu -maa6a lea-,

approcher Jesus pres MT
'come ils ne pouvaient s'approcher de Jesus...'
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13.361 Les copules 0 et ti n'etant pas transposables, c'est

le circonstant-predicat qui assume le role d'antecedent dans
ce cas :

(935) k; 0 ze. we laa e 0 se-a
_

nous-DET CPpres ici-MI SBST MT il-IND CPpres bon-pp
'que nous sommes ici, c'est bon'

Les propositions comportant la copule'n55 admettent la

transposition du circonstant-predicat ou_celle de la copule
titre de procedes equivalents:

(936) a)

b)

ko

nous-DET

ko

a

nuu ze. w5 laa e nuu se-a

CPacc ici-MI SBST MT 11-IND CPacc bon-

nuu %go: ze
PP

r

laa e nuu se -5

nous-DET CPacc SBST-AST ici MT

a/b) 'que nous etions ici, c'etait bon'

De memo, aux aspects composes en nuu, la transposition

peut porter soit sur le gerondif, soit sur la copule :

(937) a)

b)

Ice nuu

nous-DET CPacc

ko nuu

nous-DET CPacc

03 bole: w5-a lea
...

...

chose manger-MI SBST-GER MT
..w6 p35 6ele-a laa ...

SBST-AST chose manger-GER MT

a/b) 'comme (quand) nous etions en train de manger...'

13.362 L'incompletif en wall; tdi interpret; comme passe (13.144
a) admet egalement deux procedes differents de transposition :

a) transposition du circonstant ou, aux aspects composes,

rospectivement du gerondif ou du pormansif (938);

b) substitution prealable de la copule n55 a 145 'passel;

transposition de n55 a l'aide du verbe substitutifjga accompa-
gni!: de la marque d'accompli statique (939).

(936) a w55 ti ze: wo laa
,

'comme it

11-DET INACT INCPL ici-MI SBST MT etait encore
ici...,

(939) 6 nuu p35 6ele-a 11.1

11-DET CPacc SBST-AST INCPL chose manger-GER MT

7 lee:

je-IND le appeler -AST
'comme 11 etait encore en train de manger, je l'ai
appele'

333
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Ici et dans le cas sus-mentionne(13.144), nee se substitue

a titre de variante combinatoire.a wee dans des conditions ana-

logues: un ;lenient twee/, qui represente selon le cas le mor-

pheme inactuel wee (13.141) ou le verbe substitutif w5 a l'ac-

compli statiqle, est insere respectivement avant ou apres le

morpheme wee --)nee) a signification de 'passe' conditionnee

par la copresence de tail (12.522). Come dans les deux 'cas, la

substitution aboutit a eviter une suite immediate de deux slog-
,ments homophones /woo /, 11 semble legitime l'attribuer a un

bosom d'euphonie. Cec4 n'xclut pas quo la variation wee-nee

no soi.t en meme temps l'expresSion de l'affinite semantique

entre web' dans certains de ces emplois et nue, copula a valour

aceomplie.

13.37 Les propositions relatives sent susceptibles de prendre

une marque terminale emphatique ou deictique; ces marques soot.

employees de la memo maniere quo dans les propositions circons-

tancielles (cf.13.15). (Voir ex.893,897,9o8-91o,917-92o,925-927,

932-939.)

13.4 LA COORDINATION DES PROPOSITIONS DETERMINATIVES. Les pre-

cedes servant a coordonner les propositions-satellites permet-

tent d'operer une classification de celles-ci, fondee non pas

sur leur structure interne, macs sur leur fonction.

On distinguera aeux cas de coordination de propositions

determinatives:

1) Juxtaposition de deux propositions du meme sous-type;

les termes peuvent eventuellement etre separes par une pause :

(94o) we mez-be kid. we -ken-44'w; mEE -zE

ils- serpent- attraper- 4ps- main- ils- homme tiler
DET p1 CST pl avec DET

-pSi -yi ai pogo kEz-ii ao -ga

chose can boire- quelque faire-PRG eux pp
CST NEG chose

saisissent des serpents de lours mains,(ou)
s'ils bolvent de l'eau empoisonnee, it ne leur ar-
rivera rien (de mal)'

Par centre, une proposition subordonnee a la determinative

3351



325

en expansion secondaire consiste en une completive introduite

par la conjonction ke (cf.16.621):

(941) we; kd we -koo-e# ke

ils-DET serpent-pl attraper-CST 4ps-pl main-avec CJ

wo mEe -pii mi as pene

ils-CONS homme tuer chose eau boire 11-NEG qque ch.
's'ils saisissent:des serpents dekee-ii ap -ga
leurs mains ou boivent de l'eau

faire-PRG eux pp empoisonnee, it ne leur arrivera
rien'

La phrase (94o) fait supposer que les deux proces mis en
parallele se realisent en deux temps differents; l'exemple

(941),:par contre, implique que les deux propositions repre-
.

sentent une seule unite d'action.

2) La coerdination a l'aide de marques transposees de syn-

tagmes coordinatifs nomineux est applicable aux propositions

relatives :

(942) we gbkg dB; we lens wo

ils-DET bruit mettre-MI SBST-AST MC ils-DET danse

kEE: 14: lima // it 76 pie -kee:

faire-MI SBST-AST MT je-MPemph les chasser-AST

7-le -wd -1;1 le

prs -omph affaire dans MT
'comme ils ont fait du bruit et qu'ils ont danse,
(c'est pour cette raison que) je les ei chasses'

Mass ce type de coordination est incompatible avec les

propositions circonstancielles :

(943) we gbii dB: ke wo tfi kee:

ils-DET bruit mettre-AST CJ ils-DET danse faire-AST

le we go: 61 le

CJ ils-CONT quitter-AST lel MT
ils eurent fait du bruit et'qu'ils eurent

dense, (alors) ils e'en allerent0

La proposition relative se comporte en coordination el l'a-

nalogie d'un signe nominal. Cette analogies fonctionnelle peut

etre constatee a d'autres egards :- la proposition relative se

rapporte normalement el un constituent nominal de la principa-
.

%le, soit en general a un pronom anaphorique (mats cf.16.47)91)

i1/485-1
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On signalera sous ce me:tie rapport la position variable de la

relative dans la phrase, trait par lequel elle rejoint l'apti-

tude a la dislocation des signes nominaux. Nous y reviendrons

dans le chapitre consacre a la phrase segmentee (cf.16.4).

En revanche, la proposition circonstancielle, sins& que ses

sous-types, se rapportent directement et uniquement a l'ensem-

ble de la proposition nucleaire. Leur position est invariable.

En coordination, ce rapport direct se reconnalt a l'emploi

de precedes propres a la parataxe de propositions, a l'exclu-

sion des marques relevant de la coordination nominale.

13.41 LES PROPOSITIONS DISJONCTIVES. La construction disjoncti-

ve a base de propositions-satellites pose une condition hypo-
.

thetique sous forme d'une alternative. Elle suppose la coordi-
,

nation de deux propositions determinatives a sens opposes. Les

deux propositions sont soft simplement juxtaposees, scut mar-

quees par des morphemes ressortissant a la coordination nomi-
nale,nale, a savoir la marque 5 apposee a chacune des propositions-

.

termes, la marque additive ni preposee a la seconde proposi-

tion ou la combinaison de ces deux marques. Les propositions
.

disjonctives se rangent donc par le type de coordination au-

quel elles se pretent du elite des propositions relatives dont

elles se distinguent par l'absence de l'antecedent. I1 s'agit,

si l'on veut, de 'propositions relatives totalesl.

13.411 L'aspect suppositif cordititue, et par sa generalite se-
,

mantique et par.sa frequence d'emploi, l'aspect primaire de la

construction disjonctive. Le suppositif disjonctif e'st marque

a l'affirmatif par la selection des pronoms-sujets de la eerie

Ic (IL), au lieu des pronoms de la serie Ib (id) qui appariat

dans tous les autres emplois du suppositif:

(944) a-le -Ian: gl-ma woo

lui -m6me-SUPP-HYP le comprondre il-NEG-SUPP le

gl-ma 'que lui-meme le comprenne ou qu'il ne

comprendre le comprenne pas...'

(945) k6 wilts pe 6 llkee

nous-SUPP-HYP quelque chose dire MC nous-NEG-SUPP
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wiloe pe o AI eitine -le y &wee ke 7

quelque chose dire MC Dieu emph yeux IND son
-lea -6a 'que nous disions quelque chose, que nous
lieu aur ne disi,Jus rien, Dieu le volt quand-memo'

(946) a yli ze 8// yit
il- SUPP -HYP dormir MC il-SUPP-HYP passer la nuit
yiii4 BA( mai e goo
en veillant MC riz -la it -IND croltre-HB
'qu'il,(le cultivateur) dorme ou quill veille, ce
riz-la, it croft,

13.412 Les autres aspects possibles dans la construction dis-
jonctive sont identiques a ceux du paradigme aspecto-modal de

la proposition relative. Toutefois, le projoctif (ex.949) est
atteste sort avec is predicatif bas soft avec le predicatif
haut sansAue cette variation semble correspondre a une diffe-
rence semantique :

(947) q -ne: o// ni yaa nu -il OA(

mon pere-DET venir-PRG MC MC 11-NEG venir-PRa MC
maa 7 gi db 'Si mon pare vient ou s'il ne
je-NEGinacc le savoir vient pas, je ne le sais pas'

(948) a . 13 bol ni yaa lo mee
il-DET aller -IIB au champ MC il-NEGinacc eller
gi d3 'je ne sais pas s'il va (regulierement an

champ ou non'

(949) a) e nu -a n i yai nu-17 miali 7 gi d3
b) a

.11-DET venir -PRJ MC il- venir- je- le savoir
NEG PRG NEGinacc

Isla viendra ou s'il ne viendra pas, je ne le
sais pas'

13.413 La construction disjonctive peut egalement etre marquee
par kit, morphame repete devant chacune des deux propositions
coordonnees. C'est le seul emploi de IA qui nous seat connu.

(9501 Wit a nu -a // kfl ye& nu- i I // me&
(=779) si it -DET venir-PRJ si it -NEG venir-PRG je-NEGinacc

nai da 's'il viendra, ou s'il ne viendra pas,
le savoir je ne le gals pas'

13 7
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Tableau 34

TYPE DE PROPOSITION

: car- :inter-: Cdas- : INACTUEL
: const.: rog. :relatnre:jonct.:

:nadir.:
CIRCONSTANCIEL :_ 13.1 : _13:23: 13.3 : 13.41 : 12.19

:/a/e :nth; ://t/e woo 1;7Inaccompli : . : -

,

lo.
_ la

,

./ma/y: :./ma/ya:Rosultataf
: 167 : : 16

Potentiel .

16
:

nu

ASPECTS TRANS-
POSES :filiaHYP :

lb
: :/h/e : :/l/aSupposatif

EFF :61ac...)! lb : lb :

Indicatafanacc.; :

HYP : :/g/e 1O4
Projectif : : :/g/e 1O-i : _-_

/i/e~e:EFF -:/i/e!
lo-a : 16-a ;

Progr./ HYP :
16-17. :

Copule :./a/e-e lo-17:1/21/e woo lo-aaCopule ;.,

anacc.
EFF :lb.41.

::/i/e-e:Incompletif : (w55.. ::/i/e w55 (nail)
:nua)tpi:

! ci- !(- passe)
lb-a ! tai 1;-E1

: :

1O

Habitual : ./11/ 15 :/8/e 15 :/i/e w55 15

Actuel
: :

. : .
'./11/e 10

:

: _
Declaratif A/a 1O: ./a/e woo lo

Resultataf :/mit/ya: ::/ma/ya:
16 : : 16

:m&a/yea
: .. ..:

e.aa/ye.
: maa/yee 145 1;Ingressif : 1, :

. m
16o :

Indicatif ac- .

compli_ statique:/iti": ::/i/e~e:
://t/e woo la:167 : : 157

:744-?: .r-T -r .

../a/9~,:
. r r'"7 TT-
./A/e woo nuu-dynamaque ,-,___:

!niiralo-a: : 1O-aplau.i.o a.

fin
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13.5 SYNOPSIS DU MODE aTERMINATIF. Le tableau 34 ci-devant

presente une synopsis du systems aspecto-modal affirmatif des

propositions determinatives.

Les aspects sent disposes verticalement; les aspects cir-

constanciels (nu aspects primaires non accomplis) en haut, les

aspects transposes (aspects secondaires et.aspects accomplis)

en bas.

Les colonnes, sauf celle d'extreme droite, renvoient aux

types et, dans, la mesure ou ils modifient les aspects, aux

sous -types de propositions determinatives: La colonne d'extre-

me droite est reserved aux aspects determinatifs inactuels.. Li

distinction modals entre l'hypothetique et l'effectif est re-
.

presentee comma une subdivision interne des aspects pour les-

quels elle est pertinente.

Le tableau permet de reconnaltre les formes aspectives,

leur distribution par rapport aux types et sous-types de pro-

positions determinatives, ainsi que les modifications qu'elles

subassent suivant leur emploi dans l'un ou l'autre de ces ty-

pes de propositions. Les cases vides indiquent des.emplois

pour lesquels nous ne possedons pas d'exemples Ars. Le tarot

marque le non-usage d'un aspect dans la condition indiquee en
tete do la colonne4
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LES MODES COMPLETIFS

14. La designation de 'modes completifs' reunit deux systemes
aspecto-modaux differents, a savoir le mode consecutif.(14.1)
et le mode continuatif (14.2). Ces deux modes ont en commun le
fait quo leer emploi est restreint aux propositions du type
completif (cf.13.0).

Le mode conSecutif presuppose la conjonction (CJ) la, le
mode continuatif la conjonction le.. En ce.qui concerne be mode'
consecutif, cette servitude grammaticale est unilaterale: ki
n'exige pas en revanche l'emploi du mode consecutif, mass se
combine aussi avec les aspects enonciatifs (cf.ex.951 et 958
ci-dessous).

La valeur propre des conjonctions Ice et le ressort del'op-
position entre les enonces (951) et (952) d'une part et (953)
de l'autre. Elles servent a exprimer les modalites du rapport
unissant les propositions-termes.

ke indique l'interdependance substantielle, la correlation
des deux propositions, valeur dont les significations s'eche-
lonnent de la simple simultaneite de deux faits jusqu'aux rap-
ports de causalite et de finalite. le, par contre, marque une
succession temporelle ou une enumeration de deux ou plusieurs
faits sans impliquer un conditionnement de l'un par l'autre.

_-(951) e daa pee ki e 6aa ze-11
il-IND entrer-HB au village CJ il-IND tam-tam battre
sl entre au village pendant quill est en -PRG
train de battre le tam-tam
'11 entre au village en battant le tam -tam'

(952) e daa pee ki e 6aa ze
il-IND entrer-HB au village CJ it-CONS tam-tam battre

pour quill batte le tam-tam
'11 entre au village pour battre le tam -tam'

(953) e daa pea le e 6aa zi
il-IND-entrer-HB au village. CJ il-CONT tam-tam battre
'11 entre au village et (puss il) bat le tam -tam'
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14.1 LE MODE CONSECUTIF. Le mode consecutif regroupe un certain

nombre de formes aspectives d'emploi particulier, restraint aux

propositions introduites par la. Tous cos aspects sont marques,

a l 'aCfirmatif, par le predicatif tonal bas ou par un pronom

do la serie Ib et au negatir par le Predicatir o (une

variante a ton mi-haut est quelquerois attestee).

Le trait Semantique cOMMUn a ces aspects est celuici: le

procos est envisage soit commg.le but - realise ou non -, soit

comme la consequence d'une action prealable. Ma's soulignons

que cette valour nest inherente ni dans la conjonction ke, ni

dans les aspects comme tels; elle se degage de la coprosence

de Ice et des aspects consecutifs. Ces derniers sont represen-

tes par le tableau suivant :

MODE CONSiCUTIF

ke....
AFFIRMATIF

Statique : Dynamique

I

NEGATIF

Neutre ! il/h/e le !
:/ii/e :

e(-5) le

Potentidl : nu to : : e(-6)nit to

Tableau 35

14.11 LE CONSECUTIF'CUTRE. L'aspect neutre correspond par son

signifiant d'une part au desideratif (12.31),1de l'autre au

suppositif (13.131).

(954) it ke ka 6 gbi ki 7la
_ ,

je-IND venir-AST CJ vous-CONS me donner votre fille

- e . -ga 'je suis venu pour que yens me donntez

- ci prs avec
votre fille (que void)'

(955) e . kpakpale ke it ma

il-IND le dire-PRJ clairement CJ it -CONS le compren-

oil le dira clairement de sorte qu'll (l'in- dre
terlocuteur) le comprenne'

14.12 LE CONSECUTIF POTENTIEL. L'aspect en nu rejoint par la

forme de son signifiant le potentiel determinatlf, hormis le

fait que les pronoms predicatifs subjectifs y sont realises au

ton haUt, et non au ton mi-haut. L'aspect consecutif potentiel
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est inclus dans 1'aspect neutre, etant en meme temps plus spe-

.

cifigue et moans frequent que celui-ca. I1 implique que le pro-
.

ces de la completive est rendu realisable par le fait exprime
dans is principale.

(956) ...ke yi yea pai ke 6-6a -05:
(cf.828) CJ je-CONS eau mettre au feu CJ mon marl-CONS

nu zulu '...et je vans mettre de l'eau stir le
POT prs laver feu afin que mcnvmari puisse se la-

ver'
_(957) pc . ke t nu

je-DET le dire-CST beaucoup-pp CJ tu-CONS POT prs.
ma

.

ebe-a 'Si j'en des beaticoup (de pro
entendre beaucoup-pp

-
verbes), tu pourras en entendre
beaucoup'

(958) ka kee vak Ice it' nu lo .5-6a Y5
vous-IMP faire %rite CJ je-CONS POT eller ma palme-

ke gbel yea nu a -6a. rase

dans CJ nult elle-NEGinacc venir mot sur
tant que la nuit ne vient pas sur mot.
ofaites vate atm que je puisse eller dans ma palme-
rale avant la nult,

14.13 LE CONSECUTIF DYNAMIQUE. L'aspect compose en nail 1;-a
(CONS CP...GER), aspect limit; a l'affirmatif, ajoute au syste--

me une dimension dynamique, par rapport a laquelle les autres
aspects se font reconnteitre comme statiques. La sequence des
feats est representee par l'aspect en nail lo-a comme aboutis-
'sant a un process d'une certaine duree ou a un developpement.
Une nuance projective impliquee dans cet aspect le rapproche
a la foss du dynamique inaccompli du narratif (cf.14.213) et
de l'incompletif, dont is composante projective a irte signalee
plus haut (12.141, ex.7o8).

(939) e . -pe Ice 7 -ne: nau 134 waa-a
al -IND prs cote CJ son pare-CONS CP jetine passer-

. GERtilt '11 veut que son pare pease la
dement journee de demain a jeuner'

(96o) 3 7 pe-a 7 -4e loo. -6a Ice
je-DET le dare -PRJ toi a temps-MI sur CJ tu-CONS
neu 7 kee-t1 'le Jour ou je to le darns, to toCP le faire-GER mettras a l'oeuvre'
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14.14 LE CONSECUTIF NEGATIF. Au negatif, les valeurs consecu-

twos sent reduites a la distinction neutre: potentiel.

(961) 1 We k5 60; gri

tu-DES le faire bon-pp CJ tu-NEG-CONS le racontor

m565 -nc' 'tu do's faire attention de no le ra-

quelqu'un a conter a personfte,

(962) meta 63-ii &el -gi We m33 m5c-be-e

je-NEG sortir-PRG nuit dans CJ je-NEG-CONS personne

yii sie a6 -6a -pl-pose

sommeil geter eux sur
'je ne sortiraipas la nuit pour ne pas deranger le
sommeil des guns'

(963) k5 7 -plate al. kE e go k5

nous-DET prs petit prendre-CST CJ il7CONS quittenotre
si nous prenons le peu et que cela depasse notre

-gwen -le k5 e k5c kwci ki k5 -to

sommet-sur CJ il-CONS se faire ainsi CJ notre nom
sommet alors 11 se feraainsi que notre nom

woo nu sie 'si nous commen9ons par peU

il-NEG-CONS POT et-que cela s'augmente,

ne peut pas se ga
meter
tor alors (11 se fera que)notre

renomme ne pourra pas etre
detruite,

14.2 LE MODE CONTINUATIF. Le paradigme aspecto-modal associe

aux propositions introduites par le utilise exclusivement du

materiel morphologique provenant du fonds commun du systeme

aspecto-modal, macs en l'organisant de maniere particuliere en

un sous-systeme auquel nous nous refererons par le terme de

'mode continuatif' (CONT).

Le predicatif indicatif alterne au continuatif suivant la

diitinction aspective effectif:non-effectif (cf.13,331, ta-

bleau 33): l'enclttique tonal haut et les pronoms de la serie

Id (11b1) - la variante e etant exclue - sent assoctes aux as-

.pects de yaleur effective, l'enclitique tonal bas et les Pro-

'noMs de la serie QED, aux aspects de valeur non effective

(cf.tableau 36 ci-contre).

.14,21 LE.MODE NARRATIF. L'originalite u mode continuatif re-
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side dans son sous - systeme d'aspects primairei, sous-systeme

recouvrant approximativement le champ semantique du sous-syste-

me des aspects principaux de l'indicatif enonciatif (voir 12.

121, tableau 24), macs distingue de ce dernier par sa symetrie

remarquable. I1 comports quatre termes - et non pas cinq, com-
.

me le sous-systeme enonclatif -, disposes on fonction de deux

oppositions croiscest une opposition accompli:inaccompli, mar-
.

quee par les tons du predicatif, et une opposition statique:

dynamique, l'aspect statique etant represente par les modali-
t;s 16 et 16, comme A l'indicatif Cnonciatif, et l'aspect dy-

.

namique par lc signifiant compose n55 lo-a. On notera que ce

dernier,'contrairement a son emploi unique a l'enonciatif, sort

de base a deux aspects, grace a la suppl:Ition tonnle jouantsur
10 predicatif et marquant la distinction entre l'accompli et
l'inaccompli.

Comm ces quatre aspects abondent dans la narration, ilest
legitime de reserver au sous-systeme du mode continuatif qu' ils

constituent la designation de 'mode narratif'.

'MODE NARRATIP Statiquo ; Dynamique

Accompli ./n/e 15: ! 1;-a

Inaccompli itia to ! :/a/a naa 1;-a

Tableau 36

Les aspects narratifs ont tendance a s'ins;rer dans despe-
riodes constituees par dos propositions introduites par lacon-
jonction le; la periode est close par la marque' terminale le
(ex.968 at 969 ci-dessous). Vu que les conjonctions et les
marques terminales forment deux paradigmes qui sent entiere

ment differents, mis a part l'homophonie do le, et qu'il n'e-

xiste aucune affinit; semantique evidente entre le emphatique
at le conjonction, ,11. Taut estimer slegit de deux der-

,

phemes'differents, at non de 'deux realisations:du m5Me'morpha-

me. D'autre part, il,faut reconnaitre qu'en narration, le fi-
nal est.r;duit a 'une fonction essentiellement demarcative,

l'emploi des marques tdtminalos deictiques ;tent pratiquement

444
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exclu des unites constitutives de la narration92) . Quaint a le

initial, 11 contribue egalement a la demarcation, macs 11 est

toujours, en principe, commutable avec k5, sous reserve de la

selection aspective propre a chacune des deux conjonctions.

14.211 LE NARRATIF ACCOMPLI. L'accompli statique (CONT...AST)

du narratif mar:ue on particuller la progression du recit (ex.

964 et 965), tenths que le dynamique (CONTacc CP...GER) est

propre aux parties descriptives. (ex.966 et 967).

(964) le nfll. m33 7 . :0 -ta sVflE le

CJ frold-CONT se repandre-AST eux sur doucemnt MT
'et le froid les penetra doucement'

(965) le m11 wale: le 'et le type se leva'

CJ gars-CONT se lever-AST MT,

(966) le wo n55 nit-a pee lehf le

CJ ils-CONTacc CP venir-GER au village MT CJ
et 11S venaient au village et
6 WLL: ... '...118 s'approchaient du village.

Alors 11 dit...,11-CONT dire-AST

(967) e niiii -6e0 w5-a a -wd 11;

..
-

il-IND CPacc son respect faire-GER prs affaire duns

le e 1156 maa kEe-a

CJ 11-CONTacc CP prs oiseau chasser-GER
et il chassait les oiseaux de lui
'il le respectait et 11 le protege/lit'

14.212 LE NARRATIF INACCOMPLI STATIQUE. Le narratif inaccompli
. . .

statique (CONT...INAST) marque un proces envisage sans refe-
..

rence a son developPement of realise a la suite d'un autre pro

ces. C'est l'aspect caracteristique-des descriptions des con-

tumes (ex.968). Toutefois, a la difference de l'aspect indica-

'tif en 15 (cf.12.12), la nuance habituelle n'ost pas necessai-

reMent linpliquee; le narratif 15 se aubstituo aussi au projec..;
.

tif, au declaratif et a l'injonctif (ex.969), dont le premier

m a
.

figure dans le syste continuatif titre d'aspect secon'daire,

tandis que les deux derniers y manquent completement.

(968) ko 15 kat
.

le k5 yill

nous-IND al]er -IIB dans la TorZt CJ nous-CONT arbreS
'nous allous danS la forAt .ous

)5;13 .2,1
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kna tip-e le k5 7 le-gulu

couper-INAST beaucoup-pp CJ nous-CONT los rendre-
INAST

coupons beaucoup d'arbres puss nous les Tendons
le k5 nu na a -ga pee le

CJ nous-CONT venir avec prs pp au village MT
at nous les amenous au village' (oxtrait dune des-
cription de is construction de maisons)

(969) Ice kpe ka -ne leille ka

nous-DES course-MI fixer vous e MT CJ vous -CONT
. ...15 pee -1.5 -gm le ha sec le

aller-INAST village indet. dans CJ vous- retour- MT
CONT ner-INAST

iciest une course que nous voulons vous proposer.
(Et) vous mrez dans un certain village et (puss)
vous roviendrez'

14.213 LE NARRATIP INACCOMPLI DYNAMKUE. Lo narratif mnaccom-
pli dynamtque (CONTinacc CP...GER) presente un procas qui se
realise progressivement a is suite d'un autre.

(970) zoo -le. kwee. kUU yilm -gm lo//

abeille%emph-MPemph annees-MI cooper -H9 arbre dens MT
'quont,a l'abeille, elle passe des onwees dans liar-

bre
le e

CJ elle-CONTinacc CP miel emph produmre-GER MP CJ
at (puts) elle product du miel et
Ofi: naa 1-;a6 kpea-e le
miel-CONTinacc CP devenmr-GER de Pais beaucoup- MT

en fois PPle numel augmente d'annee on annee'

nail y66 -le loll le

(971) 65 ke 63-i 1. 15-a 05:
moment IND arriver-PRJ C.lsjeune femme-poss marl -CONT
'le moment arrivera et (ou) le marl de la jeune fem-

me
.. .SE ap -pe le wo nuu.sup

.

quitter-INAST oux cote CJ ils- CONTinacc CP jean()
les quittera, at alors ils vont jeanee
waa-a 65 -1La a -6a le

.

passer-GER moment demc prs a MT
(972) ke se -a' Ice -nii # to -1. . 771e 7
(=858) vous-DET hon-pp\rec a partmr envie-MPomph tom to

em vous etas bans. A'un avec L'autre c'est tom quo.1,
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ka le 1 nau.lo-a le

saiiir -HB C.I.tu-CONTinacc CP aller-GER MT
l'envie do partir prend et tu pars
!si (ton hote et toi) vous etes en bonnes relations,
c'est quand tui tu auras envie de partir que tu par-
tiras'

14.214 Le tableau 37 montre le systCme entior du mode cent'.

nuatif (affirmatif). Los aspects du mode uarratif sont enca-

dres par une ligne grasse.

Si l'on compare le continuatif a l'enenciatif (cf.tableau

28; 12.34), on y constate l'absence de l'injonctiC et du decla-

ratif. D'autre part, les aspects ponctuels de l'indicatif- pro-

gressif et projectif- sont relogues a is position d'aspects se-

condaires. Quant all resultat if et a 1' ingress if, ils sent trans-

poses au continuatif sans modification de lours signifiants,

.comme d'ailleurs les aspects negatifs, sauf le prohibitif.

Acc.

INDICATIF

Statique:Dynamique:CopulatifPermanmo-----

Non-
Pole-
rise

Inacc.
Ponc-
tuel

lo-a

:./R/e puu
16-a

//t/e
16-e

:AA
to -ii

Incomtif

Polaris; :/fi/e tag 1;-11 :://t/e

Tableau 37

ACTUEL

Resul- :Ingres-
tatif sxf

/;141/ya:mii/yee
16 : 16

14.22 ASPECTS CONTINUATIFS SECONDAIRES. Los. aspects continuatifs
.

seccazdaires ont les memesvaleurs.qu'a Its tie se

prAtent pas a is formation de periodesaspectivement homogenes

Projectif (non effectif):

(973).mee kee is o. gwee to -a la

que-MPOmph faire-HB CJ il-CONT arac4 ides achnter-PRJ MT
qu'est-sce qui arrive et(puis) achetera des arach ides

'pourquoi achetera-t-il des arachicks?' (me e Ices Vourquoi ?: prop. fi gee )



339

Progressif (effectif):

(974) yee le Si /1
.

e kwei7 lici le

11-INGR femme prcndre 11-MPemph ainsi-MI SBST CJ
Li va se manor c'est ainsi et

o 63L kee-ii kp;15-11 le

1J-CONT travail laire-PRG beaucoup-pp MT
11 est on train de travailler
111 va so wirier, c'est pourquoi 11 est en train de
travailler beaucoup'

Copule 0 (eftectif):

(975) 6E .-pille 1 0 -gtt -de -6a le .

(=445) plates deux IND CPpres ma jambe une sur CJ prs une-
deux plates sont sur l'une de mes jambes dt CONT

6 -g -dili -6a 'pal deux plates sur
CPpr;s ma jambe autro sur une jambe, et une sur
une est- sur mon autre jambe l'autre,

1.4sultatif:

(976) le sea -g; -65: 6B 6B -1aa to
. .

CJ sacrifice 'fair° moment-RES Ventr yenir pros MT ,

'et le moment de faire le sacrifice etalt presque
venu (litt.: venu pros de venir)'

Accompli dynamique negatif :

(977) 65amei -tIn ke 687. kO -t. d;e-wii

hommes foule IND se rassembler-AST r, ec sur de nou-
veau

214 -le waa -null med-r; a -sa k5 ,

...

,encore CJ ils-NEG CPacc pouvoir-GER prs sur C.J.
,, ,

wo lii-go -left. wo a -wd -gi le

I's-CONS manger memo faire prs affaive dans MT
'une foule s'etait de nouveau rassemblee, et ils
ne pouvaient memo pas manger'

14.221 Le continuatif Oeut se combiner avec l'inactuel
:

Narratif Inaccompli statique inactuel ;

(978) we weii .1O-fl kwile le w war)O

ils-IND INACT aller-PRJ a la maison CJ ils-CONT INACT
05 6ele le ' as tratent/seraiont ails

,

a la malson .ot its mange-chose manger-INAST MT
ralent/auraient mange'

Ingresilf inactuel :

(979) e 15: . z171 piE 7k5 -gi le
11-IND aller-AST toucher7ger village quelque dans CJ

P4A
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yse (35 -ke. nria 61 yee

il-INGR INACC vieux quelque-DET CPacc la il-INGR

14E; .-Ca lit`. si le

INACT son. enfant prendro MT
alla visitor tin certain village et il voulait,

d'un certain vieux qui etait la, epouser la f111.&

14.3 RELATIVISATION DE L'ASPECT DE LA C0MPL6TIVE EN k5.

Les aspects ehonciatifs non injonctifs fignrent- dans les

propositions i;c1 k5 sans subir do modification par rapport a

lour nmploi dans les propositions enoncAatives. Cepondant, la

presence de k5 etablit unn dependance entre los aspects de la

completive et ceux de la proposition precedente: cost l'as-
peat de cette derniere - et non l'acte de parole - qui derma
le moment-repere par rapport auquelle fait de la completive

.
se presente comme actuol ou inactuel, amerce ou about', comme

etant en cours de realisation, passe.ou projete. Notons quo

cetto relativisation des aspects est generalement regressive

on toura, et se rapporte donc a le proposition precedente;

alors qu'olle est obligatoire lorsque lc, premiere proposition

est nuclealre (ox.98o -982), elle.est egalem*nt possible entre

une proposition completive nucleaire et une proposition-satel-
.

lite determinative precedente tex.983).

(98o) Zt nu. k5 ft 6aala kEe-ii

11-IND venir-AST CJ je-IND travail faire-PRG
11 apt venu pendalit que je,suis en train de tral::1-

'11 est venu pendant quo petals au travail'

(981) e nu -e ke maa
I *

kwli do

11-IND vonir-PRJ:CJ je-INGR maison construire
viendra et je vats construire

'11 viendra au moment ou je commoncorni a.construirel

(982) yid ke. 157 k5 Ice ati qi.x1;1

soleil. IND partir-AST CJ nous-IND INCPL travail
le soleil est parts quo nous travaillons encore
kEe-e 'wand le .sole41 conche, nous
faire-GER etions encore au travail.'

(983).1) ilia. nae-a -do . L16 -te-ye

il-DET CPacc c011er-GEp consell mettre eux sur-dn
comme 11 insistait a .(liPleur:enjoindre
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_ _ _-gi ke wo . -le-susu. wo-ii

dans CJ ils-MPemph le d(re persistant-MI faire-PRG
ils persistent a ].e dire

do le 'come 11 leer enjoignalt instam-
merit (de ne rien dire), i]s le di-wand meme MT
salent d'autant plt.s1

Maus is concordance ne s'etblit ni entre une proposition

continuative et la proposition pricedente, ni

sition determinative et la principal°

nula 6aala(984)

entre une propo-

suivante :

kEe-it be e

je-IND (on DET) CPacc travail faire-GER CJ ul -CONTppetals (quand petals) en train de travailler,
nriu le ' petals juste en tran de tra-
vonir -AST MT vailler quand 11 est venu'

alors it est vonu

(985) yitilpe. 65:# wo naa
.-

(=868) soar -DET arriver -AST ils-IND venir-AST avec'
_

yuali-bo-a a -ne ' quand be sour arrive, on lui
ameua les malades'malade-pl-pp isx

350
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L'ENONCE EMPHATIQUE

15. L'enonce empha.tiquo sera envisage comme le resultat de la
fusion d'un enonce presentatif (cf.9.2) et d'un °nonce prsdi-
catif (cf.9.1). La caracteristiquc preponderant° de cette fu-
sion est le fait que le terme 'emphase, fonctionne simultane-

ment comme l'identifie d'un enonce presentatif et come consti-
tuent dune proposition du type predicatif.

15.1 DERIVATION DE I.'ENONCE EMPHATIQUE
: T 2. La fusicn sera

presentee sous forme dune transformation de base (T2), a la-
quelle s'ajouteront un certain nombre de regles complemental-
res ern 4 23, R 201, R 2011 , T2o12 a 2o14). La transformation
de base est operec 4 partir des deux indices stru.ctureux sui-
vents :

Enonce presentatifi sn 'MI MP MT // ( 98 6) gwee : 1 e Al

1 2 3 4 1 2-3 4
arschides- M'

MI-MP
'ce sent des arachides'

Enonce predieatif : (x) sn 1/ (987) no ke gwee 4
3

(5) 6 7 5 6
enfant MP arachides

13: //
7

achoter-AST
ii"enfent a achete des
arachides1

Conditions : 1) x et z ne contiennent pas de joncturo pri-
maire.

2) x et a ne contiennent pas do MI; Cette sti-
pulation exclut .'application recurrente do
T 2 au mime ononce.

3) 6 = 1.

Symbolee :

sn = signe nominal susceptible d'assumer tine fonctiOn pri-
metre

MI .1 marque dvidentification (cf.15.23)
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MP = marque predicative (15.21)

MT = marqueterminale (15.24)

x,z = variables

Les cuiffres, equivalents de synboles, servant facilitor

la presentation des operations transformationnelles, notamment

des permutations.

La rhle T2 permet de driver un enonce emphatique par la

condensation des doux indices structuraux sus-mentio.linCs :

T2: en MI MP MT #
1 2 3 4

567
en MI z MT //

(x) sn 5 1 2 7 4

gwee. le //

ne Ikit gwee 15://
8 6 7

--__(988)
e

3. 2-3 4
ne. gwee.
5 1 2.

enfant-MP arachides-mi

15: 1c/I.
7 4

acheter-AST MT
'cc sont des arachides que
l'enfant a achetees'

L'emphaSe (gwee:) - de l'Cnonce prilsentatif

est insei4 dans la proposition prCdicative a l'endroit du en.

La variable z provonant de la proposition predicative separa

l'emphase de la marque terminale, actualisateur de i'enence

presentatif. L'Ordre normal des termes de la proposition pre-
,

dicative est retenu dans l'enonce emphatique Cl etant egal a

6).

Le pre.dicatif (MP) do l'enonce presentittif est supprim'e ou,

at l'on prefere, syncope avec le prodicatif de l'enonce predi-

catif.. Co dernier proud la forme tonale caraeteristique des

propositions dOPondantes (cf.15.21, T203.).

Nous faisons suivro une analyse eyntagmatique de l'CrionC.1

emphatique. On tiondra pour acquis to fait de la reductibilitC

do l''eroneis Maphatiitue a un enonce pr;sentatif, memo si cette

reductiOn presuppose :

- la restitution du pr;dieatif:do l';nonc; pr;tsentatif, cc

'S:1,./C-1:;':

392't 41.
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qui revient, du fait que lcs enclitiques tonaux sont fusionnes,
a un simple rehaussement du ton de la marque d'identite, sauf
lorsque l'emphase est un pronom (cf.15.5);

- is restitution do la copule normalement present° - bien
quo le plus souvent realisee comme 0 - dans l'enonce presenta-

.

tif (9.22); on fait, l'enonce emphatique n'admet pas d'autre
modalite explicit°, ni copulative, ni °titre que colic provenant
de se composante predicative, done pas non plus do copule 0.

Notons que ces deux differences entre le resultat de la re-
duction et l'enonce presentatif portent stir des elements fat-
blement articules. En tout etat de cause, on a interet faire
preValoir clans un cos come celui-ci les analogies typologi-
ques cur un formalisMe structuralist° trap rigide, surtout quo
celles-la sont corrobornes par des equivalences semantiques.

La reductibilite de l'enonce emphatique comporte les
'cations suivantes :

a) l'enonce emphatique non reduit posseds on noyau discon-
tinu, consistent en l'elphase dune part at un actualisateur
d'enonce Presentatif de l'autre ;

b) la composante predicative do l'enonce emphatique - c'est-
aa-dire tout ce qui s'ajoute a ce noyau - recoit le statut d'une
proposition-satellite du type determinatif.

,)

'4

(988) ne. gwc 137 le
enfant-MP arachides-MI acheter-AST MT

Fig. 25

Le pignon unissant gwee et le represent° la presupposition
mutuello, caracteristique de ,l'enonce presontatif, d'un termo
lcxematique at d'un terme actualisateur..Dans AOS aotrea par-

353
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ties, la fig. 25 est simrlifiee du fait qu'elle .no tient comp-

te que de le tramc lexico-syntagmatique. Le pignon qui met en

rapport Tie et 1; indique la predication, tandis quo gwee eat

rattache l'areto droite de ce pignon et ainsi caracterise

comme satellite de 1;. L'ensomblo ni... guie.:. 1; (ainsi que

son system° d'actualisat.ion) depend de l'emphase L'an-

gle inverti sur ewie symbolise la double integration de l'em-

phase, d'une part comma termo du noyau presentatif, de l'autre

comme terme de is propositien-satellite93) . Le tout, sans MT

obligatoire, possede la structure d'une propo-ition relative:

noyau archinominal at satellite consistent en tine proposition

du type determinatif (cf.16.42). La MT est necessaire a Vac-
.

A e aualisetion d'un nonce partir d'une telle structure.

Le type d'emphase etudie iel presuppose done une structure

un soul terme lexematique necessaire pour qu'il y ait un

enonce. La relation syntaxique fondamentale de l'enonce empha-
.

tique est celle d'identification; nous ovens affirme plus haut

(9.21, note 46) qu'elle est aussi a la base de l'enonce presen-

tatif. I1 s'ensuit de In fusion du syntagme fonde sur cette re-

lation syntaxique avec une structure predicative que l'identi-

fie est en meme temps mis en rapport avec un predicat, seat di-

rectement comme sujet, complement de verbe on circonstant, sort

indirectement comme determinant d'un syntagme nominal. L'empha-

se tours consiste donc essentiellement, pour reprendre un terme

de Warners (1964), en une 'identification separee, d'un terme

de l'enonce.

Solon la fonction que l'emphase assume par rapport an pre-
.

dicat, la representation graphique change, mars les relations
A

fondamentales restent les memes. Les exemples et figures sui-

vents illustrent is miss en relief do signer nomnaux assignes

a differentes fonctions de Penance:
.%

aliEL2 Fig.26,

(989) ne: le-el le ..

enfant-MI- part it -. -, MT \,.
.

MPemp h PRJ ..

t 'est 1! enfant qui est'pert0
(T'our d'autres examples, voir .%

15.310 ne. lei-el i.e
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Complement de verbe : cf. fig.25 ci-devent.

(99o) Ice
._

bale. kpo ka -nE le

(cf.969) nous-DES course -MI fixer vous a MT
'c'est tine course quo nous voulons vous proposer'

(991) bia -race -lei;mi6c1B wei

Abidjan personnes un d'eux il-MPomph argent
dos Abidjananis un soul c'est

'les Abicoljanais
nu: le ont donne Mille

centaines deux-MI donner-AST NT francs par per-
male francs qu'il donnas sonno'

Determinant d'un syntagme circonstancicl

(992) e 6; yfift -tie: -10 1 e!

il-MP sorter -FIB soleil rouge-MI dans 'WC
'c',est en plein jour'qu'ils (les termites) sortent'

(993) ; 0 wh kpokpo. -ga lee 'c'est une af-
. .

il-MP CPpres affairu dere-MI pp MT faire diffici-
le, cola'

(992) 1 6' y ti tifi:

Fig. 27

Specifiant d'un syntagme specificatif :

(994) p33 -07 .-we to I -661- le

chose' une-MI affaire-RES etre to! sur MT
d'ure chose le 'besoin est sur tot
'c'es d'une chose qua to as besoin'

(994) p331 - 5: to a to

Fig. 28

15.11 ENLNCES ElvPHATIqUES NON DERIVADLES PAR T 2. N'importe quel
sign° archinominal peut apparaitre comme emphase. Cotte condi-
tion inclut tous los signes aptes a fonctionner comma identifie
d'un ;nonce presentatif, mais aussi dos signos qui sort 'mom-
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I I
patibles avec cette remotion. Les enonces dont l'emphase re1C-

vs de cette derni;re categoric de signes ne stint done pas de-

rivables par T2.

Il s'agit de signes qui pcuvent assumer lc role d'identi-

fie dans l'enonce cmphatique, WilS non dans l'enonce presents-

tit minimal, qui presupposent de facon necessaire In presence
simultanee d'un predicat.

15.111 L'indice structural suivant est a lc, base de lamise on

relief d'un verbe transpose (v) ou d'un signe circonstanciel

(sc):

(z) #
Sc

Conditions:

1) sc gerondif

2) MO 660 (modalite)

ger... (marque gerondive)
V Z = V

SC ... (signo circonstanciel)

PC ... (proposition completive)

3)
SC T. = SC PC...

Les fcrmules 2) et 3) specifient les 'a' devantles-

quels v et so se pretent a l'application de T21.

T 21 : VIi
SC

(z) x (y) : wo (z) MT /I
SC

T21 ne tient pas seulement compte de is mise on relief

elle-inZme, mats aussi des precedes de tranhposition qu'elle

presuppose (cf.11.252 at 11.741). C'est a la suite de is trans-

position que los signes verbo-nominaux et circonst..Inciels se
trocvent sur un pied d'egalite avec les signes nominaux en ce
qui concerne lour aptitude a la mise en relief. Le plus sou-

vent, d'aillenrs, cos precedes de transposition sent en ..cait

mis au service de l'oinphase. (y) symbolise les signes faculta-

tivement admis, outre la marque d'identite, a titre d'expan-
.

,sions adnominales (cf.ox.996).

3 56-
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(995) A: e kwil c137 147 tat[

il-MPemph malson construire-MI SBST-AST ou

e . 1;: %vb.: le

il-MPemph la acheter-MI SBST-AST MT
'a-t-11 construit la maison ou l'a-t-il achetee?'

B: e . d37 WO: le

il-MPemph la construire-MI SBST-AST MT
'al l'a construite'

(996) ; .1435 to -leo: wo-ii-
d6

il-Pemph pourtant aller reel-NI SBST-PRG tout de
memolaa -la o

MTdeic MTemph pdm
sil (l'apparell) est pourtant effectivement en
train de marcher!'

(997) lei a ze.
%.

kpeelec: %fa e

CJ je-MPemphle*( d scours ) battre-AST Kpata-MI SBST MT
et pat parle a Kpata void

. !et c'est a Kpate que je viens de parler' (formule
marquant la far. d'un discours)

(998) wa -yey6o-bO -lei i -to.. go

choses mauvaiscs-pl elles toutes -MP venir de-HB

-swi WO le

homme ventre dessus -MI SBST MT
'c'est de l'interieur de l'homme (du ventre) que pm-
viennent toutescos mauvaises choses'

(999) a zele: wo le

tl-MPemph se lever-AST en sursait -MI SBST }T
'c'est en sursaut qu'il s'est lave'

15.112 La r;gle T 22 pent s'appliquer aux quelques cas de slaws

verbo-nominaux employes en fonction de determinant de syntagme
circonstanciel,qui sort mis en relief sans transposition prea-
lahle (pp = postpositton; nl = nom locatif):

T 22:

x v_ pp/nl. (z) v 7 pp/nl (z) NT //

(l000) ft liab ze-ii seine -i

0-41) je-MPemph discours battre-PRG chef de' canton -pass
je piwle dans.le parlor du chef de caaton
-zE: -gi le ' c'est au nom, avcc l'autorite

battre-MI dans MT du chef de canton que je par-
10

da7
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1F.113 La mise en relief de l'adjectif attributif (adj) s'ef-

fectue selon la regle T23:

x adj ( y ' ) {gq (z) x adj (y1): /gal (z) //

Note: y' est un intensif ou un adjectif indetermine

(loot; a 0 yoo -ga le ' c'est formida-

il-MPemph CPpres mauvais-MI PP MT .

ble'

(loot) a ¢ se -lek11/7 ga le 'c'est tres beau'

it -MP CPpres bon reel -;'II PP NT

.

15.114 Lee enonces emphatiques derives par les regles T 21 a

T 23 ne se laissent pas reduire a un cnonce presentatif, mats,
.

grace aux equivalences su'astitutionnelles, les relations syn-
.

taxiques sont nearmoins analogues a celles demontrees plus

haut pour les enonces a.emphase nominal.

(9981 B) e

il-MPemph le construire-MI SBST-AST MT (cf. fig.25)

Fig. 29

1 1
15.2 LA COMPOSANTE MORPHEMATIQUE DE L'ENONCE EMPHATIQUE. La

trame morphemo-syntagmatique de l'enonce amphatique comporte

quatre termes. Nous traiterons i tour de rale le predicatif

(15.21), la modalite aspective (15.22), la marque d'identifi

cation (15.23) et la marque terminale (15.24).

15.21 LE PREDICATIF EMPHATIQUE. A l'indicatif, le predicatif

enonciatif (IND) - k4 ou un pronom de la serie Ia (it/e) - est

remplace par le predicatif emphatique (MPemph). La regle.de

reecritureR2Ols'applique obligatoiremcnt i la structexo

d'arrivee de T2:

R 201: x' IND y' x' MPemph y' Af

CoLdition: x' ou y' contiennent MI
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Le predicatif emphatique presente unc double alternance

tonale. Celle-ci est conditionnee d'une part par la position

de l'emphase relativement a la MP, de l'autre par l'aspect :

a) lorsque l'emphase suit la MP, le predicatif tonal haut
et les pronoms de la Berle Ia (e /e) alterncnt avec lc predica-
tif tonal bas et les pronoms de'la serie Ic (h/e) en fonction
de la distinction entre aspects accomplis et aspects inaccom-
plis;

b) lorsque ltemphasc precede la MP, lc predicatif tonal

haut et les pronoms de la aerie Id (h/e) alter-nen: avec le

predicatif tonal has et.les pronoms de la serie lc () en
fonction de la distinction entre aspects effectifs et aspects
non effectifs :

A a p e c t MI precede MP MI suit MP

Accompli
Effectif ./h/e

Inaccomrli
Non effectif : ./8/a

:/k/0

:/s/a

Tableau 38

a) L'emphase suit le predicatif :

Aspects accomplis:

(loo3) ne. 15: wO le

enfant-MPemph aller-AST au champ-M1 SBST MT
'c'est au champ que l'enfant est elle'

(1004) a) i
15:

b)

je-MPemplifil-MPemph arachides-Ml acheter-AST VT
'ce sont des arachides que j'ai/qu'il a achetees'

Aspects inaccomplis:

- effectifs:

(loo5) ne: le-ii bol: wo le

enfant-MPemph partir-PRG au champ-MI SBST MT
'c'est au champ que l'enfant est en train de par-

tir'
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- ron effectifs:

(loo6) a) a

b)
gwee. 15 le

je-MPemph/11-MPemph arachides-MI acheter-HB NT
'ce sont des arachides que je/qu'il achete
(habituellement)'

b) L'emphese precede le predicatif :

Aspects effectifs:

(loo7) 0 b56

eux-EMPH affaire-MPemph CPpr;:s medicament faire

-mee -6 le 'ce sont eux qui ont besoin du me-

homme sur MT
deem'

Aspects non effectifs:

(11338) a6-le to b55 -kie

eux-EMPH affaire-MPemph titre -HB medecin

-6g1 le 'ce sont euxoqui ont (habituellement)

sur MT besoin du medecin'

D'autres exemples attestant l'alternance du type b)-notamr

ment tous ceux impliquant des pronoms-sujets - relevent de la

syntaxe segmentee voir 16.12.

L'alternance b) correspond assez exactement - mis i part

le fait que la variante libre a ton mi-bas des pronoms- sujets

substitutifs en est exclue - a l'alternance du predicatif de

la relative (tableau 33, 13.331). Cet isomorphisme du predica-

tif emphatique et du predicatif determinatif temoigne egale-
.ment en faveur de l'interpretation syntagmatique de l'enonce

emphatique donnee plus haut, selon laquelle la composante pre-
.

dicative de l'enonce emphatique est gsi rapprocher d'une propo-

sition-satellite.

15.22 LE PARADIGME ASPECTO-MODAL DE L'ENONCE EMPHATIQUE. D'av-

tre part,lc paradigme des aspects adeiis a l'emphase corres-

pondpond a celui de l'enonciatif. Notons surtout que les aspects

circonstanciels, Caracteristiques du determinatif, sont exclus

do l'enorce emphatique.

15.221 L'opposition entre l'habituel (aspect indicatif, cf.12.

12) et le detlaratif (aspect actuel; cf.12.24) est neutralise°

361
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dans l'enonce emphatique. I1 y a coincidence entre les pi4di-

catifs, du fait quo le declaratif est caracterise par l'encli-

tique : et quo l'habituel, faisant partie des aspects inaccom-

plis, prund egalement le predicetif :. En cc qui corcerne les

modalites des deux aspects, elles apparaissent on distribution

complementairc au lieu de s'opposer. La modalite caracteristi-
.

que du declaratif - ton suppletif bas (1o) - apparait loreque

l'emphase Forte sur un terme postverbal; la modalite caracte-

ristique de l'habituel - ton mi-haut sur les radicaux courts,

tons mi-bas sur les radicaux longs - apparait dans les autres

cas. Il est a noter que chacune de ces deux variantes peut re-

presenter, sur le plan des signifies, chacun des deux termes
neutralises.

Emphase postverbale :

(loo9) wo £00 ze. wO le 'c'est ici

ils-MPemph entrer -IIB ici-MI SBST MT qu'on entre'
(valets habi-

tuelle)

(lolo) yt as dale ,gbili6le Cie&

can elle-NEGinacc s'arreter ? do rien elle-
.a MPemph1p faa7 -ta le

s'arrater-HB boue-MI sur MT
'1'eau ne cesse pas,toute seule de couler, c'est en
contact avec la bone qu'elle devient stagnantel(ha-
bitUel)

(loll) ti lo -kwii d3-1

je-MPemph aller -DCL ma maiSon-M1 construire-ger
la o 'c'est ma matson que 4e vats construire'

MT pdm (declaratif; reponse a la question : 7
mee vas-tu 2')

to

Emphase non postverbale :

(lore.) ka kee luu -; . -6.1a e'

nous-MPemph travail-MI faire-HB pays-ci prs dans MT ?
'qu'en cst-il des travaux champetres que nous fai
sons dans ce pays-ci?' (habituel)

(1o13) leo 117 -te -w6-e _laa ka

nous-MPemph foret prs tout faire-dn -li nous-
cette forCt71/1, la debrousser toutq, c'est. MPen.h

lee w1 le 'tt cc dl,:oussuillemeat
prs'-BMPH appeler-HB wd MT !!e la Corot, c' eat ce qv

ps appelons wAi4Cuth4t3e1)cola clue nous appelons:wdd

361
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...

(1o14) kaa .-le me le

nous-MPemph prs-EMPH entendre-DCL MT
c'est cola que nous entendons

. .

'nous avons compris:',(reponse de la foule a Val-.
locution d'un chef; declaratif)

.._ .

(1015) a waa. ze 7-le 7 -leleAfk6

1L-DET arriver-CST ici toi-em?li avant nous-MPemph

i zE7 w6 le 'si elle arrive ici avant

te tuer--MI faire-DCL MT .
toi

1
nous te tuerons'

(declaratif)

15.222 L'accompli statisue 167, ainsi que la copule nEE, em-

ployee affirmativement, peuvent egalement etre decales au re-

gistre bas devant un emphese postverbal (1O:, naa, nuu le -a),

mats sans qu'une neutralisation s'ensuive. Au centraire, le

fait que les formes a tonalite mi-haute sont egalement admises

dans les memos conditions, rend possible une distinction sup-
.

plementaire impliquant une gradation de l'emphase. Ce detail

sera traite en rapport avec l'emphase matiple (15.73).

(1o16) k gwee 1;-:/157 teple:

je-MPemph arachides acheter-AST aujourd'hui-MI

w6 le ' c'est aujourd'hui que j'ai achete des

SBST MT arachides'

(loll) nue. nuu waa -ta le
.. .... .

'qui await une la-
me?'lame-MPemp CPacc.q
(web 'qui?', cf.15)

ui sur MT
une lame etait sur'qui ?

61)

(1o18) fai -laa wo .ntla :-le -gwl-le

crocodile -la ils-MPemph CPacc prs-EMPH ventre
de ce crocodile-la, c'est de.lui qu'ils ;talent en

guo-a le 'c'est ce crocodile-la

chercher-GER MT . .dont ils ont fouille

train de fouiller le ventre le ventre'

Note: Les verbes a radicaux longs ne retiennent pas la lOngueur

supplementaire due a la suffixation de la modalite 7 (cf.12.

1022) lorsqu'ils sont decales au registre bas (kpaa, au lieu

de'h2aa.). Il s'ensuit la coincidence de cette realisation de

l'accompli statique et de celle.de 1"habituel/declaratif de-

vent l'emphase postverbale; la neutralisation se produisant au

niveau dcs modalites est copendant compensee par les predica-
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tifs qui, au moyen des oppositions .., 211 ou e:e, marqucnt
la distinction accompli:inaccompli. C'est le soul cas ou, dans
l'enonce emphatique, les predicatifs servent a eux seuls, sans
le concours de la modalite, a distinguer deux valeurs.

(1o19) e gle maa6a: w5 le

11-MPemph-ACC passer(-AST) quand-MI SBST MT
'quand est-il part' ?'

(1o2o) e gie lu;a6a: w5 le

il-MPemph-INACC passer(-11B) quand-MI SBST MT
'quand part-il (habituellement)?'

L'expression de cette difference peut en outre etre renfor-
cee par un effet de dissimilation portant sur les pronoms-
sujets substitutifs: coux -ci peuvent ;tre prononces, devant un
accompli stattque a ton bas, sur un ton haut, apparaissant en
variation Libre avec to ton mi-bas (e e, wo-wO). Toutefois,
selon un de nos informateurs, le ton haut (ex.1o21 c) sorait
employ; de preference dans un dialogue men; a distance - done
dans une situation ou la perception de la difference entre le
ton ms -bas et le ton bas risque d'etre difficile. Il en results,
pour l'accompli statique emphatique, les trots possibilites
suivantes :

(1o21) a) e 15: bol: we le
b) e le: boi: w5 le
c) ; le: boi: w5 le

il-MPemph aller-AST au champ-MI SBST MT
a/b/c) 'c'est au champ quill est elle'

15.223 Tous les autres termes du systemeoaspecto-modal passent
de l'enonciatif a l'enonce emphatique sans subir de modifica-
tions.

Resultatif (a sujet pronominal; cf.15.232):
(1o22) wa to 11; -ftt -pii: gA le

Ils-RES devenir dessus vide chose-MI pp MT
vaurien

'ce sont des vauriens qu'ils sont devenus'
Ingressif :

(1o23) 6-le maa JO: . w6 taa -gi la o
moi-emph je-INGR alter -MI faire voyage dans MT pdm'moi, ce que je vais faire, c'est partir on voyage'

A
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Desiderata :

(1o24) ka 6-le 6 zE le 'c'est mot quo vows

vous-DES moi-EMPH me tuer MT devez tuer'

ImpCratif
. .

(1o25) m361; -paipai kwai waa .-le le

tous ensemble nous-pl-IMP arriver prs-EMPH dans MT
nous tous, c'est dans cola que nous devons arriver
'c'est ce but auquel nous devons tous aspirer!I

15.224 L'emphasc d'identification confere a l'enonce entier

l'allure dune assertion vigoureuse. On ne s'etonnora dorc pas

de la trouver le plus souvent a l'affirmatif.Neanmoins, elle

pent se combiner avec le negatif et sort alors a insister sur

la validit; d'un fait nCgatif.

(426) a -se -kEe -1.;; Ice to zoee -le -a Ice
I .

prs bon faire envie IND Etre-NB coeur emph sur mais
l'envie de faire du bleu est bien dans le coeur,

a -se- 1; mEe -na le

prs force-NEGinacp Etre homme mime -MI a MT
mais c'est dans l'homme lui-mime cue la force (de
le faire) n'est pas
'l'homme voudreit faire le blen, mais (c'est qu911
n'en a pas la force' (cf.ex.1o58)

15.225 Combinee avec l'interrogation totale, l'emphase d'iden-

tification -exprime souvent une supposition ou une interroga-

tion oratoire:
...

(1o27) ki -zuu.
.

go. wii la a
.

votre pensee-RES quitter-MI ,SBST MT ?
votre pensee a-t-elle,quitte ?
'avez-vous perdu la memoire? (on le dirait!)'

(1o28) 6aa _ a: wa la e

tu-NEGinacc. prs entendre-MI SBST MT.?
'tu n'entends (donc) pas ? (puisque tu ne reponds
pas)'

15.23 LA MARQUE D'IDENT1TE. La mise'en relief d'un constituent
. .

non pronominal et non interrogata se fait en general par lied-

jonction d'un enclitique tonal a morphotoname moyen f (cr.6.32).

Cc morpheme est identique a colui qui marque l'ant.Ccdert dela

proposition relative (cf.13.31). I1 apPartient a la classe des

particules adnoMinales (cf.11.155) et sera dCsign;. comme 'mar-

;1,."1.)A.
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que d'identitet(MI), a cause de son Ale consistant a marqucr
l'identifie.

Quelcues cas particuliers de mtse en relief seront trait;s

ca-epres, les pronoms emphatiques et les interrogatifs dans les
sections 15.5 et 15.6.

15.231 Lorsque l'emphase porte sur le sujet, on s'attendra:t a

obtenir, a l'affirmatif, Ube sequence de deux enclitiques to-
rmls, a savcir La marque d'identite 7 suivie du pr;dicatif um-

. phat
.

ique . cu tali* cettc centiguite de deux marques tonales

est ovate°, soit par la superposition do leurs signifiants,set
par le procede oppose consistant a detachcr le sujet du rcste
de la proposition.

Ce dernior procede, gut est generalement applicable, res-
sortit a la syntax° segmentee et sera trait; au chapitre 16.

La superposition des signifiants est limitie aux aspects
indicatifs de l'affirmatif. Elle a lieu scion la regle P.2011:

R 2011 :

A la difference de la regle formulee a l'egard du sujetan-
,

tecedent (cf.13.332), la regle R2011 aboutit inveriablement a
un merphotoneme haut94) L'applicetion soft de la regle de 13.
332 dans la.relative, soit de la regle R 2011 dans l'enonce em-
phatiqun est oblagatoire lorsque les conditions de depart scat
remplies.

(1029) na liile -waa: 76 157 la
(cf.lo5) or bouche vent-MI-MPemph les faire partir-AST MT-pon

'or c'est le souffle de la bouche qui les a fait
part. art
.

-(lo3o) pEct .
.n50 : -ga do gb515615 le

tole -MI-MPemph CPacc. pr:: pp uniquement partout MT
c'est en tale cst uniqUement partout
'elle (la maison) est entierement er. tole'

Aio31) 1 -laya. .W11 kpaa-ii
ton homonym -maternal-MI-MN-mph v icnde preparer-PRC
loll as ¢ 7

ilrNEG CPpres to mere-pp.
tc:est-ton.homonyme-matertull qua est en train de
preparer la viand°, ce.m'est pas ta,mere'
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(1o32) -f/116e7 to si-a le

(=283) toute chose milieu-MI-MPemph etre-MB bon-pp MT
c'est le milieu de toute chose qui est bon
'11 faut choisir le juste milieu'

(1o33) ne. lo-a le 'c'est l'enfant

(=989) enfant -Ml- MPemph partir-PRJ MT
qui partira'

15.2311 1.11dentite des signifiants de l'emphase sujet do l'e-
.

nonce emphatique et de l'identifie de l'enonze presentatif nous

conduit a expliquer le predicatif . de ce dernier (cf.9.22),

scion la regle R2011, comme le resultat de la superposition

d'une marque d'identite et d'un predicatif tonal. Cett.e inter-
.

pretation des faits est a la base de l'indice structural de T2

(cf.15.1):

gwie.. le (986) Swi: le

arachides-MI-MP MT arachides-MI-MP MT
'ce sent ees arachides1

(1o34) mie ; see kee ; kwl-ni -k5.

type il-DET priere faire-HB MT Blanc-dim indt.-MI-
.

MPemph
0 la o 'le bonhomme qui fait sa priere(mu-

.

CPpres MT pdm
sulmane) ici, c'est un petit Elanc'

(1o35) it 0 151 'est-ce 'cela ?'

cela-MI7MPemphCPpres MT?

15.232 Au resultatif, l'emphase sujet est obligatoirsment re-
,

pris par le pronom-sujet qui remplace a la foes la marque dol-
.

dentite et le predicatif tonal9o)

T2012 (obligatoire, cf. aussi 13.333):

sn MI MPr;s z prs-RES z

(1o36) 6 -to a go i -yiia la e 'est-co mon

mcn nom it -RES quitter ton su MP ? nom cpe tu as
oublie 71

(1o37) A: mi3610 ka golo-yeä P;515'

tous vovs -IND rester-PERM au village ?

B: TT oil aon wa to hot le

oui enfants ils-RES aller at champ MT
A: 'etes-vous tous restes au village 71
B: 'our, ce sent les enfants qui sont alles auchamp'

La substitution eu pronom au predicatif tonal est raculta-

4361644"71Z)
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ttve lorsque l'emphase porte sur un constItuant autre que le

sujet:

T2013 (non obligatotre dans l'enonce enhatique, mats

cf.13.333):
.

sn MPre s y MI z Al..--_-4sn prs-RES y MI z fie

(1038) mEe a p15 -Ice: ka U53

homme it -RES proverbe quelque-MI raconter reelle-
mewl

see le -la o
...

pourtant Mldeic MPemph pdm
c'est quelque proverbe qu'n homme a pourtant ra-
conte la .

'quOqu'un vient pourtant de raconter un provorbe'
Mais :

(1039) ri&e: lo hol: we le

enfar.t.s -RES alley au champ-MI SP.ST MT
'c'est au champ qua les enfants sont alley'
(cf. aussi ex.1o27)

15.233 En rapport avec le desideratif, l'emphose sujet estob1.1-

gatolrement dialogue; l'ensemble ressortit a la syntaxe seg-
mentee:

T2014 (obligatoire):

sn MI DES z MI Al prs-DES z Al (cf.16.12)

(1o4o) elii:Al e nil feel; le 'c'est Elle gut A
Elie-MI al-DES ven,r d'abord MT dolt venir d'a-

bort!' 1

1

4

15.2g1.LES MARQUES TERMINALES. Le paradigm des marques termi-

nales (MT) de l'enonce emphatigue, est constitue par les morphe-

mes aptes e .clore un tel enonci sans qu'un autre morpheme final

soft necessairement present. A la difference des morphemes -en
grande cart identiques - marquant la fin des propositions de-

. .-
terminatives,- celles de l'enonce .einphatique-Mont obligatoires.

Les marques- terminales precedent d'eventuelles particules

dicto-modales (cf.11.10.2); ellee se placent cependant apres le
porticule a (cf.15.45)

-Les MT dont 1'emu1oi dans l'enonce emphatique est do loin

le ple.s frequent spat cell es qu i apparaissent 41:Alcmene comme

varticu1es'adnom,eales (11.153 et ,11 .1.5:1) et 'come mnrquestnr-
.

minalts do la proposition acterminativc, a savoir les deictcincs

361
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(XTdeic) et la marque emphatique /le) ('.Tem:-h). L'inventaire
,

do ces morphemes a ete drsso pits haut (13.15), ma is 11 ruste

a signaler los particularite:, de leur umploi en fin d'eronce .

En outre, le paradigms- des MT comprend un petit noml,re de

particules a valour affective, qui sort d'origines diverses.

Les faits presentes ci-dessons s'appliqoent IndIfferemmont

a l'enonce presen:atif (9.22) et el l'enonce emphatique.

15.241 Lc. morphemc /lel (XTem1h) marque l' identification - sans

Implicit:or en memo temps une pr:asentatior. - d'un objet on dune

personne.

(1o41) le 'votre repas eat

votre chose-MI-Mc'est
votre noerritury

Fret!'N:mph nTemph

(invitation adressce a un groepe d'hommes sans quo
le plat leur sot*. montru) (cf.1o45, 1c49 et 1051)

La realisation de {lei depend du contexte phonique et mor-

phologique dans lecivel 11 apparait:

{le} 4 pause: lei/

(1042) y5. le 'c'est nn palmier'

palmier-MI-MPemph ?lTemph

particule dicto-modale :

+ 0 (cf.11.1C.2.4): la

(1o43) na T-le i 157 bol la

alors tom-EMPM tu- alter- au champ MTemph-
MPemah AST PDM

'alors, c'est 101 qui es alle au champ!'
(cf. suss' ex.1o29)

{14 + o (cf.11.10.2.2); en finale absolue: la o- loo

(finale nor absolue : cf.13.151)

(1o44) kwi. loo /// 'c'est

Europeen-MI-MPemph MTemph-PDk l'Europeer'

(1o45) kg-a -p33. la 0/7/

,,otre chose-Ml-MPemph MTemph-PDM
'votre repas est pr5t' (version poll:411)

{le} +

{l e}

(le) 4C, wa (11.10.2.1 of 5): la C, la wa

(1o46) 7-6z1 -y5: . la -.e

ton. palmacr-M1MPomph MTemph
-'est-7ceton palmier?! (cf.aussm cx.1o52)



361

{le} + intonation suspensive: la. (01%13.151)
_

(1047) 1
,

wee lo-a0 teolc. wo la'

tu-MPomph ara- ache ter- aujour- SDST MT-emph?
chides PRJ d'hui-1

'est-cc aujourd'hui qua to acheteras des ara-
chides ?'

.

ImmediateMynt precede de le adnominal (cf.15.53),

quo terminale, est invariablement realise lc, par assimilation

progressive :

(1o48) a) le' b) lc

prs-EMPH pr::-EMPH MTemph ?
a/b) 'est-cc ccla. ?'

15.242 Les MT transposees de particnles deictiques 95) ont une

valcur presentctive.

15.2421.e , deictique de proximite, ne vane pas par rapport a

ses emplois.dans d'autres contextes:

(1o49) 155- 'void' votre repast',

(cf.lo41) votre chose-Ml-MPemph Wrideic (le plat est presente
aux hommes)

(lo5o) kE g ze. . kpfi&lee: wE

(=997) CJ je-MPemph le earler-AST Kpata-NI SUST MTd;ic
'(et) c'est ici a Kpata quo j'ai parle'

15.2422 {lea) , deictique marcuant l'eloignement ou la refe-
.

rence a un fait d;jzi mentionne comporte deux realisations en
finale d'enonce:

devant une pause;
.

laa ailleurs.

lee est l'amalgamc de laa + le.

(1051) ki-a -1368:

(cf.lo41 et 1o49) votre chose-MI-MPemph MTdeic
votre repas voili
'votre repas est prat (1L1 dans la mai-
son)!'

(1052) leE laa -la wi

cela-Mlicmph reellement Wrdeic MTemph
'c'est reellcment cola!'

.%
(1o53) 7-6 -y3: lea'

tcn palmier-Ml-MPemph MT ?
'eat-co la ton palmier ?'

4

v
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15.243 Les MT ks, we et Erbil connotent des valeurs affectives.

murquant une aZfection negative, a deja etc present; commie

particule dicto-modale (11.10.2.6), we, a valeur exclamative,

paralt etre restreint a la fonction de MT, Lti, dont l'origine

est le nom independent ARO 'excrCment', marque l'excc;s.

(1o54) 0 kwli de: we Ice

il-MPemph maison construire,M1 SBST-AST,MT
'male 11 i'a construite, la maisonl' (reponse impa-
tiente)

(1o55) i s lea Ici; 'mats c'est cela!'

cela MIdeic MT

(1056) mEE _e .-1e. narx tamee-ye-a

hemmer -ci prs-EMPE-MPemph CPac c
'cet :lomme est vrolment sot!'

(1057) ; 1; gbo

il-MPemph aller-DCL au champ MT

We

sot-dn-pp MT

' c'est trop ce
quill va au
champ!'

attestees (outro15.244 Les combinaisons suiventes de MT sont

l'amelgame lei) :

deictique + ; lea + fai :

[lei : ex.1o58,1o62 et 1o64.

deictique + MT affective : ex.1o55

ex.996,1o38 et 1052; e +

15.3 L'EMPHASE TOTALE. L'emphase totale fait porter l'insistan,

ce set. ]'ensemble d'une phrase, sans que de ses consti-
.

tuants soit en memo temps mis en relief. L'emphase totale pure

est peu attestee en toura et difficile a obtenir sur demande.

L'emphase du verbe: (15.111), d'emploi tres commun, tend a °qui-

valoir a une mise en relief de la phrase entiere.

Les quelques cas clairs d'emphase totale pure qui nous

Solent connus semlent impliquer qu'elle .st live a. l'expres-
.

sion d'une valeur preSentative ou affeCtive, eXprimee par une
M tT deictique ou affective. Dans lh plupart des cas, la MT dem-

tique est comPletee par {le} ou consiste dans l'amalgame lee,

mats it est certain quo l'emploi de fie]. commc unique marque

terminals est incompatible avec l'emphase totale pure.

I... 4, ,
Y. 570



(1058) me.a nuu to so c -la

je-NEG CPacc enfin !CI MTdCic MTemphPDM'(c'est quo) je n'ai pas etc tot apres tout'
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(1059) y21;11 a* i
.
. nit lee wit. nu 11;

interj animal-RES vcoir MTd;ic antmal-RES vertu- VT-

all: unu bate sauvage estvenue 1Z, one dela

bZte sauvage est. venue la
'all: unc bZtc sauvagel une 'Ate sauvage:' (crt d'a-

larme)
._(lobo) yl: lo. la kit i'.5 lO lit:

eau -DET allcr-CST CJ sable 11-NEGinacc7aller MTc1;ic
quand 1' eau s' en vn, alo::, le sable a ne s' en va
pas, voila
'tpand 1' eau s'Ccoule, lc sablt: ne s' en va pas(voi-
la en un proverbe cc cue Pat a vous dire)'

(1061)
..
ao gaa c

.

'regardc, les voicit0

les regarder(1MP) MTdeic

(1o62) kue;: waii WO . -6,1 ;., -443 o

nous-RES 1NACTfintr prs stir MTdic MTemph PDM
noun avons doja Lint (a) cola vciii
'c'ost quo, vote*, nous avo:ts deja tint'

(1063) w;i1C -mee-bo -1c -daft -;15tAnit-c;

richesse personne-pl emph entrer Dteu-poss royaumc

-gi-yo.
.

0 kpokpo-a we

dans-dn-Mllemph CPpres dur-pp MT
'pour les riches, d'entrer dans le royaumc de Dicta,
cost difficile, out!'

A notcr, 4 propos de l'esomple (1063), quo le prinlicatif

alterne dans lo cas d'emphaso totale scion la roglo qui vaut

pour les cas oallemphase suit le pr;clicatif (cf.15.21 a).

Du point de vuo syntagmatiquo, l'emphase total suppose que
la proposition pri.dicotive dans son ensemble - et non is un
de ses constituants - fonctionno comma l'identifie d'un 6toncC
presentatif :

XFag. 3U (1o64) mu oo nit
.

-10 0

je-RES.1NACT venir YidCic Mreitiuh PDM
'c'et quo, voict, je suis dojo veuti°

371.
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15.31 L'emphase partielle presuppose l'emphase totale. L'em-
.

phase qui porte sur l'identifie s'etend eo ipso sur tout ce

qua depend de lui, a savoir la phrase entiere. L'emphase tote-

le complete° par une emphase partaelle ymplyque, sur ,lo plan

semantaque, que la puissance assertive du presentative de l'em-

phase total° est centre° sur le constitLant,comportant la mar-

que d'identification.

Comme on l'a vu plus haut (15.24), toutes les MT, y comnris

fie} , sont admises en presence d'un emphase arc:iinominal

soulignons que 1103 presuppose on mime temps l'emphase d'iden-
^

tafication portee sur un constituent particulier de l'enonce,

tandis que les MT deictiqUes l'admettent sans l'exiger.

15.4 EMPHASE D'IDENTIFICATICN ET EMPPASE CONTRASTIVE. L'embol-

tement de l'emphase partielle dans l'emphase totale que nous

vonons de signaler distingue syntaxiquement l'emphase d'iden-

tification d'un autre type d'emphase,/1 valour contrastive.

L'emphase contrastive pout porter, comme l'emphase d'identi-

fication, .sur tous les signes archinominaux. Elle s'andique

par l'adjonction ci un tel sagne de la particule adnominale le.

Maas son employ nest pas soumis au regime d'un conditionne-

ment reciproque ohgageont plusiours termos morphematiques co-
presents. L'emphase contrastive, II l'encontro de l'emphase

d'identification, est compatible avec tous les types de pro-
positions.

D'autre part, cortains de ses employs sont motives soit

par la copresence dune emphase d'identification clans le memo

;nonce (cf.15.7), soit par la neutralisation de l'opposition

entre les deux typos d'emphase an profit du terme Il Bien-

suit quill existe une certain° correlation enti'd--les deux ty-

pes d'emphase, ce qui nous conduit a
,

les Bauer dans be memo
cadre.

15.41 L'emphase d'identification implique une opposition entre

l'emphase et d'autres signes qui pourralpnt apperaitre dans be

ame context° que l'emphase.

tli 1.:4
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(1o64) e gwee. 13: le

(=loo4b) il-MPemph arachides-MI acheter-AST MT
'ce sont des arachides (et non,pas de lsigname, ni
des ananas etc.) quill a achetees'

L'opposit.ion est en general laissee implicate, male peut 4

l'occasion etre explicitee par une phrase negative correlative

dont l'unique role est de dormer plus de relief 4 l'assertion
precedente:

(1065) i -laya. wit kpaa-ii le //

( =1o31) ton homont maternel-MI-MPemph vionde preparer- MT
PRGas 0 7 -1a4-e

iciest ton homonyme ma-
il-NEG CPpres to mere-pp ternel quo est en train

de preparer la vitnde,
ce n'est pas to mere'

L'emphase contrastive, par contre, oppose deux elements co-
presents dans ]a chaine ou dont un est implicite dans la si-

tuation - se rapport3nt a des contextes egalement differents,

voire opposes :

(1o66) yi -le ke go kEZ -te saalagle ke
(ef.692)eau EMPH IND quitter-HB sable sur: facilement mats

kZE -le-e nu le

sable EMPH-NEGinacc POT aller
'alors que l'eau s'evacue facilement sur le sable,
le sable, lui ne s'ecoule pass

L'emphase contrastive manifesto tout un eventall de nuances

differentes soft, entre autres, les suivantes

concessive:

(1o67) wo 5-64 -ne -le yaa-a beo -gi
ile-IND mon enfant EMPH mettre-PRJ resRect dans
'ils rctspecteront au morns mon (as (apros avoir
meprise les autres),

(1o68) 6e nu -le w5 a '(macs) vions tout de
to -IMP venir EMPH faire meme10

- diapreciative :

(1o69) k5-pe -1UG -el -le ke 61 'voila ce qui
( =138) votre pays interieur EMPH IND 14 est typique

. votre pays, lui, est la pour
FaYs°

votre

- l'insistance portee sur un constituant d'un ;nonce :lege-
tif
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.. .- ._
(1070) kwaa moo -ii see kii-dill p5-a //

(cf.438) nous-NEG pouvoir-PRG d'une part cent dire-ger
_ .. ._ .

see kwaa mco-ii zi buu -le

d'autie part nous-NEU pouvoir-PRG aussi dix EMPH
.. - . . ,

p5-ii// kwaa moo-ii to-a zi

dire-ger nous-NEG pouvoir-PRG rester-ger aussi

krat-piilE -le -ta

vingt EMPH sur
'd'une part, nous ne pouvons demander 500 francs,
d'autre part, nous ne pouvons pas non plus demander
50..francs, et nous ne pouvons pas non plus titre sa-

_

tisfaits do 100 francs'

(1o71) 5 -nE -le-a 6eel& kEe-ii

mon pore EMPH-NEG travail faire-FRG
'mon.pere, lui, ne travaille pas (d'autres travail-
lent)'

15.42 La proposition construite sur le modele de l'enonce em-

phatique est syntaxiquement equivalente a une propositionenon-

ciative(cf.13.0). C'est dans cos conditions seulement quo l'op-

position entre l'emphase d' identification et l'emphasecontras-

tive est pleinement pertAnente.

Dans lea propositldlt determinatives, la marque d'identite

: est reservee a l'emploi special comme marque d'antecedent.

En dehors.de ce cos, qui implique un conditionnement syntaxi-

que particulier (cf.13.4), le prend en charge dans la determi-

native, l'exprossion de la mise en relief en tant quo telle,

sans impliquer necessairement un contraste.

(1072) leg -mill -le: 63 -i 6; T-6;

(=854) muuvaise odour EMPH-DET se produire-PRJ to -IMP ton
puisque c'est une mauvaise odeur qui se produit,

-le wo ' puisque 9a sent mauvais '(chez

depart faire moi), fous le camp!'

Pais ton depart

(1073) 6 -nE -1e: 55 to. 6;411;1 kEe-i
s.

mon pore EMPH-DET 1NACT rester-CST travail faire -

e Gto-a se-a ER

il-IND etre-PRJ bon-pp
'si c'etait mon pere (et pas un autre) qui conti-
nuait a faire le travail, ce serait bion'

374
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Adjointe an verb° transpose de la determinative, la marque
.le prend nne signification attenuative :

(1o74) e lo -le wo. a . man;

11-DET abler EMIT faire-CST je-MPcmph be trapper -MI
w5-e be 'pour pen quell s'en aille, (ce qua)

faire-PRJ MT je vacs (faire, cost) le (rapper'

L'exemple suivant comport° un contraste, dans la memo phra-
se, entre la valeur attenuative impartie au verbe transpose
par le et la valeur purement temporel:e exprimee par la marque
d'identit; adjointe au verbe transpose (cf.13.36):

(1o75) k; mac -11e ; go -le wo. 61

macs home ce 11-DET quitter EMPH faire-AST la
yea; wo. wa -1;e A

11-DET se mettre-MI faire-AST affaire cette prs
lele kp;-ye -6a kp;kp;:.-a ... 10 yesia ye5 2155

annoncer-dn sur fort-pp ... et Jesus 11-NEG CPacc
_moo-a daa -lefie-ne wo-a piE -k5

pouvuir-ger entrer mime-dim faire-ger village cuel-
oqueg

'ma's cet homme, a peine avast -11 quitte
dans cet endroit, qu')1 se mit a publier ce

qui s'etait passe, .et Jesus ne pouvait
mome plus entrer dans un village'

15.43 L'emphase est generalement peu frequente dans lei propo-
sitions completives;

Les propositions en k5 admettent les deux types d'emphase.
Les aspects censecutifs ne subissent aucune modification due
e la pr;sence d'un emphase.

(1076) ; nra naa-el lie -do
(=983) 11-DET CPacc coller-GER conseil mettre eux sur-dn

comma 11 insistait e (le) leur enjoindre

-gi ke wo : EA -1e-sasa:

dans CJ ils-MPemph be dire persistent-MI faire-
d; le ils persistaient a be PRG

'comme 11 leur enjoignait ins-

dire quand :name
quand m5me MT

tamment (de ne rien dire),
ils be disaient d'autant
plus'

375
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(1o77) 7-6a -ne. wtt ye ke e -seem

(=458) ton enfant-SUPP dire CJ it -CONS prs bonbon
a supposer que ton enfant to disc... et quill ne

-susu. pc le la ea :-le keel/

seulement-Ml dire MT CJ 11-NEGinecc pra-EMPH faire
dise.que du been et quill ne fasse pas cola, cela

a-le as se-a 'si ton enfant dit (je veux

prs-EMPH 11-NEG bun-pp faire cola) et quill disc

nest pas bon seulement du bien, et ne
le fasse jamais, ce n'est
pas bon'

(1o78) a -le -tee -gill la a t67 wii - le-A //

prs -EMPH temps 'dans CJ it -IND etre-AST animal-EMPH-

Or alors ;telt un animal (et non
Pp

a -nee ke to: -rill ye ya pS3

pre. limite IND etre-AST son su 11: il-RES chose
pas un homme) 13 savait: 11 a fait une chose

-6ii kee

outre faire
mauvaise.

En revanche, les propositions completives introduites par

is conjonction le ne semblent admettre quo l'emphase en le.

Cette affirmation est faite a titre d'hypothese, vu que la do-

cumentation que nous possi;idons a ce sujet est peu fournie. Tou-

tefois, nos informateurs s'accordent pour remplacer la marque

d'identite . par le lorsque la proposition dort elle fait par-

tie est transposee - ceteris paribus - ap mode continuatif.

(1o79) mee kee le e ghee -le 13 le

que fait-HB CJ 11-CONT arachides EMPH acheter MT
'povquoi est-ce que ce sent des arachides quill
achete?' (cf.loo6)

15.44 On pout soutenir e juste titre que les morphemes a va-

lourleur contrastive, a savoir is marque possessive 22 (10.12), la

particule adnominale A (11.154) et la particule adjointe aux

adverbio-nominaux, za (11.715), impliquent toujours une mise

en relief. Toutefois, les signes comeortent un tel morpheme

peuvqpt en outre s'annexer la marque d'emphase le. Il parait

quo le apporte a l'ensemble une nuance specifiquement emphati-

que qui nest pas immanente dans la valour contrastive.

?I's";
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'or been quill ne twit qu'un animal,
it savait quill avast fait quelque
chose de mai'
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369.

femme CONTR EMPII -NEG quitter initiation exist.
les femmes (d'une part) qui n'ont pas encore passe

II
.0-le -to -paipai -laa -go teale -t;7

prs-emph toutes more venir de centre nom-DET
par l'initiation, d'elles toutes le nom central ye-
65,# 15O-5 lehflmEe wa

exist. cola -Ipemph 15O-pp MT personnes elles-RES
nant de in mere qui exist°, cola est 15; cellos qui
go ... (suite: ex.269)

quitter initiation
ont passe par l'initiation
'toutes les femmes qui n'ont pas,eecore passe par
l'initiation, lour designation generale tradition-
nelle, c'est loo; cellos qui ont passe par l'ini-
tiation...'

(1o81) ;5 kw115-za -le -6; welA, a 1;

(=562) il-NEG ; in maison-CONTR EMPH SBST it -RES aller

pee -pe 'tiens, ce n'est pas chez lui quill

village tour se trouve - 11 est alle se promener'

15.45 La marque terminale fle3 employee pour indiquer l'empha-
se total° (dans la determinative: 13.151

; combinee avec une
'MT deictique dans l'enonce emphatique a, emphase total° pure :

15.3; combinee avec une emphase partielle : 15.31) ost depour-
vue de in valour contrastive qu'elle possde on tant quo terme
oppose de 7. En guise de compensation, le. particule za (cf.11.
715) fonctionne comme marque terminale contrastive dans les

propositions enonciatives, emphatiques et completives, a se-
voir dans les contextes ayntaxiques pour'lesquels l'opposition
7:le est generalement pertinent°.

Le morpheme za employe centime marque terminale implique un

contraste entre le fait exprimo par in proposition marquee et

un autre fait faisant partie de in situation ou exprime par
une proposition du contexte. Rappelons quo za so place avant
d'eventuelles autres marques terminales (1o831:-

(1o82) moz gwee -le le za e
je-NEGacc arachides EMPH acheter CONTR 3e-MPemph

'co ne sont pasdes.ara-
k;67 157 le chides quo j'ai achet6es,
patates-MI acheter-AST MT ce sent des patatos doucof
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(1083) i kee 1.&e// 5 -1;.ie#

(=338) tu-DET prs CONTR7MI faire-HD MT Asg benediction
ce que to fats la sa benediction

,

yee za le

elle-1NGR toi-EMPH to attraper CONTR MT
tot t;attrapera

'(lea voeux de benediction des autres ne sont pas
tout) au bontraire: c'est toi qui recevrae la bene-
diction reelle de tes actions'

(1084) A . pe
- -

pe -ne k5

(=695) je-DET le dire-DCL je-IND le dire-HD lua a CJ
on le disant, je le dis a lua pour

e
_

za. gi-ma

al -CONS le comprendre CONTR
qu'al comprenne
'ce que je das, je le lua dis (a l'etranger) pour
qu'al comprenne (et pour aucune autre raison),

1.4b Le tableau 39 presente une vue d'ensemble des divers em-

plots des morphemes servant e la mise en relief emphatique.Les

termes sont disposes d'une part suivant le type de mise en re-

1:ef, d'autre part en fonctaon des contextes syntaxiques dans

lesquels als apparaassent. L'opposataon entre mase en relief

partaelle et mase on relief totale est recoupee par une dis-

tinction entre valour d'identification et valeur contrastive.

Le tableau fait rossortir la neutralisation de l'opposi-

tion entre l'emphase d'identification et l'emphase contrastive

au profit du terme le dans le domaine du determinatif, opposi-

tion qua est toutefoas retenue en ce qua concerne l'antecedent.

Il represente egalement le curaeux glassement de valeurs qua

fait que le est dune part, dans l'emphase partaelle, marque

contrastive, d'autre part, dans l'emphase totale, marque d'slen-

tification, et comme telle en opposition avec la marque con-

trastive za. C'eet ce qua explaque le fait paradoxal que le

marque de proposition est lie par un rapport de presupposition

au terms oppose do le particule adnominale, a savoar a la mar-
. _

clue d'idontite (cf.15.31).
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CONTEXTE SYNTAXIQUE
Enonciatif/ :

TYPE : Emphatique/ : Determinatif/
Complet if en: ContinuatifDE 1,-'

k5
M1SE EN RELIEF : : Non-

: antecedent Antecedent

Identif.
-partielle le

Contraste : le

-totale
Identif.

Contraste :

le

za

y5(-1e)

le

Tableau 39

15.5 L'EMPHASE PRONOMINALE. Les pronoms emphatiques constituent
deux paradigmes:

1) celui des pronoms emphatiques simples, formes par l'ad-
jonction de la particule le aux pronoms personnels: 6-le 'mei',
I-le 'toi', 'lui'etc.

2) celui des pronoms emphatiques renforces: le pronom em-
phatique simple est repris par le pronom non emphatique appose
(61e 5, etc.).

Dans la fonction de sujet, he pronom appose est realise
come pronom predicatif El ton haut (6-le it, etc.).

15.51 Los pronoms renforces non substitutifs apparaissent tou-
jours quand he sena et he contexte font supposer une valour
d'emphase d' identification.

(1o85) to 6-le 5 -ni
tu-MPemph he raconter-FRG enfin lsg-EMPH log i
OR-e-za le

proverbe-avec-CONTR MT

'et c'est a moi quo to
viens le raconter on pro-
verbest (et non on prose,
Ce qui conviendait mieux)'

(1086) a -11611: 0 I-le I -si le
. .4

prs benediction-MPemph CPpres 2sg-EMPH 2sg pour MT
de cela.la benediction eat pour toi
' c'est a toi qu'en appartient la benediction'

ell

379'
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(1o87) 6-le fi lo-a

(.495) lsg-EMPH lsg-MPemph aller-pRJ toucher-ger
'c'est moi qui irai voir la-bas'

(1o88) kO 0 ze e
I I

1pl-EMPH 1pl-MPemph CPprCs ici MTdCic

_
wi-i le

la-bas MT
au loin

'c'est nous
qui sommes

ici'

D'autre part, les mimes pronoms sont egalement attest6

dans l'emploi contrastif, en dehors de l'enonc; emphatique :

(1o89)

(1090

yoo. n-le 5 gb5 'ce n'est pas a moi

il-NEGacc lsg-EMPH lsg donner

m&C 16-10 lc; -0
Man pays 1pk-EMPH 1pl-IND CPpr6

nous la region de Man

qu'il (1') a donne'

kalaka

meilleur- Korhogo
PP

nous sommes mieux places que

'nous, habitants do la re-.
glen de Man, ovens plus de
richesses (naturclles) que
1

- 1%15 -10 -6/1

pays, EMPH sur
la region de Korhogo

Les pronoms

es gens de la region de
Korhogo'

emphatiques simples apparaissent dans lescon-

ditions de l'emphase

affaiblie :

(1o91) as 0

contrastive avec une valeur emphatique

6-le-a (...) 'ce n'est pas mei; si
ce n'est pas, moi...;
sauf mei...,

(1092) 1-le kC : zli / kwee

(.696) 2sg-EMPH IND prs manger-PRG rCgulatrement annCes

- 1Cel : -6f1 'quant a tot, to en manses regulie-

- la prs sur rement pendant toutos cis annees'

il-NEG CPprCs lsg-EMPH-pp

15.52 Les pronoms

forme simple dans

qui revient a une

I

substitutifs sent toujours realises a in

lesfonctions autres que cello de sujet, ce

neutralisation de l'opposition entre les

deux types d'emphase au niveau de l'emphase.

(1093) el -06 kit nuu .o-le -to pa-yi5

son miel IND CPacc 3p1-EMPH tous remplir-PERM
'son miel les a tous (tous les barils) remplis'

(1o94) e_ .-le d5 ktt

11-IND 3sg-EMPH construire-AST sable sur
'11 l'a construite (cette matson) sur le sable'



(105)

(_1o18)

fat -1;,a wo nuu .-le -gwt-le
,

crocodile -la ils-MPemph CPacc 3sg-ElpH ventre
de ce crocodile, c'est de lui qu'ils etatent en
guo-a le

fouiller-GER MT
train de fouiller le ventre
'c'est ce crocodile-la dont as atatent en train
de fou'iller le ventre'

Mats dans la plupart des cas, l'opposition est restituae
grace aux indications fournies par le contexte. Ainsi, l'anon-
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ce (1o95) se termine par-tine MT,

aucun

plus,

phase

d'une

et en dehors du .pronom : -le ,

autre constituent ne comporte une marque d'emphase._En

in tenant; basse de nuu signale la presence d'une em-

postverbale. Il s'en suit que le est tot l'equIvalent
marque d'identita.

15.521 La fonction sujet de l'anonca emphatique donne lieu a
des variations considerables du pronom emphatique substitutif;
celut-ci peut apparaltre

- comme pronom renforco :

(1o96) a6-le WO gii kp3 no -ta le

3p1-EMPH 3p1-MPemph souffrance fixer-HD eux sur NT
ce sont eux qui mettent la souffrance .sur eux
'Cc sont eux qui los font souffrir'

- comme signe nominal suivi du predicatif pur
:

(1o97) a6-1e. nria na 6Oi4 le

3p1-EMPH-MPemph INCPL avec force-pp MT
eux its sont encore avec forge
'eux, ils sont encore prats a intervonirt (ex.wau)

- comme pronom emphatique simple cumulant en sot les fonc-

tions de sujet et de predicatif indicatif; autrement dtt, avec
eclipse du predicatif :

(1o96) a;-le 0

3p1-EMPH CPpres

(1o99) ka we

st-a le 'eux, ils sont bons'

bon-pp MT

lira a-le see.

vous-DET chose-MI retro-AST MT 3sg-EMPH platre-AST.
6 -na in o 'tee que vous 'oyez fait, cola
mot a MT pdm m'a plu,

Mats aux aspects non indicatifst'le pronom prOdicatif est
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indispensable; ems' au resultatif :

(lloo) a-le a sEE 5 -ne la o

prs-EMPH 11-RES plaire moi a MT pdm

Note: Au singulier, les deux premieres variantes (11o1 a/b)

sont homophones:

(11o1) a) a-le

3ps-EMPH 3ps-MPemph encore MT

b) a-le: zi ;

iciest cola
qu, m'a

3ps-EMPH-MPemph encore MT

c) a-le zi a a/b/c) iciest encore luiJ
(=632) 3ps-EMPH encore MT

Nous n'aVons pu relever aucune difference de valeur ratta-

ch;e a ces differents emplois.

En dehors de l'enonc; emphatique, les pronoms emphatiques

fonctionnant comme sujet sont suivis du prOdicatif pur:

(11o2) a-le ke kwei iciest ainsi,

3ps-EMPH IND ainsi

15.53 Le redoublement de la particule lo, proce 'a' o exclusive-
,

ament reserve l'omphase pronominal°, marque une insistance

particuliere. Cet emplot de le paralt revetir un caractere de

solennite.

(1143) 1-le-le teg-1; gbel -de -it

2sg-EMPH-EMPH aujourd'hui nuit une cette
'tot, aujourd'hui, cette nuit-meme...'

(11o4) 6iai -6ii daa k5

homme autre quelque tl-IND mettre -HB nous

ke-le-le -nu 16 f2lT6a

vous-EMPH-EMPH ass nous milieu
'quelqu'un d'autre s'interpose entre vous

prs dans

na

avec

et mot'

15.54 Laspronomsemphatiquessubstitutifs et non substitutifs,

fonctiorinant comme identtft; d'un ;none; presentatif minimal,

peuvent etre soit simples, avec suppression du pr;dicatif,

soit renforces par le pronom predicatif. Les pronoms non em-

phatiques n'etant pas admis dans la fonction d'identifie, les

pronoms emphatiques simples indiquent l'identification pure et

simple, les pronoms renforces une mise en relief particullere
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de l'identifli :

(11o5) 6-le le 'c'est moi'

lsg-EMPH MTemph

(11o6) a -le le 'c'est lull

3sg-EMPH MTemph

(11o7) 5-le he 'c'est moi (et nul

lsg-EMPH lsg- 4lPemph MTemph autre)'

(cf. aussi ex.1o48.)

15.55 Il apparait que les pronoms emphatiques ne distinguent

pas les valeurs d'identaication et de contraste, masse deux

degres d'intensite dont l'un, a valour foible, est.represente
par les pronoms emphatiOes simples, et l'autre, a valour em-
phatique forte, par les pronoms emphatiques renforcis.

15.6 L'INTERROGATION PARTIELLE. 1.1 interrogation partielle por-
ts sur un constituent de la phrase. Elle dolt titre nettement
separee de l'interrogation totale qua porte sur le contenu de

entiere.la phrase

toura des

Ces deux types

procedes differents. De plus, Ils s'excluent mutuel-

d' interrogation engagent on

lement, l'interrogation partielle etant incompatible avec les
marques d'anterrogataon totale (cf.7.21 et 11.10.2.1).

L'interrogation partielle prisente un cas particuller do
l'emphase d'identification. Le comportement syntaxique des in-

terrogatifs correspond, en effet, a celui de l'emphasi d'un
inonce emphatique.

A la difference des autres emphasis, les interrogatifs ne
prennent en giniral pas la marque d'identification, meals la

valeur de cette derniere leur est inhirente.

15.61 Les interrogatifs se regroupent se]on lours valences en
- noms independents : wi5 'qua ?', waaglo 'lesquels?' (de

waa 'qua ?' + el;le 'eux')

mee 'quol ?, que?';

adverbao- nomanaux : wise 'combien ?', in;;6a 'quand ?'

13 'comment ?', mii loa?l, mii-a
la-bas?'

wia et wise fonctionnent igalement comme des noms inditer-
,

adverbes

t3t711-',
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minas, ayant respectivement les velours de 'quiconque' et de

'beaucoup'. Leur valeur interrogative est lice e leur emploi

dans le cadre de l'enonce emphatique.

Les signes interrogatifs -mee 'quel?', spec4fle do mee, et

nj22. 'quelle affaire? quoi ?', syntheme fonde sur mee"quoi?' +

wQ 'affaire' (specifie), prennent toujours la marque d'identi-

fication 7 (ex-1114).

15.62 L' interrogation partielle admet'diffCrentes marques ter-

minales :

(11o8-) a mee gba lee le 'que doss -je deman-
-

je-DES quoi donner appeler MT
der?'

demander

1 (1109) mee -be -e we mee pg-ii 7 -6A ;

homme-pl ces ils-MPemph (poi diro -PRG toi sur NT
'cos,gens-ci, qu'est-ce qu'ils sont en train de
proferer cor.tre toi ?'

(111o) nue. nuu waa -ta le 'qui await une la-

(=1017) lame- MPemFh CPacc qui sur MT me?'

une lame etait sur qui ?
-

(1111) ki mee kee-ii lee 'qu'est-ce quo vous
faites la?'vous-MPemph quoi faire-PRG MT

La marque terminal° (lei possede une variant° libre, 4 sa-

vour l'enclitique tonal mi-bas, dont l'emploi est limit; e

1' interrogation partielle :

(1112) i mee a) 13: le ///

b) 13:.

tu-MPemph quoi acheter-AST(7) MT
a/b) lqu'est-ce que to as achete ?'

(1113) 7-6a -mee 0 kwl-be -6A 'qu'est-co que

ton quoi CPpres Blanc-pl sur-MT
l

lea Blanevos?'

t, avec

(1114) z8ii'// 7-pe -sepe -yea -k;; -MEZ7

ami ton chapeau mettre facon quelle-MI-MPomph
ami, quell° facon de mettre ton chapeau

0 7-le-e kwei. 'mon ami, comment

CPpres prs-EMPH-pp ainsi-MT as-tu mis
,

ton

est cela ainsi 7 chapeau 7

15.63 Apres les interrogatifs wea et mee, employes comme Su-

,jets, le predicatif eat on general eclipse. Toutefois, wuu

or..)
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alterac'avec wan suivanl que l'aspect est effectif ou non ef-
fectif (cf.15.21, alternace b).

(1115) 145 gwee 157 /1;-i7 le

qui arachides'acheter-AST/aceter-PRG MT
'qui a achete/ est on train d'acheter des arachides'

0

(1116) wan gwee la-a /13 le

qui arachides acheter-PRJ/achetel:-HB MT
'qui achetera/achete habituellement des arachides?'

(1117) mee suo daa kr kwei le
"/

quc .crainte mett.re -DCL vous dans ainsi MT
'qu'est-ce qui vous inspire Lint de crainte?'

Les exeniples (W8) a (112o) iflustrent l'emploi des in-
terrogatifs dans l'enonce presentatif minimal:

(1118) mee le .(1119) mee a (112o) mee lee
que MTemph que MTdeic que MTdeic.
'qu'est-ce?' 'qu'est7ce 'qu:est-ce

(ici prcs)?' (1a)?'

15.64 Les interrogatics employes en finale de phrase eclipsent

la marque terminal' eMpatique (mats cf.15.74 d). Cello -ct re-
lapnarait lorsqu'un autre signs lexematique intervient entre
l'interr.bgatif et in finale_lex.1125)mais non lorsque in
particule contrastive za est adjointe a l'interrogatif (ex.1123).

(1121) ma p13 Aith WESC,

je-RES proverbes raconter combien
'cotubten de proverbes at -je racontes?'

(1122) c lo mee va=t-il?'

11-MPemph aller-DCL ou?

(1123) 7 0 mee-a-a
tu-MPemph CPpres o-1U-CONTR

(1.124) a WLL la

11-MPemph paler-DCL comment?
parle comment ?

'ou cs-tu U-bas?'

(1125) C 1U mee kwci le

il-MPemph aller-DCL ou .ainsi MT
va ou ainsi ?

'que dit-il ?'

'ou va-t-i1
comme cola'

15.641 Les interrogatis employes en fonction de circonstant0 -

soul susceptibles d'Ctre transposCs a l'aide dusubstititif
_wO (cf.11.741). Its prennent alors la marque d'identite
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.L'interrogatif non transpos;, exprimr tine interrogation glo-

bale :

(112G) .5 . :).5 'ou dois-je l'envoyer (cc.-
.-

nice
.

'la petit, etre n'importeje-DES le envoyer o(l?
ou)

L'interrogatif t('anspoie exprimc one interrogation spicl-

fi(,ue:.
96)-

. _ t

(1127) h h5 mcr. w5 le

je7DESile envoyer ou-M1 .SDST MT
Y d lon els-je. 'envoyer (a laNnelle de deux destina-
tions possibles)?'

(1128) C / solo mO;6c17 wo le
.

'1-MPemph-ACC le recevoir(-AST) (wand-MI SDST MT
lquand exactemcnt 1'a -t-il recu?'

(1129) mEE -1:;l e wit. 157 Wii

4mme cot II-MPomph parler-DOIcomment,Mr SI3ST

kWci le 'pourquoi (comment) cot homme pare -t -'
___.,-

a ins i M
ainsi?'

T .--

1.5.7 L'.EMPHASE MULTI WE. La coprCsonce de deux termes 'idenii-

fies dans un meme °nonce nest pas consacree par l'usage.

Rappelons qn'elle est explicitenwInt exclue par les stipula-

Lions de in regle T 2 (Cf.15.1). Conform;nent a ces inZines con-

ditions,.la coprCsence d'un emphasC et d'un sign° interrogatif

- qui ne comport° pas de MI - est par contre admise (cf.ex.11,10

ci-dessous). La copresence d'un emphasC identifiC et d'un em-

phase contrastif, ou cello de deux emphasCs contrastifs sort

memo courantes.

15.71 :ICEICralement, l'emphaselnatiple est graduC. On distin-

guera un degrC primaire 'et bn degrC secondaire et (>Lcifols,

ma's rarement, un degre tortialre.

Le plus souvent, l'emphase prima ire est mar(,uee Pon-
clitique l'emphase secondaire par la particule adnominalele.

Dans les exempl?s qui snivont, l'emphase primairo est IndiquCe

par une'ligne double, l'emphase secondaire par uno ligne sim-

ple :

366
s.\
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-(113o) ke nau-ho. goo -le wo to
t.-....,=,.....,..

mats temme-pl-MI-MPemph prs blanehir EMPU raire- MT
HO

'mais le blanchi-ssage, ee fiont les fAiimes rut to foul'
...

..,(1131) mr.:e as wit -dee kpa taa .

quellu'un 0.-NEGinacc vin nouveau mettre gourd°
spersouue Ile met (hi vin qouvean dans

(1132)

-zit -ho -gi tiro o wii

vioi1le-pl dans macs ils-MPem,Jh vin nouveau -EMP11
de vieilles gourdes, mats c'est

, -kpa too -de. -gi Ic

mettre-1111 gourde nouvelle-M1 dans MT
dans des gourdes neuvs qn'on met to vin nouveau'

au-le wo ze ke-wo. w5 c

(=552) 3p1-EMPU ils-MPemph CPpres ici encore-MI-S*11ST MT
ce sort eux ICI encore urn' Cots
'lesvoici encore une lois"

(1133) T-le -
: . pe-ii kuu, gi laa'====

2sg-EMPII-MPemph le dire-PRG rrancais-M1 dans MT ?
tot to lc cis ea francats 1
'est-cc enfrancals'que 1u es en train de parlor,
toi?' 'S

wuu 'parole des Blanes')

15.72 line emphase contrastive ou secondaire marquee par le

petit titre comhinee avec l'emphasc totale :

(1131).mii -le: scikwe daa-ii win-ze c
, _ _, ,

type EMpll-MPemph lettrb mettre-PlIG en bas ICI MT
'quant a cc type, le voice en train de mettre des
lettres ici en has (clans la boite)'

(1135) a -laa -150-ho -lc waa ko -pie

ses cadet EMPU elles-NEG CPpres nouscSt-
ze e 'scs socurs Octtes, ne soot -elles

pas ict a cote de nous?'
let MT pdm?

15.73 La variation entre la tonaliCe mi-haute et la tonaliCe

basso de la modalite aspective statique, signaler plus haut
(15.221 et 15.222), pent etre significative pour la gradation:

(1136) lo. :-lo kalan -le le
%.

3sg-EMPU-MPemph allcr-AST 3sg-EMPH ecole ;' MT
'lui, il est all° a une tell° ecole'.

Les pronoms substitutifs, qui ne distinguent pas normalc-

387
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meat les deux typos d'ymphase,'sonC ie i dtcf;;&#nci;n4 grAce an

ju de la modality, l'emploi do la modalite basso, indignant

quit l'emphase primAire porie snr Le constituant. postverbal.

15.7.1 Los interrogatifs stmt. indirectement marques comme pri-
,

mairs Cu secondaires par, rapport a un aulre emphase present

dns la mem proposii.ion:

a)comme primairp, lorsquy l'emphasi? non interragatif.esl

marque commit secondaire par la part icure ie on par un pri!dica-

ti!: A ton bus imp.iquant quo L'emphascl prima ire no ports Vas

snr le snj:it :

(1137) 15A-bA -lc wa lo 1°5 mite

femme-pl olles-RES all or riellement on?
'et les fymmes, ellos soul allees ou cn realite ?'

(1138) 0 mite 'Int, oA est -1l ?'
=

3sg-EMPI1-MPemph CPpres ou

b) secondaire lorsque l'antre constitaant comporte

nue marque didentification :

,

(11.39) aatana-a -tav-bo -to
op S-faale-ye.

1)1 cu -pons loi-pl tontes premtere-du-MI-MPemph
le premier de tons les commlndemonts do Dieu

0 a -mcc-a le stinel est le premier
commandement de Dieu ?'CPpres prs qncl-pp Ml'

est lequel ?

(114o) C mcc lac-ii LA

il-MPemph'quoi faire-PlIG enfin moment present-M1

-gi le 'qu'est-ce qu'il fait finalement
maintenant?'dans MT

En cc gni concorne les interrogatifs A fonclion circoas-

lanciplle, ils sont on outre caractrisiis:

c) comme primaires, par la transposition :

(1141)

"4(,-,357)

mcca -0 -le' wEl-bC -0 .-le -sun

type-c-i-prs,,EM011 chose-pl -ci pr:: -ENP0 sotto'
celni-ci, lui, cette orte de choses, (11)

ma mcc. wo le 'd'EJA lull vienuent====
cos idees, a ceui-entendre -113 uti-M1 MIST MT l

.ci ?'l'ent.und on ?

(ma, par sa tonalit:3 basso, contribue igalment 4s1 marquee

38B
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(1) cummr. :;,Couti.s I re , .1.01!..;(1110 1 I torro;_a t VS1 pl.:ICI, on

d''ononc.;! et 9U0 10. marque d'omphaso. n'est pas supprime

(cr.-15.64):
I 0(114)s) a -1.i.: /

r)
0 mce 1 'comment cola

. est-II posst-L sw: Itou-Ml-MPomph.CPpres oil MT
1 hip ?',0on occasion est oll ?

(1113) -po 0 - :`1 15 1v

0votre part-MI-MPomph CPpros r1 s dans comment? W,/
. Lo votre ost dodas common( /

J, que votts en som t t ^.'blo--t a vows '

i

A .1
uno /sou-1 invi.1.so de f 11.1 3 ) 1 ' oxony le s %I I Vail I CollIpOr Le

0111011,1:40 9(11 'MI' :.11: ' lntrrrogaI 11' 1a :

/ 7
(1144) krt 0 .

votro part-NPemph CPpr;,s prs dans cornmeal
'que.vo.ts on somhIo-t-tl? qo'est-ce guy vors ot
pensoz?'

15.75 11 so pt1;_sonto oglomont dos cai,,d'omphaso malttple por-

mpliant do\thstinuer deux ou trots deAres d'intenstte.

(11.15) g-1414.:C' 0 67;'#

chton-DET C.Ppres prs-EMPH-MPeMp d4asser-MI
ro chitin 9111 extto lot Pompote sor

gwv.tt

snsT-1111 cynociphale EMPII pp CO::TP MT
'Iv chieo, lai, Isomporto Nur Jo cynocphale!'

To nominal 041 'E.:hien' roncttoane comm sojet d'One

propositioi relattvp copulative Norvtti essntteAIOmout n la

1111.1. III r-lie( (ct.16.4-11),; 'I est roprts par un

"WI", -te, cart1c1::. sttcold.tiro pity It- prodie

Ion has. :i -it vst on citratp avoc Le tcynoc;phales,

foncitwinaot comm drtorminant O'on syntagme circonstanct..1
gni p,i 51)11 tour m.wq11; par la part.tcule contrastive za; za

Noolt.no qo Cost Hon 1. chten got l'emporto =ur Iv cynoc;-
phaIP et non l'inverse L'omphasp primaire Porte Nur Iv vorho
transpo g177, ,u comporte'la marque d'idoottt.

phrastost suppose.. avotr ;( dito dazes

I'Intontion de provwiuor l'indignation descynoe;ThitIef;

389,



St

38'2

(1141) .-10 pe k5-1ok5 -nC le

atAilles-MI-MPemph prs-EMP11 dire-113 nous- nous MT
EMP11

v eux cola dl sent /nous a
'co soul les Vieux qui nous disent cola a nous (el
non pas aux auLres)'

Pais l' oxemple (1141), I.' emploi du ton nit -haul - et non du

Lou has - pour Phabituel (EC) indhine clue l'om:thaSe pelmolre

porte "say All consliluant preverbalvmEE kpao, sujeL, est d'all-

leurs marque par to ton hand empliatique. D'antre part., kii-lc k6,

ponom renforce, est secondaire par rapport a mcc kiao, mats

comports, une/insistance,plus' Corte quo (.-1e). On pent
06 .

done disti.kper daiis ceLLO phrase trots dogrs d'emphase.

15.8 Les moyens d'expvession permeLtant an loculeur toura de

mettreen valour tiosegment de la phrase ou un ;,1;iment do ths-
/

cours ne se limitzent pas aux phenomenes eludies dans CO chapi-

Lre sti l'emphdSe. 11 taudraltajouter, sous cc rapport, les

fails prosod4ques a fonction expressive971 , les procedes d'in-
,

Lensification, notamment la reduplication, et la segmentation
,

de l'eponce, dont nous trniterons an chapitee suivant. Le cri-

tere/limitatif pour les phenomenes ressortissant spec.ifiquo-

input a l'emphase consiste dans le fait tole coax -c1 se rappor-

tent grammaticalement a un typo cl'aclualisaLlOnpartitillieropli.

se realise Clans l'inioncC emphalique. Celtil-ci est en premier

lieu la construction propre a un typo d'emphase qui implique

1'1(10W:if-teat:ion sCdaCe, mans non contrastive, d'un Lerme s;?-

locLionnC pami les signes archinominaux capri,sents dans

no ice.
. . 1,

L'omphase contrastive elout en tant independanle Tun type

d'actualisaLion particuller, s'inh;gre.dans ce system, isi dos

Litres divers: d'abord comme le terme oppose de l'omp"ase d'i-

denLification.(mellanl en jeu en mil;me temps l'opposiLiou entre

la proposition eponcialive et la proposition,emphatiquo), eu-
\

suite come son Lerme copresenl et,complemenlatre impliquant

tine gradation de l'inLeosiLe d'emphase, et finalemenl come

terme neulralisant de Popposition dans les conditions synta-
xique a'admottaat pas l'emphase d'idenLirication.

3S9
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SEGMENTATION, INCORPORATION,

HYPOTAXE ET PARATAXE

i6. Considerons Los deux enonces sulvants :

(114.7) gtiee 157 tootle

je-1ND aracIpth!s achoter-ASr aujourd'hul
achete des arachides aujond'hull

(114(3) gwees# 7 . 137 teol'e

arachtdes je Les ache ter-AST itujourd'hut
'des aachides, j'en al achele aujourl'hull

L'enonce (1147) represente nue phrase l lee: l'ordrc nor-
ma] des constanants estmaIntenu; crux -c1 se succiolont sans

qu'une pause intervi,oine l'intil.rieur de la proposItion.
L'enonce (1148) releve du la syntaxe segmentee: l'ordre

normal des termes est perturbi: par le d4lacement d'unicons-
tItuant en tCte de l';monce.

Line joncture primaire (#) lo constItuant alnsi tots
/on roller du reste do la proposItIon. i.e Signe detach° est

on ontre repr;tsenat dans la partle de lv propolltionpar
un anaphorique.

/ .Nous verrons clue, dais cox-talus cas, la dIsloc,Ition a
telle settle :infra pour prouver (Won est en presence dilute

98)
proposItton segmentee. D'autro part, les cas on l'on consta-
te l'Interrlption du di.thit on l'omplol de l'analihorlque sans
qu'uno dIslocatIon Solt iwIdente, prCasentent th/ is prohltImes

d'interpriation particullers.

Po.t r:.prendro l'exelple (1148), deux traits morlteat
reteous - traits t,eneralisahles (tout /toes les conslt-

tuants apparaissant en position d'etachCe:

a) gwee pout tttre asstmt1C! de racon P4ctse Into ronc-
tIon de Ir;nonci! - en ['occurrence a cey4e de compli..m:.nt de
vorho. Cette ronctIon, tint est tiCtorml/feo daas nn contexte

391 /
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I. i; par I ordre il,s cons t I t t s vs t 1 IC I t o daps 1

cas p inir I (' pronom .apaplaur I quo 7 .

) ewe,: 11(It rt ,,,lip)r11110 sail 4 .11 0. :4 init
I.):11111(. I : . 1 3 7 Leah'. ' 1 ' a a ache m 1 1 ° 1 1 1 1 1 Ina I ' . lu par-

t. 1 0 I a ov s.-a dulac dos a giieo comma! 14' awya a a de l a prop() a t I 111

segmout.i..%0; tan.' I s (Inv tl0Il rost'I'vProllt" I C t."1-1111' tb sat I alP
, ,al'llacii;' coast t I d s. I appay0 suppr a map o . -. Io I I

0 alqacil;! es I. symbol a so par avar0 1 point all oo :

( I 1..1 II ) g%.L.' 1.57

:; 31

t op 1 0

1,0 ::4:1 t,0 1 1 1 1,0 (10 1.4161(? SD) 1'0.1.04'0 do 1 clas;0 s a 'Al10,(

110111 1.11:111N 11011 trausposes of apt o's ;sI ssaimor title rolic 1. synt
x a ap10 a 11(1(1)(91d:in , oat do La; c lasso dos s :1110

C est. cli 1.0 quo car les verh(ys , III los ;1)1 t lao Los, ail 1 os atoms

peiplant s no- pe uv.o ut appara a ru a eitx souls (lags 1 a pus a.t ton (ill
14014 111.011011:ti IWIS011(1(1.1 11011 0M11111 t. I 11110:4 o t lo 0110m domar1.-

: ra a 1 (.II swat oga 1 (0m, I. exc I us, do 111Z1110 (jut' 1 s 110!, It act

1.e SI.) pout so rappor tor .1 impor t 1/.-optcI It II(,. laic I lola-

i' 1 Ilia I 1'0 :4 011 4:01,.:011(1(1 1 004, t yp a ipiemou t 51111(105 par dos s I,. nos

puma :Poo. - sacal a r . s i s j o , complampult 'orlio, do au:n1 [than!
d' tail synt again' 110111 1 1 : 1 I on d ' hit syn I. i t gill(' c 1 0C 4111(^ t ant' lel; a I t

a I ors Poe os sa I rem. tat 1prosota I a I a 1 aIIrupa I ('o par tap
a 11:1 0101' 1 (I 1.00170111 1 s 'ass am: le p. r; l'onc I. ion a tia e a r-

eams) ant , ii ('St par coil) 1'0 trtis raronion I rep:- s p.i Ian copr.,-
soulap 1 , 1 1 absotici de col l a -c a o t Ia c I asse du Si) sorvatit (dor-

' and IC's de l'onc t.
1,0 I t loll (ul) ra, Fos st i.rtic t taro:, sai:.zinon: 005 ot I es s trtic -

t are s I i (-'!(S corrvs ponalan t os ros 1 o' cons I. ant o a t rm co rs to var a -
to (los 1101 1. I Sti 1 . 1 011s 11110 0.11/0;:,(1 /41.0 l a seg,mont.;e. 1 : 1 1 o si pt-st';;

;.1 L.a rorma.I a sot a oil en tormos '',,V;11111M.1 1 00, 1.1%.111S1 orni,it Iola 11 01 o .
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Cetto,,mthode de pri)senta:-.Ion des faits aura d'allIours Pavan-

tage.der faire ressortir le rapport 1.7Ze le SD et sun anaphorl-

que, Ct alI ost imoossiblelorsqu'on utilise tine pri)sentattott

taxonomi,ne. En general, la description statique ne rend que

difficilemvnt compte des solidarites syntagmatl:ries eatre cons-

tillouts non. contigns.

11 :st important de noter quo la direction de to transfor-

mation nest pas orbitrairemont choisiv. La transformation

,..-4'effectue do La .11;:te :t la sc.gmenti?e, et :1011 pas ea sons in-

verse, pt.rce qu'une pf-oposItion segm.:ntee so laisse en general

ram liter a tine some el unlyie proposition Ileo, Landis (Wane

proposition lice donnee pourralt etre deriveo d'autant de seg-

menti!es diffiwentes qu'elje ,comporto de coastItuanis apt: s

fonclioano'r Comm( SD. I1 y a dune uulvocite du ;-adport de la
loo)segmentoo a la lice, mats non de la lice a La segmentee

. .

16.1 LE SATELLITE DETACa L'indice struct4ra1 a par-

tir dnAnel la dislocation d'un sijne nominal. sera operey re-
,presente tine proposition lice et repond all scIema generalise

011110 VO I C I :

//(x)SNy //
S'.-: - occupant une pos i t.10.1 Intl i al o nu mitt! 11110 (1:1115 la propos i-

t. 1 on - repreP seat(' 11'1 mpor t e qu 01 S Is ne nom 1 na 1. - Mat A 11011 1111

1 pronom stmple - committable avec tin pronom SlIbS t I 1. II 1. I f (PUS)

laas I o cont. ,.tx te (x / ..y. Cot to c and I t t on prP.vient I ' a ppl Ica-

Lion (10 to rt;gle T anx items dependants et aux S ignes advorltio-

nointnaten Coact hilt cluconstancielle. Ello empttche i"galeruent

1101 all S I ::11 11001111a 1 s, c 4t..1 1:11V (IP 11:0%1C I 10:111 or I II;1; 11Vildb11.111111.

axk soli separe d'une particnle adnomlnale a val-tutr ploriolle,
:,

asoclative oq. detettono lcf.II.151 a 153). Alust mFa en taut

line cotstitnant d'un syntagmo mi....1.-11(i 'opt-smitten' on d'un Syn-

tagme nice 1;t:i icette personae -I:0, ne .dent hire rmplaci, par

on pronom substItuttf Ill itre identifii. a Sti; li-s deux procit-

Xts ne soot applicables qu'anx syutagme:: enilees. En reyinienv,

SN pout i'tre .111 pronom emphatique (cT.ex.1163).

La ritgle T3 est. facultative

%
. // (x) SN y // > 1/ SN' // (x) PPS y '//

3?3
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Pr4IcIsons qu'ici les ph;monus.nes do joncture - A savoir

l' intonation ' et la pause // - soot potentiels. Lorsque I' rnto-
nntion est presente, elle est oblIgatolrement suivio d'une

pause; par contre, la pause ne pri,supposo pas Vinton:atoll.

La variable x petit contenir ono joncture primaire (cf.ex.

1162).

La r&gle T3 est illustre par les cxemples (1147) et (1148)

dont le premier reprsente l'indice structural et le deuxime

l'expression derive. Les exemples snivants illustreat lc 1.C.-

sultat de in transformation; dans les deux cas, in variable x

est realisc :

(1149) kivii -156-z;!-A' . gaa

ma icon en haut ici-dn tn-1MP done PRS regarder
in mason (tut est) ici en haul, re;.;ardb-la done!'

(115o) wit. -toa -gbel.g-bA'lla -ga
_

nu-a

Vin gourde grande-pl jc-IND von, - PRS avec

sj'ailincral do grandcs gourdcs do vin'
(SD = determinant do synLagme circonstancicl)

16.11 Un terme nominal comportant un d;ictique (SNclic) est

permute sans le pronom .tppose accompagnant obligatoirement la

d;ixis interne (cf.30.223); celli-ci fonccionne comme anapho-

rlque :

T-. (x) SNtlic PRS y SNd;ic' // (x) PRS y

T3' se disliegne de T3 par le fait tine PRS ne dolt pas titre

.ajouto a in structure rlcr,vec, mats est cljA content dans .l' in-

dice structural.

T3 pent cependant ;Ire appliqu; normalement au syntagme

pourvu qu'on lc Casse suivre dune operation de r.;,-

ecriture par laquelle le pronom appose est supprimc dans le SD.

11 301 (obligatoire): SNdic PRS

(1151) ICI -1:1:1 7 dAA mcr -6A le

fusel seu_mpemph PRS mettroRu quo, sur MT
co ftisil-la, to le braques stir quoi
'qu'est -ce quo to vises avec cc fnsil-la?'
sd = complement do vcrbe)

(1152) Ictil7 -pi -1;iAZ/15 1.!7i 1)57 7 -t;) -6c;

m...,isons deux ..-1A pluie IND tomber-AST PRS tout stir

3C4
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'cos deux malsons-1, la Pluto ett tom sur elles
deux' (sd noyau l'un syntagme epithelique)

A AA621-6O -laa ka . -1(4 nu

prs s9ulice-pls-la vaus-1MP PRS quelques dormer
cos sapliers-lasdonnez-en que!ques
'cos donnez(-nuns) en quelques-uns!

Les adjectifs indeCermines te et. Id; soul to plus souvent

adjoInts iel'anaphurioe et &Ian au SI), comme 11 ressort des
excmples (1152) (1155).

1:).12 La d islocat tun d'un lermo emphase o Tee deux poss16111-
les prInc Ipales de segmentation

a) la marque d' empitasc (ME) - la marque d' &cical a
_

e . au le
morphesme le, 301011 le OSt deplacee avec 1' emphas'e;

b) l'emphase est si:pare de la marque d'emphase, et cel lc-
el est adjoInte an pronom sUbstitutif.

, T 31 : (x) SN ME f ME'Ae(x) PRS y

SN' ( x ) PRS ME y
Remarcues

1) Apres les pronoms substituttfs a et L, la ME est tou-
jours realise° par lc (cf.15.52). (Wour la realisation do ces
pronoms en fonctlon do sujet, cf.15.521.)

Un SN sujet comportant\une enwhase d'identifleallon admet
alternativenumt comme subslitutif le pronom demonstratif t (pit

proud abligatoiremm _
t La marqui) d'tdenlite . (cf.ex.1159).

2) La marque d'identaC 7 exclut l'inlonation suspensive.
11 5101 : SN 7 ' /1 ... SN jj

Ce fait est significallf, car 11 correspond
i.s1 l'impossibi-

lite de supprimcr lc SI) comportant une emphase primaire, soul
don:: les cas 0u lc noyal; pourralt eaustiluer un mouse a empha-
se totale. Le SD qi est en memo temps l'empicae d'un enouce

.mphatique rests en fba IntCgre dans cc (fernier par le conch--
tionnement qul Puna a la marque terminal° Icf.fig.52 ci-des-
soas).

3) quand lc SN comporte un delc.ttque, la regle 301 (cf.16.

11) s'aPPligae. La formal° est ajustCe aux coadillons do l'em-
phose (cf.ex.11o5) :

395
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fl 301 : SNdi!ic PPS ( le ) ' SN(1;!ic .(.1e ) II
4 ) La (Iri...at ion -T 3.La app.1.19.1i.e I ' Cionci emphai 1110 ra 1.

entrer en jet* '.'tillernone0 du pi l e a t i f tonal s..11 on l a d i s -

t inc t 1 . 1 ) 1 1 entre isspec t. s accompl. i s e I, aspects 'mice OMpl, I S cf. L5.

21h; t ah.tean 38 ) L' exempla (1158) la s se sii ppo s(t- (pie co typo

d al termini: e petit miss 01)20001A, re confine \No- 1.111 e I. 'lire do

1.' tC111:111C 1111111 111110111. I op:los l it ion C111,1.1. 01,111001S 01.1.0C1 ifs

e t, 11011 of fee t ( cf .15.21a ) , lorsipte I. ' anaphor' (pip

C 0011/01 1.0 to marqui ' emphase , ma is (pie .Le refire amine] se rap-

port' 1 ' empha e i!. de le p ri? client

Les exempl es '154-1158.111ns: r ea t I 'ap:q icat ion do 31

daS\ les cas omphase d ' ident If icat Ion :

T 31a

(1154N,a) (11) ne. hele .Le

enfant-MPemd patates-MI manger-PP(i MT

h) Ic;6:// n. . le
PPS

a/b1'ce soot des patates deuces quo 1' enfant, est en
train do manger'

S.

5' \

(115413) Icon: lie. 6ele-1 1 le

Fig. 32 (c1.15.I., fig. 25)

(1155) ma i . fi Pi; 100 1:1;1 - 1 a ti

, .644 ) vo' ri ti,-M I je-MPemph PIS d irv-I)CL roe I - IT MT pdm
Leine .1 t de ic veld!,

' c ' est portant h feu la veri te clue j0 A is: '

(.1.1.56) Id. t -le -los; Uil 5 i c c c // y I
,
// I

, _

------'
v la 1.::1111 amour 11-NEGinacc me a f.' f ec ter eau-MI je-

MPemph
mi le

PPS 'mire-1113 MT
'co n'e.si pas le yin cpi (7 patine; de I eau, ye 11:1 cc
que ..je

(VI:// : c f . 6 . 32a)
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T 31b :

(1157) k5-a wa

v.s enfants ils-MPemph prs construire-PRG pepl-
EMP-nc le H

'vos enfants. c'est pour eux cju'on est.
a MT en train de les construire (a savnir

les batiments religieux)'
(1158) a -1e6dO c wei -kAi -dili -y(116#

Int seul ii-MPemph argent mirle centaines trots
?!..:e 7-1e. ..

,k

nu. le

il-MPemph TITTSIT4Pli donner-AST MT
'Int se:,.:1, c'est six male cinq cent francs iu'il
a donnes'

(1159) mo -mcc // i7 kp::5dO5wee w6c1c lc
.

durer homme lui-MI-MPemph termiteS beaucoup man- MT -

Itnomme qui dui-0, c'est lu i qui mange. ger-HD
beaucoup de termites
11'homme qui vit longtemps, c'est celui gut

' beauccep de termites'
,

Les .eXcmples 116o-1164 montrent des SD a emphlise contras-

T 31a :

(116o) yl -le he l mi // kc maa \ urtE7

can EMPli je-IND PRS-beirc-HD ma's jc-NEdinacc vin -M1.. -.
mi le 'si, de l'cau, STon hots, ma's c'est
boire-HB. MT du vin quo je ne boi's pas'

(1161) bue-bo
.p-laa -le mas'

t kpo-ii le
. ..

(cr. 330) champ-pl DEIC,EMPH machine-MI-MPemph PRS cultiver- MT
'ces champs-la (a la difference des PR1
champs d'autrefois), ce sont des machines
qui les cultivent' (emphaSe secondaire du SD)

(1162) 1.-6a -c.; -1.# I IO: //- 1
.

ton etranger MTdeic-cmph-tu-DET aller -CST tU-DES
quant a ton .etranger la, quand to vas, An dots
7 d5 .

'en ce qui concerne ton etranger,
PUS enseigner -avecle temps, it faudra Tie Lu

i l'enseigner l'enSeignes'
1 .
, (1163). lc D-le v6 yee 6 zE ze e -la C

CJ lsg-EMPH faim elle-INGR lsg tuer. ici MTclic MT ?
et mot la faim va me tuer ici °mph
'et mot,, me void sur le point de mourir de fain ice
(L12: emph&ftol.contrastive dans un contexte d'emphas

total0
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T 31b:

(1161 ) gwee -1.71 we .-le yi

pi.Drees DEIC ils-MPemph PRS-EMPM chercher-PRO eau

-wee. wo le 'ces pierres, c'est dans I'eau'qu'il

\

Une troisieme possibiLite, A savoir l'adjonction de la mar-

clue d'emphase Au satellite detache et au pronom substitutif en

meme temps, est rostra into au morpheme

T31 : (x) SN le y SN le-' #(x) PRS le y

(1165) wn-be -le me 7a31O .-1e

chose-picos EMPII personne oreilles elies-NE6PRs-
ces choscs-ci les ore illes de persgunies no EMPM

-6a bie-za wice

sur Abidjan-CONTR 1A-bas
'sont sur elles a Xlidjan la-bas

'

a-MI S3ST MT
les ramasse

'ces choses, person-
ne n'ysfait atten-
tion la-bas a ahid-
jun'

(1166) mEE -ye -e -IS" # a-lc ke pei

home contr DEIC MTempir-PRS-EMPM IND a part
'en ce qui concerne cot hommc-ci, 11 est a part'

(1167) tan -ka -1.1 -la A-10 woo te,

ou prs fusil DEIC EMPH pdii%PRS-EMPM il-NEGacc etre
ou bien ces armes, cola n'etait-il pas. l'argent

wac ka nuu 7 nu-A laa a -ga

Argent vous-DET CPacc PRS donner-GER ?'IT PRS pp .

quo vous donniez
'ou bicn, ces armes, n'e taient-ce pas elles,(qu'on,a
achetces avec) l'argent quo vous aviez donne ?'

. ,/(c gt: identite, cf.11.132.4)
La regle T32 obtient la dislocation d'un sine comportant

une marque deictique et assumant on mm s temps, par l'interme-
,

diaire du pronom appose, le rele -d'eMphase primaire.

T32 : (x) SNdeic FRS le y dem #(x) PRS lc y#
Conditions: 1) y contient une MT d'enoncC emphatique.

2) 141 x ni yone contiennent un autre si-
gne marque pour l'emphase.primaire.

line regle separCe pour ce cas se justific non pas simplement

.parce quo l'emphase est obligatoirement reportee au substitutif,

mats surtout on vue de la differenee scmantique impliquee par

rapport aux derivalipns obtenues par T31: La difference de po-

sit ion - ou de variabilite de position- de le dans T 31 et T 32
!

...b!-
l..! :); ...
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retahlit la distinction, partiellement ohliteree par les pro-

noms emphatiques (cf.15.5), enkre l'emphase contrastive et

l'emphase d'identification.

(1168) fat -1},a WO nuu .-le -gwi-le
(r.1o95) crocodile -la ils-MPemph C1'acc PRS-EXPII ventre

guo-a le 'c'est cc crocodile dont ils

fouiller-GER MT etatent cr. train de fouiller
lc ventre'

(1169) wit 4// ml le

via -ci je-MPemph FRS -EMPH boire-ill! MT
'cc vin, c'est cola que jc Lois!'

16.13 La double integration eyntaxique du SD, d'une part ati-
tre de satellite do phrase, de l'autre, par l'intermediaire

d'un anaphorique, a titre de constituent affecte a uny'fonc-
tion nominalc, est tres nettement refletCe dans le fonction-

'lenient des marques deictiques et emphatiqucs qui peuvent lui
etre adjointes. Celles-ci relevent du fonds morphCmatique

commun des particules adnominales et dcs.marques terminales de

propositions. Lours valers sont essentiellement cellos des '

marques adnominales. En particuliei, la finale du SD mainteentH

- a la difference des finales de propositions (c.f.15.45)

l'opposition entre l'emphase d'identification et l'emphasecon-
trastive marquees respectivement par les morphCmes 7 et lc.
Meme les sigres dis3oquesa marque deictique differencient les
deux types d'eihphase au moyen,de la position de la marque ic.

D'autre part, lours possibilites combinatores et leer

complexite morphologique sont cellos de marques de proposi-
tions. Notammeht les combinaisons ''deictique + tleyoont
quentes. lea + fie}, immediatement suivi d'une pause, est rea-
lise lee, comme dans la finale absolue (cf.15.2422) ou lea le
(ef.ex.1161 et 1162). {le} adjoint au SD atteste, outre les

realisations li (devant ex.116o) et la (devant o, ex.1167)

que l'on commit de la dCterminative, la variante lc (ex.116o).-'

Les man:files deicti4ties simples e et lAa ne manquent pas non
plus (ex.1168 et 1169).

16.14 Lorsque x nest pas realise, aucune permutation n'a lieu,
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c omnie le mon re lo forum I c . iin t I e :

SN y SN PIS y

'antru termer, la dirfrence d'ordrc entre la :-truc-

tore Ilee (x SN...) et le. structure sogineete (SN x,..) est'

!..upprTmee. Le SN est. soft. iv sujei de la pEoposition, soil 1p

determinant d'un syetagmf:,nominal fonctionnant comme sujet.

Toutefols, sesirntee e!-,t/encore reconnaissable grace au pro-

nom anr.horiqu intervenaut immdiatcmcnt 1prt;s la joucture

poet- amtant que lie suit pas motive(' par 131) con,-
ditiornement Lnderendont de la syntaxe segmentce.

dans Les exemplet1 suivimts, du pronom-sujet

anaphorique it la place du pr;dicc.tif permet de distinguer sans

equivoque la construction segmntee (1171 et 1172) de la Coes-

truction.11ee (117o), mane lorsque les.tralts prosodiques soul

supprinti's (1173).

(117o) kwi ke .-pe -lo 6:

Europcelt INI) son depart false -AST
l'Enropecn a colt son del:art,/
el'Europeen (colo!lisateur)/est bel et Dien partil

(1171) kwi l a --Pe -1 WO

(=371) Europecn,PRS-IND son /depart faire -AST
11'Europeen (colonisatcur), quant a lui, 11 est par-

(1172) e 0 k a-pc -wt.'. 1/Y a to
11-DET CPpr:,:s sauce-pp PRS-poss scl PRS-DES 'kr-0
Si C' est une sauce son sel 11'dolt Ctre

. -6 'pour ono sauce, lc sel, LI est in-

PRS sur dispensable'

dessus

(1173) bill -mec -1;n1 mE6d5 a wel

(=WM Abidjaa persoaues un d'eux 11-MPemp11 .argent
des Abidjanals un seul

nG: le
cenlaines deux-MI donncrAST
ctest millc francs q101.1 p donnes
'yam' Les Abidjanais, un seul a donnei

t

mIlle francs'

De in:'mr.?, le d'Aerminat dt sujetest aisiYmeuf recoluu dans

la fouction d'un SD, pour autant qu'll no comportio? pas de
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(1174) w61; -pWip:ii' / a-pc -waat.i. 65 lc

chO'se tonte son moment-Ml-MPemph arriver- MT
/Ae/ lonle chose c'esl son moment qui arr. RD
'il y a nn temps pour tout'

un certain nombre de cas, la dC..limitation de la syn-Dons

segmentCe par ra,,port a la syntaxe I1Ce prCseate cepen-
dant des difficula,s.

16.141 Lorsque Oil to ch.!Lerminanl du sujet. comporieut.

11C!cessaire

par cc fait enema et apparail corn:in: premier CCir..mt de y darns

la structure 11;c: y (dais le conlexte SNdC1c...) = PRS... A

la smite de l'applicaliou do La ..regle 12301, ahoutissant a 1'1-

denlification d.i PRS apposC el de coin' exigc par In segmenla-

tin, 11 ne reste comme critarc d'une construction segmanli!e

nit dCictique, le pronom s ubs 1. Lul if -zppose (Ivy I en

.que in pause et Cvenluellement l'i4onation inlervenant entre

le SD.et le noyau e la phrase :

...,
(117s) mili -laa a t.A 'ce riz -la est m'ir'

r i z -lc! ['RS-RES marlr
cc ri-la il 4i.mari

s...

(1176) mill a -loci, ke Lai 11(5-
. ,,

AS-ne
. .

(=7o5) riz -la PRS temps.1ND INCPL loin-dim indet.-pp
Co riz-la son temps est cncore.un pea loin
'co riz nest pas encore tout a fait mar'

..
(1177) a -wala -laa e ftt-L, 'cite (la malson)

a une cavite enson dessous -la. PRS-1ND ide-pp
dessoLls'sou dessous la, 11 est crcux

(117(3) kwli -1-tall e to'
__.

,,,,,i -tiiiv:-
(cf.531) malson -la elle-DES devcnir malson magnifique-pp

icelte maisen-la, elle dolt deveuir one maison ma-
gnifique'

Les inionci?.s (1176). et (1178) sont clairement segm.2ati3s;

(.1175) et (1177) pourttlent passer pour scgmentes s1 on.les
met. en p:wallt.!le par exemple avec (117o) et (1171) (cf.16-14,

ci-devant.)c mals 11 manque alors l'opposItIon-aec une conte-
pw-tie nee. On est oblIA-C, pour mainteulr l'oppos'ilion fonc-\

\
Liounellc entre la structure lice et la structure segmenle,
(L. la ramener ici a une difference entre La realisation.et la

non-realisation des trails prosodiques de joncture,.diff;wence

..1
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consideree comme accessoire ailleurs. En derniCre analyse, le

.syncretisme de la formule lice et de la formule segmentee qui

s'observe (fans .lc domaiue de la deixis montre .lue la represen-

tation pronominale accompagnant l'emploi des particules deic-

tiues correspond a un stade intermediaire entre 1.. syntaxe

lice et la syntaxe segmentee lol)

16,142 Les memes remarques s'appliquent aux cas ou l'emploi du

predicatif pronominal est inherent a l'aspect, a saoir Pin-

gressif (12.201) et au resultatif des propositions relatives

et emphatiques (13.333 et 15.232), ainsi qu'au negatif ou le

predicatif pronominal est uno variante libre du predicatif

pur (12.401):

(1179) ne .-aa 1; boi 11'enfant ne

enfant PRS-NEGiharc aller au champ va pas au
champ'

. . ..

(118o) Ale yee koo. Cele le

enfant il-INGR patates-MI manger MT
'ce sont des patates douses que'l'enfant va. manger'

(1181) fee -w5 -koo -yOo# yA5 to si-a

(_1) lenteur faire facon mauvaise PRS-NEGinacc titre bon-
'agir trop lentement, ce n'est pas bon' pp

Le caractere li; de la'phrase (1179) ressore du fait que

le pronom apparait sans consonne initials (A5 et non /22) et

comports une nasalisation par suite de l'assimilation a la

syllabe preci!dente.

L'exemple (118o) presents la mCme ambigulte que les phra-

ses (1175 et (1177) En revan6le, la phrase (1181) est clai-

rement segmentee, vu que le SD y est isole par une pause et,

do plus, marque par un sandhi tonal (substitution du ton mi-

bas au ton mi-haut final).

16.2 LE SATELLITE DETACIIE CIRCONSTANCIEL. L'operation T4 s'ap-

plique exclusivement a des signes assumant la fonction car-

constancielle (SC). L' indice structural sur lequel opCre cet-

te transformation repond au schema

x SC (y)
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Conditions :

x, y = variables ne comportant pas de joctue primaire;

x /...copule. Cette conditioA s'oppose a In islocation

\d'un circonstant-predicat.

c) SC nc comporte en aucun cas tune marque d'identit (cf.

16.22).

(1182) h gwee 13: tenl. (1.;; gl) achet des ara-
,.

chides aujoard'hui (au
marche)'

La transformation T4

v sc (y) sc (sir)' // x (61) (y)

permet de converter l'enonce (1182) en uno phrase segmente :

(1183) tenle'Ath gwee 13: (lOO gi) .'aujourd'htli,
achetC des arachides
(au marche)1

A la' difference des expressions d'arrivec de'.T 3, celles de

T4 ne comportent en gttral pas d'aaphorique. Toutefois, un
SD locatif pent titre repris par l'adverbio-nominal 6i (cf.ex.
1191).

.(1184) Ofigtt -d3 kc nuu '6-6c1 -05

jour un indet.-pp fievre IND CPacc mon marl
un certain jour la fivre a nffect.0 monkEe-A

marl
affecter-GER
'un jour, mon marl a cu la fievre'

(1185) EE // kc 7-1c -gi'//16 d31;

interj mais cola dans vous-IMP attendre
'bon: mats clans cc cas, attendczt,

_
(1186) zii-a 3i gwec 13

vieux-pp jc-IND arachides quelquesas,heter-HB
d'habitude
'd'ordinaire, pachete quelqacs arachides'

(1187) k3 he n;6-bO waa y& P
1pl poss ici ftiAme-pl elles-NEGinacc °ea jeter
notrc ici

gee -6a

masque stir

'chez, nous ici, les lemmas n'ont pas
lc droit dc rcgarde les masques'

(1188) y:11 gi hec 0: sea k8 -gi 'pendantla
_

soled dans J1-IND Opres bon-pp nous dans journ.nous
en plena jour, it eSt bon on nous St11111105 con-

tents'

L3
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16.21 Le SD provenant d'un sigbe circonstanciel est apte

prendre .des marques deictiques on emphatiques an mime titre

qu'un SD nominal. La dislocation implipie non seulement un

chanAemeut de l'cr...dre des termes, ,naffs aussi tin changemtnit de !

fouction. Cc dernier ne s'ensuit pas de la polyvalence inhCreu-

te aux signes alverbio-nominaux - dans les exemdles suiv;.nts,

aucan SD West assignable Aune fonction nominale, mail plu-

COL par l'assimilation du Signe circonstauciel di3loqn un

satellite do phrase de l'ordre des propw.F.Itions circonstab-

clones. Alt's!, SD de (1188) est commutable avec une

circoustancielle

(11)39) gbei 0 se-a 40- 1- -giyaa. At

( =829) nuit-DET s'asseoir-CST i1 -1ND CPdres bon- nous' dans
'quand la nuit tomb°, nous sommes PP

contents'

La posibilitC d'adjoindre dos marques terminales au SC

disloque est une expression de cette equivalence substitutive.

,(119o) Levi; -°0 1/ gwee 61

aujourd'hui MTd;,ic arachides IND s'achdter-PRG la
'aujourd'hui mCmc, on aclu;te des arachides la-bas'
, , , ,(1191) maallaa gwee kc 15 Gi

Man 'hTdoic arachides IND s'achetcr-11B la
a Man la on achete des arachides 1-bas
'a Man, on pout acheter des arachides'

(1192) kiee -piilE -lc //o n55 w gili

ans deux EMPH it -DET CPacc guerre faire-GER

n.71 kwl-bO-71 // wo sa96oli daa7 Icscs) -gl

avec Dlanc-pl-pp ils Samory mettre-AST prison clans
'(apres) deux a's, pendant lesquels it out coml tttu
les,Plaacs, ils firent Samory prisonnier'

16.22 Alors quo la dislocation d'un eirconstant marqu; pour

l'emphase d'identification est impossible (stealC7 w5

otant explicitement rejet; par les infOrmateurs), les transpo-:-'.

s;s a substitutif 6a;(cf.11.742) s'y prCtent :

(1193) tenl'e -te -6A# gwCe kC Gi

aujourd'hui EMPN SUST arachides IND s'acheter- la
PPG

'aujourd'hui, on achete des arachides la-bas'

Ai1,4
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A la difference du SD nominal, les slIMCS circonsianciels

di.doqles,ne semble:. done pas opposer les deux types d'empha-
t,e.

1.6.23 Li'. PA:1T IC1PE sABSOLU. Un pa rtici pe absolu s ' obt en t par
d plac omen t d svn tagme .c rcons Lane e I .compor t an z. tin

verha t f en

repre.seute

a savoir tin parlicipe on tine phras co.ulen-

uu em;)loi specialise du SD: IC meme syntag-
Inc exprime en,position postverbale tine pure imulalit de Pinion-
ce (ex.1194) et en positior tin'absolve' fait conditionnant o
determinant la proposition nuceaire a l'instar d'une proposi-
Lion determinative (ex.110).

(1194) le w; Oat -buu-wee-soli ker.: // 6 ;1; -kp;

CJ ils-CONT jonrs quinze faire-AST sacs fixer
-1C-C -6a le 'et ils passerent quinze ;fours

a raccoMmoder des sacs'ensemble-DN stir MT

(1195) 6;1'; -laa a -kp; -1C-C

sacs -1; prs fixer ensemble-DN stir sacs-DET
par le raccommodage de sacs, (quand) les sacs
tO7

devenir -AST tres nombreux-dn-pp
etaient devenus tres nombreux...
'a force de raccommoder des sacs, le nombre des
sacs augmentatt enormement...,

(1196) =al; -daa -11;unc -gt-ye-a ... le e

pour entrer femme dans-DN-PP CJ elle-CONT
la pour etant entree dans La femme, AST
elle vtnt

,

'la femmee ayant etc satsie de frayeur,...elle vint'

Le participe absolu est apte a prendre a son tour tine ex-
pansion circonstancielle :

(1197) A -wales-yC-5 zO1C//

ILIA se lever-DN-PP d'un bond il-1NDson boubou
-103 bat:
rouleau jeter-AST

's'etant ley; d'un bond, il
jeta son bonbon qu'il portait
autour de lui'

Le participe absolu se present°, de par sa valour, comme
la condensation dune proposition circonstancielle. 11 ne se
prete pas a l'integration clans uhe construction 1 iee anssi pen
qu'une proposition circanstancielle a moins qt , l'ensemble

\
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ne pronne une valour touts differente. Co caractere non into-

grablc, ''epiphorique', distingue la construction absolue de-
.

vorbative des SI) nominauN,et circonstanciels. Coux-cl'ont un

caactere integrable, 'anaphorique', independamen: du fait

quo to SD est represente dans la lice par un anaphorique ou

non. Les SI) circonstanciels sort assi:;nables a la function de

circonstant precisement grace a ].'absence d'un anaphorique. La

'irony° du caract(;re anaphorique de la plupart des SI) consisto

on la poss1b11itc de pouvoir, dans le in;me contexts, sans mo-'

difier fondamentatement lesrapports sCmantiques entre les ter-

mos de l'enonce, ilchanger la construction segmentee contrp la

lice dont elle est derive° lo2)

16.3 LA VALEUR DE LA SEGMENTATION. Si unc segmentCe (lonnee pent

etre libroment echangec contre la lice correspondent°, et vice-

versa, sans quo lc contenu sCmantique de l'onsemble en soft

modifiC, la question se pose de savoin quell° est - sill y on
,

a.. la E.ignificativite des procedes de 'segmentation. 11 ne suf-

fit pas de releguer lc problCme a la stylistigne, car en fin

de compte, le style se manifest° a travers.les schCmas synta-

xiques, dont la segmentation fait-incontestablement partic.
.

C'est precisement par lc cote syntaxique qu'il fautlabor-

der cette question., Nous avons vu plus haut quo le caractere

syntaxique du SD consists dans lc fait qu'il est dune part

rattache a une fonction specifiable de l'Cnonce, telle quo su-

jet, complement do verbe, determinant d'un syntagme nominal

ou circonstant, et quo d'autre part it est on mCmc temps sa-

tellite de phrase. Ce n'est pas la premICre caractCristique

qui dolt nous intCresser avant tout, car elle est la constant°

qui unit la 1..,a la segmentee, macs c'est la seconde carac-
. 0

teristique qui fait l'originalite de la segmentec.

Remarquons en passant 'quo la derivation a partir d'un'e

phrase lice n'est pas lc soul rapport de filiation quo -l'on

puisse concevoir pour interpreter la segmentee. Bally, dans sa

theorie d'enonciation, prend comme point-de depart le rapport

de coordination et present° In segmenteccomme 'tine phrase is-

oir"

4f '4%16
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sue de la condensation de deux coordoonees' (1965 f 79). Ce

potnt de vue n'e:41. pas sans intri!t. pour le toura, oU Iv SD
,

est en general marque par line-intonation suspensive, ideutique

:1 eelle qui caracter).,te l'interrogation tetale. Ainsi, la seg-

mentee ttt.e;l'Ath . 13: 'des aac,.ides, j'en at aehete' (cf.ex.

1148), a 'et;! spontan,!ment interpretee par un de nos informa-
.,tours selon le schema d wcc'uneinterrogation (e"des arachi-

des?') sutvie de la r4onse (h.: 157).

.En admtlant, a titre d'hypothse, un lien de filiation

entre la segmentation et la coordinat1D11, on notera quo in

partie interrogative possede line structure elliptique. L'in-

terrogation gwee"des araetides?' Cvoque en effet un Coutexte
verbal ou line situation donni3s, dans lesquels rt.: est tlCji

comprcs. Par .:ontre, ce qui suit, a savoir in 'reponse' con-

tient l'infermatlon nouvelle.

En passant du planspitaxique au plan semantique, Ott con-
.

clura done ride in segmentation melte a tune bipartition du con-.
,

e 1.09tenu de in phrase en .un clement donne et un lement nouveau .

La segmemtat4onyst en rapport - commc l'a fait remarquer Bal-
ly (196',, 98) - avec la fonetton memo de in langue come
moycn de communication. Elle met a in disposition du locuteur

un until destine siqlcialement a diffCrencier le contenu par

rapport a sa qualitC d'information.

La relation syntaxtque unissant lcs termes de in segmente
It done tratt..c.1 la structure d'ittformation de l'Cmoncc. Par in

dislocation dans In position du SD, un stgne est presentC Solt
I I

comme element reprts du contexte verbal, soli: comme etant evi-

dent, present dans in situation, sett encore comme etant gene-

lement eonnu. Ce caractere anaphorimic du ED est confirmil par

le fait que dans la majorit; des cas, le SD nominal est marquC
I

par le deictique laa a signification anaphortque, ou eventuel-
,

lement par le deictique do proximite c..

La selection (Pun element donne comme SD signific en memo

temps quill participe au contenu nouveau de l'CnoncC. Syntaxt-
quement, ceci s'exprime par sa representation dans la partie

liCe do l'enonce. Le fait d'Ctre tnclus simultan;mtent dans cc
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qui est donne et dans ce qui est nouveau - son caractre don-

cmeat anaphor ique c' est ce qui a vale au SD la des guat
de ' tlusmel, trme quo nous ev tons cependant dans 1' interet

d Ulle s4arat-1011 des deux plans de in langue et de la parole.

11 ne stiff .cependant pas de caract;-iser le SD comme

men t s imultaninr,nt. inc.lus dans cc quo est donne et dans cc qul
est nouveau. 11 rant ajoot cr qu' a 1' isolement. syntax ique die au

fait qn' 11. contras te dans la chaine avec le reste de La phras(.,

correspond un isolement sur le plan semantique, une mist, en

relief.

Le SD est done se quement caract.erlse comic e' 1 inne t

donne auquel 1' solement syntax qu e c on fere unc prom nc e par

rapport a d'autres elements egalement donnes en vat, de sa par-

ticipation an nouveau. Le role du SD dans le discours consiste

a assurer in coarence du message.

Sonlignons cependant quo les notions do 'donn'c' et do 'nou-

veau' de toute facon provisoires - doivent ;tre prises

dans un !Lens relatif. Ainsi clans l'excmple (1172), lc SD pc

wtt 'son set' nest pas, mentlonno prCcCdemment. N;,anmoins, CO

term° est caracterlse commc information d'arriCre-plan pour

dormer plus

dessus'.

,do relief an message principal c to .-ba sonm

16.31 11 est interessant do noter l'C oncC--emphatirju6 pre-

sente egalement une structure bipartite (r oi ue plus cohCren-

tc). Les proccdCs de dislocation et d'emphase d'identification

out tons deux pou objet la mse en rjolief - l' identification

scparee - d'un cOnstituant do l'enonce, tout en laissant in-

tact son rapport avec les autres constituants de l'enonCC. Dans

les deux cas, les sigacs susceptibles de la raise en relief sort

en ware on grande part lc les in'iiincs et comprennent notammcnt

les signes nominaux et advcrbio-nominaux.

D'antre part, la dislocation et l'emphase servent dos be-

soins ties dIffi.rents de l'expresslon.

Ces deux procCdCs se distinguent par la nature do l'infor-

44:8
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mat ton e ompor tee par less 's ignes au' tls servent a me t tre en re-
1 ief. ' emphase Ile 1' enonce emphat 1que forte sans except. ton e

, ,C a file t. ere (1' element nouveau. Lo rs I e de 1 ' enonce tend a etre-
donne, 00 en tout C CIS pCiS S e de Line tno !mire valour (I' 1111-0 rma t t on
relat tvement a 1 L' enonce emplta 'quo met pit rel. t el
1

,
.1' element 11011V eall et relegtle le res Le (le enonce au doMa tie de
ce qui es t donne, Landis que la phrase segmentee met en relief
no elettnut donne et eonf ere an reste de la phrase le carac tore
du nouveau.

Nouveau Donne'

Enonce emphat tque Empha se

PropositionPhrase segmentee :

: nuclea ire

Composante predicat t ve

Satellite dC3tache

Tableau 0
11 ressort du tableau 40 que 1' element nouveau correspond,

du point de vue de la syntaxe , an noyan, tand Is (We 1 ' Cment
donne est le satellte.

Les deux types de mt se en relief sont compatibles dans le
memo enonce

( 11.98 ). ci t:C1)1 e we lc
arae'a ides -1,-; je-MPemph P115 ache- aujour- S3ST NT

ter -AST d ' lin t 1
' c es .;Irach ides , c ' est aujourd'hot que je les a i
ache tees'

( 1 1 99) teule 3 gwee. 1.0

aujourd'hut je-MPemplt arachttles-M1 ache ter-11129 MT
aujourd tint t , ce son t des arach ides que j ache t

le
- NT

( 1 2 oo.) wit; le a -pe -waat i. 65
r 1 7 4 ) chose toute son moment-MI-MPemph arrive

IILI
rte toute chose, es t son moment qui or:tve
' il. y a tut tempt pour tout' (cf..aussi ex. 11

11 arr auss t - Cf. . 16.13, supra - que 1. emphase
tell t te tac he c nine ident . 11 fan t supposer quo dans
1 ' unent preponderant de 1' informa t ton nouve 1 es t
temps donne par ce qut precede.

4:39t.

73) .

et to sa-
CO cots

ell memo
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16. LA PHRASE'RELATIVE. La proposition relative a etc decrite

plus haut (13.3 et 13.4) du point do vue de sa structure in-

terne. Elle sera traitee par .la suite sous lc rapport do on

integration dans I' unite plus compreheniive, a savoir la phra.-

se relative.

Cc point do .vue just'ific la presentation des relatives

dans lc cadre do la syntaXe'segmentee.

Tonto phrase relative comporte un noyau, 'consistent en une

proposition principals - susceptible do fonctionner seule com-

me cnonce -, et un satellite consistent en tine proposition su-

bordounee relative. On distinguera plusicurs variant's do pro-

positions relatives :

a) les relatives inserces dans la principale, considerces

commc fondamentalcs, ctant donne quo l'ensemble est lie; nous

verrons qu'il existe deux types do relatives CondamentaleS,
0 0

suivant clue l'antecedent est integre dans la principale ou

dans la relative (16.42-43);

b) les relatives anteposees a la principals, considerees

commc derivecs des types fondamentaux, etant donne quo lien-

semble represents une structure segmentee. Oc nouveau, on dis-

tinguera deux types differencies par la maniere dont l'antece-

dent s'integre soit dans la relative (16.44), so it dans .l' en-

sembie (16.45).

Unc phrase comportant une proposition relative fondamcn-
,

tale sera cite 'phrase relative lice', une phrase comportant

proposition relative anteposec, 'phrase. relative scgincnte.une

16.41 On envisagera les phrases relatives commc ;tent obtenues

par uric transformat ion, combinant en une. phrase complexe deux

prepositicms enonciatives dui repanderttout ': deux :I'l'indice
. ,

structural (x) SA y (les symboles etant reecits en chiffres).
.

SA reprosente un-eigne archinominal (cf.13.3):

(x) SA y A gwec
PO

13 'j'ai achete des
1 2 3 1 ) 2 3 arachides'

je-Irgarachides achetcr-AST
.--' PP

(x) SA y wo gwee 6ele: 'ils ont mange
4 5 6, 4 5 6 des arachides'

11S-IND arachides acheter-AST

410
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Catte double formule constitue lc point de d4art des

transformations T5 et T51lo4)

Nous Utl].ISCrOHS CH OUtre ICS SISHOS convent WIC
31CI :

MI = marque d'idertitc

mt = marque termtnale

PR = proposition relative

prs = pronom substitutif employ;: comme anaphorique

Dans toes les cas, 11 est pre suppose qua le pr'edicatif

Cmonciatif cot:teem dans les termes 1 ou 3 est remplace, dans
la relative, par le predicatif cltarminatif correspondant (voir
13.331 a 333).

16.42 La regle T5 parmat de deriver des phrases Bees compor-
taut uric proposition relative adjointe, a partir de l'indica

structural quc nous venons de defintr.

T5 : (1) 2 3
6(mA) 0) prs 3 (mt),prs 6

( 4 ) 5 61
PR

(1201) wo gwee(:) i fi 157 ia
ils-IND arachidas(-MI) jc-DET P115 acheter -AST MT
ils las arachidesi(que) je las avais achatcas
a 6c1c7 'lls ont mange las,arachidas

YRS manger-AST quo j'avats achetees'
les ont mangees

La proposition relative (PR) est tct inscrce dans la prin-
cipale. marque relative (MI) est facultative. to tame 5

est l'antecedent; le tome 2 est ramplace par l'anaphorique.
Coal tient compte du fait'que dansce type de phrase, l'an-
tacedant (Ewes.) est integr'a dans la principals, et non dans
la relative. Non seulement l'antecedent est immediatemont lie
a cc cot precede, mats surtout tl occttpe la,placc qui corres-
ponde sa fonction dans la principale. La relative est une

expansion de l'antecedent et, par rapport a sa fonction, elle

est assimilable a une. apithetc.

Le syntagme critter, Constitue par_lJantecedant at la pro-
positionposition relative, est rt;pris par une anaphora interne analo-
gue a colic observec a propos du syntagma deicttque' (10.223).

.411
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parole dire livr& dans un encore
'cc qu'il a fait... quand

.

avast lui et ses
compagnons, ne l'avez-vous pas lu dank le c ?'

Lorsque la marque de coordination precede le. telli e an-
.

tepose, celui-ci ressemblc a un syntzlgme prepositionnel

417

(

10.143). Ceci demontrc de rayon evidentc le rapport de fil

tier qui unit les expansions circcristancielles marquees par

une preposition a un certain type de coordination:Les exemplcs

suivants (1245 et 1246) monti-ent on effet quo les satellites

apposes ainsi caracterises peuvent etre integres sans diffi-
.cultc dans un syntagme coordonne lie. C'est cette aptitude a

lrintegration dans un syntagme coordonne qui nous permet de

distinguer le satellite .appose dune expansion circonstanCiel-

le pure marquee par une 'preposition'. Pour reprendre une ter-.

f.

minologie utilisce a propos des satellites detaches, lc pre-

mier-cas represente un satellite ep iphorique; le second un

satellite anaphorique.'Le satellite appose depend du noyau de

la phrase, la determination circonstancielle du predicat.

Comme lesLexpansions postverbales intreduiteS par ni 'ou

lenisont sans exception convertibles en tomes de coordina-

tion lice, tandis quo cellos en na - beaucoup ple.s frequenteS-

ne se laissent qu'exceptionnellement iptegrer dans unsyetag-

Me nominal, na, nulls non pas ni et leni, a ete presente comihe

marque de syntagme.circonstanciel (cf.10.143).

Soulignons quo 1Jabsence de pause deviint.ni et lent ne

contredit pas l'interpretation des signes qu'ils marquent com-
me des satellites apposils, car ces morphemes ont tendance

suivre
f f

immedialement l'element precedent.

(1244) le e lo: betanli leni - -mee-be
.

CJ it -CONY aller-AST' Lleihanie MC ses hommes
buu-wee-pi ile,1-1 -g&l.e 'et 11 alla a Bethanie

douze -la prs PP MT avec ses douze dlsci-
ples'

(1245) e 16: kp&lee ni 1-i --6 -n&O-5

it -1ND ailer-AST Krata MC MC ses enfants-PP
'il est all; a Kpata avec ses enfants' 1.

425
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En rCalitC, lc syntagme 'antecedent + relative' nest autre

qu'un cas spectal du syntacme apposittf detctIque, in;slue

partIcule detctique (laa) est suppimabIo.
si la

Nous considerons quid y a equivalence substitutive entre

twee(7) 7 PR et le pronom apposC, et done coordtnatioa (reprC-

sentee dans la fi,;.33 par la balanc , -pour les ratsunsdonnees

a propos du syntagme deictique (10/223). Le syntagme.constitue

par l'antecedent et la relative epitetique est CP effet com-

mutable avec etviC dans la posttion du SD (cf.16.45) et cwi:

est a son tour c mutable a l'interteur de la phrase avec le

pronom

4

(1201) wo <;)

Exem les

(12o2)

s.,

5 mi PR prs
.1-----"---

/g ee: A . 13. laa a

Fig. 33

0.
gba a . -f 3310

6

6cie:

it -DES Gbocbo parole-MI il-DET'PRS premti2res deux
qU'il les paroles de Gbogbo donnees tetcom-

.

na: ze . PZ la'

donner-AST ici PRS dire MT
me les deux premicres(qu'il) les dice
'sort -cc les deux premiers proverbes quo Gbogbo a
flits ICI qu'il dolt redire ?'

.(1203) fA a -ktt -1C -la Oil a-lc woo to

(=1167) ou prs fusil dCic 7emph pdm prs-smph il-NEGaccCtre
ou Lien ces-armes-la cola n'etait-il pas

were IcC null 7

argent vous-DET CPacc PRS donner-GER MT PRS pp
l'argent voes le donniez
'ou Lien n'etatent-ce pas ces armes (qu'on a ache-

.

tees avec) l'argent que vous .tviez donne ?'

A vrai dire, cette construction est plutOt rare, semi* dans

41.2

0.
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(1246) a-lc ni (na) a-6a nao wo 15: kpaalcc
lui MC (MC) ses enfants ils-IND aller-AST Kpata

'lilt et ses enfants sont alles a Kpata' (pendant lie
de 1245)

16.53 La misc en apposition d un clement do la phrase le marque

comma une eXplicilation du contenu do cello-1c. Autremcnt

dit, la segmantation Joirliquant l'ordre noyau-satellite corres-

pond a la valeur d'apexegese. Quantausatellitecircopstanciel,

ii k
est compris dans l'ensemble, tandis qua les satallftes co-

,
ordonnes sont toujours inclus dans le 'terme coordonne integre

dans lc noyau. i PP P

16.54 Outre les ormes decrites ci-dessus, l'epexegese pout

prendre cella d'une ellipse. 11 slagit alors d'un sign° Scrap-

portant a unc fonction rominale ou circonstancielle quelconque

de l'enonce, mats qui, a la difference des satellites aoordon-
,

nes, nest pas marque. Lour integration syntaxkquc se fait on

fonction des-praabilIt;s de collocation lexicale.-

(1247) ...la gwilinE k-6 a manz, k 1,p' k5 tic

CJ Pr'esident CJ il-REg machine /acheter nous pour

kO6ili -d5
manzI

i -do 'et le President a achete
des machines pour nous :commune unc machine une
pour chaquc commune unc
machine'

i.

106111 d5 'une tommunc' est l'epexegese de k5''nous', de-

terminant de circonstant,' tandis quo ma z, i d5 'unc machine' iwt 1

N
P I

unc explicitation du .complement de verbe maozi._

(1248) lc& _ lee -------lkopyaa m.h(semL818'# .

.

.

nous-IND me appeler-1113 K... M... Soumahoro NN

nous m'appelons K...
I P

kpaalce tje. m'appalle K...M... Soumahoro (nom de

Kpata famille) (et Pliabite) Kpata'

lci, le nom'de famine est l'epexegese - non elliptique

du nom individual, tandis qua kpeelec est unc ellipse epexege

tique se rapportant a l'ensemble.

,

16.55 Nous avons reserve a cc chapitre la description d'unty-
pe de sylitagme qui ressortit a la coordination nominolc.,traitee

au ch.10, mats a l'avantage d'illustrer de facon specialement

426
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le cas ou le terme 1 de la relativecst-supprime, c'est--dire

que l'antCcedent est en meme temps le sujet ou lc d;,,terminant

du sujet de la relative :

(12o4) 6C OK. c sec -a i -ne a PZ
.

.

/tu-IMP chose-MI el-10=-D aET plaire-PRJ tot PRS dire
la chose qui kelle) tc platra dis

.5 .,..ne .'dis -not cc qui tc plairait
.

mot *1

a mot ..

16.43 La regle T51 permet de deriver des phrases liCes compor-
---.tant unc proposition relative substantivale.

T51 (1) 2 3

(4) 6
---> (4) (1),2m1 3 (mt) prs 65

PR

-(1205) wo h gwee. Is: .1.&a

11S-IND je-DET arachides-M[ 'acheter-AST MT PRS
-ils les arachides que Pat achetees les

_ 6ele: .'its ont mange les arachides que

manger-AST j'ai achetees' (cf.ex.12o1)

ont mangoes

L'antCcedent est intCgrC dans la relative. 11 comporte

obligatoirement unc marque relative. La relative est directe-

ment liCe a la partic de la princ011e qu'elle prCcde, sans

qu'une pause intervienne a la fin de
\
la proposition insCre.

.Ici la relative ne fonctionne pas comme epithCte de l'an-

tCcCdent, mats est assimilable dans son ensemble aux signes

nominaux deictiques avec lesquels elle est commutable dais
tour les contextes.

PR prs

Fig. 34 (ex.1205)

413
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nette le type particulie de la coordination epexegetique. La

coordination de.deux pronoms se Cali scion la formule Suivante:

prsik5 ik5 MC pronom {gq

A

(pronom recapitulatif)

syntagmc cir-
constanciel.

syntagme coordonne

(syntagme appositif)

-.N.
\..

Cette construction complcxe appelle les remarqu'es suivan-
tes

1) Un pronom non substitutilf.assumant lc terraA cst.this
.

le forme du pluriel (k6, k5), meme.lorsque le refer° est au
singulier (ex.1249 1251). L'opposition du nombre est done

%

neutralisce au profit du pluricl. Cott° neutralisation impli-

que quo, semantiquement, lc terme B est envisage comme ctant

compris dans le terme A, ou autrement dit, que B constitue-

epexegCse de A.

Notons en passant que cettc neutralisation a aussi

quand lc terme B est un nom, mats quelle est revoque° lorsque

le pronom comportc une epithte-(ex.1252).

2) Le term° B maintient toutes les oppositioris. D'autre

part, it cst marque par in postposition {AO. Ainsi i1 est as-

simile,'si l'on prend en consideration la marque coordinative,
i . .

a un syntagme circonstanciel du type 'prepositionnel' (10.143)
!une nouvelle preuve du syncretism° rapprochant certaing ty-

.

pes diexpansion.coordinative et d'expansiOn circonstanci,elle. "

3) Le pronom recapitulatif - qui correspond au termc A in-
__..---- cluant - est appose all syntagme coordonne dans son ensemble

,-.
--..._

(sauf quand cclui-c1 assume in fonction de circonstant).
,

.(1249) ..kC k5 na 6 -6e4m8 be k5 -lia

C.) nous MC mon ami-pl nous-CONS motrc plaistr

go kc-a ';'.,-;p6br qv° mcs ;cunt .ct. moi nous
.

prciidre ensemble-pp nous rejouissiions ensemble'

(125o) c kii ni k5 -ii ka maa- (

it -1ND nous MC vous-PP nous frapper-PRJ
'11 nous frappera vous et moi (vouslket nous)'
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(12o6) kOe

nous-INGR ton grand-p;rc-DET mouton-M1 tuer-AST MT
nous allons le mouton gue ton grand-pere a tue

7 Cele 'nous allons mc.nger le mouton que ton

PRS manger grand-pere a tue'

It! manger

(12o7) maa saa go -11 .. -pc. pie -yclZ

je-NEG prix payer-PPG 11-DET sa part-M1 dire -PERM
je ne payeral pas le prix cc quill a demandc

-Nails la mesure de cc quill a demmde)
. -ga

PRS pp lie
'

ne payerai pas autant quill a deman-
deavec

., .

;e
(1208) yea zuv g55 kOe g57 w6

(=932) tu-NEGinacc soncicr noes -INGR mourtr-MI fatri* MT

7 -wa -a C 'tu ne to soucies pas de ce
clue nous allons mourir ?'PRS affaire-pp ?

,

16.431 Quand le tcrmc 1 est supprimc, l'antecedent fonctionne

simultanemert commc term) syntaxique de la principale et cum-

me sujet de la reThtive, les deux propositions soot emlioitees

].'tine dans l'autre:

(12o9) le e lo. yt S L - lee -do.

CJ 11-CCNT aller-AST eau prendre-ger endrolt un-M1-

0 w7-1 i.Aa a -gi DET

CPpres en bas au loin MT PRS danss
' et i1 est alle chercher de l'eau a un endroit gut
est la on bas au loin'

(121o) e sari saa -go

CJ it -CONS sacrifice pain-MI-DET CPacc,pretre-
afin qu'il les pains de sacrifice- qui etaient

-race-ha -lova -6ele e 6ele

pl souls manger chose-pp CJ 11-CONS PRS man-
ia nourriture des pretres seuls afin ger
qu'il les mange
'... pour gala mange les pains sacres gut etaient
destines exclustvement aux pretres'

(1211) ...le e waa7
..---

'nee. waa

CJ il-CONT arriver-AST comme homme-MI-SUPP arri-
et it arriva comme quelqu'un gut arrive ver

. .
'..et 11 arriva a un endrott

d!).1.1 a -ne (elotgne) comme Daloa (est
.

Daloa PRS pp eid,qne d'iciP

T4-
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(1251) met 0 1(5 ni 1(5 -fill6a le

quo' CPpres nous MC ton PP nous entre MT
'qu'y a-t-il entre tot et mot ?'

(1252) 5 -lekT11 ni 6-6 -nao ko 15: kpaalee

mot -memo AMC mes enfants noes-IND,
a

Kpata
m'mot et mes enfants, nous somcs alles Kpata'

L'epexegese se present° ici comme inherent° a la coordina-

tion pronominale, et non pas comme tine fonction de la segmen-

tation.

16.6 L' INCORPORATION. Les proddes d'incorporation cngagent lc

plus souvent des morphines pertincnts an niveau de la proposi-

tion, a savoir les marques terminales dune part, his conjorc-

lions de l'autre. Cos morphc;mes contribuent par lour poSition

relative aux constituents de la phrase complex° a en assurer

la hierarchisation propre et CH expliciter les solidarites

syntagmatiqucs. En toura, les procedes d'incorporation' en

combineison avec la segmentation, jouent un role comparable

cclui qui incombe dans les langues indo- europeennes a l'ipto-

nation.

On distinguera entre; dune part, l'incorportion regres-

sive par laquellc des satellites anteposes sont joints an

noyau de phrase, de l'autre l'incorporation progressive qui

contribee A rattachcr a l'ensemble des elements places aprCs

lc noyau.

16.61 L'INCOPPORATION PLIIESSIVE. L'incoiporation,dans unc
,

proposition nucleaire, d'un satellite qui la precede, consist°

dana lc fait qu'un on Plusieurs elinnents du noyau sont antici-
,

pcs devant le satellit,puis repetes a Jour place normal° dans

la proposition nucIeaire.

16.611 L'incorporation regressive est lc plus'souvent employe
. , ,comme procede compl

leementairede la segmentation.. L'cmenl in-
corpore est un:satellite detacLe ou unc proposition relative

ant4usee.

Lorsquc ! le noyau consist° en unc proposition enonciative

ou emphatique - c'esta-eire qui nest pas introduite ,Par unc
1

/
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?.) 16.4 Notts aeons afftrme ct-dessus title les detrxFynt-A-gMes rv-

latifs fondatiwntaux, a savoir la'constructIon 'antecedent

relative epttlitt(,ue' et lit rt.lativt. snhstantivale, soot asst
quart a lenr valoce, aux syntagmes nominoux detct-

gees. Cetto olisurvtion est confirmee pc.r le que l'un et

l'aute de ces Syn.agmes sont susceptibles d'itre, par analo-

gte avec los signos nom&nonx, depli.ces on ti;te de la phrase.
II ell 14.solte les propo..gittcus relattves anteposees, qui sort
les vz.riantes de low les plus conrantus de relative.

La proposition relative anteposee lice correspo:td a lare-
lative inserec substantivdle: elle est obtenue par Pap:Att.:a-

.

tion do la regle T3 it la secinenceresultatit de la transforma-
tion T 51(I( .13) , en selectionnant la relative comme satellite
detache.

T3 (en combinaison avec R301, cf. 16.11), operant sur lc
14sultat de T51:

(4) (1) 2Int 3 (mt; prs 6-4 (1) 2mt 3 Ont.)'// (4) prs 6
PR PR = SD

(12o5) wo .._
gwue. 137 laa

, ,

a heir:
Lis- je-DET arachtdes- achcter- MT PUS mcat&er-ASTIND MI AST

___3(101-) h II..
gwee. 157 1:iilh'wo 6cle:

je -DI;T arachides- acheter- MT Ils- PUS manger-
M ASTI IND AST

'les arachides que j'at achetCes, ils les ontmangecs'

FR (4) prs

Ftg. 35

(1::13) q -ne: gO-ii bait:

mon Pere -DET venir de-PRG mouton-MI tucr-ger MT
wo 'le mouton quo mon perc
nous-IND PRS manger -PRJ vtent de tuer, nous le

mungerous'
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conjonction - Velment redouble, le 'cadre', comprend la par-

tic du noyau prCcCdant la fouctiou a laquelle /c SD Sc rappor-
te.

La transformation T6 qui permct d'obtenir a parti d'une

lice, unc segmentCe avec incorporaticn du SD, se presente com-
,

me unc variete de la regle T3 (cf.16.1). Elle est facultative

et limitee aux cas ou x est realise :

T6 : x SN y x SN' // x PRS

T6 differe de T 3 par lc fait quc x est redoublCetque le

premier x.figure. dcvant le SD. Le locutcur, en prononcant une

telle phrase, prcnd pour ainsi dire deux Clans : lc prenhierla

Porte jusr.u'au SD, le second, roprenant lo et, sous for-

me anaphorique, Le SD, la ims.ne a son acvement..

Le plt.s souvcnt, T6 s'apploiluc quand x reprCsente un pro-
. nom-sujet,

(1253) wa dO5weit -1 wa ze

ils-RES termites -14 ils-RES PRS indCt. tucr
on les termites-la on en a encore tee
'ces termites, on en a encore tue'

_
(1254) wo wh -do ka kec-ii c wo

ils-IND chose une vous-DET PRS faire-PRG MT ils-ND

kec 'la mCme chose clue vous etes en

PRS faire -IIB train de faire, ils la font (aussi)'

(125.) A -y'33 kC l mEcba iy;le c zua-yrx#
prs huile IND CPacc bards ils- hommc rlaire-PERM

DET
cc mid remplissait les barils qui plaisent a

_a Ice nuu .o-le -to ra-yaa

prs huile IND CPacc PRS-cmph tous re'aplir-PERM
l'homme, ce miel les remplissait tous
'cc oriel reaplissait autant de barils qu'on voulait'

Alternative rent, T61, variance de T6, est applicable a la

relative antCrosCe pour renforcer l'identitC du l'antCcCtlent
figurant comme 'noyau dC,tacliC' (cf.16.45). A la diffCrence du

satellite incorporC, le noyau incorpore n'est sCparCide cc qui
suit ni par unc pause, ni par une intonation suspensive, ni

par' une marque d'identttC.
61 se l'absence de la jonctureT



(1214) 18 -tel;; 0

aller train dans arfaire-DET CPpre perseene-MI
celui scr lequel est l'obligation d'aller dans it

- 611 dri-u6 a . Ar e kale -y1 m7 l is
sur de nouveau MT it -IND cafe eau boire-11B d'a-
train de nouvcan bord

zc icelni qua dolt de nonveanomonter dans le
train bolt d'abord du cafe lei'

IC I

wit -we;!: kna a -zr-a

(. 626)rat-DET noix de p.ilme-M1 voler-1111 PPS cas,er-avec
noix de Name que lc rat vole,

- gwer-a to 7 -gi

caillon-NEG i.tre 8
les cailloux pol-r les casscr ne sont IS on sa pos-
session
'les noix de palme que le rat vole - 11 1(11 mc.nque
les caillonx pour les casser' (proverbe)

16.441 lnrsque le terme (4) est supprime - c'est-8-dire quaiid

l'niCcedert annonee le sujet on le determinant du sujet de la

prtricipalc - le scull effet obtenu par T3 est l'intercalation

eventuelle (Pune joncture primaire entre les deux propositions.

C' est le syncretisme structural observe plus haut entre la

phrase 11;..e et la phrase segmentee non relatives (c1.16.14).

(1216) 7 ze: 1L1 (d)e

ton grand-pCre-DET mouton-MI tuer-AST MT 11. -IND

0 zC 'le mouton que ton grand -pore a
it est ic.0CliprCs ici

Si l'onfait abstraction de la pause, cet enonce pent aussi

bleu titre analysC comme une phrase lice a relative substantiva-

le ILseree - le terme (4) Ctant supprime - que comme une phra-

se seamentee a relative anteposee.

16.442 Quand le terme (1) est supprime, l'antecedent est le su-

jet on le dCterminant du sujet de la relative :

(1217) 8 -p55 n55 ;wiline e

prs Chosen toutes-MI-DET CPaCC riche a i1 -IND

woo: stontes les possessons
qui etaient an richard,

PPS tonics ramasser-AST ils les emporta (toutes)'

,416



11

409

(121E) 'Mee 44:i . gi-ma e

prsonue autre contr-DET prs comprerdre-1111 MT
quelqu'un d'autre qu i le comprend, une telle per-

..
Icee liele-mcc

PRS-emrh personae IND levant
sense est devant (vouti)

vous cherchez) quelqu'un d'autre qui comprenne
ce prOverbe, 11 est devout vous (c'est moi)'

16.443 Les propositions ri.latives coinportcnt une copule 0 sui-

vie soft d'une it4aque terminale deictique, soit d'un Signe lo-
cal. if simple (z, LI) ou de l'adverbe d'exit-tence 6; lo5)

ment une mice en valour presentative de l'antecedent sujet.
-Les relatives copule ne comportant has de circonstaet (cx.
1219 et 122o) sont transposees d'enonces pre,ientatifs.

(1219) -le -MCC. 0 e e ye-a

prs-emph homme-Ml-MP CPpres MT PRS-In) etre vu-PRJ
tin tel homme que voici 11 sera trouve
'up homme de la sc.-te (quo je viens de decrire)
decouvert (et arrete)'
,.

(122o) liile -waa. 0 laa A/ e --

boucle souffle-MI-MP CPres MT PRS-EFF les

tee-gill wo t(7): yi-a

faire partir-PRJ quand ils-IND cievenir-AST eau-pp
le souffle de la bouche qui cst (la), quand 11 vo
les faire partir, ils sont devenus de l'eau
'quand le souffle de in bouche (dont on parle) al-
lait los faire partir, ils sont devenus comme de
l'eau (c'est-a-dire: ils sont partis comme l'eau
s'ecoule)'

(1221) 6 -.11°. 0 ze e'fi am30-- -

ma fille-ME-DET CPpres ici MT personne-NEG PRS
1; weleTa

I

acheter habit-avec

'ma fille que voici, personae
ne pent l'avoir pour des ha-
bits' (la dot etait autrefois
payee en grande partie sous
forme d'habits)

(1222) ghir. 0 6e1# a-le. gie7

(,1145) chien-DET CPpres. exist. PRS-emph-MPemph depasser-mi
l chien qui cxi.ete, lui l'emporte sur le
wii gwcci -le -gi -za c

fatly-Rh cynOcephale emph pp contre NT .

'le chien, Itii., cst plus fort quo lc cyuocephale'
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1(.45 Lorsque T 3.opesre sur le resultat de T5 (ct .16.42), le

satellite detache consit.te en 1:antecedent elargi par une re-

lative adjoince. La marque relative est facultative, )'antece-

dent etant,-dans la structure de de\part, integre dans la prin-

cipale.

T3 (En combinaison avec R301), oper,ant sur lc resultat de

T51.

(4) 5 (mi) 1 prs 3 (mt) prs 6-4C, (mi) 1 prs 3 (mtl'Ae (4) prs 6

/ I
antecedent - PR antecedent + PR = SD

(12o3) wo grte(:) A 13: aa 6cke:

ils arachides(-MI) je- PPS acheter- MT PRS manger-
DET AST AST

'lls ont mange les arachides que j'avals achetees'

(12:'3) gwe(.) (#) A 1 7! laafi wo 6cle:

arachides(-M1) je- PRS acheter- MT ils- PRS mAn-
DET AST 1ND Cier-AS1

'les arachides que j'avais achetees, ils les ont
mangees'

,

L'antecedent, isole de, la principale, se situe en meme

temps en dehors de la proposition relative qu'il commande.

Comte dans la phrase relative lice correspondante, 11 st C.ou-

blement represente, d'une part dans la princiralc, de l'autre

dans la relative. 11 peut on outre etre separee de cette der-
.

niere par une pause, ce qui nest pas normalement le cas dans

la Phrase liee. Cette pause semble correspondre a une miss on

relief analogue a cello du satellite detache et a pour ffet

de marquer l'antecedent comme l'element principal du SD total.

Maus si l'or est tents d'explicuer cette miss on relief far

une seconds application de T3 au niveau de le relatie, cola
,

ne signifie en aucun cas que l'antecodent devienne le satelli-

te de la relative; d'ailleurs, 11 exclut l'intonation suspen-

sive caracterisant habituellemnt le SD. Au contraire, l'ante-

cdent est, invariablement le noyau, duquel depend le rests de

1.: proposition relative, tout comme l'emphase est le noyau par

rapport a 3a composante predicative de.l'enonce emphatique(cf.

15.1, fig. 25). En effet, la relative de (1223) rut etre sup-

pr'ime sans que cola porteprejudice a la validite de l'enonee.

11'.
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(1267) n5 kE 6766cee h 7 kulu i -6

venir(1MP)-CJ Ma corde jc-CONS 1a fixer toi
viens quc ma corde, 'je la fixc a toi

la k8 waa. 61 la 'D.-to. i-pc i

, .

CJ. nobs-DET/arriver-CST la CJ cux ous-CONS ton
pour quc q,aud nous art:iv...e.r-65s7. la, pour qu'eux tous

-tiiilE -le
..

kEE ,-1 -6.;

mac - clue endroit faire;toi a
,-,e_fassent-les_honputir
'viens, que,je. t'attaehe avcc ma corde
notrc arrivec la-has, to sots honore'

poor qu'zi

16.61211orsque'le termc incorpore dans une completive cht un

satellite detache, T6 se presente comic alternative de T62. Lc

cadre consiste alors en la conjunction suivie de tout ce qui

precede SN dans la completive. dais tl est a preeiser quc la

repetition de la conjunction au debut du noyau ei facultative

(ex.1268),commedans la formulc d'arrivee de T62.

(1268) le 'e e 7 ba7 gbUgbiib

CJ il-CONT eau il-CONT PRS verscr-AST scan dCic

-l&C a -gl le ''et cette eau, il la versa dans cc

prs dans MT scan'

(1269) -yee -piile -1.;C kg C

CJ il-CONS ses ncz trous deuX -1a CJ il-CONS
et (11) ses deux narines tl

.
-1C . d8: yaa -61; c ag -to

PIS extremite unc-MI mettre cux sur MT eux tous
en dirigc une cxtremite telle stir cux cux tous

kit CO d5: saaa
. _

do

IND tas mettre dcbout-AST sur place d'un coup
'et il dirigea ses narines sur cux d'unc tellc fa-
con quills en furent tous renverses'

(127o) le tit; Pi
-.-pe -mill -laa olc u zi

. . .

C.3 ils-COPT aussi son riz -1a CJ ils -CCNT anssi

7 b5 'et son riz (ses champs de

PRS labourer-INAST rip), i1.. lc labourcr.t aUssi'

16.61.3.La position des conjunctions pent cntrer en jou ti titre
dc, proCC!(1;., distinctif suppleant,_apte a resoudre des amhiguTts

.

structuralcs. Ainsi, lc sujct deictique (cf.16.141) est marque



L'enscmble est ainsi ramene a une phrase sgmentee dont ewee

eEt le SU - condition qu'une ;!ventuelle mari.uo,d'identi1;:-

soit romplcc,e par l'in'onat.on suspensive. D'antre part, ttwee.,

tie pout etre supprime sane que, l'ensemble cesse d'etre nut enon-

e;.;, a moms que la relative Fuisse passer pour one proposition

circonstanciclle, cc qui est une ceincidence et non pas une

equivalence. Du point de vne syntaxique, curce,n'etant pas sup-

printable, nest le ..zeatellite dotache ni le la relative ni de

la principale, mais\q1 est, ei l'on von., le 1100n dqachhe
proposition relative qui, dam; stn ensemble, constituele

satellitc detach d'une,phrat:e relative.

(77-ri7Fa wo 6e11.7

Fig. 36

(1224) 6-pc -11557 // ; -naa pe'd 6t;

mes choses-MI je-DET PUS limite dire-AST to -IMP
mes possessions, j'en ava.s dit la limite,

t pe. to
i

.

t PRS dire enfin
dem.nde-les enfin

f.
f.

'mes po!,Asessiorn. que j'avais
indiquees, reclame-les min-
tenant:'

(1225) ke 'Icii- -OS: k:i 7 pe: .-le

muis vos choses-Ml veus -DET PUS dire-AST PUS- MT

. .
empb

'mats vos affaires pie vous oyez reclamees, les
voice'

(1226) 6; 9 -ne.
.

ige-ii ze- e
- .. -

mouton-MI men pore -lET venir de-PRG PRS suer -gOr Ml'

kel 7 6cle-a
.

'1c mouton quo mon Pere
vient de tuer, nous lenous-IND PUS monger -PRJ
mangerons' (equivalent
de 1215)

419
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sans equivoque commc satellite dCtache lorsqu'il est sCpai4, de

son anaphorique par unc conjonction

(1271) le kwii lc c 65515: le

CJ maison cette CJ PRS-CONT ssecroGler-AST MT
'et cette mcison, elle ssecroula'

16.614 Un phimomene scmblable, mats pas tout a fait identique

a l'incorporation regressive, se product lorsque la particule

dicto-modale e, marque de l'interrogation totale, est adjointe

aux dCterminatives,anticipant sur l'interrogation totalc de la

principals. I1 s'etablit ainsi une sorts de concordance sdicto-

modales entre le satellite et lc uoyau de la phrase. Vans .

l'exemple sutvant, la rCpCtition de e a la fin de la scrie de

propositions on lee contribue en outre a marquencelle-la comme

lc satellite de la dCterminative.

(1.272) mill -wee -kele-yC ba a -ne

je -SUI'P riz grains non piles-qui mettrc lui pour

wo6 -gi es # ke go 6i la

mortier dans PUM CJ j -CONS quitte in CJ jc-CONS
et casnite

kptt-wee ba Gi kC fi sun -kpee

mil grains mettre la CJ je-CONS maniac tranchcs

ba Gi icZ I kpao -wee ba GI CV/.

mettre la CJ jc-CONS antis grains mettre 1a PUN.
e mao -a pie-a e'

il-IND pouvotr -PRJ titre triC-ger PUM

sasurposer quo jc mctte des grains de riz dans lc
morticr, qu'ensuite j'y mette des grains de mil,
.que j'y mette des trauches de manioc et que j'y
mette des grains de mars - pourra-t-on (alors) les
.separer ?'

16.62 L'INCORPORATION PROGRESSIVE. L' incorporation progressi-

ve fait usage des marques terminales: on parlera Wincorpora-

Lion regressive chaque fors qu'une Acne marque est reportCe

(ou repctee) a la fin dune scrie de propositions dont la

proposition tnitiale est unc d'eterminative (16.621.) on une em-

phatic:cc (16.71). Les propositions non initiales sont caract.C-

ris;.es par la position do la marque terminal° comme satellites
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(1227) prr.;:://:-.(1 po t35 -zi go Lail a

(,817) fer-M1 PRS-1NGP INACT rougir commencer MT PRS

-to -pal Alv talc. saaa 6i 10

tout it -1ND noircir-.1ST stir plzco la d'un
coup

'le fer qui avail juste comm.lice a devenir incan-
lescent, so refroidit tout enlier d'un seul coup'

La mise on relief de l'ant;,ci,dent petit 5tre renforc:.e par

la pri.rixatiol d'un morphtune o a la relative qui fait. Corps

avec L. relative suivanle of pout 5tre s:..paro par tore pause de

l'ana.,ce.ulont .r;fcilent. Le fait nn'un morolime e apparaisse

aillours coma, marque terminate nous ameno a ..:upposer quo -on

emploi procIllilue 1.sulto do la disjunction d' one proposition

reltive pri.sentative (cf.16.443, ex.12191.

(122e) e r.ao nail 7 -pie ye e I. -Iit;Its.

(,807) 11-1ND INACT CPacc prs cote (pie 11-DES cliosi d;:cliels

it :await voulu qu'il, dos dochets

-gi-bo : °

e sblet-bo. nail . Grle-a

interienr-pl-MI DEIC?cochonla-DET CPacc PRS mimger
de nourriture (quo) les co6ions les mangealm EGER

e 5 -1eLill e -k5 Uric

MT 1171-Mme 11-DES PHS quelque manger
clue lui-mCme 11 en mange
Ill aurait voulu tat -meme manger des decliet:, de
nourritnre que les cocl:ons mangealent'

(1229) ko ltla -y5 ko 0 -gi ten1/
nous-DET pays contra oous-DET CPpr;i PRS dans aujour-

d'huie -wo lee wo kotivoa...

DEIC ils-DET PRS appeler-till ils Ccite d'1voire
'le pays dans,siequel nous sommes aujoure'hui, qu'on
appelle la Cote d'lvoire...1

16.46 La proposition relative montre, dans les cas ou son ante-

c;:ulent est represent par un pronom, tin comportement analocue

a celui .'on signo nominal. Ce qui prouve le caracti;re nominal

dr, e propo,:itions relLtives, c'est - outre les procedes servant

a les coordonner (13.) - leur aptitude a 5tre, L-st l'instir de

tout shine nominal, soft inserCies dans la principale comme

constituants do cere-ci, soil preposees a la principalv on

tant. que satellits detc.ches.

420
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de la proposition initiale; leur suppression - avec maintiende

la marque terminal° - n'invalide en aucun cas l'enonce comme

tel.

16.621 Lorsqu'une proposition ou une seri° de propositions -

en general introduqes par Ice - est incorporce dans un complex°
;

dependant introdultpar unc determTifative, la marque terminal:

de cello-el (eventuellemnt suivie d'une particule dicto-moda-

lc o, cf.11.10.2.2)iest repot-ice ou repetee a la fin du com-

plex°. Le deplacemeiit de la marque terminals comports ici deux

effets: elle delimite le sat:Alit° dans son ensemble par rap-

port a la principale et 11 caracterise tout cc qui est incorpo-

re coimne etant tine expansion de la determinative, donc comme

une expansion sccondaire.

(1273) c to. kwel la a# Ice 65i -yclka -1

il-DET etre-CST ainsi MT PDM CJ hommes trois DEIC
comme il est ainsi quo ces trois hommes

-la o// ke .0 -to -pelpW1 lc; yii

MT PEM CJ cux tous IND sommell battre-PERM
qu'eux tous ont dorM1

koo -gi la aft Ice %AA' -1C:

maniere -la prs dans MT PDM CJ qui c4remjte-MI-MP
de cettc maniere alors l'extremite @mph

gie 7 -6;1-m8 lc

passer-AST oses ami-pl sur MT
de qui a depasse scs anus?
'etant donee que ces trots hommes ont tous dormi de
cettc maniere (si profondement et si longtemps),
lequel d'entre eux l'a emporte sur scs anus ?'

(1273) comport° trois propositions dont la premiere est

une citerminative, tandis quo la second° at la dernlare sont

des completives. La premiere de ces completives est marquee

comme satellite de la determinative par la r4etition de la 8.

On notera qu'elle command° a son tour un satellite detache

yaks laa la o)incorpore par le redoublement de la conjonc-

tien ice: La deuxiame completive constitue le noyau de la phra-

e

16.63 LE ROLE SYNTAXIQUE DE L'INCORPORATION. A premli;re vue,
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16.47 11 nest cependant pas rare clue l'antecedent de la pro-

position relative ne soil pas represente dans la principale.

D'une facon generale, les propositions sans representation

pronominale no se pretent ni a l'integration daas ure phrase

relative lies, ni a la coordination par une marque fit ou lent.

On distinguera deux cas :

1) L'antecedent exprime une valour locative, temporelle ou

modals. La relative antepoee est dans cc cas assimilable a un

SD eirconstanciel qui nest pas non plus represents dans la

proposition nuclealre (cf.aussi 16.63, ex.1274).
_

(123o) 5 ga-a kwee7 -Si la

(cf. 355) je-DET moorir-PRJ jour-M1 dans MTemph pdm vows - ?1p
einph

1,85 mce-a le-saa kee-a

mon sacrifice faire-PI1J nombreux quoi-pp MT
'le jour ou je mourrai, quel sacrifice feroz-vows,
chacun, pour mot

(1231) lc inee dig. 66' iy .-pc

CJ homrie un-MI-DET.exist. il-DET al l er -AST son

yii ze-i lee.- -gi e le z;'3.

sommell battre-ger lieu-M1 dans MT CJ abeille-CCINT

(137 7 -111 -le le

se poser -AST sa bouche sur MT
'la ou l'un des hommes est alle dormer, une abeille
s'est installee dans sa bouche'

Mais A la difference du SD circonstanciel, la proposition
relative teiporelle ou locative ne peut s'integrer dans une
phrase relative lice qu'a condition d'etre representee dans la

principale par un anaphorique. Les antecedents locatifs ten-
dent a Ztre representes dans la fonction de circonstant par
le signs adverbio-nominal 61 (cf.aussi ex.1191, pour I'emploi
de 6i comme anaphorique d'un SD locatif):

(1232) le e gie. wo Z33

CJ il-CONT prs passer-AST ils-DET abeille

ge): lee: -gi liiii 61 le

enlever-AST lieu-M1 dans MT lti MT

'et 11 fit passer (le baton) a l'endroit ou on
await pris le Intel'

4 I lt-1
v '',.

11.111.01 I
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l'tncorporation se presente comme un procedc demarcatif, essen-
.

tiellement redondant du point de vue du systems. En effet, les
;satellites detaches et les propositions determinatives sontca-

,

ractCrisees comme Clements dependants, quills soient incorpo-

res ou non. Macs el n'en est pas ainsi des propositions com-

pletivcs en ItC. Par rapport a unc determinative precedente (A),
tine completive en Ite. (10 pout etre Solt lc noyau, soit lc sa-.

tellite. Si, dans lc second cas, l'ensemble est completC par
unp proposition principale (C), 1'ambigu7te n'en est pas reso-
lue, car cctte principals consists souvcnt a son tour cm une
completive, alors quo dans le premier cuts la principale corn-

,

pletive precedee d'une determinative pout a son tour etre sui-

vie d'une completive adjointc (cf.13.O; 14.14: ex.963). La se-
rie-A WC D Ite C (A etant unc de'terMinative) sera interprCtee,
scion le cos, comme A(mt)+1(Z B(IcC C) ou comme A(mt)(1c; 13)+1c.; C

(lc symbols + separant les constituants immediats dela phrase).

Cette ambigultC qui constitue unc des principales difficultes

de l'aralyse de textes toura est cependant resolue dans la plu-

part des ms grace aux procedes d'incorporation, le terms in-
cA.corpore tant toujours le satellite et lc terms incorporant lc

noyau. L'incorporation regressive caractCrise la dCterminative

comme le satellite do la complCtive:.

1c; A(mt)+1c; 13 (1E45 C) (ex.1267)

L'incorporation progressive marque le rapport inverse
A (We B)mt+la C (ex.1273)

La seconds proposition do (1273), se elle n'etait pas in-

corporec dans la determinative par la repetition do la O, pour-

rait,etre interpretee sclon la premiCre formulc comme le noyau
dc la phrase.

Les deux exomples suivants illustrent la combinaison des
deux types d'incorporation dans la mime phrase.

Dans (1274) la marque terminals lati est reportCe a la fin

d'une scree do quatrc propositions, dont deux completivestqui

song ainsi incorPorees dans lc satellite relattf dependant do

l'antCcdent k.Z ye. Cc dernier est a son tour incorporC, par

la rCpCtition do kb', dans la premiere des relatives dont el
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2) L'antecedent est un verbe transpose :

(1233) il . lee 5. eft w t; a WLL
,

;e-DET le appeler-MI SBST-AST MT 11-NEGacc accepter

n5 -wti -6:1 'quand je l'ai appole (tout a

vonir affL l'houre), i l n'a pas accepteire a
de venir'

(1234) e le: w5 hoi I:oi e .-O:i -kw T

0-DET aller-M1 SHST-lit' au champ MT il sa malson
a l'aller qu'il fait d'habitude au charm', 11 ferme

. .

-laa a le-ta ilorsqu'il va-au champ,
lerme sa malson'doic prs fermer-B11

so maison-la (cf.aussi cx.893

Hans cc cas,-aucune integration n'e!-t possible. 11 n'y a

dot.c pas"d'opposition entre segmentee et lire. tielon It cri-

tore applique plus haut aux ,sparticipes absolus', on conelura

quill s'agit de propositions relatives epiphoriques gut se

eistinguent des propositions anaphoriques par .lour caroctre

non integrable. Comme les 'participes absolus', (Ales sontas-

similcblcs a des propositions circoustancielles.

16.5 SATELLITES APPOSS. La segmentation impliouant l'apposi-

tion d'un satellite de phraseen fin d'enonce est heaucoup

mo.ins frequent° en toura clue l'anteposition d'un satellicede-

tache. Los satellites apposes penvent titre soit des consti-

tw.nts ass ignes e. lc. fin de la propositioo en vertu de leer

fonction - atirptel cas aucune perturbation de l'ordre norm.'

n'a lieu - soit des constttuants dont la presence en fin d'e-

nonce presuppose un agencement particulier des termes.

16.51 La mise en apposition effectuee sans remaniement de la

phrase interesse exclusivemont les determinations circonstan-

cielles du predicat. Cellos -ci soot caracterisees commc satel-

lit,s apposes par un des procedes suivants qui s'emploient in-

dependamment les uns des autres ou cLmulattvement :

1) l'insertion dune joncture prima ire entre :e noyau de

phrase et le satellite appose. La presence d'une tel jone-

ture est toujours tndiquee par une pause et eventuollement, en

plus, par tine Intonation stmcnsive.

14..1;4'
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est le noyau, tandis que les SD circorstanciels zi Iasi, et zi

la ktv is sort Incorporos dans les compl;.tives moyennant la 1--

pCtitioki de la conjonction k5.

(1274) k5 kit -y5 ko kcc t.55

nous-DET travail contr nous-BET prs faire -HB monta-
cc travail quo nous fakers sur les montagnes, gne

gweol'e k5 kec kw a Ice e zi

sur nous-DET prs faire-HB cette,ann;.!c CJ apr(;s
que nous (le) faisons on uve ainiee et l'annee

- kwicl W5 k5 seel5 bile' kc zi -1(5.

annCe CJ nous -DEI' tourner -1113 14-bas CJ apres,encore
suivante nous nous deplacons la-bas et l'anneo qui

k5 k5 see -k5 -15 tiTle

annee CJ nous-DET tour encore DV -1113 .1.-bas MT
vient apres celle-la, nous nous deplacons encore,

a-le -wet. yt

prs-emph affaire-DES cesser
cettc coutume dolt cesser
'la maniere dont nous cultivons traditionuellement
no champs,(desriz) aux pentos de la montagne - et
chaque mince a un autre endroit - do i t etre

Dans (1275) l'incorporation regressive du complexe BC par

rapport rsi la principale I) est signalCe par l'antictpation de

la conjonction k5 devant B et sa repetition devaut_D. C est

une expansion secondaire commandCepar 13, ce qui est inditiC

'par la :lace de la marque teminale 1z7ici aprCs C (incorpoi tion

progressive). La proposition A (unc relative sans reprCsenta-

tion dans la principale) dCtermine l'ensemble (BC) D.
.

(1275) (A) 5 n5-a . Pe- I d515d515 il:
je-DET vetilr,PRJ le dire-ger un a un affau.eM1
la raison pourlaquelle je viendrai le dire

gi // Ice (10 055 e e 5-le -pe woo:

chits CJ chose cette elle-DET moi poss parole-Mun a un c'v,t. que ma parole clue cet apparel(
- spe-ii csi -nil (C) k5 i; : btr s;,..ikwt.

.

dire-PRG lui a CJ il-CONS le ecrire papier
lilt dit pour quill l'ecrive dans le papier

-gi -za 1:1c1 (D) k5C nu . p5 sil-5
dans contr. MT CJ il-CONS POT la dire bon-pp
(c'est qu')alors il pourra la prononcer been ..

3'
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'la raison pour laquelle jcsdirai (mes proverbes)
au,comptc-gouttes, (la voila:) la parole que lenm-
gnetophone reproduit pour quill l'ecrive dans son,
caliper, 11 sacra alors Bien la prononcer'

16.7 HYPOTAXE PROC'!%SSIVE ET PARATAXE. Mors clue l'expansion
regreSsive do la phrase toura nnplique invariablcment 1.'hypo-
taxe(ch.13; 16.1-2; 16.6), son elarissemel:t progress if admet
des propositions identi.pies par lour structure interne soit en
hypotaxe, soit en parata'xe.'Les moyens d' expression servant a
differencier ces deux cas varient servant s'agit d'un
enonce emphatique (16.71) oil d'OneArase dont le noynu con
siste en une propositions enonciative.

16.71 La marque*terminale d'une proposition emphatique petit,

par sa position, indi,:uer l'incorporation d'une proposition
completive adjointe.

(1276) wO yaa zt wa le too

ils-MPem0 s'asseolr-BB ici-M1 SBST CJ ils-COT
111 go te16 -gi lc 'c'est ici (dans le
manger-INAS train Bans Ml' wagon-restaurant)

qu'lls s'asseolent et
(qii9fls maneent (dans
le train)'

(1277) .10 -13;: 1-le i k lc

(c1.971) partir envic-MPemph tot te saistr-11B CJ tu-CW:T
nun le -a be G C

c'est tot quo prend l'envie do
CP partir-GER MT partir, et tu pars
'tu pars quand tu en-as envies

(1278) nu. ke
,

la> -gi.
(=365) tu-MPemph venir-AST CJ tu-CONS notre int;2.rieur-M1

sic la c 'est-ce pour nous faire perir quc tiles
venu ?'cater Ml' ?

r
La marque terminalellelne marque pas, dans ces cas, la pro-

position completive, mais'I'nonce entier. La preuve en est
qu'elle ae pout titre supprimee, Landis qu'elle est facultative
a la fin dune proposition continuative membre dune serie ou-
verte (cf.14.21).

Lorsque l'emphase est contenu dans une proposition comple-
-
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by: k: //I1235) ka

hemmer toes vous-DET vusemble%sur
. 'vous tovs qui hiesyawr teole //

as-,embles, depots
jours trots -pp aujourd'hu. t. roil jours mainte-

nant..'
(123(1) i-le kc :-le // kwee
(,696) tot IND en manger-PHD r;guliroment anuCes

toi to en M,41iges (des t erin t ) cinniitc
prs sur fc:is (quills sortent) , durat cos :tnnees-

la'

(1237) to wit yithr het:7 If -kp;
(=1194) CJ Ils-CONT fours quirze .faire -AS r sacs fixer

-kC -Ce -6zsi

ensemble -dn stir

6B

'et ils pascreni quinze jours`.
a rcceommo6er deu sacs'

._ .. .(1238) wo .-le kpaa' // pee -MLA: -iii -64.;

t1 - -1 \D prs-emph preparer-1111 village person- insu a
nes..

.

aw, ,...411s preparent cula (ces premices du rtz) l'insu
des

..
vilLageoiss

.......

2) ['anticipation de la marque trminale avant. IC satellite
appose

(1239) a to yr.? kt7i-yisZ -la :-le
.

a kw.e. e

11-RES kre CJ dizaines quatro -la nous-HES prs-EMPH
--iaela etant, donc ces Soo francs-la, c'est cola quo

to kwee pitle

payer MT annecs sur deux
nous avons paye pendant annees deux
'cc sort done ces Soo francs que nous avons
pendant deux ans'

(124o) lc C viii si: le e

payC

gie.

CJ il-COST hots prendre-AST CJ it -COST le passer-AST
wo 233 go. leo: -gi laa 61 lc //

ils-BET abeille cuoillir endreit-MI dans MT IL:. MT

a mEe -laa a -zaa -gi

prs homme -la prs machoires dans
'et 11 prit un Caton et le fit passer sur l'endroit
ou on avz.it pris le miel - clans la bouche do cet
homme' (cf. 1232 et 240).

16.52 Un satellite appos; qui se rapporte a un terme precedant

lc prcdicat est marque par la postposition {mil. 11 est ainsi .

423
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(Ave inc orporee , 11 a lc ine.me of Co t sur la mod, . aspect ye
' tine emphase, postverbalc quelconque; , dans 1 ' exemple

(1278), le ton do acccmpli stat ique est abaisse (cf.15. 222 ) :

nu.. On en c onclura (ie les propos 1 t ions complc.toves incorpo-
rees son t ass imilables a des expansions c irconstanc ielles.

On opposera a c'e type d' incorporat ion le cas ou la marque
terminal° de l'enonce 'emphatique iiitervlout avant la templet 1 -
ye, et non apros

k(1279) 13; k 5 - nes I. e // le k5
( =968) nous-DES course-M1 fixer vous a IT CJ vous-CONT

16 pee -gi lc k5 sei le
all er- 'NAST village indet . dans CJ vous- .

C est tine course quo nous . vous CONT

proposons. (Ea vous irez dans on certain village
et vous rev lendrez'

(128o) gwil lye -k6. /165 t lei/ to
(cf.-172) r cite indet.-MI-MPemph CPacc .111 MT CJ ses

c'eLait un certain rlcicc qu eta t. la et SOS
-nao naa t 1 - ' y avalt (one fois ).

enfants-CONT CPacc Las - nit honuuc r lobe . 11

enfants eta lent nombreux aval.t beaucoup d ' e n-
fants (debut d' un con-
10 )

(1281) a-le -pc -z a . to
cola pass s flea t re-011 1.;
de cola la signification qui est la

lee // WC . ,Ze -11
cola -Ml-MPomph MT CJ -MPempli le bi.tre-P11G
c ' e t.al t cola et c ' est a Kpa la quo je sots
kpa w6 c . ' la signification (du contc
K pa t a-MI SI3S la voi la (je v lens de laT MT
on train de parlor dire); et c'est a Kpata quo

je sins on tra in de. parlor'
(f in d'un conte)

Alors nue I ' incorporat ion inch que 1 ';iypotaxc do la corn-
pli.;t. lye par rapport as 1 ' egsemble , la jonc Lure marquee par la
pri,senco do la marque term male s ignale tun rapport pare Lac t
(lc entre cc qa1 precCde et ce qui suit. Oo pent aj.,titer,
comme cr teres add itionriels de cet to distinction, la pause
normalement presents en parataxe , mars abseuite devant la cum-
pliq. lye adjo int-e en hypotaxe, et On outrc le fart quo les

4..
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ass tut i le a une inconstant. I I. t.. .mil a etre separe du corps de
ti

la d'arase palxi:tie pause._
Si 1 ' on fait abstraction de 1 ' appos t t ton d' ell t - wont

nous tra i terons c -dessons ( 16.5.1 ) -, le : af.cll t te opose nun
c rc ons t atm t e 1 est toujours dans wi rappo: t coora .1i1 I loll

avec tin terme copresent de 1 e nonce, rairoort qui" est ind iclue
par 1'emplot dune marque de c oord t nut ion plaec avant ( tit ,
lent ) upros (51 le membre dotaclty. Auss t le sat,..11 tto appn-
si.1 relts!ve- t- t 1 tonjonrs de la v. lasse des s t gnes nom inaux ind;-
pendatits , snscept ibles de c tins t tJer I's term's Tun syntagme
coordonne' et: fotict inn pr im.t i re En ou Ire , le satellite appo4.
pout lu t -mtne etre int syntagme coortIonne' (°x.12.11).

( 124 1) mEe-bos7 nuu Gift o// me. E

persontic-pl-Mr-DF.T CPacc la enfants- MC personnes
PP

-kpakp55-bos-5 5// n'a5-bci-5 o// a -te ke soo
grandes-pl-PP MC femme-pl-PP MC PUS tous IND r ire
s i7 eirs qu t eta tent la, enfants, adul-
pren tss , femmes - tous ont ri'dre-AST

1 ">-12 ) 1 -bos7 n55 g w 55 - paai .-pWip;i1//
arl}re-pl- CPacc la fromagiNs-PP MC bout° chose
M1.-DET

lc . -to, tYrJ kaa: 10'
CJ prs tout-CONT tas couper-AST MT
'et les arbres dui etatent la, les
( tout, ) tout fut renverse'

A not er quo dans 1 ' exempl e 12,12, le s igne dCtache )551;
NNp:t n' etant pas multi d une mai-title de coordination O, n est
pas le satellite'yppose- do la relative, mats 1 satell t to an-

tCpiiv...,e° e la pr is *ale.
t t la coordinat ion est corrobore par la faculte', ,tcrmt---entegre dans l a part Le nucle-a ire c! la propos t t ion,

fromagers

d' 5 tre repr is Par nil anaplior i clue dans le satellite appose.. :/ ,
( 12.13) C wilt kee7.. ...k5 v3 kC - ti//

il-DET chose-MI fa ire-AST CJ faint 1ND le pre
d -c-PRG

a-le ni as we t -mit e-bos-5# ka'ci. a
_ . .

PRS-enipli MC ses avec personne-pl-PP vous-NEGacc PUS
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complCItives employees en parataxe tend.,ent a former des serit!s

onvertes, Landis quo cellos qui soUt.cncorporCes n'ont pascet-
'o))to propriete l

De mimne 11 est possible d'inserer une porticute disjoncti-
,

ve (kC; cf.16.9, ex.1293 et 1294) devout une compiCtive on pa-
rataxe, mais non"'entre une proposition nucLCaire et tine compIC-
live qui lui est incorporee.

1

L6.72 Alors que'les marques des proposizions vmphatiques o-
front au 1.ocuzeur toura n moyeu commode pour exprimer _Les
nuances de l'iniCgration sYlitaxique, it a recours ;1 des moyeus
plus suhtils pourfaire sortir ces mCm7,s rapports lorsqu'il

s'.ogit de' phrases dont .1e noyan consiste en une proposition
enonciati -, et lit comporte done pas de marque terminaly.

. ..,
, ,

eDa s tine sequence de deux propositions nonciatives, la
liffce entre la' parataxe et l'hypotaxe est Ind I (pie e

t

un i gm-

)
men por\la pr:)sence u l'absence d'une joncture primaire.

Des p pa.v..Ltions enonciatives coordounees sont - ou pen-,
vont toujours ;,:ti?e- - sivarC:cs par une pause, ;weutuellement
aceompone e d'un sandhi tonal. En outre, elles out, comme les

.
,

. .completives, la possibility de former* les pericutes (1282).
(1231) p55 -hi -to. kp.C.e kti // a -to,

.
I

chose fieurs-Tes-RES sec mourir prs tout-RES
htin:i snaa

. _
ilesfleurs soul (toutes)

disperser par te fanees, Loot est par terrc'rre

(12!i2) ya to kwei // 13(11:11. 65 // ...

il-RES rester ainsi saison seche-RES orriver
'c'.est reste ainsi, lo saison scene est venue,...

, .. I e
W LI ' doowee -lua wa -kC ze wa

.

ils-RES termites -lii ils-RES prs eiwore tuer ils-
des termites, on en_a tue encore, glES

i',
daa- kOnc. kwece laa a -gi 1/ wa

t
t les mettrOcuvotte-MI-OET ainsi MT prs dans tls-

on les a mis dans une cuvelte qui a cello EMS
forme (qui est ainsi),

'"5
i -tie

les donner tot ao
!

1-V Los a dOlITICI, 'on t
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Par contra, 11 existo un type de sequence de proposill,Ins,

dont les termes sont egaloment des enonciatives, mars ou l'in-

.sertion d'une panse invaliderait l'ensemble ou modifieralt to-

talement son sens:

(1283) k; lo ko kp:1;i Li; -ta
news -DES a'Aer ncws-DES reposer lit sur
'allons nous reposer stir des 'its'
.. .

i)(1284) an -to Ice p53 6cle wo
1'a

.('''''''

eux tou<1ND chose manger-HB ils-IND rassasieNAB--
'ocox tour muull;nt ils se rassas ient

. .

'cux toes mangent salletel

Ic i , la compaciti? de la sequence est,un proc ede equivalent

a l'inCorporation. Elle' indiqne 1'hypotaxel o7). Whomogeneite
.

./
aspective etle caractere non periodique semblent etre d'aulres

traits caracti-wisant cc type Ac. phrase.

16.8 LE DISCOURS RAPPORT4. Le discours rapportC est on gm;Iral

introduit par un pronom se rCfCrant it la persoane qui c,:it is

source des paroles on de la reflexion cutees.-Ce qui justifie

le traitement de ces pronoms dans le cadre de in phrasi2ologie,

et non pas avec los mitres pronoms, c'est lc fait que, a la

difCCrence de cos derniers, ils ne sauralent assumer une Conc-
.tion nomin4i1.2, mars qu'ils scrvent, a l'instar des conjonctionsL

commc marques de propositions ou do phrases.

Les pronoms introduisant le discours rapportC constituent

lc paradigm° suivant :

1Cre pers. : ma :

20 - pers. ; ye ;ka
3c pers.' : ye : wo

Tableau Al

Les pronoms se rapportant a la 2Cmeet n la 3t;me person-

Hes du sinulier sont homonymes. En nitre, la distinction entre

pronoms subjectifs of pronoms objectifs nest pas pertinent°

dans l'introduction du discours bien Welle 1,3 soit a t'int-

A,
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rieur du discours indlrec.t (cf.11.1415 c). La citatIon elle-
meme-est syntaxiluomout autono. 11 n'Oxiste sous co rapport

aucunc difference entre le discours direct el, 1 discours in-

direct. Les deux styles ne se (list.inguent quo par l'emplol dif-
ferent des pronoms a l'interieur du discours rapporte-

L'integr7Ation syntaxique du disconef; rapport:, s'effectue
de deux manieres differentes.:

1) Ic pronom d'int.roduction adjoint a unverbe par rap-
port atitiel l'ensemble assume le role d'expansioo circonstan-
clone.

Lorsque coin' dont ..Les paroles sent rapportCes est identi-

quo an suj.et.de la phi se clans laquelle la citation est intC-

-_

gree, In distIbction des personncs pout etre - mats nest pas
necessairemont. - neutralisoe an profit du soul tome ze. Ainsi,
-cans los exemples 1285 el 1286, ma et ko peuveut etre remolaces
par XS.

(1285) 'i ke h gcla wo ma

je-IND venir-AST CJ jc-CONS prs demands faire jc
suls venu pour qUe je 111 demaude

c 5-641 -weEe fat boo 'je suis venu lui de-
11-DES mon argent changer mander do changer mon

'quid change mon argent argent

(1286) kr% Hari kc ko wt. t. i -ne ko

nous-IND venir-AST CJ nOus-CONS dire tot A nous
,

(") ko-a -wece fat boo

to -III' noire argent changer

'nous sonnet: versus
pour te dire do chan-
ger noire argent'

(1287) Hair ye e lo 7-6.; -le

tt-IND vfmir-AST : il-DES alter ton travail sur
Itu es\ vcon di-e qu'il dolt alley travailler pour
tot'

2) d'antre part, le discours ra-,:porte pout etre employC in-
di,pendamment, comme :nonce complet on come elCment de In nar-
ration introduit par La conjonction Ic :

(128) / 61i0 65ai to

ils: hommc tout -DRS deveuir Europeen-pp
d)t: tout le monde dolt deveuir (comme 1s)

Europeen(s),

.-441.
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(1216) le ye GC d kC haa -lee ye

et it: tit -IMP le tirer CJ je-CONS prs lien
'et il ditt tire pour clue jc le vote:'

16.81 En dehors de 1a comparaison (c1.10.1432), la conjonction

tyll est attosti?e seulemeot apres le verbe to 'Ctre' ou aprt;s

la copule% Il sort a annoncer une constatation oil one coot:Li-

ston di, elles, soul: syntaxiquement autonomes, a l'instar du

discours rapportC.

voir

(129o) a to y6 6:1:3 107 o-it till Ire
.

il-RES titre CJ ,.:.o-NEG aller-MI Catre-PEG demaiu NI'
cela o!,it (arrive): done to ne partiras pas dematn
'cola otant ;mist, to toe parti:-as pas domain'

_ . , , .-- _ .(1!91) a to ye e nu-a laa 5 i L a 0 z e-it

iL-RES i;tre CJ il-IND venir-PUJ MT je-1ND parlor-
(comme)itest(Wil vienda, je lui parlerat

Int a

Dans (1291), i.e

111111,4911'i' viendra, je Lut parlerat,

ton do pr000m-sujet a chant celut do I'in-

dicatif, Laa, marque terminale d'one proposition.dtermittativo,

u.1 petit se rapportur qu'a lyensemble guile pri.!cede.

Le r=apport selectir exclusif avec le vt'rhe (.09 la t-nda.ice
,

l'iocorporation dans la proposition precedento et l'ahsence

de pause nous font cooclurn au caractere subordo04, des propo-

sittoos introduttes par fx:Ci.

16.9 i,A PAHATAXE DISJONCTIVE. Les conjonctioLis disjonctives kC

sec 'on, poi:rtant', et tich 'on?' impliquent toujours1:,

parat...xe. Les propositions int.rodottos par cos conjonctions

refosent A L''Incorporatton.

ke est le membre du paradigme Le plus amplenuoit atteste,

non soulement en combinaison avec des termes tudCpendants, mats

aossi avec des' :iroposittoos compli?tives (1293 et 1294):
,

(1992)nc kC 55 lo-a boi ke . -gt

(-8o3)enfant IND INACT aller-PHJ an champ mats soo intC-
,_
aa SE-A

'.1.'enfant seratt aLLC an champ,
il-NEG bon -pp mats 11 :!s-t-ifiral-ade'
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11.57 -zi le :ce lc
CJ tl-CUNT prit:re fatre-AST lut au tour 'IT mats CJ

yoo 1)57 'et tl le prta (deli-
trer), mats it re-fl.-CW:1 riiponse envoyer-AST
pondtt...'

(12941 5 -1L ke \ke ma lot pee
tl-IND ventr-AST mot chez mat.i CJ je-KISS nl.lor vtl-

tour

1 est ,,,,e111,1. chcz MO t out too ^
t nit j 0 to 1 s ( a Li ) e II fa-0111011,1de

loge

see to,xti.)11no ,;:alom,fit come marque de coordruation an
niveau ,.let, syntamos nomtuaux

(1.295) sui hiviT pee . :

out uLitson dossus une-DET 11;-chtrer-CST prs dans prs
-laa yaa M30

malson -la elle-NEGinacc. ponvoir isitre deheul-get
k5o 'ou (pour proudre rule antre illustration) st
plus nue matsou (Camille) est diisee on eLlo-

mi=iito, lure toile matsou) pent-elle substs-
ter?'

__ s-rt n priiseuter oily 4nterroatton sous forme d'une ol-
teruattve.

(1296) -met: ke tiA art kwr

prs-omph home IND (levant ou t 1. -NEG atust
an tel homme est devout (vous), out n'est-ce pas
atnst ?

'mot jo sots cet homme (capable de volts expltquer
les proverbes),. cut n'est-ce pas atust ?'
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Phonologic

NOTES

1136 .1 3 7

1) Les accents indiquent les tons: i'ton 'ton
%11.:on has'. L'absence de l'accent sur une voyetle marque le
ton mi-has.

Le tilde repi42senle la nasalisation.

2) Pour les titalls, voir Holas (1962), p.10.
3) N.TOpa Vc nous a fourni des i-enseignewmts complCmiclitaires

par vole de correspondence en 1967 et 1968. 11 nous a ega-
lement etc possible, griice a son concours, de proceder a un
certain nombrc de verifications oralas lots d'une.courte
sae en ate d'Ivol-e en mai 1970.

4) L. Prieto (1955) fait in distinction entry les unit.C,s phonolo-

rignes 'paradigmf.tiques' d'une part et. I.-7 unit.C.! phonolo-

gigues isyntagmattques' de l'autre.

La distinction entre unites 'Aimpl.!5' et unites 'complexes'
nous a pare sufftsante pour rendre compte des faits toura,
y .compris ceux re,.;sortissant

z.1 la phonologl( tactlque. 115
pertraAtent d'eviter certAins ticonvenients clue presente la
terminologie de Prito: d'une part les unites phonolo!ollues
comPlexes - crt 'syntagmatiques' - peuveat egalement etre en-

.

visagees sous un rapport paradigmatique (differents types
de syllabes peuvent., par ex., conslituer des classes dis-
tributionnyltes); d'autre part, le.Lerme 'synlajmotique'
utilise par rference a des unites phonologigtles peril son
rapport avec le terme correspondent. 'syatagme', tetutel ne
se .refi.?re un'ti des signes.

5) Prieto distingue entre traits opoosttioalcls et traitscon-
trastifs.

6) L' importance ede cette distinctin a etc soulignCe par Mar-
tinet (1965a, p.20).

7) Cette distinction a etc propos;c par U.Pilch (1964, p.57).
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8) Les diff;!rents mCcanIsmes de production des vClo-labiales

dans les lan:.;nes ouest-africaines out etc cicrits

P.Ladefoged (1964 , p.9 ss. ).

9) Ces deux types de labllvlarisation out 1,; d;!crIts par

Pike (1947b, p.28b).

10) Les, arguments b) et c) presnpuosent clue leS sequences /C/

soul dlitInctes des sequences correspondautes /Cu/. Or,12s

sequences /1v1/ et /gu/.ne soot pas attpstC'es (levant des

voyelles antrlenres; /kw/ et. /gw/ n'apparaissent pas de-
.

t evant deS voyelles pos erieures. Soul /kw/ a te trouve/d-
.

vont /a/, dans les unites /kwa/ 'nons - im7erattf' et'

/kw;A:1/ 'nous - nCgatif', quo lion pout opposer a

'poll'. La dlfficulto est quo l'on pent considCrer /kw-/

dans les deux cas comme un s1,4nifiant /ku-/, varlante le

/ko/ 'nous', d'ou 11 resulte la'possIbillte d'analyser le

/w/ comme condltIonliC par la joncture.

Maus mane sans toner compte de cette opposition contesta-

ble (levant /a/, 11 font considCrer quo /kw/ et /gw/ sont

phonologiquement distincts do /ku/ et /gn/ en raison de

leur distribution. /kw/ et /gw/ apparaissent dans (les po-

sitions d'on les sequences 'consonne voyelle' soul ex-

clues par principe.Ainst [kwel] 'plan to ressemblaAt auln-

ment', interprete comme Vktice./ - par o'pposItIon a [kwe]
,

qui serait interpret° comme -,comporte-
,

ralt une combinalson de voyelles qu ne se trouve pas ail-

lours a l'inti;rieur dune syllabe. La memo obj.?ctIon 10;,-

1(sweralt contre les InterprCtations de [gwe:] 'caillou'

comme './guce/ et, parallelement,/de [kwe] comme /knei et

de (gwij 'venue' comme 6/giii/./D'autre part, le verbe

/guo/ 'cliercher' n'admet quo l',/analyse en /gu.../ et non

cello on 6/gw.../, Au fait qn'll recoil le trnitementnmr-
.

photonologiTte reserve aux 'verbes longs' (cf.12.1021),

parallt;lewnt a 'rouler', /666/ 'couvri,-' etc.

II) Ladefoged (1964, p.6) pense que l'inspiration est en gim-

rol ictips;le par une expira..ton simultalle et quo

fi.ronce r;,elle entre [b] et [6] consiste dans l'Intensit;?, 445
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plutOt lue dans la direction deI'a:wel d'air. L'applica-
tion de tochnignes instrumontalys serail indispensahlepour
verifier ce fait en ce qui concerne le /6/ toura.'

12) Les voyelles admisos apres les consonnes nasal:es corres-

pondent, par lours degri;s d'aperture, aux voyelles nasales
(cf.5:1). Si, au lien d'interprcter cello nasalisationcom-

.

me conditionnee par les consonnes nasales, on la considere

COMMO eta.tt pertinnnte, l'opposition entire les consonlies

inspirees et los consonnes nasalos di,sparait. Ell es so
trouvent atoms on di;tribution compl6entaire: les inspi-
re.os devant les voyellos orales, les nasales correspondail-
tos devant les voYelles nasales.

Cette solution, qui reduirait L'inventaire des phonomos
consonantiques a 18 unites, est prOSOOtOO ICI COMM(' line

hypothese. II r,ste a verifier SI Los. inspirees no con-
naissent pas de variantes nasales clue nous auraleat 'echap-

p:2. jusqu'ici. Cotte possibiliCe a etc onvisagiie au cours
de l'analyse, mats son examen n'ayant ahouti o ancun
tat posilif, 21le a Ccat;?e, pout. -titre trop Vito. En
revisant 'plus lard unc transcription fait° par un des in-
formaiours, frapp'e par sa tendance..:1 mettro '6'
dans cortains mots commencant par ce clue j'avais pr' s poui-
un /m/.

La varianto -mu de la marque du pluriol (cf.11.L51) cons-
tittle un autre obstaclo a cotte interpretation plus'cono-
mique. C'est un cas icar.LO, ma's clairement attesti!, d'une
sequence nasale voyelle orale (cede dornire ;tart du
dogt4i d'aperture 3). /m/ est ICI commutable avec /6/ dans

un coltexte identilue, car S I la s:quonce '6O West pas
attester, elle est ileanmoins admise en vertu des ri;glos

ceMbinatoiresdes//filioniintes (la forme la plus proche attes-
tiie 6O;)).lifriterpretation de -1110 comme r;,a-

Ilse (m.o] (cf.2.2.171), pormettrait d'esquiver to prohle-
.me, mats rant hien avour clue La nasale do -11Io Ot pre_

sente pas la longnieur caracti-iristique des 14,alisations do
/0/.
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1.3) Dile variation semhlable entre Inw] et rw3 et entre-Cy] et

[II] a etc constatee en yorouba (voir Siertsema 1957 -58).

En toura, [ow) est en distribution compl6eutaire non sou-

lenient avec rhl , ma's miss' avec /g /, fait (Inc /g/

nest attest° que devant des voyel1(:s orates. [ow] est

poortant assign° a /wi, farce quill appara.it devant des

voyel.lcs postrieures, position gui n'almot pas les phoms,-

mes de la serge lablovblaire.

1.1) Notre symbol° 'y' bquivaut au symbols 'j' employe par Mar-

tinet et Sauvageot.

15) Voir, entre autres, W.E.Welmers (1950b).

16) Pour une ;tude instrum:nitale portant sur in tonalit; du

toura et traitant notamment de la realisation des tons, du

rapport entre la hauteur musicale ,et. la dur'ee, et des faits

Wintonation, voir Dearth (1968).

17) Ladefoged (1964, p.10 et 11) ne menCionne qu'une seule len-

gue ouest-africaine possedant la serie de phonmes kp-gb-

b-6.

18) cf. Dearth vt Zemp (1967), 3.2.5.

19) Dans le dialecte6aa, 11 n'existe qu'un ton moyen quisem-.

ble, d'apr8s les donnbes que nous poss;,dons, correspoudre

8 in foil au ton mi-haut et an ton 1n1 -bas des autres

lectes. Ainsi Nit/ 'yin' et /wtt/ 'soli du na8, sort des

homophones en 6no. Le 600 possis?de done' un systc;me tonal

trots registres pertinents.

20) cf. Dearth (1968), p.51 ss.

21) Co criare est proposb pour in di,finition phonologigue do

In syll abe par 0. von Essen (1951) , qu i park de 'Phonem-

gruppenbildung' et par E.Haugen (1956), gui del i n i t lasyl-

labe comme 'the. smallest unit of recurrent phonemic se-

quences'.

22) En wuu, /L3/ est en outre reprbsenti! par /0/ devant /u/,

du fait de l'existence de la combinalAon /ou/ dans cedia-

lecte.

23) L'aiternance clsignbe sommairement par le terme de 'ton

moyen' est traitbe dans 5.31 comme anehitoneme, dans 6.32
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et 7.22 come morphotonCMc. Ceci tient a la distribution

limitec du morphotoncme mt -haut, Lome oppose do morphoto-

nem° moyen. Lc morphoLom;me ml -haul apparalt clans la pre-

mit.n.o position votalique de la syllabe (7.22) et commeele-

merit du satel.!.ite du mot phonologique (6.35). pans ces

deux positions, l'alternance du Lou moycn n'exclut done

pas la pertinence desmgistres mi-haul ct mi-bas; car ti

pent y avoir opposition entre un Loll mi-hauL reprCsenLant

le morphoLom;me mi-haut et un Lon ml-has repr;Isentara le

morphoLonme moyen: Par contre, Mans la deuxi;nue position

de la syllabe, position dans laquelle le morphoL9nc;me mi-

n'apparalt pas, l'alternance implique la neuLralisa-

ticni de l'opposition entre les deux registres et esL done,
,

a jusLe titre, cousideree comme un architouemc.

24) Pour les partictilariLCs pholiques des id;!ophones, voir IL.

714.

25) Mi;me les syllahcs mineures a tine senle unitC phonCrmaLiqua

sonL phonologiquomeuL complexes du fait qu'elles compor-

Lent ncessairement one composauLe tonale.

arc26) Le terms ImornhonCme' esL ici equ'il a te de-

fini par 2.S.Harris (1951, ch.14); volt- aussi section 1.3

ci-des.sus.

Le terme imorphotom;me' se trouve par ex. chef Welmurs

(1950a).

L'emploi (Li concept de morphonCme se jusLifte, d'un point

de vue pragmatique, comma un procdC 'economilne permettaut

de dCcrtre des series d'allomorphes sujets :1 des modifica-

tions similaires. Dans cette perspective,- le morphom;meyn

taut qu'unitis n'est qu'uue fiction - synonyms de la varia-

tion phonologique r4ygull(;re des signifiants. Solon Pemplui

qui est fait ici du morphoin;me, 11 possi'de cependant le

sLatut dune unlLe linguistique. La comparaison suivantede

deux mod(;)es thCoriques servira d'illustraLion a ce point
de vue :

Sort nn systamo A, qui possede les phoaemQs a, e, o et u

commutahles dans un coaLexLe m...1. On o'.itient au maximum
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- on faisant abstration do la possibilia) de l'homonymie-

quatre signifiants simples differents, a savoir mat, mel,

mol et mul. Dams un tel system° - depourvu de la dimension

morphonologique -, le nombre do signes distincts me (1;!pas-

sera pas le nombre de combinaisoms de phonemes admises par

la langue.

Un systeme B, qui possede les memos phonemes et la memere-

gle dn commutation quo A, admet on outre qu'un signifiant

soil represent, scion lc contextc, par deux variantesdir-

ferentcs et quo deux signifiants diffin-ents so tent reali-

ses par la memo varfante dans un de deux contextes W...X

ou Y...Z:

al mel

Y...

mal

mal mol

mal mul

mel mol

mel ~ mul

mol mul

mal mal

mel mel

mol mol
etc.

Comore it soffit quo chaqme signifiant differe de chaque

autrc dans au morns un des deux contextes, le nombre des

signifiants distinctspossibles dans le system() 13 depasse

de loin celui des phonemes. 11 egalc lc nombre des varia-

tions admises par le systemc, c'est-fi-dire le nombre des

morphonemcs. I1 s'ensuit quo les unites servant a disLin-

gum les sigues dans um tel systeme me sont pas les phone-

mes, mats les morphonemes.

11 est vrat, clue l'on imagine difficilement un systeme du

type B fouctiannant efficacement come moycm de communica-

tion. Mats on admettra la possibilite d nn sons -systeme B

fonctionnant dans un system° plus large organise primcipa-
.lement scion le Model° Act ou les intersections des'signi-
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fiants sont contrehalances par des redoadances copresen-
tes dans la chalne parl;:e.

Le satellite du mot phonologique tottra pr;Isente en effet

tine organisation analogue a cells du modete B. On estobli-
.

ge diavoir recours a La morphonoloie pow: rendre compte
du fait que quatre tons constituent six morphemes dis-
tincts a composate segmentale identique (cf.6.31-6.36).
Alors que 11CAude morphonologt.,ue devrait eu,princ!pe .kro
facto systmatiquement et ,.1;!tendo a l'ensem:,to do la
longue, il est 1;,g1l1M0 de la bune ;sk nelques sous-'
systemes part iculiers pour lecitiels elle est ;3eonomilue,

lorsque, co;:.me c'est le cas en toura, les morphonemes et
1s phonemes - a part quelques variati9ns sporadiques -

sont identiqucs dansle reste du sy,steme.

27) L'assimilation du type do resonance s'effectue aussi hien
apres one voyelle nasalisee par position (c'est-a-(lire

apres une consonne nasale, cf. note 12, supra) qu'apres

into voyelle a nasalisation distinctive. Par contro, 'lest
interessant de noter que la nasale indeterminee n'a aucun
effet d'assimilation sur one voyelle qui suit et-que,

loisciu1elle est prci-(i!e d'une voyelle nasale, elle condi-
tionne la discontinuation de la nasalisation (ex.6).

28) Ces obscrvati:ms ont eto verifies an moyen de techniques

Instrumcntales. Cf.Bearth (1968)1. P.49-50.

29) 1...grammatical units such as words, or grammatical bor-
ders, may carry various potentials .:hick are 'not actuali-

zed as phonetic data at' every occurrencecof those words or
borders, but wich are important to practical orthographi-
ca! symbolization of a language and to its phonemic analy-
sis.' (Pike 1947a, p.163)

No tons quo les cas traitC!s ici ne cocernent pas seuLemont
des limiter graAmaticales. Alors que la limiteentre "noyati
et satellite Au mot ponologique coincide tonjours avec
tine limite entre deux monemes, cello entre dex unites syl-
labiques est souvent sans rapport avec la segmentation en
signifiants, ainsi, dans s3=3 'prix'. Mats cc qui vient
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d tytre d t des limites gramma t s ' apid )(pie a fort ion)
affix 1 im Les purement phonolog nines .

30 ) c . Hearth (1.968 ) , p. 50 s.
31) cf. Dearth (1963)., f . 19-23.
32) cf. Pike (1967), 5 .12.
33) etude d'in itos I inguistiques plus comprehensives quo la

phrase est precon s ee , entre autres, par hike (1967: von-
sections 5.63 el. 1.1.. 723, qut cont ienne :rt aussi de aombren-
s es references bIbl °gra ph trines . ) Pour le t oura , ef Bear th
(sous presse) , 4 3.3.

Grammaire
3.1) cf. Frei (1.962), 2.3. (p.133).
35) voir par ex.' Lengac re (1964 ) , p.24 ss .
36) Les phrases 68-77 et 8.1 -8.1 out etc donne' es par nos n for-

ma tours sans anemic hesitation on rCponse a .1.11 phrase fran-
ca Ise correspondante s il. e::t. a not er qu 11 st, d fil-
e de pour on Tora de les Imaginer darts un c on t ex te luau-

, sans que le suje t - en 1 occurrenc e tic ' enfant ' - so) t
determine. Par ex : ne' AF.! 'un ..n fan t ( rpt el. c °lulu e ) '

ne 1:1a '1' enfant ( 01111

ne do 'AC 'un certain enfant'
56a ne 'mon enfant'

Nous avons tu'tinno ns r e t. elm les exempl es t e .1.s tin ' its nous
ont ;A;.! doni);.s , vu rin 1.s sort gramma t icalement, corrects
et, (in ' on obt lent un enonce parfa Lenient nature.l en substi-
t tutu I. ;.1 lie un Levine 10121 c t determine, par ex.
' t o chef de v i 1. 1 age' , kw i ' 1 'Europeen' ( 11 n' y cn a (ii' un
sew!. au v 11 Inge ) on tin nom propre.

57) cr. tiiirt..inet. .19676, .1-19, p.119.
38) Nous ap;w1ons one I. 1t. rques Los morplusymes dont le .support.

segm,ntal fst to talome n t ass im le a la vo ye 1 le pi-ee' (lento
( qui compronnent done tine voye I le 'inlet ern) nee , cf. 6 . 26 ) .

Nous fat sons abstrac t ion is i des morph tnie s
ive (pi ent rent. 1. eine n t dans le in;me pa ra gme ( c .12

.1) .
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39) Bendor-Samuel (1965, p .4 55-56) tra Ito d'un probleme analo-

gue en b imoba. Un certain nombre de part icules , au lieu

d ' etre rat tachees aux s igwss lex;mat iques adjac en L s aux-

quels ell vs ' peuven L etre phonolog Isuement. 1 i ;es , soul: ox-

crattes du contex le imm;diat e L tutegreos au n 1 veau do la
phrase, ou (Ales fonc t onnent independadent des structures
lex;mat

4 0 ) Nous reservoirs le L erme ' predi cat ion' au rapport fondamen-
tal de la trame I ex co-syntagmat I que , Landis le terme
' actual isnt ion' sera emdl 034: pour couvr ir 1' ensemble des

tra 1 Ls neessa fres A la constitution de l'enonc;
. Le rap-

port entre pred Ica t on et determina L ion sera precise dans
11.94 (schema 22).

4 1 ) Un s igne zero est 'un s impl ic 1 te dont/ le s 1 gn f 1 e se

d;gage des rapports m;mor iels ou d iscurs 's , mats clout le

s ign f 'ant n' admet auc une real isat i on ph n I que ' ( (lodel ,

1952, p.31) -Notons, a propos de la copule 0 ( 9 . 14 ) , qui el-

le ne sera reprilsentee dans les donuees que lorsque cec
est nee essit ire pour 11 Clue idat ion d'un fait grammatical.

42) En in te rpr; taut comme une ca tone la presence d'un monCme et
1' absence s mat tanCe d'un autre, nous repondons par I ' a f-

f rma L ive a la quest ion soulevee par U.Fre ( 1 96 2 ) , 'do so-

vo ir s1 un monCme petit e tre pourvu dime eaten° quI eu fc-
ratt I' i!qu va lout un syntagme ' (p.136, note 25 ) .

4 3 ) hypo t.hCse d'un enonc; hors s Lunt i on se suf f i sant :1 lu I-
,

memo, crttiresonvcnL invoque pour v tahl r la t ypolog v

des ;noncCs, nous paral t etre uric fiction savante Vo ir

1104 is (1967b), p.324 : ' .. en fat la s anat. ion qu i mot ive

enonce d' tin message est tin faCt.C1.11 important dans son
i dent if feat ion sCmant
Tout imonce' normal; est 'en si tuat ion' . L'tn.tegra.tton dans
un 'context(' donne. correspond as un bes.o in fondamental de la

communication, (l'ou le caractere obi igato ire des s ivies
,ressort ssant cot te Cone t ion. Les enonces d ts 'en si twi-

t ion' (11ou is 1(Y)71)) - nue nous appellerons, (' apres s Fret (.1967a),
des quas i -phrases - sont prec caract s on toara
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par l'absence de signes explicites se rapportant

Ces enonces se rapportent on general.a des situa-

tions hied definies qu'ils impliquent. Ainsi les saluta-

tions et les remerciements so referent a desconteXtes so-

ciaux tres nettement circonscrits. bans cos conditions, on

pout evidemment se passer de signes speciaux destines asi-
.

tuor le message par rapport a son contexte.

4) Le critc;re formel pemettant de determiner les fonctions

primairos de l'enonce .est en toura la cohernce syntagma-
.

21te, c'est-a-dire la possibilite d'inserer un adverbe de

/-modalite (cf.11.10.1). entre deux termes lexematiques. Cet-

te insertion s'avere impossible daps his successions de

deux termes dept l'un assume une fonction secondaire (cf.

10.112).

In) '...toes les radicaux veribaux peuvent fonctionner ;gale-

ment commie des noms' (Manessy, 116.4a, p.124).

1:,) Nous considerons qae l'identification'est incl use dans in

presentation. L' lentificaticen trouve sort expression in

plus pure lo.sque la marque terminale est assumee par la

particule le. (Cf.15.24, lo49 et 1051%)

QUO' qu'il en spit, it e..t certain quo l'identificationftel

la preseatatton relevent en toura du memo type syntaxique.

Quant aux termes lexematiques facultatifs susceptiblesd'e-

largir la composante lexematiqtw de l'enonce pre,.entatif,

ils relilvent de L'enonce emphatique (cf.ch.15).

7) cf. Frei (1967a), 0.688.

48) Cet.e classification diffCre legCremeat de cello de Frei,

qui reserve la notion de quasi-phrase' exclusivemeat aux

Orases reduites a une seule unite syntaxique et cello die-

no.tce-poteau aux phrases complexes dont lc noyau est une

quasi-phrase (Frei 1967, p.689 et communication pesonnel-

le, mai 1970.)

En toura, le criti.re decisif pour la clssification des

enoaces-poteaux nous parait etre la possibilite ou

ibilite dune expansion, critere qui est renforce par

an trait ttp selection caracterisant le noyau: signes nomi-
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naux etc. lorsque l'expanston eil 'possible, Interjections

etc. lorsque l'expansion est impossible.--Itar centre, la
presence 04 l'absenc0 Tune expansion facultative .e nous
semblent pas is:try pertincntes en toura pour la difFren-

,

ciation des enonces: wanlc 'merci' et .

wanlc baala 6a 'mc.r-

cispwir le travail' relCvent du mime sous-type.
49) Les criteres de '.saturation' et d'integrati=fli unt

ete proposes par Bouts (1967b, p.331 s.). Scion Int, les

restrictions laAs ces deux domaines scout des Faits carac-
teristiques de co quill ap,,elle les 'enonces marginaux.'

(par opposition affix 'iutoncCs rev?lateurs'). D'aprCs ces
criteres, sem:ilerait que les ellipses dotvent etre 4-

finitivem?at exclue5 de la classo des qua,i-phrases.

50) Pour principe de l'e,!uivale.ce substitutive, vo,r par
ex. Frei (1962, 1.2, p.130).

51) Expression employee par Martinet a. propos du verbe basquc

('La construction erzative', dans 1965b, p.216).
52) Le circonstant (cf.9.121) of le complement de verbe sont

toils deux dos cxpansions,du prCdicat. i.e premier est'ca-
raca.'ris;! comme expansion primaire, le second co-ime expan-

;

-stop sccondaire. On peut rapproclier cette distinction de

cello iitablie-par Bally entre di'tceminattons extrinst;ques

(rapport primaire) et dCterminations

secoudatre). (Bally 1965, P-93.)

:)'autre part, !es degres

_xtml-itivement. aux niveaux

tien lingutstique condos

Ainsi, on tomes d'unc analyse

dicat et le ci7conOwnt constituent en

level tagmeri:s tandis que

taw-erne' qui s'tntegre dans

intrinseques (rapport

fonctiounels.correspondent appro-
.

(levels) des modeles de descrip-

sur conceptA\une hterarchtc
\\

tagmcmique, lepre-
-

__Ioura des 'clause

l'objet est un-phrase level

lc syntagme.(vcrbal phrase)
agsumant lc 'predicate tagmeme' (cf.Longacre 1964, 3.8.).

Cc quill importe de remtoqUer, c'est quo lns derCs fonc-
tionnels_diffCrenciant les termes de l'enoncC ne sont pas

universcls, mats pcuvent varier dune languc a l'autre.

Notre interpretation du rapport objet-vcrbe cst confirmCe
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plo- 16 fait :lie lc erbe pent etre trin,poso en complement

de'verbe '.'able du substitutif w6, tout en rostantCtroi-

tmont 11;1 a la function do prdicat par l'In,ermdiaire

dSl t. it It ic (cf1) 252). to 1.

g,fler.demnt a l'inleriour dune senile et memo function

primaire (cf.11.741).;

53) Les tetmes 'Vemme', eh3 'marl' cntrent

dans d.,s rapports du type alienable; tow, les autres ter-
.

mes dc pa.-enteat'entrent que daqs des rapports inalienah!es:

6 tic 'moo P('re'.

54) cf. Frei (1962, 1.2., p.130).

55) L'opposItion entre deux cat:nies n'e t jamaispurement pa-

radigmatique, mats Implique loultrors tin contra,.te de3fonc-

tions (cf. Frei, 1962, 2.3.2.2.P$.137).

Connie la cotene e,,t par definition un stOe non segmental

(Frei, 1962, 2.3.2.2), it e3t clair .,ne to critere permot-

tant tie diffi_.rencier deux. ca tones est Cgalement d'ordre

non segmental. Cett.r observation rejoint ce (pie Longacre

appelle le 'dual structural criterion' (1964, p.I8): 'For

two patterns (syntagmemes) to be in contrast, they must

'aave more than one structural difference between. them; at

least one of these diff-e-rences must involve Cie

the syntagmemes.' Ce critcre implique essentiellement qtt,e

l'a%sence on 11 presence d'un signe facu1t3tif, cm la sub-

stttution d'un constituant par un altre, ne constituent

is des differences grammaticalement pertinentcs.- atm,ins'

qu'elles ne soient--Tecessairement ',lees a un aatrc change -

-moat: pr4sselic'eAou absence) oblig..ttoire et simultanCerPtoi

auCre !tight., 4iffer nee de distributlon da l'ensemble,ete.

LI' est interessant do voter qu..! poor Loncaere 'dual

structural criterion' est un prinelpe empirique. Or, la

notion (le1a catetie,-Krinet d'y arriver p:'r de'ducti.oi par-

lir tie ia tite.orie g:oiralo du signe. 11 est en fall une
consequence diree to du caractere 11011 se!ment at du catenant.

Ifne precision s' impose copendant: la distinction des cm:-
nes, commie cello dos segues ea sCnCral, repose on derniclre
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analyse sur lc cit.,;re semantique. Le 'dual structural cri-

terion' ne distingue done des catenants que lorsqu'il cor-cor-

respond a unc difference des eaten:as. Sinon, it s'agit de

la difference entre deux variantes du memo catenant.

ce dernier point: Frei, communication personuelle, mai 19711)

Pike (1962, P.252) admet/une difference semantique (iffe-
rence in structural meaning) comme second cri tere, m'eme

lorsqu'il n'existe qu'une settle difference formlle (de
distribution) entre lj x constructions.

56) Signalons que, dans cortains des exemples donnesci-dessous,

ni et teni paraissent ire pas 'etre librement interchangea-

bles. !Inc documentation plus ample non's permettra probable-
.ment de preciser davantage les implications de la differen-

ce entre ni et lent.

57) Ces affirmations semblent contredire le Principe enonce
par M.Houis (1967a, 9.156) z; propos du syntagme appositif,

.

scion lequel lgeneralement,...l'ordre nest pas pertinent,

car 11 est interchangeable'; pourtant le syntagme toura en
.

question repond bien, par son catene aus.si que par sa
formali.iation, a ce que l'on ilentifie univerellementcom-

me un 'syntagme appositif'.

58) En kpelle, la valeur definie est exprimee de fagon sembla-

ble par l'anaphorique de la 3e personne du siagnlier. Ma-

ncssy (1964a) l'interprete comme tine modalite du rapport
de determination. L'analyse proposee ici est, bleu entendu,
strictenient limitee au toura. Notons que a 'deficit' est re-

.

lativement peu frequent en toura et tie saurait etre compa-
re, de cc point de vue, aux marques de determination dans
d'antres langues mande, et moans encore a l'article defini
des langues indo-curopeennes,qui est le noyau du syntagme
(cf.Frei 1968, 3.22).

59) Tons ces emplois appositifs des pronoms ont en common le

fait de se ral.porter,a la mise en valeur d'un sigue nomi-
nal, ceile -ci pouvant ZAre associee a tine function empba-

tique, relative on deictique.

60 A cau-ae de l'assimilation du pronom substitutif appose an
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ictiqqe laa, celui-1 n'est pas necessairement percepti-

ble. Nous supposons neanmoins quill est present dans tous

les cas, en nous fondant sur l'equivalence paradigmative

entre 1&; et e, ce dernier ;twit toujours suivi, en deixis

interne, d'un pronom clairement audible.

61) Tandis que la reduplication au niveau de la syntagmatique

lexematique est caracterisee par. la conservation de la to-

nalite inherente aux termes, celle relevant du ntveau des

themes lexicaux comporte une tonalite syntagmatique part,-

cull;.re (cf.11.l2333).

62) Sera donc appele syntht;me 'tout signe susceptible d'Ctre
I I

considere comme forme de deux ou de plus de deux elements

sematiquement olentifiables et qui, en tons points,se

comporte syntaxiquemcmt comme les stgnes minima avec les-

quels 11 commute' (Martinet, .1965a, p.14).

63) Nous ne voyons pas que la tonalite syntagmatique - trait

caracteristique de la composition dans d'autres langues

mande (alPsi en susu, cf.Houis, 1963, p.102) - puisseetre

en toura un critere decistf en vue de la distinction entre

les synthclmes du niveau lexical et les syntagmes du niveau

discursif (sauf dans les syntagmes reduplicatifs, cf.note

61). Les syntagmes de possession, d'annexion et de speci-

fication (ce deruler comportant une.tonalite syntagmatique)

ne se-distinguent entre eux ni par le degre de complexite

qu'ils.peuvent atteindre, ni par les possibilites substi-

tutives de leurs constituents,. ni par leur degre de compa-
.

cite.

64) Le paradigme deictique du wan compte trots termes:

ke e ' (ce).. -c '

lc - la '(ce)...-1 (tout pres)'

1. (eloigne)'

L'opposition Eke} : {le} permet de situer un objet quantii-

sa distance relative par rapport au locuteur, a l'otterieur

du champ visuel de celui-cl. La tripartition de l'axe de

dlitance que l'on constate en wan est ; mettre en paralle-
,

le avec les degres de dlakance exprimes par les signes ad-
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verbio-nominaux de lieu dans tous les dialectes (cf.11.7L11).

Les particularites (l'emploi et de timbre vocal iyie des

deictiques wau constituent le trait Saillant qui, a cause
de sa frequence dans la chaine paee, permet drl e reconnai-
tre aisement l'origine Meru d'un locuteur.

65) 11 Taut insi4ter sur le fait que l'emploi 'nom'inal' duvet--

be est restreint on toura a la fonctiou de cortiplement de

verbe et a quelques cas particuliers d'emploi comme complk-
meat de circonstaxit (cf.11.254). t.tie l'ort e-,t Lento de wt.:-

life-2r deresiduels.

Vu que le domains commun aux noms et aux verbes est appa-

remment beaucoup p1 is restre,int on toura que dans certal-
nes autr,,s4laugues mande - par ex.cn kpelle (cf.Manessy

1964a, p.124, et note 45, ci-dessus) - on est on druit de
se demander' si le terms de 'verbo-nominaux' souvent employrr

par reference an verbe des langues mande est justifie dans
le cas Farticuller du toura. 11 a ete retanu principalemont

pour marquer l'aptitude des verbo-nominaux a se combiner
avec des modaltes uominales.

66) 6a est attests comme variante archaique de la marque geron--
dive -a.

67) La voyelle mi-fermee breve /t/ qui apparalt on reduplica-

tion constitue une exception a la ri;gle formulee pits haut
(2.2.7), selon 1,pquelle les voyelles d'aperture mi-fermee
sont tonjoars/geminees. Elle represents une particularite
phonlitie de Ces formations intensives, supposant un rap-
port avec un signs comportant une voyelle ml-fermee longue.
11 n'est.pas licite ici d'interpreter /t/ bref comme une
variants libre de /0/, etant donne que sort degre d'apertu-
re est invariablement mi-ferme.

68) A voter que l'argent est compte par unites de cinq francs.
(9) Le derivatif le- ne doit pas etre confondu avec la parti-

cule emphatique le (cf.11.15 et 15.), malgre une certai-

ne afinite des valeurs de ces deter morphrlmes. le- est bier'

prefixe et non, comme le, suffixe, car :

a) le.redoublemont de Iek117, et non de 1:717 senlemenC(cf.
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11.511), et

b) l'emploi de lek/11 - len a l'initiale d'un syntagmo,

par ex. en derivation adve:biale (11.73),

demontrent que le- forme une unite a.,.ec le constitnantsut-

want et nom avec celui clue le precede.

Les deux morphjmes peuvent coextster dans 1C4HZ`MV SylltajMe

nominal et memo etre juxtaposes :

yoo ebaa 13 'giant au tissu de bonne qualtte,
it n'en a pas achete'

yoo gbaa-le lek/1/ to 'quant au tissu, 11 Wen a pas
achvle du boat'

.

70) Mats hi encore, il reste a votr st des vertficattons de-
.

taillees ne rove tent pas des restrictions systematiques

qui correspondraient a tine ramification additionnelle des

adverbes purs, suivant qu'tls sont apt es on non a fonction-

ner commerprediCat circonstanciel.

71) L' etude sematiiique ills idC!opliones pose des problemes par-

ticuliers; traduction francaise que nous donnerons des

exemples cites ne pretend pas etre plus qu'une approxima-

tion.

72) Signalons toutefois que nous ne possedons aucun exempla

attetant les adverbes de position on les adjectifs inde-

termines comme bases d'un derive en fvet.

73) Ponr.les terms sdenominatTl" et 'deve-batics, volt Benve-

niste, 'Les verbes dClocutifs' (1966, p.277).

74) Le terme 'indice structural' se rapporte a l'expression du

depart d'une transformatton.

75) Cet enemple nest pas atteste tel glel, mats il est ticite

d'inferer a partir de cas analogues connus qu'i1 pout etre

obtenu sans difficulte.

76) Manessy (196a, p.128-129) Ccarte 1'hypothese d'un paratl-

le sajet:ver'Je = determinant:determine pour des langues

monde. Pour Int, l'analogie s'etablit entre le syntagme de-

terminatif dune part et le syntagme consttte par le stljet

et le predicatif de l'autre: 'dans les deux cos, le rapport

:q.alill entre les deux terms est un rapport de determina-

lion, ou, si l'on prefere, de definition ou de sel.:ction'
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(p.129). Nous aeons donne dans la section 9.11 lcs raisons

pour lesquelles nous aeons cru devote analyser l'enonce tou-
ra solo nu point de vue diffC!rent.

77) Amackor (1969), 3.2.3.1.2.: '...tuttc le catene basate su

una stossa relazione tra s termini de: sintagnit, ad esem-

po la determinazione, o lapredicazione, u, ancora pill go-

noralmente, la relazione n-s, formano classi cateniche,che

definiscoho Alpt tattici sempro pill vast t.'

78) Le terme 'dicto-modal' est omprunte a Donis (1967a, p.246),

qui l'applique aux particules dicto-modalos.
79) En W:11 oriental, co suffixe comporto un support vocalique

-Ft: 15-5, n5-5, kpaa-,. lido -.a, etc.

80) Dans l'exemple (69o), l'habituel est cite dans une proposi-

tion determinative. Toutofois, la valour aspective est la
mettle qu'a l'enonciatif.

81) Les exemples 6979.698, 7o7, 714 et 717 sont des enoncesenr

phatiques. Lurs predicatifs diffrent de coux de l'imon-

Ciatir (cf.15.21); mass non l'emploi des aspects.
82) 'Quo le sons propre se sort affaihli pourrait etre tine in-

dication de la grammaticatisation..., mats quail(' on y re-

garde de plus prLs c'eat un argument qua ne satisfait pas,
puisque rien ne dit quo l'affaiblissement du sons proprc
implique quo les formes s'int&grent dans un systeme gram-

matical' (Schogt, 1968, p.30). A quoi s'ajoute nile antre
difficulte: la notion d'affaiblissement de sons est plutot
vague et le fait luit-memc n'estguere verifiable lorsque

l'analyste est oblige d'aborder la semantique de la langue
qu'il etudie'par le brats de la traduction.

83) Note diachronilue: les aspects simples a suffixe (lo-ii

et Ls-a) sont egalement issus de syntagmes circonstanciels
(1;1-ye 6), mats difference de lo-vea (cf.12

do
142), ils n'ont pas conserve leer ambivalence syntaxique.
lo-ii pout etre mis en parallele avec sa correspondance
dan - du partiCipe lo"' -s* 5 et de la postposition

tr$3 'dans' (les chiffre; marquent les regiStres tonals,1Jo

ton to plus haut, 5 le ton le plus has, cf.Bearth, 1967)-

. '
e!..1'.

460



454

dui reflete le memo type de syntagme.

84) cf. Frei (1967a,p.689).

85) cf. Am..cker (1969),

86) Terme emprante a la geometric.

87) Saul comma pr:licat copulatif et apres to ex. 798,

fin) , on be apparait dans sa fonction props:, non

e

gramm"-
.

ticalisev, d'adverbe, sans tre lie a un aspect particn-

lier.

88) lino particule Lel ces deux memos nuances a etc

relevee en malinke (Houis, 1967a, p.201).

.89) L'excInsion de l'usage courant du suppositif non pr'oc;?de

dune conjonction tient pent. -titre au fait qu'il est l'homo-

nym-? de l'accompli statique negatif (o lo, cf.12.41).

Ue carJctere distiact des deux aspects resort de tours

rapports dans le systeme_:

O to = accompli aff.:accompli neg.

ii/e le : o to = suppositif aff.:suppositif neg.

Cohime l'accompli nest pas dans une relation directe

lesnppositif, o..le no saurait etre"constdere comme le

terme neutralisant de ces deux aspects; *1 sagit d'une

homonymic.

90) Note historique: 11 est probable quo la representatio du

snjot par un pronom, toile qu'elle se constate a l'ingres-

sit', alt etc courant° dans un etat de langue anterieur et

soit a la base de la sequence liee sujet + predicatif. A

actor quo la reprise du sujet par un prdnom predicatif est

obligatoire on dan et en kpelle.

De mime la marque d'insistance : pout titre ramenee a un

prono6 anaphorique: le sign° nominal etait pout -titre

re du pronom par une pause et une intonation particuliere

et at-1st mis on relief. La representation pronominale de
l'emphase est attestee dans quelques cas :

uros : pC lit: IC C 03 t lc chi on OH 1) wia (11101 on 10
dIt

Ces observations nous amenent a distanguer trots degres de

cohesion interne de l'enonce, marquant des procedes de dif-
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ferenctatton grammaticale:

I) enonciatton lies;

.2);Isyntaxe de representation: ntiltee en Vieux tourer pour
la mist. en relief (obltgatoire) du sujet-, pour l'emphase,

pont- maqqer l'antecedent do It relative et pour renforcer
la deixis; co dernier usage se mainti.nit encore darts to
tonra actuel.

3) syntax-, se;:ment;,o. tmpliquant l'inversiou de ' ordre des

coitstituants. El le constitue on dev-loppem,nt
zsi partir dc

la syntax: do represent-tio:, avec laquelle elle a en com-
mon ;Al popriete d'isoler Ulltermo qui est Aqlsttit.e repris

par un pronom Inaphoriine (Cf. note 101, infra.).

91) La relative ost 'en general...line phrase snbordonneo ratUt-
chee par un moyen tel qu'un pronom a un terme flit antece-

dent' (lenventste, 'La phrase relative, probleme de syn-
taxe gonerale', 196(i, p.208).

92) 11 est toulefois possible d'etablir un darallele entre la
per rode narrative et la phrase emphattque lch.1.5). Le pro-
dicatif continuatif est on effet identique an predtcatif
emphatique (15.21), iormis los modiftcationsque celni-ct
subit on fonction de la position de l'emphase. A Pa:}souCe
de la mist- en relief d'un constituant particnlier, on pour-

.rait considerer la periode termtnee par le come ressortis-
.

asant l'emphase totale (15.3). L'emplot to la marque ter-
mtnale et non des deictiques, pour clove la periode

s'accorde avec lc caractere objectlf, distant, de la liar,
ration.

Les prublemes syntaxtques presetes par los pertodes fort
l'objet d'une etude separee. Voir (ilearth, sons presse).

93) Pour In representation de dependances multiples par un an-
le invertt, votr aussi Fret (1967b).

94) En raison de cette difference, R 2011n'est pas one regle
morphWtonologtque ntomattc:ite (morphophonemic rule).

9n) En w.ie, le paradtgme des MT detctiques comprend trots
termer, de facon parallels au paradigms des detctiqucs ad-
nomtnanx (d.note 64).
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66a la: ii. ke 'voigi (tout pre:) - ma maison'

'voil-1 (an !oin; ma maison'

66:1 kwiT. la lvail:t (non loin d'ici) ma maison'

9(i) 1.'hypothise d'une g;n;ral:sp:.c!fique exprimev

par ces deux dif;srent.: emplois ,!es intertgatifs

tanciels nous a ete ,4uggere par Eugene W. Bunkowske 'The

11eneral-Sp,cific Dic:iwomy in Ogo,a ala' kcommunication

pre:-entee au 9e Congres de Linguisti,vie A'Afrique Occiden-

tale, Freetwn, mars 1170). Nods avows en l'OCCJSlOn de la

verifier pour le toura do nos informatenrs.

97) cf. Ilea-th (1968), p.57.

98) Terminologie empruntee a Bally (1965, §79 ss.). Le terme

de 'proposition secmentee' -au Ilea tie 'phrose. segmentee'-

a l'avantage d'inclure les cas on la segmentation poriesar

tine proposition d4.1Pendante (cf.16.612).

991 cf.Bally, ibid., 79. ce qui concerne le constituantin-
.

mute, nous n'avons pas SUIVL la terminolo:io de Jally, qui

'theme', a cause de :'usage different clue nous

avons fait clece terme (cf.11.).

Le terme de 'satellite detace' a cite propos II. Fret

(communication orate), zi titre provisoirc.

100) 11 est vrai quo la proposition nucl;niire d' tine segmentee

pout aissi comporter deux ou plusienrs pronoms suhstitu-

tifs, ce qui peat rendre ambiguP l' i(lentification de la

lice correspond,nte. Toutefois, tl s'agit la d'un cas 1pv-

cial par rapport au cas normal on l'univocite ne saurait

etre contestee; en outre, cette am:.lifl-ulte est explicitee

clans l'enonce et comme telle pent par exemple rendre dif-

ficile aux.auditeus le decodage du message. Par contre,

la multitude de segmentees poavant ;.;tre clrtvees d'une

settle lice n' est representee par aucnn sizzle concrt.t et lie

constituerait qu'une difficulte operationnelle, une amai-

guf.; octroye'e par l'analyse, et :ion pas inherente dans la

langue elle-meme.

101) IL a etc, cionstate plus bout quo la transformation sejait

de la phratie lice a la phasc segmetee. Nous reteonscet-
1

1
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to vue de il.:.crre le sd sujet du paint

de vise sy:chronii:ue. Aas tL appara7t t;u'ea diachwite,

unc transformation dolt avr eu lieu en sons inverse. La
structure acluelle de l'CnoncC liC se pr;..sente en effet

.
con-le uric co,:ensation d'un enonce segmente dont Iv sujot
a etc dCtachC du reste de la Phrase et y a etc repris par

uniuwwhorique. La reprCse,:tatten pronominale du sujet
est caracteristtque du da vosn et ausst, semble-t-tl,
du %pellC. Nous avInis pu en signaler des vestiges dans lc
tours actuel, notamment ax aspects inresslf ( 12. 201) et

resultant (13.333, 15.232 et note 90). 11 est probable

tine les prdicatifs tonals provennent de l'assimilaton
d'un pronom substitutif du memc ton au sujet qui precede.
On est cu outr; tent:, de mettre le pCdicatif kc (12.1)
en rap:iort avec lc dCctique C (en wan: ke; ct.11.153 et
note 64).

102) Les tcrmes 'anaphorique' pour dCsigner le sd nclus dans
lc noyau et 'Cplphorlque' pour caractCriser le sd non in-
clus dans le noyau, no.is out etc suggCrCs par 11.Frei (comr

municatian orale, aoilt 1970).

103) Le 'Tonne' (given) ct lc 'nouveau' (new) out etc propo3Cs

comet' categortes Itne-o.:stiqes par halltday (1967, p.205):
'The focus of the message, it is suggested, is that which
is represented by Cle speaker as being new, textually (and
sttuatIonally) non-derivable information.'

'104) Pour l'analyse transformatiounclIc de la phrase reLitive
d'une autre langue mantle, voir Bird (1968).

105) Du point do vile comparatif, 11 pent i;tre intCres,:ant dc

constater yur d'apres :ielmers (1964), la syntaxe em;thati-
quo du kpefle est fondle sur le dCplacement d'un
to Lit en tete de La proposition et l'adjonctIon'il'unepar-
ticule 6c au terse ainsi mi.; en relef. En fait, la cons-
truction quo Welmors dCcrit sous le nom c17 'syntax of em-
phasis' rCpoud a tons poiuts de rue aux crres ('nonce.
plus haut :1 propos de la proposition SegmentCe (cf.16.).

106) Le caractt.re p eatacti4iue des complCtiv-s, endtdlors de
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l' incorporation, subsist malgre t qt1 ' el 1 es tie sau-

ra en t colas t t tier par elles-tne-mes des enotics complets.

La demonstration n' ea est cepenlant possible qu' en pre-

nant en cousid%ration la structure de la periods et du

di scours, ce qui d4asse le cad:-e de la presence etude.

Voir Dearth (s.p.). - Dans la terminolo;rie de {louts, it
s'a;rirait d'un cas de 'syndi;se p"ratactique' (1968,p.16-

18).

107) Des sCquences de propositions ini.doplaut une hypotaxe

sans qu'une marque de su:,ordination soft presente ont etc

traiaies par flouts (1968, p.15-16) sous le nom d'asynCse

hypotactilue.
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ABREVIATIONS

La plupart des abreviations se referent a une elasse de

morphem.s dont les membrys sent indiques ci-dessous entre pa-

renthosys. Los chiffres r6nrotent anx sections trattant do'ces

morpbCmes. Pour 1'emploi des majuscules, voir 8.1

abs absolu (le-, 11.52, note 69)
acc accompli

ass marque associative (nti, 11.152)

AST accompli .statique (7, 12.1022, 12.11)

cj conjonction (1(6, le, 14; v;, 16.81; kC,

4C5, tii, 16.9)

CONS (mode) consecutif (14.1, tableau 35)
COST (mode) continuatif (14.2, tableau 37)
cotr marque contrastive (-ye, 11.154, 13.32;

-a, 11.7112; -za, 11.715, 15.44-46)
CP ,copule

CP...GER inaccompli dynamique (nria...(1o)-a, 14.13,

14.213)

CPacc copule a valour accomplie (aria, 9.14, 12.
132)

CPaec...GER accompli dynamtque (12.11)

CPprCs copule'zi valour de present (0,9.14,12.131)

CST (mode) circonstanciel (13.1.1)

dadv dCrivatif adverbial (-w5, 11.73)
DCL dCclaratif (12.24, 15.221)

deic dCictique (C, lua, 11.153)

DES desiderata (12.3)
DET (mode) determinatif, (13 ; tableaux 33 e( 341
dim diminuitif (-1111, 11.82)

do deriVAif nominal (-ivej, 11.81; -ni;,11.

83; :2c, 11.84)
dv derivatif verbal (414, 11.24)
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(moe) el fec lir
. etapli mottoty, enn.liat Ivo (11_, .11. 1.57,, 15.1 , 15.5,

I 6 , 1 -;,)

o,i,i. ' ex t s font ' (v.1! ,,:r de 1' adver6e (.i.,1.1 . 721 ,
12.11, 16.13)

k'';.r ntor:mc .!..:eiril 1 re ( -1 , : ii , -.t, 11. 25'; )
.

III; hob I tol \,

1111' ( mode ) hy po t 4:: t i cti.e \\ 1 . 11

1%11' innierat 1f (13.3, 13 1:35)
in"ec III:ACCO:.:;!11

I :':..C.T (mode) inac t tiel (w56 , 12.5, 13.1.1)
P...t.'4.1' 111:1CCMp11 .S tat 1 ylf ..,( 1.1. 21:: )

I ne 1 more.ne 4e ccor4inotton .1 vaIerr Inclusive"
( flosil, 10.7,, 10.21)

1::C1'1. I ncionpl et tl (t[1.1, 9;14 , 12.1;3, 12.1.11 )
IND i nil lc ;. t 1f .( lie , 1.'2. I )

i' tint:.t . 1 ntie term no I 1 or ( VV 1 cur lie ki; 11.61)

V.:At ingressif (1::.21)
int stgi:e dc aleur intew.live 11.35)
int crj interjoctioi (9.31) '

1 I t t . ! i t t ;. rill emen t

Inc

m.

m

'ilo.rne 4e coordination
10.21, 1.3.4 )

nu t.,:tte it ( , c 1' .nti ;. le, e I'. )

ilent. 1 t 11.155 , 13.3.1, 1.5.
32)

pr:61 ic'at riop% pred i.cal lye lite, 1.2.1;
; 9.1)

11-;.dicat. f ita <1;4.1114%ra t ( 12 )

pr:! Ica t I f /1' enoitce emp;kat 1 :,1/0 ( 15.2.1 ,

Pr; icat if di: t.!-At I tat. r (12. 21)
r, tic t erm nol f (1.3. 1 1 5 . 2.1, 16.1.3)

( , Inrt. 13.152, 15. 212)
{ I , 13.151, 15.2.11 )

r at it ztecompl i (12.111)
11;%.7:ti f inaccompl 1, li,1) tile] ne,,at t' (12.

I 1.1 )

le)111,

oilontot ol.c
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PC

PD

pdM

PE

PERM

PI.

PN

FOFS

POT.

11;

/P116

PRJ

prorce- ition_determinat)ve (1))

proposition completive (13.0,

partic;ile dicto-modale (11.10.2)

proposition enonciative (13.0)

permcusif (-ivN), 12.142)

mirque de pinriel (ilia, 11.151)

propo!,itiou nuclei: ire (13.0)

milr(ine pos.-zeFisive (f6iii, EL!,

potent lei (nn, 12.22, 12.42, 13.12,

potpoition (13.132)

proposition relative (16.42-45)

pro:;res'sif (41
1
12.101, 12.12);---

pli poectnel negatif

proj:.ctif (=as, 12.101. 12.12)

prs onom sub,Aitntif (11.141)

PS propo.,ition-satellite (13.0)
PPR regle -tie rcecritnre

.

rec rronom rciprocatif (Ite',.: 11.143)

RES resojtatif (12:21)

.1 61

10.121)

14.1")

inaccem-

sa signe archinominal
sbst substitutif WO, 11.252, 11.741; 6a, 11.

742)
sd satellite detacbe (16.1-4)

.

sg singuliel
Sn s igne noptinal

SUPP suppoitif (13.131)
.

T .regle de transformation

lsg. 1pl

2sg, 2p1

3sg, 3p1

4sg, 4p1

(en tramcription

phonetique)

Conventions speciales

pronom de la lore personple (du singn-
lier, du pluriel)

pronom do la 2e pyrsonne

rronom substitutif objectif

pronom substitutif subjectif

duree prolongCe

coup de glotte

intonation suspensive (7.21)
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t (en trimscription
phone I. stye.)

(en transcriptim
ph)netigne)

intonation suspensive montante

intonation-sAspensive doscendante

alternance

limite syllabitine (6.1-2)

volr 8.1 (1- .8)

)
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INDEX

Los chitTres renvoient .tux chi :Alves et aux sections.

Adjvctirs 10.17, 11.3

- .attributifs 10.173, 11.31

- 11,3,11.36-38, 11.8
i,lence 11.3, 11.75 (tableau 18)

Ad,!cties ind:termin;.s 10,17, 11,6

valence 11.75 (tableau 18)

Atl roes 11.7, 11.72-73

- de moOalit: 11.10.1

- de position 11.722

- 11.722-11.73
- en -tai 11.73

- puts 11.72

valencc 11.75 (tableau 18)

Advertbio-nomtnaux (Tht;stes -) 11.7, 11.71

- 11.712, 11.714

locatifs 11.711.

valence 9.1, 11.7, 11.75 (tableau 1.8)

Alteruance, cf.prCeicatif

Antcedent 13.3, 16.2-7

arc:tinonifinaux (Signes -) 9.15 (in fate), 11.75
,

Archipli,9nemes.1.3, 5.2 (tableau 5)

AritonCme 5.31, note 23

'Arttcic dCftni' 10.222

Aspects, cf.atissl' Moc...em

accompli coptitatif (nrta) 12.132, 13.1362, 13.361, 15.222
accomlpl1 clynamique 12.11; 12.12, 13.1362, 13.141
accompli statitpiv !2.10.22,12.11, 1?..411., 13.1,361 , . 211, 15.*)22
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-16.1

- 12.115

- consi.cutic dynamit:ny 1.1.13

- consicutif neutry 14.11

- di.claratif 12.21, 11.1153, 11.113

- habitue] 12.10'..., 12.12, 12.414, 11.[31

- inaccomp11 ponctuel ni.xatit 12.113

- inaccovli statique habitue]

- incempl;:tif 12.111, 1.!.111, 12.522, 13.14.1, 13.362

- inuicatifs affirmatifq 12.1 (tableav 24)

- indieatifs ni.;:,atils 1'1.41 (tableau 31

- ingrest,if 12.:)::1, 13.1352, 13.142

- narratifs 11.211-214 (tableau 36)

-

-

-

-

-

-

-

-

Rerman.,ifs

polari4s

primaires

proressir

projectif

resul'tatif

secondaires

suppositif

12.142,

11.141,

1a.51,

12.101,

12.101,

12.21,

12.512,

13.131;

12.416

12.20-22, 12.52

13.1, 1.1.21

12.12, 13.133, note 83

12.12, 12.51, 13.132, note 83

12.43, 11.521, 13.112 et 114,

15.1, 14.22

13.411

11.1351

CatCnant 8

Catenc 8

-Caton° 8

Circonstant 9.12

- transpose 11.74

CirconFtant-pri!dicat 9.14

Compacite 10.112, 11.12331, 16.72, note 44

Compliment de verhe 10.11

Conjonctions 13.2, 14; 16.6, 16.8, 16.9

Consonnes

thstribution 5.1 1

- explosi%7 2.1.1-11

- fricatives 2.1.14-18
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inspirees 2.1.12-13, note 12

- labiovelaires 2.1.9-11, 3.11, note LO

- nasales 2.1.19-22, 2.2.171, notc 12

- ,nemt-vocal iques 2.1.2.!-24

2.1.7-8

Contrioite 10.121, 11.154, 11.44, 11.7112, 11.715, 11.32, 15.4,
L6.12

Coordination 10.2

- de pronoms 16.55

- de propositions 13., 14.21, 16.7, 16.9

Copule 9.14, 12.13-14

- accomulte ( --) 12.132, 1362, 13.361, 15.222

Auxiliaire 12 1.1, 13.361-362

incompletive (tdi) 12.141, 12.52, 13.144, 13.362
zero 9.14, 9.22, 12.131, note 1

Degres forctionnels 10.112, notes 44 et 52

Deixis interne 10.223

Derivation

adjectivale 11.8

adverbiale 11.722-11.73
.

adverbio-nominale 11.712, 11.714

nominale 11.8-9

verbo-nominale 11.24, 11.822

Determination

circonstrncielle 9.121, 10.16

dicto-modale 11.10

- progressive 10.16,-1.7, 11.9.1 (schema 2'2), 16.5, 16.7-8

- reressive 10.11-15, 11.9.1 (schema 22), 13A 16.1-,16.6

Diminution 11.36, 11.533, 11.82

D14cot:rs rapportC, 16.8

Duel 12.331 (tableau 26)

Ellipse 9.57, note 9, 16.54

111111111r
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Emphase 15, 16.31

- cc.ntrastive 15.4, 16.2

- d' identification 15.224, 15.4, 16.12, 16.31

- du satellite detacLe 16.12, 16.31

- multiple 15.7 '

- pilrtiellc 15, 15.3

- pronomicale 15.5

- totale 15.3

Emphase 15, 16.31

EficlItique tonal 6.3, 9.1, 9.132, note 38

Enonce

- copulatif 9.14, 11.94

- emphatique 15

- predicatir (verbal) 9.1, 11.94

- presentatif 9.2

Epexegese 16.5

Fonction

- primaire 10.112, notes 44 et 52

- secondaire 10.112, notes 4.1 et 52

Formes phonologiques regulteres 4.2, 11, 11.1231 (noms),
11.13 (noms ) , 11. 1411 (pro-

noms),11.21 (verbo-nom.) 11.32
(adj.)

Gerondir 11.253, 12.141

Harmonic vocalique 5.2 (tableaux 3-5)

Ilypotaxe cf.Suordination

Identifiction 9.21, note 46, 15.1

ldentiFie 9.21, 15.1, 15.2311 (cf.aussi Emphase)

ldeophones 11;1232, 11.211, 11.7142, 11.8138

locorporatiOn 16.6-7

- progressive 16.62, 16.71

- regressive 1:1.61

role F:yntoxic:ue16.63
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Integration (de 1'ienorc;0 9.157,, 9.22

lnteu,sification 10.23, 11.12333, 11.23-24, 11.2524, 11.54-371
11.45-46, 11.5, 11.713, 11.71.12- 7143, 11.721,
11.73, 11.7.121, 15.53

Intensifs 11.5, 11.8137

Intc.rrogation

- oratoirc 11.10.3, 15.225

- partielle

totale 7.21, 11.10.2.1, 16.61.1

- totale indirecte 13.23.

Intonation suspensive 7.n1, I3.0, 16.1, 16.12, 16.45

Jorcturr Trimaire 7, 7.1, 13.0, 16.1, 16.72

Marquee

- ccntrastives 11.154, 11.715, 11.743, 13.32, 15.4.1 -46 (ta-
bleau 39)- d'association 11.151

- d'identite 11.155, 13.31, 15.25, 15.4 (tableau 39)

- de coordination 10.21

- de mist en relief 11.155, 15.23, 15.4-5 (tableau 39),16.12

- de pluriel 11.152

- dCictiques 11.153, note 64., 13.152, 15.2:12

- emrhatiyie 9.22b, 13.151, 15.241, 15.4 (tableau 39)

- possessives 10.121

- terminalee 9.22, 13.15, 14.21, 15.24, 15.3- (tableau 39),
16.13, 16.21-22, 16.62-63, 16.71

Medlaite (adjointe an verbe) 9.1, 9.13

Modes

- prcdicatifs 12, tf.Modes primairrs et Modes

- primaires 12

- actuel 12.2, 12.34 (tableau 28), 12.43(n4.)

circonstanciel 13.11-12 (tableLci 32)

- indicatif 12.1. 12.34 (tableav 28), 111.1 (neg.,ta-
.bleau Il)- 12.5

- proh!1)2tif 12.44

- seeoncla 1 re s 12

- (Itidi!ratif 12.31, 12.33
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- erfectif 15.13, 13.112

bypothttque 13.13, 13.152

tmper. tit' 12.12-33

luactuel 12.5, 13.1.1

potentiel 12.26, 12.2". 12.42 (neg), 15.12 (1:..t.),
14.12 (cons.)

sulaxt..ues i2

cnsi,cutit- 14.1 (tableau 35)

continnatif 14.2 (tableab 37)

Aeterminattf 13, 13.1, 13.5 (tableau 34)

- ;monciatif 12, 12.34 (tableau 28)

- negattf 12.4, 12.402 ( tableau 30)

- narratif 14.21 (tableau 36)

Norrhmes 9.1,.cf.ausst Marques, Modaltte, Pr;:dicattf

Morpholn;mes 1.2-3, 6.2 (tableau 7).uote 26

Morpholoremes 6.3 (schemas 8-10), 7.22 (sci..;.mr. 11), notes 23 et
26

Mot phonologique 6 (schcmi. 6)

`sombre 11.1412, 11.151, 12.331

Nominaux(Signes -) 9.15, 11.1

Noma 11.1911.75 (tablcan 18)

- dependants 11.12

- tudCftnts 11.12333

- int1;veedant5 11.11

- locattf 11.13

valevce 11.75 (Lableav 18)

:Zoyan 8.10

Noyan t1;-tacbC 16.5

Num'eraux 11.4

valonc( 11.4, 11.75 (tableav 18)

Parataxe cf.Coot.ltuation

PartIclue 11.8131, 14.9, 12.12

- absolu 16.23

4?5
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Parttcules adnomtnales 11.15 (tableau 15), 16.13

- dicto-modales 11.10.2, 16.61.1, 16.621

Pansy's 7.1, 13.0, 16.1, 16.45, 16.72

Pertode 14.21, 16.71

Phrase complexe 13-16

Phrase condensec L1.9

Phrase phonologique 7

Phrase relative'16.4

Polarisation 12.141, 12.20, 12.34 (tableau 28), 12.52

Postpositions 11.132

Vredicat 9.12

- circonstanctel 9.14

Prcdtcattf 9.1, 9.13, 12.01

alternance 13.331 (tableau
15.21 (tableau

- pur 12.01-02

PrCetcatton 9.12, note 40

Prepositions 10.1.13

Pr;sentation 9.21, note 46, 13.152, 15.242

.169

33), 14.2 (tableaux 36. et 37),
38)

, /
Prunom valcur dettnic 10.222

Pronoms 11.14 (tableau 14), 11.75 (tableau 18)

coordonnes 16.55

du duel 12.331 (tableau 26)

emrhottques 15.5

introdetsant le1.4cours rc.pporte 16.8 (tableau 41)
pre:itcatifs 12.61

- affirmatifs 12.01 (tableau 23)

- negattfs 12.401 (tableau 29)

- sujets.= PronomE predtcatifs

Propositions

- 'c'irconstanctelles 13.1
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antoposees 16.44-45
e. I !idiot. twit. 16.47

tant !vale.: 16.43
satel ties 13.0

- temliorel les 13.2.1

gllitS t -phrase 9.3, notes .18 et 49

Recitpl ica.t tor. 10.23-24, 11.1232, 11.12333; 11.211, 11.33-37,
11.45-16, 11.63, 11.7.13, 11.7142-71.13,
11.721, 1: .73, 15.51

Helot iv !sat ton aspect tve 14.3

Satellite 8, 10

sot eII rte oprosC .16.5

Satellite detach:, 11.10, 16.1-4, 16.611-613; 16.63
- c trconstanc tel 16.2
- de. tct t ti.oe 16.11-.12

16.12emphatigne
- ! 16.23, 16.7clue 4

- nominal 16.1
v:deur 16.3

S I C t o-ttio(latix 11.10

h:, 11.10, 16.1-4, 16.611-613; 16.63
- c trconstanc tel 16.2
- de. tct t ti.oe 16.11-.12

16.12emphatigne
- ! 16.23, 16.7clue 4

- nominal 16.1
v:deur 16.3

Sol:ot etitz.t ton 10.1
Fropo!...it tons 13, 16..1, 16.0-8

Sotjt-t.. 9.12 4177
v1.

S I C t o-ttio(latix 11.10

Sol:ot etitz.t ton 10.1
Fropo!...it tons 13, 16..1, 16.0-8

Sotjt-t.. 9.12 4177
v1.



Syllal:e 5

comirtm.. 5.
Huljeure 5.1-5

minurc 5.6

Syntaymrs

additir 10.211

al,positirs 10.22

circonst.rucir.ls 9.15, 10.14

coordoPC 10.21

- iivc 16.n,

- d'anurrxton 10.13

- Acictiquo 10.223. 16.11-12

- drAtribuLlis 10.212., 10.23-"

41tIrtique 10.17, rig. 14

locatir 10.141

oLjet-verlw 10.11

poFse.;sif 10.12

po.r,lpoNitiowlel 10.142

'pr4ositiovnell 1.0.143, 16,52, 16.55

qualiricatir 10'.171, fig.1

i4.dvplicatirs 10.25-2

sp'ecificatIr 10.15

rytIthr;mos II, ;roll 62

- adjectivau% 11.34-38

advvrhio-9ominavx 11.711-714

e.t syntagmes 11.12531

tutnr.-Ifts 11.52-53

localas 11.113, 11.7.12

nominirox 11.1233

vom;rrimx 11.2

prbo-nom, traux 11.22-2

ion.

lux;nriaticvic 11,11.75 (Lithlea9 181

11.2:0:7

478
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t-autls 4.3, .3, 5.1

Toponyme!-.

Trame t o-s y t ;omit t t 9 .11-12

Tramc morhi.ino-syntisgmtt t 9.11, 9.13

Trait pos t ton II
- c trconst ;trio 11. 74

- titt ver.bit- 11.252, 11.81.353

Unit.o sy Habit-lee 6.1, 6 .5

t t e 2, ph ono log I tines

c omp 1 ext-!!, 1, note -1

- 1, note 4

Valour 'de 1' t n t e 10.222, 11 .3135

Verlie
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conjonct-Aon (la; fd.;:.14;111, 16481;. ke

tan, 16.9)

;..CONS '
(podc) conSecutif J14.1, tableau 35)
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INCPL incempletif 12.133, 12.41)
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me mr.rque d'emphase (:, cf.mi; lc, er.emph)
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bloau 38)
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PC

Pt)

pdm

PE

Pg101

pl

I'N

poSs

POT

1):;'

Propos 1 it ion complet ive (13.09 14 )

trot OF 1 t ion de 1 ermina Live (13)

part icule d 1 c to-modale (11.10 .

propos 1 t ion cnonciat ive (13. 0 )

permchs 1 f ( , 12.142)

nwrque plur lel (lbol, 11 . 151 )

propos I t 1011 IILIC ICC I re (13.0)

inarc:he pos sive (16a1, (Li ,

potcnt lel (nu, 12.22, 12.42, 13.11), 14

pc:* t pos 1 t ion (13.132)

propos I t ion. relative (16.42-45 )

po;sress if (-IT, 12.101, 12.12 ) ;

pl 1 porc tuel negat if (a .

proj ,c t if (=i1, 12.101. 12.12)

1.roliom subs t i tut 1 f (11,141)

ProPo:' ellito (13.0 )

regle rcecr I Lure

rropom r ec 1 pr oca t i f (ke, 11 .143 )
0

rest' !Au t 1 f (12.21)

signe arch 'nominal

snbst 1 tut if (w o, 11.252,

satellite di- tacC (16.1-4 )

1 er

sn signe nominal

SUP suppos it if (13 .131)

T regle de transformation'

742)

lsgs 1 pl

2sg, 2p1

3ss, 3P1

4sg, 4p1

: (en tra riser ipt,wn

phone t clue )

Convent ions spec tales

pronom de la lore personnc (du 3 ingu-
1 ter , du plur lel)

pronom de la 2e personne

pronom subst itut if object if

pronom suhsti tut if subjcc t if

durce prolongee

coup -de glotte

intonation suspensive (
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t ( en tITnscription
phone t i quo. ),

( en tr9nscrtpton
phenet clue )

ntonc*t ion sus pens ive inentant,

intena t. I on suspens ive .desceinlan to
al ter nit e

luoito (11 tt; syllablinte (6. 1-2)
vole 8 : 1. ( . )


